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13-15 OCTOBRE 


1989 


ESPACE CHAMPERRET, PARIS 


Le Groupe Montbuild organise pour la première fois, 
à Paris, la grande manifestation réunissant tous les 
constructeurs et distributeurs en micro-informatique 
pour tous les publics: des adolescents aux 
professions libérales, des étudiants aux artisans et 
commerçants, des enseignants aux professionnels de 
la distribution. 


Le Salon de la Micro, pendant 3 jours, va regrouper 
les plus grandes sociétés nationales et internationales 
dans le domaine du matériel, des logiciels et des 
périphériques, et les principaux détaillants qui 
vendront aux meilleurs prix. 

‘Au cours du Salon, de nombreux débats et 
animations seront organisés. Plus de détails vous 
seront donnés dans le prochain numéro de ST 
Magazine”. 

AUCUN SALON 


Le Groupe Montbuild est l'organisateur du 
prestigieux PC Show à Londres — avec plus de 
100.000 visiteurs — et d'une centaine de salons 
professionnels et grand public dans le reste du 
monde. 


Le Salon de la Micro est le premier salon, en synergie 
avec le PC Show, conçu dans une dimension 
européenne pour les exposants qui considèrent 1992 
comme une réalité. 





Pour en savoir plus et exposer au Salon de la 
Micro, contactez Melanie Parker ou Cécile Boré 
au 42.41.45.52 ou écrivez à Montbuild SA, 

55 avenue Jean Jaurès, 75019 Paris. 
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LES FICHES DE 


ST MAGAZINE 


LES REGISTRES DU 
BLITTER 


Valable pour toutes les machines pos- 
sédant un blitter, ce que l’on peut vérifier 
avec la fonction 64 du XBIOS. 


Les tirets indiquent les bits non utilisés. 
Les x sont les bits utilisés qui peuvent aussi 
être représentés par une lettre. Enfin, les 
chiffres donnent une valeur obligatoire 
pour un bit donné. 


FF8A00 xxxXXXXXKXXKKXKEX 
ligne 0 du motif de demi-teinte 


FF8AIE xxxXXXXXXKKKKKKX 
ligne 15 du motif de demi-teinte 


(Suite au verso) 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


FF8A3C APD-NNNN gestion du bus et 
Hume 136 Êe e de demi-teinte: 
Blitter actif (BUSY) 


P = 0 partage du bus avec le 6800 
par tranches de 64 cycles 
D = 1 utilisation de la source comme 
index de demi-teinte 


NNNN numéro de la ligne de 
demi-teinte à utiliser 


FF8A3D PL--DDDD 


P = 1 lecture d’un mot supplémentaire 
avant le premier (FXSR) 


L = 1 suppression de la lecture du 
dernier mot (NFSR) 


DDDD décalage du mot (en bits) 


| FF8A3A --HLo 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


FF8A34 xxKXXXXXXXKXKXXX 
bits 0 à 15 de Tadresse destination 


| FF8A36 xxxxXxXXXXKXKXXXX 


nombre de mots à transférer par ligne 
FF8A38 XXXKXXKXKXKXKKXNX 
nombre de lignes à transférer 


tion demi-teinte: 
HL = 00 utiliser bits à un 
HL = 01 utiliser motif demi-teinte 
HL = 10 utiliser source 
HL = 11 utiliser source [AND] motif 
demi-teinte 


| FF8A3B ----PPPP opération logique: 


(Suite au dos) 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


Opération sur une ligne: 
opération élémentaire sur l'adresse source 
incrémentation de l’adresse source et de 
l'adresse destination de l’incrément hori- 
zontal source et destination respectivement. 


décrémentation du nombre de mots à 
transférer 


on recommence jusqu’à 0 


Opération sur un bloc: 
opération sur une ligne 
incrémentation de l’adresse source et de 


l'adresse destination de l’incrément verti- 
cal source et destination respectivement. 


(Suite au verso) 




























LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


FF8A20 xxxxxxxXXxxxXxxx 0 
incrément horizontal source 
FF8A22 xxxxxxXxXXXXXxxX() 
incrément vertical source 
FRSARA = a ‘on 
bits 16 à 23 de l’adr: source 
FF8A26 DOTE ss 
bits 0 à 15 de l’adresse source 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


PPPP =0 bits à zéro 

PPPP = 1 source [AND] destination 

PPPP = 2 source [AND] [NOT] dest. 

PPPP =3 source 

PPPP = 4 [NOT] source [AND] dest. 

PPPP =5 destination 

PPPP = 6 source [XOR] destination 

PPPP =7 source [OR] destination 

PPPP = 8 [NOT] source [AND] NOTI 
est 


PPPP =9 [NOT] source [XOR] dest. 
PPPP = 10 [NOT] destination 
PPPP = 11 source [OR] [NOT] dest. 
PPPP = 12 [NOT] source 

PPPP = 13 [NOT] source [OR] dest. 
PPPP = 14 [NOT] source [OR] [NOT] 


dest. 
PPPP = 15 bits à un 






FF8A28 XxXxXXXXXXXXXXXXXX 
masque début de ligne 
FF8A2A xxXXxXXXXXXXXXXXXX 
masque intermédiaire 
FF8A2C xxxxXXXXXXXXXXXX 
masque fin de ligne 





FF8A2E xxxxxxxxxxxxxxx() 
incrément horizontal destination 
FF8A30 xxxXxXxXXXXXXXxxx() 
incrément vertical destination 
FF8A32 -----— XXXXXXXX 
bits 16 à 23 de l’adresse destination 


L'abréviation “dest." correspond au mot 
destination. 





LES FICHES DE LES FICHES DE 
SI MAGAZINE ST MAGAZINE 


décrémentation du nombre de 

lignes à transférer Principe de fonctionnement du 
incrémentation ou décrémentation Blitter: 

du numéro de ligne de motif demi-teinte 

suivant le signe de l’incrément vertical 


source. Opération élémentaire: 


. , 
on recommence jusqu'à 0 Lecture de la source (adresse source) 


Décalage de la source (bits 0 à 3 de 
Pour utiliser le Blitter, il faut: FF8A3D) 
5 Combinaison avec le motif de 
mettre en place les paramètres demi-teinte (bits 0 et 1 de FF8A3A) 


mettre le bit BUSY à 1 Opération logique avec la destination 
(bits 0 à 3 de FF8A3B) 


attendre qu’il soit à 0 c 
Masquage avec le maque de début, 
milieu ou fin de ligne 


Remplacement de la destination 
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otre série d'articles 
d'initiation au petit 
monde de l'Atari ST 
continue séance tenante. 
Si vous avez pris connaissance 
des deux articles précédents, vous 
vous souvenez que nous avions 
sournoisement profité de l'aubaine 
pour y glisser un petit 
questionnaire. Un grand merci pour 
vos réponses, qui nous ont permis 
de tirer certains enseignements et 
inspirent directement ce qui va 
suivre. Avant d'entrer dans les 
détails, sachez que l'enquête n'est 
PAS finie et que VOTRE opinion 
continue de nous intéresser au 
plus haut point (retrouvez le 
questionnaire du numéro 
précédent, et écrivez nous !). 


L'ENQUETE, PREMIER BILAN 


Rappelons que le questionnaire est des- 
tiné aux nouveaux utilisateurs du ST. 
Notre première surprise a été de consta- 
ter que cette machine suscite des réac- 
tions passionnées chez les jeunes, mais 
aussi chez les moins jeunes. Qui a dit que 
l'informatique à la maison, c'est pour les 
gosses ? Deuxième (fausse) surprise, vos 
réactions concernant la documentation 
fournie avec l’Atari. Certaines oreilles doi- 
vent siffler, notamment dans la région de 
Suresnes où Atari France a installé ses 
pénates. Vous trouvez que cette doc est 
imprécise, incomplète et qu'elle s'adresse 
essentiellement à ceux qui ont déjà mani- 
pulé un ordinateur. Beaucoup se plaignent 
du fait qu'elle n’est pas actualisée. De 
plus, vous estimez que des informations 
générales concernant les périphériques 
devraient y figurer. Quant au chapitre 
consacré à l'installation d'une application, 
il reste incompris de tous, et semble direc- 
tement issu d'un codex Maya (avec voix 
off en Javanais). Pour résumer, notre 
sens de la correction nous empêche de 
restituer le ton que vous employez géné- 
ralement à la seule vue des deux mots 
suivants : « doc Atari ». 


Force est de constater que ST Mag appa- 
raît dans ce contexte houleux comme le 
chevalier blanc, la bouée de sauvetage, 
le guide suprême, la Sainte parole, voire 
la dive bouteille. D'aucuns s'étonnent 
même que la revue ne soit pas fournie 
gratuitement avec la machine ! Certaines 
chevilles doivent gonfler du côté du 
10ème arrondissement, où les éditions 
Pressimage ont élu domicile. 


Dis-moi quel est ton problème... 


Venons-en à ce qui motive notre interven- 
tion. Vos problèmes en tant qu'utilisateur 
sont moins disparates que prévu. Îls indi- 
quent généralement un problème de fond. 
Dans cet article, notre objectif sera moins 
de vous informer que de vous former à 
vous informer. Faisons humblement notre 
mea culpa. Nos précédents articles ont 


DEBUTANTS : 


MISSION IMPOSSIBLE ou 
DESTINATION DANGER ? 


certes rempli leur mission informative, 
mais ils ont esquivé le fait que, avant 
tout, vous avez des « problèmes 
humains ». L'irruption d'une telle expres- 
sion a de quoi surprendre dans une revue 
technique, mais.elle va trouver sa justifi- 
cation dans tout ce qui va suivre. Ces pro- 
blèmes auraient logiquement dû figurer 
dans notre article initial, et la charrue se 
retrouve placée avant les bœufs. Pour 
être pardonnés, nous vous offrons gratui- 
tement deux de vos feuilletons culte, 
Destination Danger et Mission Impossi- 
ble. 


MISSION IMPOSSIBLE 


En fait, vous vous posez la question de 
savoir ce qu'il y a à savoir. Certaines let- 
tres sont formulées comme ceci : « Com- 
ment faire pour TOUT savoir en informa- 
tique ? ». Cette formulation faussement 
naïve pointe sur un problème bien réel : 
« Quelles sont les connaissances requi- 
ses pour utiliser un ordinateur et com- 
ment acquérir ces connaissances ? « 
Ecartons d'emblée l'impossible mission 
qui consisterait à tout savoir pour 
employer correctement un ordinateur. 
Posons quelques jalons pour répondre 
avec tact et pertinence à ces légitimes 
inquiétudes. 


Sachez vous situer. 


Quel genre d'utilisateur êtes-vous, et quel 
genre d'utilisateur voulez-vous devenir ? 
On peut distinguer a priori cinq niveaux 
de compétence : 


- niveau 1 : jouer. C'est le domaine qui 
demande le moins de connaissances, inu- 
tile de s'étendre. Regrettons au passage 
que beaucoup d'utilisateurs s'arrêtent là. 


- niveau 2 : utiliser un programme (déjà 
paramétré). Ce cas correspond à une uti- 
lisation courante d'un programme simple. 
L'usage d'un traitement de texte ou d'un 
logiciel de dessin appartient à cette caté- 
gorie. Une telle pratique a le mérite de 












vous initier en douceur, en introduisant 
beaucoup de notions importantes à votre 
insu (manipulations de la souris et du cla- 
Vier, des fenêtres, menus, icônes, dis; 
quettes, etc.). 


- niveau 3 : paramétrer un programme. 
Beaucoup d'utilisateurs « calent » à ce 
niveau. Paramétrer une. imprimante, se 
créer un masque de saisie dans un ges- 
tionnaire de base de données, et a fortiori 
utiliser un langage d'application parais- 
sent des obstacles insurmontables. 


- niveau 4 : programmer en Basic. Nou- 
velle étape, nouveaux mystères. Rappe- 
lons qu'il n’est pas indispensable de 
savoir programmer pour utiliser un ordi- 
nateur. Ce stade est réservé aux curieux 
de nature, où aux futurs professionnels. 
Il faut cependant noter que quelques con- 
naissances de base - obtenues en quel- 
ques heures - sont parfois éclairantes, et 
fort utiles dans les niveaux précédents 
(surtout le troisième). 


- niveau 5: programmer sans Basic. 
C'est le niveau de compétence le plus 
élevé, celui qui vous place véritablement 
aux commandes de la machine. Cette 
étape est marquée par l'acquisition de 
langages de programmation comme le 
langage C et l'assembleur. D'autres lan- 
gages existent, quoique plus spécialisés. 
Lisp et Prolog (pour des programmes d’in- 
telligence artificielle), Fortran ou Pascal 
(applications générales où scientifiques, 
en passe d'être supplantés par le larrgage 
C, Modula 2 ou Ada), et Cobol (gestion) 
sont les plus connus. L'acquisition de ces 
langages ouvre les portes de la profession 
d'informaticien. 


Voyons les conséquences pratiques à 
tirer de notre petite hiérarchie. D'abord, 
faites clairement la différence entre utili- 
ser un programme et programmer. Pro- 
grammer n'est pas une obligation, et 
c'est parfois une solution illusoire. « Je 
n'ai pas trouvé le programme dont j'ai 
besoin, donc je vais me le programmer ». 
Notre rôle n’est pas de vous décourager, 
mais sachez qu’un programme commer- 
cialisé nécessite des mois, voire des 
années de travail. Si vous n'avez pas 
besoin de programmer, certaines notions 
n'ont aucune raison d’être connues de 
vous. Voici une liste, non exhaustive, des 
termes qui émaillent vos lettres mais qui 
n'ont d'utilité que pour ceux qui visent la 
programmation : bit, adresse, micropro- 
cesseur, interruption, sous-programme, 
ressources, bus, ROM, FAT, secteur de 
boot, pistes magnétiques, 68000, AES, 
VDI, GEMDOS, BIOS, XBIOS, TOS, 
UNIX, data, gestion de la mémoire vive, 
test, variable, masque, langage de pro- 
grammation, débuggeur, etc. 


Par contre, voici la liste des termes, con- 
cepts et manipulations obligatoires que 
vous devez ou devrez connaître, peu ou 
prou, dans le cadre d’une utilisation de 


base de l'ordinateur : « booter, bureau 
GEM, clic, double clic, charger, sauver, 
RAM, disquettes, périphérique, interface, 
driver, code ASCII, icône, fichier, pro- 
gramme, dossier, directory ou répertoire, 
sélecteur d'objet, menu, fenêtre, mes- 
sage d'alerte, bombes, copie (duplication) 
de disquette ou de fichier, protection en 
écriture, protection contre la copie 
(pirate), émulateur, ram-disque, utilitaire, 
reset, bureautique, traitement de texte, 
gestionnaire de base de données, tableur, 
logiciel, progiciel, CAO, DAO, EAO, PAO, 
éditeur. Pourquoi ne pas vous fixer l'ob- 
jectif de connaître ces termes dans quel- 
ques heures ou dans quelques jours ? 


Ces considérations nous amènent tout 
naturellement au problème central du 
débutant, le vocabulaire informatique. 
Commençons par une visite guidée des 
pièges, embüches et chausse-trappes qui 
vous guettent. Voici cinq problèmes liés 
à la compréhension et à l'acquisition du 
vocabulaire informatique : 


- les termes spécifiques. On les rencon- 
tre uniquement en informatique. Le terme 
« octet » n'apparaît que dans la littéra- 
ture informatique, il faut donc lui faire une 
petite place dans votre esprit, accepter 
sa nouveauté. et apprendre sa définition 
par cœur. 


- les termes génériques. Par définition, un 
terme générique n'est pas spécifique. Or, 
les termes spécifiques sont les plus faci- 
les à comprendre parce qu'ils sont précis 
et dépendent peu du contexte. 
L'exemple-type de terme générique est le 
mot « fichier ». Il est utilisé à toutes les 
sauces, et déroute grandement le béo- 
tien. Les termes génériques doivent vous 
amener à porter votre attention vers le 
contexte dans lequel ils apparaissent, et 
notamment à rechercher d'éventuels ter- 
mes complémentaires permettant d'en 
éclairer le sens (exemple : « fichier 
image » ou « fichier texte »). 


- les faux amis. Certains termes informa- 
tiques ont un sens qui découle plus ou 
moins directement de leur signification 
dans le français courant. Par exemple, le 
mot « clavier » n'est pas spécifique au 
jargon des informaticiens, et n'est à l'ori- 
gine d'aucun contresens. || n’en va pas 
de même avec un mot comme « dos- 
sier ». Beaucoup d'utilisateurs vont 
immédiatement concevoir ce terme 
comme « unité de classement d'informa- 
tions appartenant à un même ensem- 
ble ». Or, un dossier a un sens très parti- 
culier « subdivision d'une disquette (ou 
d'un disque dur) pouvant contenir des 
fichiers (ou d’autres dossiers) ». De 
même, pour reprendre le terme 
« fichier », un fichier n’est que très rare- 
ment un « ensemble de fiches ». Un sens 
peut en cacher un autre ! 


- les abréviations. Pour gagner du temps, 
on utilise parfois un terme unique à la 
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place d'une expression. C'est ainsi que 
le terme « compatible » a pour sens véri- 
table « compatible avec les micro- 
ordinateurs IBM ». Ces abréviations sont 
extrêmement courantes en informatique. 


- les termes angjlais. Vous n'êtes pas sans 
savoir que l'informatique plonge ses raci- 
nes industrielles aux USA, et par consé- 
quent l'anglais s'est imposé comme une 
véritable langue officielle. C'est la raison 
pour laquelle des mots aux consonances 
étranges font florès : « reset », « boot », 
et autres « drivers » ont droit de cité mais 
ne figurent pas dans le Larousse. L'usage 
fait force de loi, il faudra vous adapter | 
L'apprentissage de l'anglais n'est obliga- 
toire que si vous avez des visées profes- 
sionnelles. Dans le cas contraire, il vous 
suffira d'apprendre les mots utiles et 
nécessaires, quitte à faire l'impasse sur 
la grammaire. 


Comment faire pour acquérir le vocabu- 
laire ? 


Ecartons d'emblée une hypothèse chère 
au cœur de beaucoup d'entre vous, tout 
trouver dans ST Mag. Pourquoi ne pas 
donner dans chaque numéro la définition 
de tous les termes techniques employés ? 
Avouez que cette solution est un peu... 
lourde ! À nous de vous poser une ques- 
tion, en vous regardant droit dans les 
yeux : Pourquoi ne pas acheter un bon 
petit dictionnaire d'informatique ? C'est 
un investissement hautement rentable, 
absolument indispensable si vous consi- 
dérez que votre temps est précieux. Pas- 
sons maintenant en revue quelques sour- 
ces d'information, en dehors de ST Mag, 
de son courrier des lecteurs, et d'un 
excellent dictionnaire. 


- Atari France. C'est un cas un peu spé- 
cial, et le courrier des lecteurs en dit sou- 
vent long à son sujet, en bien ou en mal. 
Il est un fait qu’une « maison-mère », 
généralement, n’est que peu sollicitée 
très directement par l'utilisateur final. 
Dans le cas d'un importateur, par exem- 
ple, il est évident que celui-ci s'appuie sur 
l’ensemble du cireuit de distribution, de 
revente et de service après-vente qui 
constitue l'ensemble de ses interlocu- 
teurs privilégiés. Si vous avez des problè- 
mes avec votre Renault, votre premier 
mouvement ne sera pas de vous rendre 
à l'usine de Boulogne-Billancourt.. Le 
marché informatique « grand public » 
étant devenu ce qu'il est, avec ses con- 
traintes économiques, il s'avère que les 
marges pratiquées sur le matériel Atari 
n'incitent pas ses responsables à enga- 
ger un service clientèle prêt à tout ! 
Cependant, c'est à vous d'estimer leur 
niveau de responsabilité, et il est toujours 
possible d'engager la « causette »... 


- votre revendeur. Ne comptez pas trop 
sur lui pour vous fournir des informations 
dès qu'un problème surgit. Comme vous, 
il travaille pour gagner de l'argent, les 
marges réalisées sur Atari sont assez fai- 
bles, et les prix pratiqués sont bas. Par 
ailleurs, les amateurs posent souvent des 
questions imprécises ou qui demande- 
raient de trop longs développements. 
Souvenez-vous que le revendeur a pour 
rôle de vous fournir une information com- 
merciale, tant mieux s'il fait plus pour 
vous (donnez l'adresse aux copains). 
Quand vous achetez une boîte d'aspirine 
à la pharmacie, vous n'attendez pas du 
pharmacien qu'il vous fasse un cours cir- 
constancié sur les migraines ! 


- les clubs. Cette solution mérite examen. 
C'est l'occasion d'établir des contacts 
régionaux, et de rencontrer des utilisa- 
teurs souvent passionnés, parfois même 
doués d’un sens de la pédagogie haute- 
ment développé. Comment trouver la liste 
des Clubs ? ST Mag tient « au jour le 
jour » une rubrique de citation des Clubs 
qui veulent bien nous communiquer leurs 
coordonnées et activités, et à la rentrée, 
nous aurons à disposition un « annuaire » 
les rassemblant tous. 


- réseauter. Vous disposez d’un Minitel ? 
Alors vous pouvez rencontrer l'âme sœur, 
le petit génie, ou... le compagnon de 
galère ! Il y a deux méthodes, laisser un 
message faisant état de votre problème, 
ou lire les messages des autres partici- 
pants puis les contacter. Notre serveur 
(encore ST MAG !) est à votre entière dis- 
position. 


- les pros. Rares sont les professionnels 
de l'informatique qui sont génétiquement 
dotés de la fibre didactique. Dans l'en- 
semble, ils pratiquent plutôt la stratégie 
de l’intimidation, voire la communication 
fermée et discriminante du « comprenne 
qui pourra ». En général, cette piste est 
la source de bien des déboires. 


- les livres. Qui a dit que les ordinateurs 
font partie de la culture de l'image, au 
détriment de la culture par l'écrit ? Il est 
impossible de prétendre utiliser un ordi- 
nateur sans posséder au moins une demi- 
douzaine de livres ou de documentations. 
L'information écrite reste LA source d'in- 
formation la plus pratique, la plus précise 
et souvent la plus claire. Si vous êtes 
paresseux en lecture, cette attitude vous 
coûtera cher en temps perdu ! 


Quels livres acheter ? 


A notre avis, il vous faut un texte géné- 
ral, qui introduit de façon large et vivante 
à l'informatique (voir par exemple « Le 
guide des technologies de l'information » 
aux éditions Autrement). Ce genre de 
texte est souvent complété par un glos- 
saire qui peut momentanément faire 
office de dictionnaire. Le dictionnaire doit 


être choisi en fonction de vos moyens 
financiers, maïs il faut introduire un cri- 
tère de sélection important : les termes 
anglais doivent absolument y figurer (voir 
le « Dictionnaire Lexique de micro- 
informatique », Editions Radio et/ou « Le 
dictionnaire de l'anglais de l'informati- 
que », Editions Presses Pocket et/ou « Le 
dictionnaire Micro-Informatique », Cedic- 
Nathan). Cette bibliothèque idéale peut 
être complétée par un texte introduisant 
au B-A-BA de l'Atari (voir « Le grand livre 
de l'Atari », Editions Micro-Application, 
ou « Atari ST efficace », Editions Psi- 
Nathan). Enfin, les autres livres seront 
choisis en fonction d'un centre d'intérêt 
précis. 


Quelques conseils pratiques 


Venons-en à des conseils qui visent à 
faire de vous un véritable chasseur d'in- 
fos. D'abord ne cédez pas au décourage- 
ment. L'envie de tout envoyer balader a 
traversé l'esprit de tous les utilisateurs 
d'ordinateur, au moins une fois... par 
jour ! Savoir conserver la tête hors de 
l'eau, garder une certaine sérénité dans 
le stress s'avère toujours payant. Par ail- 
leurs, si vous avez besoin des conseils de 
quelqu'un, faites-le en observant les 
petits conseils suivants : 


- si vous êtes débutant, dites-le. Nous 
avons tous été des débutants, c'est un 
stade normal et parfaitement honorable. 
N'essayez pas de paraître en savoir plus 
que vous n’en savez réellement, et sur- 
tout essayez de valoriser ceux qui doivent 
vous fournir une information. Une atti- 
tude de curiosité intéressée est infiniment 
plus efficace qu'une attitude hautaine, 
dubitative, ou excédée. Après avoir 
annoncé la couleur, vous pourrez poser 
des questions comme « Pourquoi les 
Atari ne sont pas des compatibles alors 
que les IBM le sont ? », sans déclencher 
l'hilarité. Sachez préciser votre niveau en 
indiquant rapidement depuis combien de 
temps vous utilisez votre machine, ce que 
vous arrivez à faire avec, et ce que vous 
n'arrivez pas à en obtenir. Situez votre 
problème en définissant ce que vous 
cherchez à FAIRE plutôt que ce que vous 
cherchez à SAVOIR. 


- essayez d'être précis. N'essayez pas de 
tout savoir ou de tout demander, vous 
allez décourager votre informateur. Et 
par-dessus tout, essayez d'obtenir une 
qualité rare mais inestimable : la précision 
dans vos questions. Ne parlez pas du 
« truc-qui-montre-les-fichiers », mais du 
« sélecteur d'objet ». Vous gagnerez en 
précision et en crédibilité. 


(Suite page 13) 
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ST MAGAZINE 
PRESENTE 


COLLECTOR S 


V 


Centrés sur un thème par- 
ticulier, les COLLECTOR'S 
de Pressimage sont issus 
des meilleurs articles de 
ST Mag, réunis et réactua- 
lisés, sous la forme de 
fascicules à reliure amovible. 
Ils constitueront pour vous 
une véritable collection 
d'ouvrages de référence 
facilement utilisables. 


À 


PLUS CONCRETS 
Rédigés par des profession- 
nels, les COLLECTOR'’S 
sont pratiques et direc- 
tement utilisables. 


À 


PLUS ACTUELS 
ST Mag est à la pointe de 
l'actualité sur ST, les 
COLLECTOR'S bénéfi- 
cient de notre avance. 


À 
MOINS CHERS 
Comparez le prix d'un 
COLLECTOR'S avec le 
prix d’un livre | 
À 





La reliure amovible des 


COLLECTOR'S reste 
bien ouverte pendant que 
vous programmez. Vous 
pourrez y rajouter des 
fiches, des photocopies, 
et même vos propres notes. 


À 


CADEAU 


Le COLLECTOR'S que 
vous allez commander 
sera peut-être GRATUIT! 
Chaque mois, cinq d'entre 
vous seront tirés au sort 
et ne paieront pas leur 
commande |! 


le 

meilleur 

texte 
d'initiation 

a /a 
programmation 


sur 
Atari ST / 





Basile TYRELL 


INITIATION AU 75 F 


GFA BASIC 


Editions PRESSIMAGE 


UQUUO) HUUD9ILL9]S4S yJ9 ap 2#s0odop anbreuu eun 155 y]? 








A VOUS N'AVEZ JAMAIS PROGRAMME ? 
A VOUS DISPOSEZ DU BASIC GFA, VERSIONS 2 OU 3 ? 
A OUI?... ALORS CE COLLECTOR EST FAIT POUR VOUS ! 


Vous apprendrez progressivement à conce- 
voir un programme, et comment cofriger 
toutes les erreurs qui peuvent survenir : 
impossible de rester en rade! Et en plus 
beaucoup d’astuces pour bien commencer à 


s..… 


Voici le premier "Collector”' édité par 
ST MAGAZINE: il va vous apprendre à 
écrire vos premiers programmes, et 
surtout vous er envie d'en écrire 
d’autres. Simple, concret, bourré d’exem- 
ples, il vous explique tout: qu'est-ce 
wun programme, une instruction, un 
chier, comment dessiner à l'écran, et 
donne une définition claire de tous les 
termes informatiques. 


aurez 
grammes ! Pourquoi attendre? 


ECHANTILLON GRATUIT: reportez-vous à l’article "Initiation au Basic GfA" dans 
ST Magazine de ce mois: il est extrait du Collector! Vous pourrez juger par vous-même ! 


A É— — 
Je commande "Initiation au Basic GfA” NOM : 
te UE RS èc OON Te 0 
Q livret "nu(port non compris): 
Q le livret avec un classeur 
spécial COLLECTORS 
De voue 4 Fe ru 53 04e RE, PR RE a NS. 
FEMMES INR GE Bon de commande à envoyer à PRESSIMAGE 
@ ex. 22 FF) (8 ex. 29 FF) Collector’S 210 rue du Panbours Sant Martin. 
75010. PARIS. 
sgenature : 
des parents pour les mineurs) 


Je joins un chèque, mandat, ou CCP 
à l’ordre de Pressimage. 











( Suite de la page 8) 
La machine à apprendre 


Nous avons passé en revue les sources, 
d'informations et les attitudes à adopter, 
mais nous avons laissé de côté le centre 
du débat, l'ordinateur lui-même. Considé- 
rez votre ordinateur non seulement 
comme un média ou comme un outil, 
mais aussi comme une machine à appren- 
dre. L'information que vous cherchez se 
trouve parfois tout simplement « dans » 
l'ordinateur, ou plutôt elle vous apparaî- 
tra si vous êtes capable de le pousser 
dans ses derniers retranchements. Vous 
n'arrivez pas à obtenir ceci en faisant 
comme cela. Eh bien essayez autrement ! 
A force de tourner autour, une solution 
va apparaître, il suffisait d'essayer. 


Ce qui fait la force de machines comme 
le Mac ou l'Atari, c'est leur capacité 
d'auto-explication. On dit souvent 
qu'avec ces machines, on peut utiliser 
directement un logiciel, et on regarde la 
doc après, si besoin est. En effet, dans 
la majorité des cas une action est réver- 
sible. || suffit de choisir l'option « Annu- 
ler » ou « Cancel », pour revenir au stade 
précédent sans aucune conséquence. Il 
est dès lors possible d'explorer le logiciel, 
pour voir si l'option recherchée est dis- 
ponible. En général, toutes les options 
disponibles à un moment donné sont 
simultanément présentes, par exemple 
dans un menu. Il suffit de prendre con- 
naissance des options en présence, et de 
choisir l'une d'elles. Cette méthode d’in- 
formation « par essais successifs » est 
donc à considérer comme une véritable 
stratégie. Essayez, vous verrez bien, et 
vous aurez forcément appris quelque 
chose. Dans les moments de détresse, 
pensez à Christophe Colomb qui, parti 
pour les Indes, fit une grande et belle 
découverte. 


Au terme de ce petit bréviaire du débu- 
tant paumé, nous avons insisté sur les 
dispositions d'esprit qui doivent être les 
vôtres si vous voulez vaincre l'adversité. 
Globalement, la balle est dans votre 
camp. Vous prenez de bonnes résolu- 
tions ? Mais peut-être que la véritable ori- 
gine de vos problèmes est tout simple- 
ment un vague sentiment de panique ? 


DESTINATION DANGER 


Le vocabulaire qui caractérise le petit 
monde Atari a tendance à créer un climat 
de danger immanent. « Alertes », 
« virus », « bombes », « jeux de tir», 
« pirates », l'Atari mérite bien sa désigna- 
tion publicitaire « d’arme dans la compé- 
tition ». Tout est fait pour créer un climat 
peu propice à l'investigation détendue. 
L'Atariste moyen est la cible d'actions de 
déstabilisation émanant de puissances 
ennemies, liguées contre lui dans une 
véritable guerre psychologique. Dans ce 
qui va suivre, nous allons tenter de vous 
rassurer, et de faire toute la lumière sur 





certaines craintes injustifiées. Après la 
chasse aux infos, voici la chasse aux fan- 
tasmes.…. 


- Alerte ! Ne soyez pas alerté par les mes- 
sages d'alerte. Ils constituent un mode de 
communication particulièrement simple 
et efficace, et ne doivent pas augmenter 
votre taux d'adrénaline lorsqu'ils s'empa- 
rent du centre de l'écran. Ils revendiquent 
uniquement la priorité de votre considé- 
ration, et ne constituent aucunement une 
menace (en anglais « alert form »). 


Exemple d'alerte typique 


V 


- La fausse manœuvre. Vous vouliez sau- 
ver un programme, mais vous vous êtes 
trompé d'option et vous l'avez effacé. 
Vous êtes seul responsable, cette fausse 
manœuvre ne peut raisonnablement être 
confondue avec un bug. 





- Un bug, késaco ? Il arrive qu'un logiciel 
ne soit pas parfaitement conçu, et com- 
porte une petite erreur interne. Vous avez 
effectué une action correcte, et un évé- 
nement saugrenu survient. Si c'est un 
bug, vous n'y êtes pour rien ! La traduc- 
tion française du mot «bug» est 
« bogue », et le terme désigne un insecte 
imaginaire et insaisissable, censé se pro- 
mener dans la machine en provoquant 
des dégâts variables. L'attitude à adop- 
ter devant ce que vous soupconnez être 
un bug consiste à noter les circonstances 
exactes de son apparition, et à vous faire 
confirmer qu'il s'agit bien d'un bug. La 
solution consiste ensuite à éviter la cir- 
constance déclenchante, quand c'est 
possible, ou à attendre la version ulté- 
rieure (dite « déboguée »}) du logiciel ! 


Débutants 





- Les virus. || s'agit de petits programmes 
qui sont de véritables « passagers clan- 
destins », placés sur une ou plusieurs de 
vos disquettes par un mauvais plaisant 
qui restera généralement un triste 
inconnu. Notre intention n'est pas d'en- 
trer dans une description détaillée de 
cette nuisance, puisque ST Mag en parle 
régulièrement. Rappelons seulement que 
les conséquences induites par ces pro- 
grammes sont très diverses, et vont de 
l'inversion des mouvements de la souris, 
à des conséquences encore plus bêtes (et 
encore plus méchantes) comme la des- 
truction d'informations sur vos disquet- 
tes. La déshumanisation de nos banlieues 
est sans doute à l'origine de ces gestes 
d'agressivité désespérée. 


Quoi qu'il en soit, ces trois causes 
devraient être clairement différenciées 
dans votre esprit (ce qui n'est pas tou- 
jours facile !}. Venons-en à vos fantas- 
mes. 

- le soft peut-il abîmer le hard ? Autre- 
ment dit, est-ce qu'une fausse manœu- 
vre ou une erreur de programmation peu- 
vent altérer votre précieuse machine ? La 
réponse est non, tout a été concu pour 
que ce soit impossible. À moins bien sûr 
que vous introduisiez des blinis dans 
votre lecteur de disquettes. 


- est-ce-que ça s'abîme insensiblement ? 
Le problème d'une usure ne se pose guère 
en informatique, sauf pour les éléments 
mécaniques (lecteurs de disquettes) ou 
pour l'alimentation électrique. Plusieurs 
fausses manœuvres successives ne vont 
pas altérer sournoisement votre machine. 
Elle est en panne, ou alors elle marche. 


- est-ce-qu'il y a un ordre pour allumer les 
différents éléments ? Disons qu'il est pré- 
férable d'allumer l'ordinateur en dernier 
(et de l'éteindre en premier), mais un 
manquement à cette directive -même 
réitéré- ne vous conduira certainement 
pas chez votre revendeur. 








- est-ce-qu'un logiciel peut « punir » un 
utilisateur ? Ce cas de figure apparaît lors- 
que le logiciel incriminé a été « recopié ». 
A notre connaissance, l'implantation d'un 
Virus est le seul type de représailles qui 
pourrait exister dans un tel cas. En fait, 
ce type d'événement a été observé dans 
des situations de litige entre une société 
conceptrice d’un logiciel et un client qui 
tarde un peu à payer. La menace consiste 
à laisser le virus agir, et à le désamorcer 
dès que le client aura retrouvé sa géné- 
rosité. 


Les bombes 


Voilà l'objet de votre plus grande inquié- 
tude. Les rumeurs et les craintes les plus 
diverses circulent, un certain climat ter- 
roriste n'ayant pas manqué d'enflammer 
les imaginations. Les bombes ne sont 
pourtant rien d'autre que des messages ! 
D'ailleurs, certains programmes rempla- 
cent leur apparition par un message tex- 
tuel parfaitement clair. Les bombes ne 
signalent pas du tout l’imminence d'un 
danger, il ne s’agit pas d’une menace. 
Disons que les bombinettes apparaissent 
quand l'ordinateur recoit un ordre interne 
qu'il ne peut pas exécuter. Il faut noter 
qu'elles fleurissent souvent quand un 
logiciel a été un peu « vérolé », notam- 
ment par des manœuvres de copie non 
orthodoxes. Silence pesant. Reprenons. 


Un programme mal copié, ou mal conçu 
{oh, la belle bogue !)}, comporte des 
ordres aléatoires, incohérents, et l'ordi- 
nateur exprime son incapacité absolue à 
les exécuter en affichant un petit dessin, 
le chapelet de bombes. Il s’agit bel et bien 
d'un message, dont l'objectif est de four- 
nir une indication diagnostique. Si je vous 
demande de dessiner un cercle carré, par 
convention envoyez-moi deux bombes. 
Comprenez l'apparition des bombes 
comme ceci (c'est l'ordinateur qui parle) : 
« Je viens de recevoir un ordre impossi- 
ble à exécuter, voici un certain nombre 
de bombes qui doivent vous permettre de 
déterminer la nature de l’ordre erroné que 
je viens de recevoir ». 


Exemple : l'ordinateur affiche cinq bom- 
bes. Par convention, l'affichage de cinq 
bombes correspond à un message du 
genre de « je viens de recevoir l'ordre 
(impossible) de diviser un nombre par 
zéro » (c'est l’ordinateur qui parlait}. Il 
existe ainsi huit erreurs-type, chacune 
correspondant à l'affichage d'un nombre 
de bombes compris entre 2 et 9. Nous 
n'avons abordé que le message d'erreur 
numéro 5 (cinq bombes), parce que c'est 
le seul qu'un non programmeur puisse 
comprendre (si je vous dis que six bom- 
bes correspondent à une « exception 
CHK non installée », vous y comprenez 
quelque chose ?). Par conséquent, un 


nombre de bombes élevé ne signifie pas 
que l'erreur est plus grave ! Retenez fina- 
lement que les bombes constituent un 
message qui ne vous est pas destiné (il 
n'est parlant que pour un programmeur), 
vous n'avez donc pas besoin de chercher 
à compter le nombre de bombes (sauf en 
cas de pari stupide ou de volonté de figu- 
rer au livre des records), et vous n'êtes 
pas responsable de l'apparition des bom- 
bes (sauf en cas de recopie défectueuse 
d'un programme, généralement protégé). 
Il n'existe aucun moyen, si vous n'êtes 
pas programmeur émérite, de « corriger » 
un logiciel responsable de l'apparition 
fugitive de bombes à l'écran. 


L'heure est au bilan. Nous avons tout fait 
pour vous rassurer, pour Vous pacifier, 
pour faire que vous preniez en main votre 
propre information, et pour que vous ces- 
siez d'avoir l'air godiche devant une boîte 
de plastique qui n'est certainement pas 
plus intelligente que vous. En informati- 
que, la plus grosse erreur que l’on puisse 
faire, c'est de ne rien faire. Qu'on se le 
dise. et au mois prochain, puisque nous 
continuerons bien sûr à assumer notre 
part de l'information. 


Christophe CASTRO 








13 rus Amélls 31000 TOULOUSE 


Soyez les premiers à disposer DU séquenceu 


Midi Files (senior) 


Modification graphique des évènements en temps réel 
Résolution au 384ème de noire à 4/4 
256 pistes par séquences 
16 morceaux en mémoire, chargement sans interruption du 
morceau joué... 


ALCHIMIE Junior 700 F ttc 
ALCHIMIE Sénior 1875 F ttc 


Bon de commande 


Je commande : 
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LES BONNES ADRESSES 


POUR ANNONCER DANS CETTE RUBRIQUE, UN 


SEUL CONTACT: ANTOINE HARMEL 
AU (1) 42 49 56 29. (JUST MARRIED!) 





NOUVEAUI 76100 ROUEN 
Un spécialiste ATARI | | MICRO VIDEO MARSEILLE SERVICE COMPUTER 


D 75, rue de Lodi 
pour l'EST PARISIEN 13006 Marseille 52, Av. Jacques Cartier 


Plus la peine de courir ! F 91.94.15.20 Tel :35 62 34 63 





Tout pres de chez vous : 


38500 VOIRON MICRO VIDEO PERPIGNAN 


8, Ave de Gde Bretagne 
66000 Perpignan 


Tél: 68.34.24.40 


INTER INSTRUMENTS: Tel 43 09 87 87 


35 av, du Maréchal Foch MICRO AVENIR 
93360 NEUILLY PLAISANCE 2, avenue de ROMANS 
UNE BOUTIQUE DIFFERENTE Tel : 76 65 7255 


ORDINATEUR 
DIFFUSION 








MICRO VIDEO TOULOUSE 


13, rue Amélie 
31000 toulouse 


e 61.62:55,55 












MICRO VIDEO LYON 
11, cours Aristide Briand 

69200 Caluire 
TZ /2 27 144724 








26000 VALENCE 


POUR L’ATARI A MARSEILLE 
3 rue Lafon, 13006 Tel: 91.54.33.36 


IIXNPEDITIONS DANS TOUTE LA FRANCE 






MICRO AVENIR 
4, rue des Alpes 
© 75. 55. 41. 19. 


LE SPECIALISTE ST 
A VALENCE. 












VOTRE MAGASIN « MICRO FACILE » CLES EN MAINS 


Nombreux sites disponibles dans le midi - Approvisionnéments réguliers co 
Prix de gros - Stock Important - tous renseignements au 59 83 78.1 












BORDEAUX 


YONNE 
TOULOUSE 


à E TARSES 


NOUVEAUI 
MICRO VIDEO BELGIQUE 
Ouverture 
à Bruxelles 
le 3 Decembre 






||, rue Samoruet 
Tél. 59.83.78.78 








A TARBES - 
57. Bd LACAUSSADE 








Tél. 62.51.38.13 
AMSTRAD-ATAR-COMMODORETANDON-EPSON-BROTHER-CITIZEN:STAR 
En vue du développement de son activité 


BASE 4. RECHERCHE DES RESPONSABLES DE MAGASIN 

ayant une expérience de la gestion et de la vente de matériel micro informatique. Conviengrait 

parfaitement à anciens vendeurs ou gérants de magasins à succursales 
Tous renseignements au 59.83.78.14 






MICRO VIDEO BORDEAUX 


3, cours Alsace et Lorraine 
33000 Bordeaux 


z 56.79.34.89 
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ctuellement se profile 

une vague de nouveaux 

outils destinés à la 

numérisation d'image. 

Profitons-en pour faire un peu le 
point sur cette technique et ses 
problèmes, dont les solutions n'ont 
été jusqu'à présent que 
partiellement satisfaisantes. Dans 
l'absolu, la digitalisation a pour but 
de saisir une image vidéo et de la 
convertir en une image 
informatique bitmap (l'ensemble 
des points formant l'écran), du 
type Degas, Néo, etc. 


LA 





S 


PAS TOUT SIMPLE... 


Le signal analogique provenant de la 
caméra ou d'une source vidéo, tout au 
long de son parcours et lors de ses diffé- 
rentes mutations, va être soumis à quel- 
ques contraintes dont la plupart sont dues 
aux limites physiques du ST. Les cons- 
tructeurs s'ingénient à chercher des pal- 
liatifs ou des compromissions afin d'ob- 
tenir le meilleur résultat possible. Mais il 
n'est pas indispensable d’avoir une excel- 
lente vue pour remarquer la différence 
entre l'image du ST et celle de votre 
chaîne de TV favorite : la supériorité de 
cette dernière est écrasante, par sa défi- 
nition, sa couleur. 

Or, une fois traitée, l'image avoisinerait 
le méga octet MINIMUM pour espérer 
obtenir sur ordinateur une qualité simi- 
laire. De plus, n'oublions pas que nous en 
avons 25 par seconde. Alors là, je vous 
laisse imaginer, il faudrait que notre cher 
ST, hormis sa qualité d'affichage, puisse 
transférer 25 Mégaoctets par seconde... 
Bon, d'accord, vous rétorquerez que de 
toutes facons l'image du ST, en 320 
points par 200 et seulement 16 couleurs, 
ca n'est pas forcément plus joli qu'une 
image TV et ça ne fait que 32 Ko... Oui, 
mais même avec 32 Ko, ca finit par faire 
800 Ko par seconde, qu'il faudra bien 
stocker quelque part en mémoire ! Mais 
il ne s’agit pas seulement d’un problème 
de « place », c'est aussi la vitesse de 
transfert qui est en question car n'ou- 
blions pas que l'horloge du ST ne tourne 
qu'à 8 Mhz et que cela ne laisse que très 
peu de cycles-machine pour effectuer 
l'opération. 


Les autres contraintes du système, liées 
toujours à la relative lenteur de traitement 
du ST, concernent l'impossibilité d'appré- 
hender la couleur en temps réel. Il va donc 
falloir adapter le signal vidéo en consé- 
quence, en séparant les informations de 
luminance (la lumière) de celles de chro- 
minance (les couleurs), qui sont codées 


VIDI-ST 


LA DIGIT TEMPS REEL ? 


en PAL ou en SECAM (en Europe). Ce 
codage perturbait notablement les 
anciens digitaliseurs (effet de trame) en 
interdisant à l'utilisateur l'usage d'une 
caméra couleur. C'est maintenant résolu 
mais il n'empêche que l'analyse en temps 
réel des couleurs reste impossible, et 
c'est pourquoi il faut utiliser des filtres 
pour une digit d'image fixe. Grâce à la 
superposition de trois images (Rouge, 
Vert, Bleu) exposées successivement, le 
ST va recalculer la palette la plus proche 
de l'image originale. Quant au fait de fil- 
mer une séquence en « continu », le 
résultat ne pourra jamais être qu'en noir 
et blanc, ou plutôt sur une palette défi- 
nie arbitrairement par l'utilisateur. 


Enfin, rappelons qu'il y a deux méthodes 
pour séparer les couleurs : soit des filtres 
colorés placés devant l'objectif, soit un 
filtre électronique. Le filtre coloré ne laisse 
passer que sa propre couleur et l'image 
ainsi digitalisée sera représentative de son 
niveau de lumière. Le filtre électronique, 
quant à lui, sépare la luminance et la chro- 
minance en décodant cette dernière, afin 
de fournir trois sources vidéo représen- 
tatives de chaque couleur qu'il ne reste 
plus qu'à commuter successivement. 


VIDI ST 


Après ce bref rappel, il est temps de vous 
parler de ce que vous attendez tous : 
VIDI-ST, le nouveau digitaliseur en 
« temps réel » de Human Technologies. 


Il se présente sous la forme d'une cartou- 
che encartable, et sur le boîtier on trouve 
le potentiomètre de réglage du niveau 
vidéo ainsi que l'entrée vidéo sur une 
prise RCA. Il est à noter, en passant, que 
cette entrée accepte tout type de signal 
couleur ou monochrome. Un ajustable, 
destiné à l'accord de la fréquence 
d'échantillonnage d'une ligne, est aussi 
présent (en cas d’instabilité éventuelle de 
l'image du VIDI-ST). 
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La mise en œuvre du logiciel est très sim- 
ple, vu le nombre réduit de fonctions, qui 
reste néanmoins très suffisant pour assu- 
rer une bonne gestion du système. L'in- 
terface utilisateur est toutefois un peu 
précaire et pas trop conviviale. Par exem- 
ple, on peut regretter que la totalité des 
commandes ne soient pas doublée au cla- 
vier : vous lancez un enregistrement avec 
la touche G, l'interrompez avec escape, 
mais pas de commande clavier pour 
rejouer l'enregistrement. || vous faut donc 
reprendre la souris pour venir sélection- 
ner, dans le menu déroulant, l'option 
« animation ». Par ailleurs, aucun 
système de sauvegarde de l'animation 
sous quelque forme que ce soit n'est 
prévu, et il vous faudra donc sauvegar- 
der une par une chaque image en la nom- 
mant dans une boîte GEM, grrrr.. surtout 
que vous pouvez mettre 120 jolies ima- 
ges dans un Méga 4 (25 dans un 1040). 
À part ca, il est tout de même impression- 
nant de voir une k7 vidéo ou sa caméra 
en temps réel sur son ST, et on oublie très 
vite la basse résolution et le manque de 
couleurs, d'autant que la digitalisation est 
de très bonne qualité. 


En fait, c'est génial, ou presque... Pres- 
que, car nous retrouvons ici une partie 
des problèmes évoqués en introduction : 
en effet, c'est encore la vitesse de trans- 
fert entre le digitaliseur et la mémoire du 
ST (via le port cartouche) qui est en ques- 
tion. VIDI-ST lui-même est en fait capa- 
ble de numériser à la vitesse voulue tou- 
tes les trames vidéo, mais la vitesse de 
transfert limite l'enregistrement à une 
image sur deux soit environ 12 images 
par seconde et une image toutes les 37 
en haute résolution... Cela dit, la qualité 
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*- MEXCEIE 


MIXIMAGE: les premiers résultats... 


Un avant-goût de linterface utilisateur 


Digitaliser. 
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LA NUMERISATION D'IMAGE 
SELON PRINT TECHNIK 


finale de l’animation est nettement supé- 
rieure aux dessins animés japonais (envi- 
ron 6 images par seconde) et avoisine la 
plupart de celles de Wait Disney. De plus, 
il est possible de rejouer la séquence ani- 
mée en 25 images par seconde. 


Print Technik propose deux nouveaux produits destinés à la numérisation 
d'image: une nouvelle version “PRO 89" pour le numériseur lui-même, 
ainsi qu'un filtre électronique destiné à la séparation des couleurs. 

Le Pro 89 diffère principalement du modèle précédent par le logiciel cou- 
leur. Il est doté tout d'abord d’une nouvelle interface utilisateur qui le 
rend désormais très convivial et simple d'emploi. Les performances, elles 
aussi, ont subi un léger lifting puisque la numérisation se fait sur une 
image 4096 couleurs avant d’être recalculée et adaptée en 16 couleurs, ce 
qui permet d'obtenir plus simplement une meilleure optimisation de la 
palette. Le filtre électronique, lui, est capable de séparer les composantes 
RVB ou monochrome d’une source vidéo composite, son principal attrait 
étant son prix vu ses très bonnes performances. 

Rappelons que la gamme des produits Print Technik est importée par la 
société CICI qui assure la francisation du produit. Le PRO 89 coûte 
maintenant à peu près 2500F TTC et le filtre un peu plus de 1200F TTC. 


Revenons vers d’autres réalités. La per- 
formance des concepteurs est exception- 
nelle car ils ont su tirer pratiquement le 
maximum du ST et d'une manière finan- 
cièrement raisonnable (l'appareil et le logi- 
ciel sont en effet disponibles pour un prix 
public hors taxes inférieur à 2000F). Le 
regret, nous l'avons déjà dit, porte sur la 
partie logicielle, légèrement inférieure en 
qualité à la tradition des produits Human 
Technologies, mais cela fonctionne déjà 
très bien. N'oublions pas la notice fran- 
çaise, très claire et pédagogique, qui 
explique par ailleurs comment utiliser le 
hard de VIDI-ST dans ses propres logi- 4 CETTE] KODAK EL 400 5074 
ciels, les sources GFA étant fournis par BESSESSEREES12868:85 
ailleurs sur la disquette. VIDI-ST est déjà Les Mc 5 

« interfacé » dans ZZ-Rough (option 
‘digit’ directement disponible) et se verra 
complété très prochainement par un logi- 
ciel de digitalisation 512 couleurs « Spec- 
trum » en trois passes successives 
(Rouge, Vert et Bleu) répondant au doux 
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La nouvelle interface utilisateur... 
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Miximage: une gestion du 
filtrage plutôt sophistiquée 











LES PORTES DU TEMPS 


“Rien Ne Sera Plus Jamais Comme Avant 









Les auteurs 


Au scénario: Olivier MORAZE 
À la technique: Nicolas GOHIN 


rt: £ ni | À la programmation : 
ar pe } si es. René ST-ARNEHAULD 

= PA. : | ME Florent PILLET 

À L'artistique: Didier QUENTIN 
Au graphisme : 
Alain SELO - Fabrice DUBOIS 
Jérome LEGRUX 

À la musique: David ALONSO 

À la compression: Hughes RENAUD 


‘JAMAIS LE PASSE N'AURA 
ETE AUSSI PRESENT 
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PÉUCRINTC 
(1) 40370637 


































IL Y A LES CLIENTS COCONUT... 


COCONUT 
REPUBLIQUE 

13, bd Voltaire 
75011 PARIS. 

Tél: (1) 43.55.63.00 
Métro Oberkampf 










COCONUT 
ETOILE 


A1, av. de la Grande-Armée 
75016 PARIS. 

METRO ARGENTINE 
Tél: (1) 45.01.67.28 


JEUX ST 


AFRICAN RAIDERS. 
AFTERBURNER … 
BATTLECHESS 


BATTLEHAWKS 

BUTCHER HILL... 
BLASTEROIDS 
BIO CHALLENGE. 
BALLISTYX 


CHESSMASTER 2000. 
DARK SIDE. 


EXPLORA 2 


FORGOTTEN WORLDS... 
F16 COMBAT PILOT. 
FALCON (FRANCAIS). 


LAST DUEL 

LA QUETE DE L'OISEAU DU TEMPS, 
LOMBARD RALLY___ 
MILLENUM 2.2 … 


MAYDAY SQUAD. 
MEURTRE A VENISE 


POLICE QUEST 2___ 
PURPLE SATURN DAY... 


RUNNING MAN 

AUN THE GAUNTLET. - 
REAL GHOSTBUSTERS 
ROADBLASTER. 


CONSOMMABLES 


DISQUETTES VIERGES DE GRANDE MARQUES 


DISQUETTES 3"3 : 

3°5 SF/00, LES 10 

3"5 DF/OD, LES 10... 

BOITE RANGEMENT 40 DISQ 

BOITE RANGEMENT 80 DISQ 

BOITE RANGEMENT 150 DISQ.… 


DISQUETTES 514 : 

B°14 NEUTRÉS, LES 10. 
SA SFIDD, LES 10 
5°1/4 DF/DD, LES 10 
BOITE RANGEMENT 50 DISQ. 


DISQUETTES 3", LES 10... 


DISQUETTES DE NETTOYAGES : 
DISQUETTE NETTOYAGE 75. 
DISQUETTE NETTOYAGE 5114 
DISQUETTE NETTOYAGE 3°___… 
KIT DE NETTOYAGE 35 = 








CABLES : 

PRAOLONGATEUR DE JOYSTICK. 
OUADRUPLEUR DE JOYSTICK __ 
CABLE PERITEL ST... 


RUBAN LC24/10.. 


DIVERS : 

SUPPORT MONITEUR 27/14 
SUPPORT MONITEU 
SOURIS ST. 


COCONUT 

MONTPELLIER 

C. CIAL LE TRIANGLE NIV BAS 
34000 MONTPELLIER 

Tél. 67.58.58.88 


SKATEBALL 

SPACE QUEST 3... 
SKWEEK 
STEEVE DAVIS SNOOKER. 
SUPERMAN... 
SPEED BALL. 

STARGLIDER 2 


VINDICATORS. 

VICTORY ROAD. 
WINSURF WiLLY 

WAR IN THE MIDOLE Hi 

ZAC MC KRAKEN (FRANCAIS) 
30 POOL..…. - _ 


SOLDES COCONUT 


BARD'S TALES..... 

MARBLE MADNESS. 

MUSIC CONSTRUCTION SET. 
SIDE MINDER 
SIDE ARMS.. — 
SKYFOX 2. 
RAMPAGE 


LIBRAIRIE 


ASSEMBLEUR 68000 (NATHAN) 145 
APPLICATIONS SOUS SUPERBASE. 

CLEFS POUR ATARI ST. 

BIEN DEBUTER SUR ST. 

BIEN DEBUTER EN GFA BASIC... 

BOITE À OUTILS. 
DISQUETTE ET DISQUE DUR... 
DEVELOPPER EN GFA BASIC + DISQ 
GRAPHISMES EN GFA__ __. 249 
LA BIBLE DU ST 

LE LIVRE OÙ GEM … 

LE LIVRE DU GFA BASIC. 

LE GRAND LIVRE DU ST 

LE LANGAGE MACHINE SUR ST 

LELIVRE DE 157 WORD + DISO.... 299 
MISE EN OEUVRE DU 68000 {SYB)—— 260 
PROGRAMMATION EN BASIC (SYB).... 198 
PROGRAMMATION EN GFA 3.0: 349 
STEN FAMILLE 145 
SUPER JEUX SUR ST. - 140 
SOS GFA BASIC # 
SOS 1ST WORD PLUS. 123 
TRUCS ET ASTUCES EN GFA + DISO — 269 
102 PROGRAMMES POUR ATARI ST 135 
FLIGHT SIMULATOR CO-PILOT. -145 
VOLER AVEC FLIGHT SIMULATOR.—. 175 





IL Y A CEUX QUI CHERCHENT ENCORE... 


COCONUT 

Vente par correspondance 
13, bd Voltaire 

75011 PARIS 

Tél: (1) 43.55.63.00 


COCONUT 
GRENOBLE 


8, cours Berriat 
38100 GRENOBLE 
Tél: 76.50.99.41 





MACRO-ASSEMBLEUR GST— 
NOTATOR 
PO 
PRESTACAPTE 


CYBER TEXTURE 

CYBERPAINT V2.0. 
CYBERCONTROÙ 540 
CYBERSTUDIO. 7% 
CALCOMAT.. ee 
NOM EEE 
CAD 30 10. ommmmnennnesemmmememenens 
COMPTA JAGUAR DISQUETTE. 1900 
COMPTA JAGUAR DISQUE DUR 2490 





EVOLUTION SUNSET... — 
ee 
FLEET STREET PUBLISHER. 


GFA COMPILATEUR 20. 
GFA BASIC 3.0. 

GFA RAYTRACE..… 
INTERPRETEUR C. 





LA COMPTA 2 MEMSOFT. 
LDW POWER... 

LOW POWER + EMULI 

LASER C (MEGAMAX)_.… 
L'ELECTRONICIEN 
LE GESTIONNAIRE 
LE COMPTABLE. 490 
LE REDACTEUR 560 
ARE Ca —— oem 900 
MASTERPLAN... 





EDUCATIFS ST 


LE PETIT LECTEUR 

AU TEMPS JADIS LES 1001 VOYAGES... 290 

AUX ORIGINES DE LA VE... 195 LE SIDA ET NOUS. 196 
245 LE TEMPS DUNE HISTOIRE. 220 
18 LES PETITS COLMALNS... 145 
240 MATH 1 me 240 

OMR ment D 

FONCTIONS NUMERIQUES.— 240 MATHS. RE 

GEOMETRIE PLANE 240 MATH 54. 

GEOMETRIE DANS L'ESPACE 240  MATH6 

GRAMMAIRE 6,5. 240 

HISTOIRES DE VILLES. 220 

HISTOIRES DE MAISONS. 220 

IL ETAIT UNE FOIS 220 

EE COUR 1 

JE DECOUVRE CHIFFRE/LETTRE 195 

J'ADOITIONNE/MULTIPLIE —1# 

J'APPRENDS L'HEURE. esse r à 

LE TRACER 20 


ANGLAIS 43. 








VENTE PAR CORRESPONDANCE à adresser exclusivement à : 
COCONUT - 13, boulevard Voltaire, 75011 PARIS - & 43.55.63.00 
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NOM TITRES 
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Date d'expiration $ 
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Participation aux frais de port et d'emballage $ +15F 
« Total à payer RARE À 
Réglement je joins [J chèque bancaire [D CC P [J mandat-ettre [IC B 
Oyeprétère payerautacteurà réceplion{enajoutant 20F pour frais derembt 
PRECISEZ VOTRE ORDINATEUR DE JEUX 


EURE RL EME PO RRRS 2 ARE RATE 709 ARR ERA 








OFFRES VALABLES DANS LA LIMITE DES STOCKS DISPONIBLES 














IL Y À LES CLIENTS COCONUT... IL Y A CEUX QUI CHERCHENT ENCORE... 


COCONUT 
ETOILE 
41, av. de la Grande-Armée 
75016 PARIS. 
METRO ARGENTINE 
Tél: (1) 45.01,67.28 


COCONUT "LE SPECIALISTE DE L'ATARI” 
QUELQUES UNS DES SERVICES COCONUT 


CHOIX Les toutes dernières nouveautés en matériel PRIX Venez et comparez nos prix. 













COCONUT 
REPUBLIQUE 

13, bd Voltaire 
75011 PARIS 

Tél: (1} 43.55.63.00 
Métro Oberkampf 






COCONUT 

MONTPELLIER 

C. CIAL LE TRIANGLE NIV. BAS 
34000 MONTPELLIER. 

Tél: 67.58.58.88 


COCONUT 
GRENOBLE 

8, cours Berriat 
38100 GRENOBLE 
Tél: 76.50.99.41 


COCONUT 

Vente par correspondance 
13, bd Voltaire 

75011 PARIS 

Tél: (1) 43.55.63.00 
















consommable et logiciel.Le plus grand choix de logiciels S.AV Service Réparation: Express assuré par nos 
en France. techniciens sans frais supplémentaires, 
DEMONSTRATIONS Nos vendeurs passionnés CREDIT Crédit immédiat sous réserve d'acceptation 
vous aident à choisir le materiel adapté à vos besoins. du dossier. 

PROMOTIONS Toujours de bonnes affaires en magasin DEPARTEMENT ETUDIANTS, 

sur les machines,les logiciels et les consommables. COMITES D'ENTREPRISES Prix spéciaux 





ATARI , UNE GAMME DESORMAIS COMPLETE 
JEUX avec L'ATARI 520STF 


L'ATARI 520STF estla machine ludique par excellence avec des milliers de jeux 



























520s7rr 
3490" 


TTC 


disponibles. De l'arcade 100 % ausimulateur de vol le plus technique sans oublier Caractéristiques techniques 


les jeux de rôles, les simulations sportives, 













Microprocesseur MC 68000 16/32 bits 
512 Ko de mémoire vive (RAM) 

TOB intégré en ROM 

GEM intégré en ROM 

Lecteur disquette 3°5 Double face 720 Ko 520 stf + Moniteur 
Clavier AZERTY Monochrome 

3 mode de résolution graphique HR SM 124 


échecs ou les jeux d'aventures découvrez la 






qualité exceptionnelle des graphismes et 
des qualités sonores de la gamme ST. 

FACILE A INSTALLER: Une prise de courant 
pour l'alimenter, un cable péritel à enficher 





















RER 320x200 ï F 
sur votre teléviseur. 640x200 4 490 
FACILE A UTILISER: Une souris à connecter, 640x400 en monochrome TFC 







Palette de 512 couleurs 
Interface midi intégrée 
livre avec souris, cable péritel, disquettes 
langages, manuels en français. 






(éventuellement ün joystick}, insérer la 520 stf + Moniteur 


Couleur 


5 490" 


TTC 


disquette, allumez l'ordinateur, une petite 





minute d'attente et à vous de jouer. 






LA BUREAUTIQUE PERSONNELLE AVEC L'ATARI 1040 STF 


Traitements de texte tableurs gestion de base de données, PAO, CAO, tous les 


domaines de la bureautique personnelle sont exploités par les logiciels existant sur Caractéristiques techniques 
ATARI ST.Si la plupart de ces logiciéls reuvent 
s'utiliser sur l'atari 520STFLes 1024 K octets Microprocesseur MC 68000. 16/32 bits. 
Ê : : : À ! £ 1 Megs octet de mémoire (RAM) 
de memoire vive disponibles sur l'atari 1040 TOS intégré en ROM 


STFvous permettent une plus grande facilité GEM intégré en ROM - 
Lecteur disquette 3°5 Double face 720 Ko 1940 stf + Moniteur 


de stockage des informations et denouvelles Monochrome 
Clavier AZERTY onochrome 
avier DR SM 124 


F 
D'un emploi simple etrapide grâce aux me- SR EOD 5 490 


î é 640x200 
nus déroulants accessibles à tout instant 640x400 en monochrome TTC 


possibilités. 3 mode de résolution graphique 


Palette de 512 couleurs 
Interface midi intégrée 
vite indispensables:création d'un répertoire livré avec souris. cable péritel, disquettes 


téléphonique, présentation d'un rapport de lardons eue en Jap 6 990" 


stage, graphiques sur des statistiques de ventes.création d'un CV... TTC 


1040 stf 
+ Moniteur Couleur 


avec la souris tous ces logiciels vous serons 
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IL Y A LES CLIENTS COCONUT... 
COCONUT 


COCONUT 
REPUBLIQUE 

13. bd Voltaire 
75011 PARIS 

Tél: (1) 43.55.63.00 
Métro Oberkampf 


ETOILE 


41, av. de la Grande-Armée 
75016 PARIS 


METRO 


Tél: (1) 45.01.67.28 


COCONUT 
MONTPELLIER 


34000 MONTPELLIER 


ARGENTINE 
Tél: 67.58.58.88 


C. CIAL LE TRIANGLE NIV BAS 


COCONUT 
GRENOBLE 

8, cours Berriat 
38100 GRENOBLE 
Tél: 76.50.99.41 


LE PRO'AVEC LA GAMME MEGA ST 


Le must de la gamme ST, de 1 Mega à 4 Mega 
Octets de mémoire vive (RAM) selon les 
modèles, « Le Blitter » qui accélère l'affichage, 
la garantie « maintenance sur site » et un des- 
ign vraiment pro avec clavier détachable. Tout 
ceci fait du mega ST un micro-ordinateur pro- 
fessionnel simple à utiliser mais performant 
dans tous les domaines. 

Caractéristiques techniques 

Microprocesseur MC 68000 16/32 bits 

512 Ko de Mémoire vive: 1 Mo pour le Mega St 1 
2Mo pour le MegaSt2. 4M pour le Mega St4 


TOS et GEM intégrés en ROM 
Lecteur disquette 35 Double face 
720 Ko 
Clavier AZERTY Dètachable 
3 modes graphiques 
320 x 200 couleur 
640 x 200 couleur 
640x400 en monochrome 
Bus d'Extension 
Acceélérateur Graphique «Blitter» 
Livré avec souris, Disquettes 
langages, Manuels en Français et 
Contrat de Maintenance sur site 





IL Y A CEUX QUI CHERCHENT ENCORE... 


COCONUT 

Vente par correspondance 
13, bd Voltaire 

75011 PARIS 

Tél: (1) 43.55.63.00 


MEGA ST1+ MONITEUR 
MONOCHROME HA 
7056 F rc 

5 950 F HT 
MEGA STI 
+ MONITEUR COULEUR 
8598 Frrc 
7250 FHT 

MEGA ST2 + MONITEUR 
MONOCHAOME HR 
11 207 Fri 

9 450 F HT 
MEGA ST2 
+ MONITEUR COULEUR 
12156 Frre 
10 250 F HT 

MEGA ST4 + MOMTEUR 
MONOCHROME HR 
14765 Frre 

12 460 F HT 
MEGA ST4 
+ MONITEUR COULEUR 


15714 Fric 


LES SOLUTIONS PAO -——— re 


Les solutions P.A.0. (Publication assistée par 
ordinateur) composées de Mega St + Impri- 
mante laser SLM804, déjà utilisées par certai- 
nes agences de publicité, vous permettent une 
mise en page simple et rapide et une impres- 
sion de qualité exceptionnelle de tous vos 
documents. 

Un nombre illimité d'applications : Réalisations 
de publicités, mailing, lettres à entêtes, jour- 
naux avec incrustration d'images, création de 
Logo, Cartes de visite, 


Caractéristiques Techniques : 
— Impression laser 


— Résolution 300 x 300 points par 


Pouce 

— Format d'impression : A4 
— Impression mode Texte 

— Impression mode Graphique 


— Vitesse d'impression 8 pages/mn 


— Maintenance sur Site 


13579 Frre 
11450 F HT 
MEGA ST2 + MONOCHROME 
HA. + IMPRIMANTE 
LASER SLMB04 


24 728 Frrc 
20 850 F HT 
MEGA ST4 4MONOCHROME 
HA + IMPRIMANTE 
LASER SLMBO4 
28 286 Frre 
23 850 F HT 
MEGA ST4 4MONOCHROME 


— Le + COCONUT : COCONUT vous HA + SLMB8D4 


fait gratuitement toute l'installation 


de vote solution P.A.O. 


PC et Compatibles,la Gamme de Micro-ordinateurs la plus répandue. Utilisés 
surtout dans les entreprises, les PC s'adaptent à tous les besoins. 


Les PC Atari allient qualité, fiabilité et Compétitivité. 


Le PC 3 HD 


Caractéristiques Techniques 


— Microprocesseur 8088 à 4,77/8 MHz 


— Mémoire Vive (R.A.M.) 640 Ko 

— Lecteur disquette 5'*1/4 (360 Ko) 
— Disque Dur 30 Mega 

— 5 Slots d'extension 


— 4 Modes Graphiques : —- MDA, Hercules, CGA, EGA. 
Livré avec les Logiciels : GEM Write, GEM Paint, GW Basic, MS DOS 3.2 


Le PC 4 


Caractéristiques Techniques : 


— Microprocesseur 80286 à 8/12 MHz 


— Mémoire Vive (RAM) : 1 Mo extensible à 8 Mo 
— Lecteur disquette 5‘1/4 (360 Ko ou 1,2 Mo) 


— Disque dur 60 Mo fixe 
ou 
— Disque dur amovible 44 Mo 


— 5 Modes Graphiques : —- MDA, Hercule, CGA, EGA, VGA. 
Livré avec les Logiciels : MS DOS 3.3, GW Basis, Windows/286, Windows 


paint, utilitaires Atari P.VGA 
Le POCKET 


Caractéristiques Techniques : 


— Microprocesseur 8088 à 4,9152 MHz 


— Mémoire Vive (RAM) : 128 Ko 
— Ecran LCD 


— Mode Graphique MDA — 40 x 8 (Texte) — 240 x 64 (Graphique) 
— Poids 450 grammes — Dimensions : 20,1 x 10,4 x 2,9 CM 
Livré avec les Logiciels : MS DOS 2.11, agenda,calculatrice,carnet d'Adresses 


Editeur de Texte et Tableur. 


M OR EU DOC CR NUE COTE 0 | © € OÙ el | 4 : 1 A lieu tr 2 © le 


+ MEGAFILE 30 


33 148 Frre 


217950 FHT 


PC3 HD 
+ MONITEUR 
MONOCHROME 
PCM124 


9 990 Frrc 


8423 FHT 


PC4 


20162F rrc 


17 000 FHT 


PC POCKET 
NOUS CONSULTER 























IL Y À LES CLIENTS COCONUT... IL Y A CEUX QUI CHERCHENT ENCORE... 


COCONUT 
REPUBLIQUE 

13. bd Voltare 
75011 PARIS 

Tél_ (1) 43.55.63.00 
Métro Oberkampf 


SM 124 ATARI 


ONUT 
ÉTOILE 4 COCONUT COCONUT COCONUT 


At'av de la Crandg Armée MONTPELLIER GRENOBLE Vente par correspondance 
75016 PARIS C. CIAL LE TRIANGLE NIV BAS 8, cours Berriat 13, bd Voltaire 

METRO ARGENTINE 34000 MONTPELLIER 38100 GRENOBLE 75011 PARIS 

Tél: (1) 45.01.67.28 Tél: 67.58.58.88 Tél: 76.50.99.41 Tél: (1) 43.55.63.00 


STAR LC 10 
COULEUR 


STAR LC 10 2350frrc 
Imprimante 9 aiguilles graphique, 80 
colonnes, mode qualite courrier, papier 
continu où feuille à feuille A4, interface 
parallele. 


SM 124 Imprimante directement utilisable sur toute les gammes ATARI ST, PC, 


1490"rrc AMIGA. 


Moniteur monochrome 12” haute résolution 640 x400 anti reflet STAR LC10 Couleur 2790Ofr-rrc 


SC 1224 ATARI 


F RER z } 
TTC Mèmes caractéristiques que la STAR LC10 ; impression 7 couleurs 


Moniteur couleur Press résolution 640 x 200 


8801 PHILIPS 


TTC STAR LC 24/10 3790frrc 


Moniteur couleur 14”moyenne résolution 640x200 Imprimante matricielle 24 aiguilles. 


péritelevision 


graphique, 80 colonnes, mode qualite 
courrier, buffer 7 ko, interface parallele. 


Toutes nos imprimantes sont livrées 
avec ruban encreur, cable parallele 
et manuel en français 


STAR LC 24/10 


8801 PHILIPS 


AUTRES PERIPHERIQUES JOYSTICKS 


MEGAFILE 30 MEGA Quickjoy5 


Quickjoy 2 Ergostick 245F7Trc 
Quickjoy 3 3 way wico 320Frrc 
Quickjoy5 1 F Racemaker 295F TTC 


à ë F F 
DISQUE DURS: MEGAFILE 30 MEGA 4990f7rrc Konix speedking 1 Cpra 490" He 
MEGAFILE 60 MEGA 7350fFrrc Navigator 1 Ultimate sans fil 450f rrc 


LECTEURS MDA 30 990F7rTc 
EXTERNES Lecteur disquette 375 double face 720 ko 


Micro blaster 130 TTC 


Racemaker Ultimate sans fil 


RF542R 1790Frrc 
Lecteur disquette 5°1/4 switchable 360 ko/720ko 


SCANNERS: Handy scanner type 2 2490F TTC 
Handy scanner type 4 3490" TTC 


Canon Ix12F 14950 rrc 


ONDULEURS 300VA 4450Frrc 


500 VA 


5290Frrc 
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eaucoup d'entre vous se 
demandent comment 
évoluera, au fil des ans, le 
système qu'ils possèdent. 
Certains imaginent qu'ils devront 
acheter des extensions, d’autres 
que de nouveaux logiciels suffiront 
pour que leur machine préférée 
reste au goût du jour... Un 
tournant s'annonce cependant 
dans l’industrie informatique, qui 
touchera probablement aussi la 
micro : un saut aussi bien 
commercial que technologique se 
profile à l'horizon, un saut de 
même ordre que celui qui s'est 
produit entre l'Apple Il et l'Atari 
ST, ou entre les huit et seize bits. 


QUELS SYSTEMES ? 


Ce saut va être provoqué par la possibi- 
lité de pouvoir bénéficier de technologies 
plus évoluées tout en pouvant s'adresser 
à un marché de masse, donc en gardant 
des prix très bas. On se souvient qu'à 
l'époque, Jack Tramiel ne semblait pas 
très crédible quand il annonçait pouvoir 
vendre un micro-ordinateur basé sur un 
68000 avec un système de gestion de 
fenêtres au moins égal en qualité à celui 
du Macintosh. Steve Jobs vient de 
reprendre le flambeau avec son Cube. Le 
récent accord qu'il a passé avec Busi- 
nessland (le plus gros distributeur mon- 
dial de micros et stations de travail) porte 
à croire qu'il atteindra la vente de six à 
dix mille machines dans les douze pro- 
chains mois. S'il y arrive, toute l'indus- 
trie va en profiter car nombre d'investis- 
seurs seront alors convaincus que diffu- 
ser en masse un système basé sur UNIX 
n'est pas une gageure (même si Mach, le 
système d'exploitation du Cube n'est pas 
un UNIX au sens strict du terme). Cela ris- 
que aussi d'amener nombre de construc- 
teurs à proposer sur leurs machines le 
déjà fameux disque optique effaçable. 
Atari Corp, pour sa part (et nous vous en 
avons déjà parlé) travaille maintenant sur 
le fameux « TT », dont une version sera 
proposée sous UNIX. 


Next est donc à suivre de très près, sur- 
tout quand on sait qu’en trois mois, Jobs 
a déjà réussi à vendre mille machines, 
alors que le système d'exploitation n'en 
est même pas encore à sa première ver- 
sion officielle. Que se passera-t-il si cette 
initiative est suivie ? 





SYSTEMES : 
QUEL AVENIR ? 


Sûürement deux choses : UNIX sera en 
passe de devenir LE système d'exploita- 
tion des prochaines années et cela entraï- 
nera la nécessité de disposer de machi- 
nes ayant comme niveau de performance 
des capacités rarement atteintes de nos 
jours dans le monde de la micro ! En ce 
sens, on peut constater que tous les 
constructeurs qui vendent à une échelle 
mondiale ont une stratégie UNIX. Seuls 
les simples fabricants de compatibles, se 
contentant de produire des machines 
sans rien apporter du côté logiciel, n’ont 
pas manifesté de volontés particulières. 
Cela est justifié quand on sait que pres- 
que n'importe quelle machine basée sur 
un 80386 peut faire fonctionner UNIX et 
que l'élan actuel tend à faire vendre le 
maximum de machines 80386. Indirec- 
tement donc, même les Taïiwanais peu- 
vent vendre de l'UNIX ! Par contre Apple, 
Acorn, Atari, BULL, Commodore, DEC, 
IBM, etc, ont tous une stratégie techni- 
que et commerciale particulière à UNIX. 


QUE COUTE UNIX ? 


A force d'en entendre parler, on se dit 
« bon, soit, on va devoir y passer, mais 
combien ça coûte, est-ce que ça marche 
sur nos machines ? » et vous aimeriez 
savoir ce que cela va entraîner comme 
modification dans votre environnement. 
C'est simple: UNIX demande à la 
machine sur laquelle il tourne un certain 
nombre de potentialités. Entre autres, un 
circuit (ou un équipement directement 
inclu dans le processeur) permettant une 
gestion virtuelle de la mémoire, quelques 
mégas de mémoire vive (2 ou 3 au mini- 
mum ces temps-ci) et un disque de haute 














PETIT LEXIQUE DES TERMES COMPLIQUES 


Voici le vocabulaire que vous trouvez actuellement dans les revues les plus techniques et qui, 
au fur et à mesure, inonde les conversations. 


: l'Association Francaise des Utilisateurs UNIX. C'est la plus grosse association de ce 
type en Europe, ce qui montre que pour une fois la France n'est pas trop à la traîne ! 


Benchmark : Signifie « test de performance ». Par extension, tous les programmes qui permettent 
d'évaluer la puissance d'une machine. Les plus connus d’entre eux sont Dhrystone, Sieve et 
Whetstone. Si ces benchmarks sont dans le domaine public, d'autres appartiennent à des cabi- 
nets spécialisés dont l’activité est la vente des résultats à des sociétés désirant acheter un ordi- 
nateur. 


88000 : Le processeur RISC de MOTOROLA, constructeur connu pour la lignée 68000 (Voir 
l'article sur l'avenir des processeurs). Quelques constructeurs vont bientôt montrer des pro- 
totypes fonctionnant autour de ce processeur. 


C+ + : Certains langages deviennent connus car très utilisés. C + +, successeur de C, a de 
fortes chances de devenir un langage très employé d'ici quelques années. Il permet d'utiliser 
la notion d'objet dans la programmation, notion particulièrement importante car elle permet 
de simplifier les programmes et de sécuriser leur fonctionnement. 


CISC : Complex Instruction Set Computer (Ordinateur à Jeu d'Instruction Complexe). La plu- 
part des micro-processeurs actuels sont encore dans cette catégorie, comme le 68000 de votre 
ST ou la série 80xxx de INTEL. Les instructions de ces processeurs sont dites complexes car 


s'exécutant en plusieurs cycles d'horloge du processeur et pouvant effectuer plusieurs opéra- 
tions de base. 


Dhrystone : Unité arbitraire servant à évaluer la puissance d'un microprocesseur. Voir « Bench- 
marks ». Minix sur ST atteint 520 dhrystones environ. 


Ethernet : Réseau « en bus », basé sur du câble coaxial, Sa vitesse de transfert d'informations 
est de 10 Megabits par seconde. Attention, cette vitesse ne correspond pas à la vitesse réelle 
des données car il faut inclure la durée nécessaire à la transmission du protocole (indispensa- 
ble dans tout réseau) et l'asynchronisme des machines qui dialoguent, Bien souvent, une machine 
effectue un traitement et ne peut directement fournir au réseau les informations nécessaires 
à la vitesse demandée. 


EUUG : Comme l'AFUU, mais au niveau Européen. 


i860 : Premier processeur à architecture RISC, développé par INTEL (fabricant de toute la lignée 
8086, 8088, 80286, 80386, etc.). || permettrait d'atteindre le nombre époustouflant de 85000 
dhrystones par seconde ! (voir « Benchmarks »). Un des füturs moteurs de l'invasion RISC : 
directement intégré dans le circuit se trouve toute la logique pour supporter du traitement 3D. 
Bref, une station de travail à lui tout seul ! Ce processeur n’est pas encore livré par INTEL. 


MIPS : Million d'instructions Par Seconde. Une unité de mesure bien floue et malmenée par 
beaucoup de constructeurs. || est souvent plus sage de lui préférer le Dhrystone ou une aütre 
unité de Benchmark car ces unités sont plus faciles à obtenir soi-même pour effectuer la com- 
paraison., 


SPARC : Processeur à architecture RISC développé par SUN. 


RISC : Reduce Instruction Set Computer. Un jour, des chercheurs ont considéré que les pro- 
cesseurs CISC étaient inadaptés aux travaux qu'on leur fait faire : d'après eux, certaines ins- 
tructions très complexes ne sont pratiquement jamais exécutées parles processeurs CISC. lis 
créèrent alors les processeurs RISC, au jeu d'instruction plus simple, mais dont chaque ins- 
truction est beaucoup plus rapide à s'exécuter : un seul cycle d'horloge à chaque fois. De plus, 
grâce à cette uniformité, il est parfois plus « simple » de développer des ordinateurs multi- 
processeurs RISC plutôt que CISC. Les MIPS RISC et les MIPS CISC ne sont pas directement 
comparables étant données les divergences entre les types d'instructions exécutées. 


TCP/IP : Deux couches de protocole de communication. Mis au point grâce à l'argent du Pen- 
tagone, ce protocole s'est imposé dans le monde des stations de traVail sur des réseaux tels 
qu'Ethernet ou sur des réseaux à grande échelle comme ARPANET,. TCP/IP peut fonctionner 
au-dessus de X25 (le protocole de TRANSPAC) où au-dessus de tout autre protocole de « bas » 
niveau. De nombreuses applications savent tirer parti de TCP/IP comme FTP (pour transférer 
des fichiers) ou TELNET (pour se brancher à distance sur un ordinateur à partir d'un autre en 
émulant un terminal). 


Token Ring : « Réseau à Jeton » (un ordinateur ne peut émettre sur le réseau que s'il a un jeton 
imaginaire qu'il passe ensuite à son voisin une fois qu'il a fini d'utiliser le réseau). Sa vitesse 
atteint 16MegaBits. Voir cependant les réserves sur la vitesse des réseaux à propos d’Ether- 
net. 


capacité, au moins 40 mégas octets. On 
voit que l'addition est lourde mais que 
surtout, dans le cas de la gestion de la 
mémoire virtuelle, même en considérant 
l'ajout de cartes additionnelles, certains 
matériels ne pourront pas suivre. Nous 
reviendrons sur ces points dans quelques 
instants. é 

Une autre contrainte est liée à la forma- 
tion des gens qui vont devoir utiliser 
UNIX. Ce dernier a une très mauvaise 
réputation concernant son ergonomie et 
sa facilité d'utilisation. Ces critiques sont 
justifiées quand on regarde la somme de 
connaissances qu'il faut pour procéder à 
l'administration d'un système UNIX clas- 
sique et aux divers manques de confort 
de certains outils du système. || est clair 
qu'UNIX ne réussira que le jour où l'on 
pourra s'en servir sans aucune adminis- 
tration complexe (c'est à peu près réussi, 
il suffit de voir divers portages sur IBM/AT 
386) et que l'interface utilisateur soit gra- 
phique et d'aussi simple d'emploi que cel- 
les disponibles sur Atari 

et autres Mac. || faut cependant garder 
les anciens modes de fonctionnement, 
très performants pour certaines tâches. 
Ce dernier rempart est en train de tom- 
ber et on peut considérer que UNIX 
devient abordable (sur le plan intellectuel) 
pour un nombre grandissant de person- 
nes. Les principaux efforts de Next vont 
d’ailleurs dans cette direction en se sou- 
ciant énormément du confort que le 
système apporte à l'utilisateur. 


Le dernier problème d'UNIX, c'est la 
documentation. D'abord indisponible 
pendant de nombreuses années sauf pour 
les initiés connaissant les bonnes adres- 
ses aux Etats-Unis ou en Angleterre, il est 
maintenant plus simple d’avoir des infor- 
mations sur le système. En effet, le prin- 
cipal obstacle quand on aborde UNIX est 
que la documentation fournie est volumi- 
neuse et très détaillée, n’offrant pas faci- 
lement une vue d'ensemble du système. 
Là aussi, l'effort d'ATT a été notable et 
il est maintenant raisonnable de penser 
que tout développeur en C sous MS/DOS 
où TOS pourra, dans un délai de quelques 
semaines, être complètement opération- 
nel sous UNIX. L'autre effort d'ATT est 
l'autorisation donnée à Maurice Bach de 
publier « The Design Of The UNIX Ope- 
rating System ». Cet ouvrage explique les 
différents algorithmes utilisés par les pro- 
grammeurs des laboratoires Bell pour 
résoudre les principaux problèmes de ce 
système d'exploitation. Il faut savoir 
qu'avant cette publication, la seule 
source d'informations détaillées était 
constituée par des photocopies, que l'on 
se passait sous le manteau, d'un ouvrage 
de John Lions (de l’Université de New 
South Wales, Australie) commentant les 
sources d'UNIX. 


A ce niveau, UNIX perd un peu de l'as- 
pect « magique » qu'il avait du temps où 
les administrateurs systèmes étaient sur- 
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nommés « wizards » (magiciens) et où ils 
étaient les seuls à connaître les grandes 
incantations magiques permettant d’ajou- 
ter un nouveau disque dur à une machine. 


LE MATERIEL 


Revenons aux contraintes posées par le 
système d'exploitation. Il est temps 
d'éclaircir la notion de mémoire virtuelle 
si chère à UNIX et à tout autre OS évo- 
lué. La mémoire est dite virtuelle si, à une 
adresse considérée par un programme, ne 
correspond pas forcément la même 
adresse physique. Par exemple, si vous 
accédez grâce à un langage de program- 
mation à une variable X, le système de 
mémoire virtuelle vous donne l'impres- 
sion qu'elle se trouve à une adresse YŸ 
alors qu'en réalité, « physiquement », elle 
est en Z. A quoi ça sert ? Imaginez que 
vous avez un système multi-tâche, c'est- 
à-dire capable de faire fonctionner plu- 
sieurs programmes simultanément dans 
votre machine. || va être nécessaire que 
chaque programme se trouve physique- 
ment à un endroit différent de la mémoire. 
Cependant, le compilateur ayant généré 
votre programme ne peut connaître par 
avance à quelle adresse il va fonctionner 
car il ne peut préjuger du nombre de pro- 
grammes qui fonctionneront dans votre 
système. || peut encore moins deviner 
quelles seront leurs tailles. Ce problème 
est résolu sur l’Atari et sous MS/DOS en 
modifiant directement au chargement, 
grâce à une table, les adresses qu'utilise 
le programme pendant son fonctionne- 
ment. 


Pourquoi faire autrement alors, puisque 
cela semble bien marcher ? Pour deux rai- 
sons : si vous avez plusieurs fois le même 
programme qui tourne, vous aurez plu- 
sieurs copies de ce programme en 
mémoire. Cela arrive très souvent quand 
plusieurs utilisateurs travaillent sur la 
même machine. Or, dans ce cas, le 
système de mémoire virtuelle permet de 
ne garder qu'une copie du programme en 
mémoire et de ne dupliquer que les don- 
nées qu'il utilise. L'économie est énorme 
et devient indispensable quand vous tra- 
vaillez avec des logiciels qui font quelques 
centaines de kilos octets ! L'autre raison 
est qu'il faut contrôler qu'à chaque accès 
à la mémoire, un programme ne détruit 
pas par erreur le contenu d'une adresse 
qui ne lui appartient pas. Sur votre Atari, 
si un programme a été mal conçu, il ris- 
que, par exemple, de détruire un acces- 
soire du bureau. Quand vous utiliserez 
l'accessoire, vous planterez la machine et 
ne saurez d'où vient le problème. Sous 
UNIX, avec un circuit de gestion de 
mémoire virtuelle (une MMU, Memory 
Management Unit, à ne pas confondre 
avec le circuit de l’Atari ST qui porte ce 
nom et qui ne fait que permettre au pro- 
cesseur d'accéder simplement à la 
mémoire), le problème sera détecté dès 
qu'un programme risque d'en détruire un 













NeXT ! Mais ils y viendront, paraît-il….). 


autre, ou plus généralement dès qu'un 
programme veut accéder à une zone 
mémoire qui ne lui appartient pas. Cela 
signifie beaucoup moins de plantages 
d'origine inconnue, presqu'aucun crash 
du système (indispensable quand on tra- 
vaille à plusieurs) et surtout la possibilité 
d'examiner de manière post-mortem, 
avec des outils prévus à cet effet, le pro- 
gramme qui s’est arrêté anormalement. 


L'autre contrainte principale d'UNIX est 
le disque dur, qu'il est indispensable de 
posséder pour s'assurer de son bon fonc- 
tionnement. UNIX est un système d'ex- 
ploitation volumineux (par rapport à 
MS/DOS par exemple) puisqu'il est livré 
avec une masse de commandes et d'ou- 
tils permettant de faire tout et n'importe 
quoi. La tendance actuelle est d’ailleurs 
de limiter en nombre ces commandes et 
de pouvoir acheter les surplus séparé- 
ment. Exit donc, le millier de fichiers 
nécessaires à la gestion d'autant de ter- 
minaux différents ou les outils de géné- 
ration de compilateur. Ce n’est pas plus 
mal, on n'imagine pas ce qu'un analyste 
financier ou un dentiste en ferait. UNIX 
est donc en train de « maigrir » afin de 
rentrer dans les chaumières et les 
bureaux, même si, à l'heure actuelle, le 
prix du kilo-octet sur disque dur est en 
train de chuter. 


POUR QUELS BESOINS ? 


Cependant, les gens principalement con- 
cernés par cette révolution sont encore 
aujourd'hui des « technocrates », compa- 
rés aux personnes rencontrées dans un 
bureau. Pour tous ceux dont la principale 
activité informatique consiste à utiliser un 
traitement de texte ou une petite gestion 
de fichiers que ce soit sous UNIX ou 
MS/DOS, le problème n’est pas là. Beau- 
coup de gens travaillent encore avec des 
PC équipés de 8088 qui sont des machi- 
nes largement suffisantes (mais pas for- 
cément « satisfaisantes ») pour des tra- 
vaux de secrétariat assimilables à de la 
saisie : une secrétaire n’a pas besoin 
d'avoir à sa disposition une machine 
d'une dizaine de mips (millions d'instruc- 
tions par seconde) avec un écran couleur 
de 19 pouces pour taper une lettre com- 


X/WINDOWS : Logiciel de gestion d’environnement graphique DANS LE DOMAINE PUBLIC. 
Indépendant du matériel sur lequel il tourne, X/WINDOWS permet d'écrire une application une 
fois et ensuite de la porter à moindre coût sur d'autres machines (UNIX a lancé une mode ? 
…). Incontestablement la base de tous les futurs développements des stations de travail (sauf 


Whetstone : Autre unité arbitraire de calcul (voir Benchmark). Permet surtout d'évaluer la puis- 
sance de calcul en virgule flottante de la machine testée. 


Toutes les marques citées sont déposées par leurs propriétaires respectifs. 





UNIX : Après une période de gestation de 20 ans, UNIX est en bonne position pour devenir 
le Système d'Exploitation des prochaines années. Malgré les divers « crêpages de chignons » 
ayant lieu autour de sa standardisation, il offre à l'utilisateur une possibilité unique : l'indépen- 
dance vis à vis du constructeur. Comme si un jour vous décidiez d'acheter un ATAMIGACIN- 
TOSH et que tous, vous pouviez y retrouver tous vos anciens logiciels et vous en servir de 
la même manière ! (Attention, on en est presque là, mais pas encore.…..). UNIX est d'autre part 
le programme écrit en langage « C » le plus célèbre. 





merciale. Ceux qui attendent avec impa- 
tience de telles machines sont les 
« power users », les mangeurs de puis- 
sance : les financiers qui aimeraient avoir 
toute l'activité de leur entreprise dispo- 
nible sur un tableur, ou les documenta- 
listes ou chercheurs qui souhaitent 
retrouver en quelques secondes toutes 
les références possibles sur un produit 
chimique particulier. Dans la plupart des 
cas, ces personnes n'auront que faire du 
fonctionnement interne de leur machine 
et encore moins de l'apprentissage de for- 
mules magiques pour invoquer un quel- 
conque programme. 


Mais la mise à la portée du « public » de 
systèmes et de machines aussi perfor- 
mants ouvre de nouvelles portes quant à 
la soif de « puissance » toujours plus 
grande qu'a déclenchée l'évolution fulgu- 
rante de la micro-informatique. En effet, 
au lieu de considérer son propre poste de 
micro comme une fin en soi, demandant 
toujours de nouvelles évolutions 
(mémoire, rapidité, etc.}, la standardisa- 
tion des systèmes d'exploitation et le 
développement des réseaux auront pour 
conséquence d'imposer la véritable 
notion du « terminal » : le particulier 
n'aura plus besoin de toute cette puis- 
sance chez lui, mais bénéficiera de tout 
ce dont il a besoin en se connectant sur 
des « centraux » où il trouvera d'énormes 
quantités de mémoire, des super- 
calculateurs, des banques de données, 
bref une infrastructure propre à supplan- 
ter les manques éventuels de sa propre 
configuration. 

Des changements importants vont donc 
avoir lieu dans les cinq années à venir, 
mais leur principale raison d'être sera 
d’aplanir les différences entre le monde 
réel et l'informatique telle que nous la 
connaissons. Le prix à payer risque d'être 
dans un premier temps celui de l'ergono- 
mie. Ceux qui peuvent s’en passer où qui 
sont déjà équipés avec un matériel rem- 
plissant correctement ses fonctions ont 
encore plusieurs années devant eux. 


Bernard FOUCHE 



















CONFIGURATIONS 
& PACKS LOGICIELS 


Logiciel graphique couleur ZZ ROUGHT 
Logiciel de D.A.O. mono ZZ DRAFT 
Logiciel de création 

de portraits mono+coul 








& Promos 


de l'été... 


FUN FACE 












































Moniteur Couleur 
ATARI SC 1224 


Moniteur Couleur 
ATARI SC 1224 


Moniteur Mono. 
ATARI SM 124 


Moniteur Mono. 
ATARI SM 124 


Moniteur Couleur 
ATARI SC 1425 


Moniteur Couleur 
ATARI SC 1425 





+ + + + + + 
1 Logiciel au 1 Logiciel au 2 Logiciels au 2 Logiciels au 2 Logiciels au 2 Logiciels au 
choix choix choix choix choix choix 
+ + + 
Imprimante Coul. Imprimante Imprimante Coul. 
STAR LC 10C STAR LC 10 STAR LC 10C 









4990 F 7490 F 5990 F 7990 F (EAU à CECI 





du document d'entreprise .… au document publicitaire. 
faites face à toutes les situations avec... 


ATARI MEGA ST4 
Ecran monochrome 
Disque dur 30 Mo 
Imprimante SLM 804 
Scanner A4 à plat avec 
imprimante thermique ( peut servir de photocopieur ) 
Formation ( 2 jours ) 

Maintenance sur site 

Logiciel de P.A.O. TIMEWORKS 

Logiciel de P.A.O0. PPMASTER 

Logiciel de P.A.O. CALAMUS 

Logiciel graphique bit-map STAD 

Logiciel graphique avec scan 

Logiciel trait. de txt REDACTEUR 













Qi Oui je désire recevoir gratuitement 
votre catalogue de logiciels du 
domaine public 




















LIBRE SERVICE LASER ET SCANNER - FLASHAGE SUR LINOTRONIC 300 
FORMATION - MAINTENANCE SUR PLACE 
TOUS LES PERIPHERIQUES, ACCESSOIRES ET COMPOSANTS DU ST 
IMPRIMANTES - LECTEURS - SCANNERS - DIGITALISEURS - GENLOOCKS 
NEC - STAR - HUMAN TECHNOLOGIE - APPLICATION SYSTEMS |... 
EN je désire commander la con- 


DOMAINE PUBLIC k figuration suivante: 
Nous avons sélectionné pour vous les meilleurs logiciels du Domaine Public. Testés sur 
toutes les machines ( Nouv. et Anc. Rom ), ces logiciels ont été regroupés par thèmes : 
Electronique, Radio-Amateurs, Musique et Midi, Jeux, Langages, Utilitaires 


1 
| 
Developpeurs, Bureautique, etc. | 
! 


je désire une documentation sur les 
produits suivants: 









au prix 


Ci je vous règle comptant par chèque 
Cette disquette contient une ditainé d’utilitaires indispensables pours les possesseurs ( ajouter 100 F de frais de port ) 
d'imprimantes NEC ( P6/P7 ou P2200 ). Accès au paramétrage de l'imprimante (en 
PRIX 50 FE. 


EN émulation Epson, Hard-Copy ( enfin..! ), etc. Ci je préfère payer à la livraison 


( ajouter 140 F de frais de port }) 





Ci je souhaite recevoir un dossier de 
crédit 








| 



























nix est un SE (système 
d'exploitation) dont on 

parle de plus en plus. 

Mais pourquoi l'utilisateur 

de ST devrait-il s'y intéresser ? 
Tout simplement parce qu'Unix 
gagne du terrain dans tous les 
domaines de l'informatique, face à 
une compétition pourtant féroce. 
Et aussi parce que le haut de 
gamme de l'ordinateur personnel 
est déjà conquis par Unix. Ce qui 
vaut mieux que l'antique MS-DOS 
(aaargh).. De plus, le « TT » 
d'Atari, basé sur le processeur 
Motorola 68030, connaîtra une 
version tournant sous Unix. Tout 
cela fait que le STiste moyen sera 
fort probablement confronté à 
Unix sous peu. Autant se pencher 
sur le sujet avant qu'il ne se 
penche sur nous. 


28 UN PEU D'HISTOIRE 


Nos ancêtres étaient vêtus de peaux de 
bêtes. Il habitaient dans des cavernes et 
vivaient de chasse et de... oups ! Navré. 
Sautons quelques années. Durant les 
années soixante, il devint clair que les 
ordinateurs devenaient trop complexes et 
offraient trop de ressources pour être 
gérés par les SE rustiques du passé. Il fal- 
lait que l'industrie puisse disposer d’un SE 
fiable, puissant et assez général pour être 
utilisable dans tous les domaines. Plu- 
sieurs compagnies joignirent donc leurs 
efforts pour bâtir ce SE de rêve, panacée 
de l'industrie informatique. Ce fut le 
début du projet « Multics ». 


Hélas, le rêve tourna vite au cauchemard. 
Le principal protagoniste, IBM, engloutit 
des sommes colossales dans ce projet, 
lançant des dizaines de programmeurs et 
des centres de calculs entiers dans la 
bagarre. Ce fut un désastre. On atteignit 
le point où le temps d'écriture d’un pro- 
gramme augmentait lorsqu'on augmen- 
tait le nombre de programmeurs. Des 
livres entiers ont été depuis écrits sur le 
sujet, notamment « The mythical Man- 
Month » par F. P. Brooks, consacré aux 
erreurs commises durant cette aventure 


‘et qui devraient ne jamais être refaites. 


Sur la couverture de ce livre, bible du 
génie logiciel, sont dessinés des dinosau- 
res englués dans une mare de goudron... 


En 1969, il devint clair que les Laboratoi- 
res Bells, une division d’'AT&T (American 
Telephone and Telegraph), allaient se reti- 
rer du projet. L'avenir paraissait compro- 
mis pour ceux qui travaillaient sur les SE 
au Murray Hill Computer Center. Ainsi, K. 
Thompson, D. M. Ritchie, M. D. Mclliroy, 
et J. F. Ossanna étaient parmi les derniers 
à travailler sur Multics. Ils disposaint d'un 
General Electric 645, une antiquité rui- 
neuse même pour l’époque, et arrivaient 
à faire tourner un prototype de Multics en 
mode muti-utilisateur : c'est-à-dire que 
plusieurs terminaux étaient desservis 
simultanément par. la machine, chaque 
utilisateur ayant l'impression de disposer 
de la machine pour:lui seul. Le progrès par 
rapport aux traitements « batch » était 
énorme. Vous n'avez pas connu ça, les 
petits, z'êtes trop jeunes, mais il fut un 
temps où chaque utilisateur fournissait 
ses données sous forme de carte perfo- 
rées aux Grands-Prêtres de la machine 
(les ingénieurs-système) et récupérait ses 
résultats sous forme d'un tas de listings. 
L'enfer. 


Bref, le management des Labos Bell ne 
voulait plus entendre parler de SE, si bien 
que ce fut presque clandestinement que 
nos pionniers développèrent un système 
de fichier, qui permettait de lire et écrire 
des fichiers sur un disque dur, gérant le 
répertoire automatiquement (oui, je sais, 
c'est la base). Parallèlement, toujours 
durant 1969, Thompson développa sous 
Multics le jeu « Space Travel », qui simu- 
lait le mouvement des corps célestes prin- 
cipaux du système solaire et dans lequel 








UNIX : EN SAVOIR 
UN PEU PLUS... 


le joueur se balladait en vaisseau spatial, 
atterrissait sur les planètes, etc. Dégoûté 
par le terminal du GE 645, Thomson, aidé 
de Ritchie, transféra son programme sur 
un PDP-7 (de Digital Equipment) doté 
d'un terminal graphique. Thompson et 
Ritchie eurent à écrire les routines de cal- 
cul en virgule flottante, les routines d'af- 
fichages, un debugger, et en profitèrent 
pour implanter le système de fichier sus- 
dit. Tout ca à l'aide d'un cross- 
assembleur tournant sur le GE 645. Après 
quoi un assembleur fut développé sur le 
PDP-7, et la chose commenca à être vrai- 
ment utilisable. 


En 1970, Kernighan constata qu'après 
tout, l'équipe venait d'écrire un nouveau 
SE, et, parce que le PDP-7 n'avait qu'un 
seul terminal, proposa de le nommer 
Unics (par opposition à Multics). Puis 
l’équipe retint le nom d'Unix. Oui, fous du 
joystick, soyons fiers : la première ver- 
sion du glorieux Unix fut bâtie pour ser- 
vir de support à un jeu vidéo ! Si Unix ne 
vous est pas déjà sympathique, c'est que 
vous n'êtes que des utilisateurs de 
tableurs. 


Mais le PDP-7 se faisait vraiment vieux. 
L'équipe avait déjà soumis à la direction 
des Laboratoires plusieurs demandes 
d'achat d’un nouvel ordinateur, mais 
avait hélas laisser filtrer que c'était pour 
travailler sur un nouvel SE. Lourde erreur 
soldée par des refus. Si bien qu'au début 
de 1970, l'équipe changea de tactique, 
et demanda l'achat d'un PDP-11 pour 
écrire un système de typographie infor- 
matisé - ce que nous appellerions de nos 
jours un traitement de texte. Avantage du 
PDP-11 : son coût modique, seulement 
65.000 dollars pour une vaste mémoire 
centrale de 24 Koctets, dont 16 pour le 
système, 8 pour les programmes utilisa- 
teurs. Un disque dur de 512 Koctets fut 
livré après seulement six mois d'attente. 


L'équipe commenca par porter Unix du 
PDP-7 sur le PDP-11, puis tint sa pro- 
messe en portant également le pro- 
gramme roff, un formateur de document. 
Trois personnes du service des brevets 
des Laboratoires Bell purent éditer leurs 
demandes de brevets dans d‘excellentes 
conditions pour l'époque, attirant l'atten- 
tion sur ce système modeste mais pro- 












metteur. Ledit service des brevets adopta 
vite Unix, et de là la contagion s'étendit. 


Unix était écrit en assembleur, et sa, 
transcription (son « portage ») sur une 
autre machine était très laborieuse. Pour 
répondre à ce besoin de portabilité, Ker- 
nighan et Ritchie s'attelèrent à la confec- 
tion d'un langage de haut niveau. Unix 
serait écrit une fois pour toutes dans ce 
langage, le portage consistant alors seu- 
lement à écrire un compilateur pour ce 
langage sur la nouvelle machine. A partir 
de BCPL, Thompson avait écrit sur le 
PDP-7 un langage appelé B, qu'il porta 
ensuite sur le PDP-11. Kernighan et Rit- 
chie l'utilisèrent pour créer en 1971 le 
compilateur d'un nouveau langage 
nommé C, dans lequel Unix fut entière- 
ment réécrit. De fait, les concepts et la 
syntaxe de C apparaissent dans ceux 
d'Unix, et vice-versa. 


CONCEPTS DE BASE D'UNIX 


Unix est un SE multitâche, multi- 
utilisateur (ne pas confondre avec multi- 
tache, qui s'applique plutôt aux panthè- 
res). C'est-à-dire que plusieurs utilisa- 
teurs peuvent profiter de la même 
machine en même temps, et que chacun 
peut exécuter plus d’un programme à la 
fois. 


Même si des machines Unix mono- 
utilisateurs commencent à apparaître, 
une notion fondamentale reste celle du 
terminal. L'utilisateur de petits systèmes 
monopostes n'a pas ce problème : son 
« terminal » est son clavier et son écran, 
directement connectés à sa machine. 
Inversement, les moyens et gros systè- 
mes disposent de plusieurs terminaux, 
chacun doté d’un clavier et d'un écran (au 
moins en ce qui concerne Unix) et relié 
à l'unité centrale (ou UC) par une liaison 
série (le plus souvent de type RS-232). 
En outre, il existe un terminal principal, 
nommé console. Dans le cas d'une sta- 
tion de travail moderne, l'écran est doté 
d’un affichage graphique haute résolution 
(1280 x 960 pour le futur Atari TT) et le 
clavier est complété d’une souris. La ten- 
dance actuelle est d'abandonner les ter- 
minaux classiques et de fournir à chaque 
utilisateur sa propre station de travail 
dotée d'un tel écran (d'au moins 50 cm 
de diagonale). Cet écran graphique est en 
géneral géré par un système de fenêtrage 
genre GEM. Cependant, notre TOS est 
monotâche, tandis que sur un système 
Unix, on peut ouvir de nombreuses fené- 
tres et lancer un programme différent 
dans chaque fenêtre. 


UN SIMPLE EXEMPLE 


Prenons l'exemple d'une station de tra- 
vail Sun 3/50 (68020, 4Mo de RAM, con- 
sidérée comme le minimum pour faire 
tourner Unix). La figure 1 montre une 
copie d'écran d'une configuration typique 
sous SunView, l'interface utilisateur de 


Sun (numéro 1 des stations de travail 
Unix). Plusieurs fenêtres et quelques icô- 
nes sont visibles, chaque fenêtre corres- 
pondant à un terminal virtuel. La fenêtre 
de droite contient le code-source d'un 
programme en C en cours d'édition. Celle 
du haut exécute le programme csh, 
nommé C-shell (un shell n'est autre qu'un 
interpréteur de commandes qui saisit les 
ordres tapés au clavier et les transmet au 
SE), et est titrée CONSOLE, parce qu'elle 
correspond à ce fameux terminal princi- 
pal. La fenêtre de gauche montre une 
compilation en cours d'exécution. Enfin, 
dans la fenêtre du bas, le programme de 
courrier électronique mail a été invoqué 
depuis le shell, et une lettre destinée à un 
STiste californien, à des milliers de kilo- 
mètres de là, est en cours d'écriture. Une 
icône affiche l'heure, une autre contient 
un graphe du pourcentage d'occupation 
de l'unité centrale au cours du temps. 
Notez qu'il n'y a pas de barre de menus : 
un menu surgit lorsqu'on presse un des 
boutons de la souris. Et l'icône qui tapisse 
le fond de l'écran représente mon senti- 
ment quant à l'architecture de certaines 
machines. 


L'interface utilisateur qui sera fournie 
avec le TT sera probablement assez sem- 
blable, et, assure-t-on, basée sur le stan- 
dard X-Window développé par le Massa- 
chussets Institute of Technology (qui a 
l'avantage d'être souple d'emploi et dans 
le domaine public). Une bataille commer- 
ciale fait actuellement rage pour détermi- 
ner ce que sera LE standard pour le 
monde Unix, mais en attendant, SunView 
fournit un bon exemple pour notre intro- 
duction. L'air de rien, nous abordons de 
nombreuses notions que nous allons 
détailler. 


LE SYSTEME DE FICHIER 


Les fichiers ont sous Unix une organisa- 
tion arborescente semblable à celle du 
TOS : un répertoire contient des fichiers 
et des sous-répertoires, qui eux-mêmes 
peuvent contenir d'autres sous répertoi- 
res. Unix utilise le symbole « / » pour 
séparer les répertoires, contrairement à 
TOS et MS-DOS qui emploient «  ». 


Unix voit tout comme des fichiers. Les 
terminaux sont des cas particuliers de 
fichiers où on lit le clavier et on écrit 
l'écran. Les périphériques (modems, 
imprimantes, terminaux, etc.) sont vus 
comme des fichiers, regroupés dans le 
répertoire /dev (pour device, dispositif). 
Les disques sont des dispositifs directe- 
ment connectés à des répertoires. L'opé- 
ration de connexion d'un disque à un 
répertoire se fait par la commande 
mount : on parle de monter un disque 
dans un répertoire. Les machines Unix 
dotées de lecteurs de disquettes ne 
reconnaissent pas automatiquement une 
disquette, il faut monter le disque. Unix 
utilise un cache pour accélérer les accès 





L’Avenir…. 


disques, comme Turbodos ou Mcache sur 
le ST. Ce cache n'est pas réécrit sur le 
disque automatiquement après avoir été 
modifié. Il faut donc « vider » le cache 
avant d'ôter la disquette (commande 
sync}, puis, avant de l’éjecter, signaler à 
Unix qu'on va supprimer ce répertoire par 
umount. Un système décent automatise 
tout ca. Noter que ledit cache contient le 
plus souvent des morceaux de table de 
répertoire du disque, et qu'une coupure 
de courant efface le cache sans que le 
répertoire soit remis à jour. Ce qui a bien 
sûr pour effet de bousiller irrémédiable- 
ment le contenu du disque. Vu les habi- 
tudes facétieuses de notre EDF chérie, 
des back-ups réguliers s'imposent. Si 
vous investissez dans une machine Unix, 
songez-y. 


LE SHELL 


Le Bureau du GEM, où mieux encore ses 
remplaçants comme NeoDesk, évitent à 
l'utilisateur toute commande à la syntaxe 
barbare dont les utilisateurs de MS-DOS 
« bénéficient » quotidiennement. Pour 
ces malheureux, comme pour les utilisa- 
teurs d'Unix, les manipulations de fichiers 
(copie, effacement, ...) sont spécifiées 
par des lignes de commandes. Ces com- 
mandes sont traitées par un interpréteur, 
le shell, dont existe plusieurs variétés. 
Sous Unix, les shells les plus répandus 
sont le C-Shell et le Bourne Shell, qui dif- 
fèrent surtout pour les scripts, où fichiers 
de commande, que nous examinerons 
plus tard. Le shell analyse les comman- 
des tapées et en exécute directement cer- 
taines, comme par exemple cd (change 
directory). Quand le shell ne comprend 
pas une commande, il essaie de trouver 
un programme portant ce nom dans une 
série de répertoires prédéterminés, et 
charge puis exécute ce programme en lui 
transmettant les arguments, c'est-à-dire 
les chaînes de caractères qui suivent le 
nom de la commande sur la ligne. Noter 
qu'à l'instar du langage C, les shells font 
la distinction majuscule/minuscule. 


Le shell permet ainsi de faire toutes les 
manipulations de fichiers et invocations 
de programmes offertes par exemple par 
le Bureau, mais sans le confort des icô- 
nes et la rapidité de la souris. Il offre par 
contre des avantages, comme les chaî- 
nages de commandes (voir plus loin) et 
les noms de fichiers génériques. Les 
noms génériques sont familiers aux vété- 
rans de CP/M ou MS-DOS : les caractè- 
res « * » et « ? » signifient respective- 
ment n'importe quelle chaîne et n'importe 
quel caractère. La commande rm *. BAK 
signifie « effacer tous les fichiers se ter- 
minant par. BAK ». 


Chaque shell offre quelques raccourcis 
pour réduire le nombre de frappes. Ainsi, 
! ! répète la commande précedente, et ! 
xyz répète la dernière commande entrée 
commençant par la chaîne xyz. Il existe 
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nee 
d'autres astuces pour économiser les 
frappes, mais les stations de travail 
dotées d'une souris offrent le plus sou- 
vent une fonction « couper-coller » qui 


est bien préférable pour récupérer des 
morceaux de commandes précédentes. 


ENTREE-SORTIE STANDARDS 











Chaque programme dispose d’une entrée 
et d'une sortie standards, qui aboutissent 
généralement au terminal courant (ou à 
la fenêtre courante dans le cas d’une sta- 
tion de travail). Ces E/S standards corres- 
pondent aux canaux stdin et stdout du C. 
Elles peuvent être redirigées, par exem- 
ple sur un fichier. Considérons par exem- 
ple la ligne de commande ls > maliste. 
La commande Is affiche le contenu du 
répertoire courant, et l'affichage sur 
l'écran correspond à la sortie standard de 
Is. Grâce à l'opérateur de redirection >, 
cette sortie est envoyée dans un fichier 
nommé maliste. De même, beaucoup de 
programmes utilisent par défaut l'entrée 
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shelltool - /bin/csh 


























shelltool - /bin/csh 







lusr3/f jmora/c 
nh% cc ptZhist.c -0 -o pt2hist 





















shelltool - /bin/csh 
nh% mail jfsmith@ucsd.bitnet 
Subject: Micro-Mix II 

Hi John, 





I just dounloaded the Micro-Mix II demo. It's GREAT! Highly recommended, 


standard {le clavier), qu’on peut rediriger 
par l'opérateur <. Si prog est un pro- 
gramme qui attend des commandes du 
clavier et affiche des résultats à l'écran, 
la commande 

prog < donnees > result prend les carac- 
tères du fichier donnees en guise d'en- 
trées et envoie ses résultats dans le 
fichiers result et non sur l'écran. 


Mieux encore, on peut connecter direc- 
tement la sortie standard d'un pro- 
gramme avec l'entrée standard d'un 
autre, à l’aide de l'opérateur « pipe » 
(tuyau), noté par une barre verticale. Le 
programme lpr envoie sur l'imprimante ce 
qu'il recoit sur son entrée standard. La 
commande Is Ipr imprime donc le con- 
tenu du répertoire en connectant l'affi- 
chage du répertoire au programme d'im- 
pression. 


UN CHOIX D'UTILITAIRES 


Mais en dépit de ces facilités, Unix ne 
serait pas grand-chose s'il n'était livré en 








Shelltool = /bin/csh 


/* pt2hist.c - midpoints to 


standard avec plus d’une centaine d'uti- 
litaires. Chacun d'eux est un programme 
accomplissant une action simple, doté de 
quelques options (spécifiables en géné- 
ral par des arguments). Tous ces utilitai- 
res emploient les E/S standards, et peu- 
vent donc être connectés entre eux par 
des tuyaux, ou être redirigés. En mettant 
bout à bout ces programmes, on arrive à 
résoudre à peu près tous les problèmes. 


Dans le prochain volet, nous passerons 
en revue certains de ces utilitaires, et ver- 
rons comment ils peuvent simplifier la vie 
quotidienne de l'utilisateur. Unix est com- 
plexe, et peut se comparer à une Pors- 
che : il faut apprendre son maniement, 
mais après, on n’a plus guère envie de 
conduire quelque chose de moins puis- 
sant. 


Frédéric MORA 


stogram / 


| originally written by Annette Hoag, aka Sun goddess */ 






Liu <stdio.h» 
Minclude "boolean.h" 





ain(argc, argv) 
int argc; 
char **argv; 


FILE “ifile, “ofile; 
float step; 
float points, density; 


int x, c; 
boolean argflag = FALSE} 


extern char “optarg; 
extern char optind, opterr; 


void usage); 
void err_end(); 


/ Main +.) 
step = 8.8; 
ifname = defaultin; 


ofname » defaultout; 


switch(c) 





case ‘'i' 









g 


Pak; 


bak ; 





/* Analyse the options in command line */ 


: ifname = optarg; 
flag = TRUE; 


ame = optarg; 
bflag = TRUE; 


/* Modifs (command line options, errors detection): ur 4 
/* Frederic Mora, Jan, 1989 */ 


char “ifname, *ofname, errmsg[388]; 


static char defaultin[] = "points.in"; 
static char defaultout{] = “points.out"; 


/* for getopt() */ 
/* for getopt() */ 


while ((c = getopt(argc, argv, “i:o:s:")) != E0F) 









You can download it from the SSYX server. Just type ftp ssyx.ucsc.edu, pnrtantars File) Entep); 
then type GET PART81 to PART16. It really amazed me O 
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a fréquence de l'apparition 

des nouveautés 

technologiques, et le 

caractère spectaculaire des 
annonces qui les accompagnent 
font, bien souvent, naître une 
sensation de vertige, voire un 
sentiment d'impuissance dans 
l'esprit des consommateurs de 
réseaux miniaturisés que nous 
sommes. Que représentent 
réellement, pour la très large 
majorité des utilisateurs, les 
concepts, les descriptifs, les 
chiffres qui jonchent la lecture des 
articles de nos revues 

spécialisées ? En définitive, que 
peut-on attendre, entendre, et, 
d'une manière concrète, décider 
de retenir, de cette effervescence 
fébrile ? En portant notre attention 
sur deux approches différentes 
dans la conception de produits 
destinés à alimenter le cœur des 
systèmes de demain, nous 
aimerions pouvoir faire discerner 
quels types de machines se 
dessinent à l'horizon de cette 
nouvelle décennie, à quelles 
caractéristiques architecturales 
seront confrontés programmeurs 
ou utilisateurs, quels avantages ou 
contraintes, ils peuvent espérer ou 
craindre. 


MICRO: 


PROCESSEURS : 
L'AVENIR DE DEMAIN 


DEUX ILLUSTRES 
REPRESENTANTS 


Deux micro-processeurs servent de point 
de départ à notre présentation, et cons- 
tituent, à nos yeux, des représentants 
typiques des systèmes évolués qui nous 
préoccupent. Le premier, IMS T800 déve- 
loppé par la firme britannique Inmos et 
dont nous vous avons déjà souvent parlé, 
est présent sur le marché depuis déjà plus 
de deux ans et constitue le composant 
adopté par Atari pour développer sa 
Transputer WorkStation (ATW). Le 
second, MC88100, a été récemment 
introduit par la firme MOTOROLA (qui, 
est-il nécessaire de le rappeler, produit la 
famille des micro-processeurs M68000, 
moteur des ordinateurs Atari ST) et s’in- 
tègre, à l'heure présente, dans des systè- 
mes construits autour du bus VME, le 
grand standard de l'industrie électroni- 
que, promu par MOTOROLA, qui autorise 
des transferts ultra-rapides. 


Ces deux micro-processeurs reposent sur 
un concept souvent évoqué, celui du jeu 
d'instructions réduit (RISC). En fait, ce 
terme devrait plus s’interpréter comme 
jeu d'instructions optimisé, le Volume réel 
du nombre d'instructions machines 
n'ayant en soi qu'une importance secon- 
daire. En ce sens, le jeu d'instructions du 
T800 n’a rien d’une miniature (167 ins- 
tructions), ni même celui du MC88100 
(51 instructions) ! Cependant, une 
recherche exhaustive a permis de sélec- 
tionner un certain nombre, réellement 
réduit cette fois, d'instructions mises en 
œuvre de manière particulièrement inten- 
sive par les programmes, et qui polarisent 
tout particulièrement les efforts des con- 
cepteurs afin d'optimiser leur temps 
d'exécution. Typiquement, ces instruc- 


tions sont exécutées en 1 cycle de pro- 
cesseur. Le but clairement poursuivi est 
d'obtenir une simplification des opéra- 
tions les plus courantes, et dont le gain 
cumulé permet un réel accroissement des 
performances dans la vitesse de traite- 
ment des informations. 


Dans le même ordre d'idées, les techni- 
ques qui permettent d'extraire ou de stoc- 
ker les informations, qui transitent en per- 
manence entre l'unité centrale de traite- 
ment et la mémoire du système, sont sim- 
plifiées, et même de manière drastique 
dans le cas du T800, puisque celui-ci 
n'admet que deux types d'adressage, 
permettant des transferts soit de cons- 
tantes, soit de contenus d'un registre ou 
d'un emplacement mémoire. Le 
MC88100 admet, pour sa part, des con- 
cepts plus élaborés d'indirection et d’in- 
dexation. 


On peut encore noter la même tendance, 
dans le domaine du format des données. 
Le T800 s'en tient à des formats très sim- 
ples d'entiers et de réels sur 32 bits ou 
64 bits, alors que le micro-processeur de 
MOTOROLA admet une plus grande 
variété de types d'opérandes pour les 
entiers, en allant du bit unique au mot 
double (64 bits). 


LES MODELES DE PROGRAMMA- 
TION 


C'est avec les modèles de programmation 
que des divergences conceptuelles com- 
mencent à s’accentuer plus nettement : 
le T800 est en fait une machine à pile, 
alors que le MC88100 adopte l'architec- 
ture plus conventionnnelle de la machine 
à registre. Toutes les opérations du T800 
se déroulent sur un espace de travail qui 


+ 





comporte 6 mots de 32 bits, structuré en 
registres C, B et A (par niveau de profon- 
deur dans la pile) pour la manipulation des 
opérandes, lesquels surmontent un poir- 
teur de contexte de processus, un poin- 
teur d'instruction (compteur ordinal), et 
enfin le code de l'instruction en cours. Le 
MC88100 adopte, quant à lui, la forme 
d’un ensemble de registres généraux (32 
registres) dont l'usage a été standardisé 
de manière à répondre aux exigences des 
compilateurs évolués (pointeur de pile, 
pointeur d'arguments locaux, registres 
pour les paramètres des procédures, 
etc.), des registres pour les calculs en 
arithmétique flottante (11 registres), 
toute une variété de registres de contrôle 
(identificateur du processeur, registre 
d'état, base des vecteurs d’'exceptions, 
etc.), et enfin des registres internes inac- 
cessibles au programmeur (pointeurs 
d'instruction, cartes des registres en 
cours d'activité, etc.). 


Ces modèles de programmation reflètent 
en fait, les modes d'exécution des deux 
processeurs, dont l'un est résolument 
tourné vers une communication inter- 
processus, et l’autre vers une activité 
plus centralisatrice, basée sur des procé- 
dures d'exception déclenchées par inter- 
ruption logique ou matérielle. 


Ainsi, le T800 accepte deux niveaux de 
priorité (haut et bas) dans le déroulement 
de son fonctionnement, le plus élevé 
étant implicitement consacré aux traite- 
ments de tâches brèves, assimilables de 
fait à des interruptions de processus, qui 
se déroulent sur un espace temporel plus 
étendu, et affectés d’une priorité moin- 
dre. Quatre registres (pointeurs de listes 
de processus organisés en files d’at- 
tente), ainsi qu'une logique d'ordonnan- 
cement micro-codée reposant sur une 
gestion préemptive (commutation des 
processus, cadencée par un des timers du 
processeur, toutes les 2 millisecondes), 
implémentent un partage efficace, mais 
rigide, des ressources entre processus 
concurrents. Quant aux données qui for- 
ment le contexte dans lequel chaque pro- 
cessus se déroule (son carnet de bord en 
quelque sorte), leur intégrité est tout sim- 
plement assurée, d'une part par leur stoc- 
kage dans l'espace de travail spécifique 
déclaré lors du lancement du processus, 
et d'une autre, par les mécanismes de 
préemption qui ne peuvent intervenir qu'à 
des points bien précis du déroulement des 
instructions, là où l'état de la pile de tra- 
vail du processeur n’a nul besoin d'être 
sauvegardée (sauf dans le cas d'une 
« interruption » provoquée par un proces- 
sus de haute priorité). 


L'Avenir.…. 





Le MC88100 reconnaît pour sa part deux 
modes d'exécution, calqués sur ceux déjà 
implémentés sur la série des M68000 : 
mode utilisateur et mode superviseur, ce 
dernier étant le seul à permettre l'accès 
à toutes les ressources du micro- 
processeur, et notamment aux éléments 
fonctionnels qui sont mis en œuvre au 
moment de l'arrêt du déroulement d'un 
processus afin d'autoriser la reprise du 
déroulement d'un autre, précédemment 
mis en sommeil. Le MC88100 utilise en 
permanence la technique de la « filature » 
(shadowing) en entreposant dans des 
registres spécifiques, à chaque cycle du 
micro-processeur, les résultats intermé- 
diaires obtenus à chaque phase de micro- 
traitement effectuée dans les différentes 
unités de calcul. C'est le contenu de ces 
registres (34 registres au total) qui per- 
met de récupérer les éléments permettant 
une gestion partagée du processeur. 


D'AUTRES DIFFERENCES 


Il faut remarquer que, si chacun des deux 
processeurs tend à minimiser ses temps 
de réaction à des sollicitations provenant 
de sources externes, toute une logique, 
déjà fortement organisée par des métho- 
des de traitement de ces événements, est 
implémentée sur la puce MOTOROLA, et 
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dans un esprit très proche de celui que 
l’on connaît déjà avec la famille du 
M68000, alors que la totalité de cette 
tâche complexe est laissée aux concep- 
teurs logiciels dans le cas du processeur 
d'Inmos. 


En fait, en dépit de caractéristiques qui 
pourraient paraître rapprochées dans un 
premier temps, les systèmes vers les- 
quels les deux micro-processeurs s'orien- 
tent divergent largement. Le T800 est 
résolument tourné vers une intégration au 
sein de systèmes complexes (1), dans 
lesquels une bonne dizaine, au moins, 
d'exemplaires de cette puce participent 
en parallèle (après répartition logicielle et 
matérielle des ressources disponibles) à 
la réalisation de calculs dont le temps 
d'exécution pourrait devenir rédhibitoire 
avec des architectures plus traditionnel- 
les. Le parti pris est ici de multiplier les 
éléments afin d'augmenter d'un ordre de 
grandeur significatif, voisin du nombre 
même de ces éléments, les performances 
globales d’un système. La compétition 
avec les super-calculateurs est ouverte- 
ment affichée. 

A l'opposé, le MC88100 conserve l'op- 
tique d'une architecture plus convention- 
nelle, mais sans pour autant perdre de 
vue les possibilités de connexions d'un 
nombre plutôt restreint d'éléments. La 
progression est visiblement moins ambi- 
tieuse, au moins dans une première 
étape. 


Mais cette approche est certes loin de 
résoudre tous les problèmes, sans quoi 
tout serait probablement déjà différent. 
Deux composantes essentielles d'une 
parallélisation importante des systèmes 
constituent des obstacles difficiles à con- 
tourner. Le premier réside dans la mise en 
œuvre de techniques de communication 
entre les différents composants du 
système élaboré. Inmos a, pour sa part, 
adopté une technique à la fois d'une 
grande simplicité tout autant qu'effi- 
cace : le micro-processeur intègre quatre 
unités de liaison bi-directionnelles 
(canaux), à très haut débit (20 Méga- 
bits/seconde), qui permettent à chaque 
élément d'un système d'échanger toutes 
les informations qui doivent concourrir à 
la coordination d'un résultat d'ensemble 
satisfaisant. Cela donne la possibilité de 
réaliser des trames complexes de proces- 
seurs inter-connectés dans lesquels les 
distances des chemins d'échanges sont 
minimisées au maximum. D'autre part, au 
niveau élémentaire, le jeu d'instructions 
du micro-processeur, afin de mettre à 
profit les ressources matérielles de ce der- 
nier, inclut plusieurs opérations qui faci- 
litent la gestion logique de ces échanges 
{écriture/ lecture directe d'un canal de 
transmission, horloges de temporisation, 
transferts de blocs de mémoire massifs, 
etc.). 


De son côté, MOTOROLA implémente 
une architecture plus sophistiquée dans 


laquelle les unités fonctionnelles de déco- 
dage des données, d’une part, et des ins- 
tructions, de l'autre, sont chacune con- 
nectées (possibilité optionnelle cepen- 
dant) à un ou plusieurs micro-processeurs 
(MC88200) prenant en charge la gestion 
des transferts vers la mémoire et se rac- 
cordant aux autres éléments du système 
par l'intermédiaire d’un bus d'interface. 
Chacun de ces processeurs comporte une 
mémoire-cache de 16Koctets afin de 
réduire les communications directes avec 
la mémoire centrale beaucoup moins 
véloce dans ses temps de réaction que la 
cadence de travail du micro-processeur. 
Le T800 intègre bien également un 
cache, mais d'une capacité de 4 Koctets 
seulement, et qui ne remplit aucune des 
fonctions de gestion paginée de la 
mémoire, comme c'est le cas pour le 
MC88200. 


Le second des obstacles à surmonter, afin 
d'arriver à une exploitation massive du 
parrallélisme, est probablement de nature 
plus revêche, puiqu'il ressort du domaine 
purement logiciel. Si l'adoption des prin- 
cipes que nous venons d'évoquer ne s'est 
pas faite, lors de la conception matérielle 
des processeurs que nous examinons, 
sans prendre en considération les possi- 
bilités de mise en œuvre de ces mécanis- 
mes à l'échelle logicielle, force est de 
constater que les programmes d'applica- 
tion sont loin d'atteindre un rendement 
optimal de ces capacités. Il faut cepen- 
dant admettre que la firme Inmos a 
accompli une démarche originale en cons- 
truisant l'architecture de son processeur 
sur un modèle logique de communication 
entre processus, issu principalement de 
recherches menées à l’université de Cam- 
bridge, et qui ont conduit l'élaboration 
d'un langage de programmation spécifi- 
que intitulé Occam (devenu depuis 
Occam2). 


L'écueil réside cependant à un niveau 


.plus profond, celui de la réalisation d'un 


système d'exploitation qui puisse gérer 
de manière transparente et cohérente les 
capacités offertes. Hélios, candidat à ce 
titre élaboré en Angleterre par la firme 
Perihelion dans l'optique d'offrir une com- 
patibilité partielle avec UNIX, semble ren- 
contrer des difficultés difficiles à contour- 
ner qui retardent régulièrement sa mise 
à disposition. Et encore, celui-ci est-il loin 
de régler tous les problèmes qui se 
posent, entre autres, celui de la configu- 
ration optimisée et transparente d'un pro- 
gramme aux possibilités intrinsèques de 
chaque système. 


MOTOROLA a opté, pour sa part, pour 
une solution moins extrême en propo- 
sant, dans un premier temps, une carte 
intégrable dans un système convention- 
nel VME, comportant un seul MC88100 
(flanqué de ses deux MC88200), et utili- 
sant UNIX comme système d'exploita- 
tion. La firme de Phœnix va cependant 


déjà un peu plus loin, en proposant une 
famille d'HYPERmodules pouvant regrou- 
per sur une même carte jusqu'à 4 
MC88100 et 8 MC88200, interfacés sur 
le bus VME. 


En définitive, la démarche suivie par cha- 
cun des deux constructeurs manifeste 
bien deux optiques largement différen- 
ciées : d'une part la recherche d'une évo- 
lution méthodique vers des solutions qui 
restent parfaitement opérationnelles pour 
le présent, sans pour autant négliger de 
franchir le pas nécessaire, et de l'autre, 
une avancée résolue vers des domaines 
plus délicats à maîtriser, et où toutes les 
solutions sont loin d'être trouvées. On 
peut ajouter, dans les deux cas mais sur- 
tout dans ce dernier, que certains choix 
de simplification, en vue d'optimisations 
matérielles, ont transformé ce gain en 
handicap du côté de la programmmation, 
qui doit assumer la charge laissée 
vacante. L'atomisation des instructions 
d'un processeur du type RISC entraîne 
immanquablement l'emploi de langages 
de haut-niveaux, dont les compilateurs 
ont comme impératif de faire une chasse 
impitoyable à l'optimisation. 


MAIS OU VA-T-ON ? 


Malgré tout, dans une optique quelque 
peu prospective, on peut affirmer sans 
grande crainte que les deux orientations 
restent complémentaires. D'un côté, 
MOTOROLA élabore un type de machine 
qui a toutes les chances de pouvoir repré- 
senter l'ordinateur personnel dans un pro- 
che avenir, présentant des potentialités 
déjà considérables, et pour des coûts de 
réalisation raisonnables car reposant sur 
des techniques, aussi bien matérielles que 
logicielles, parfaitement maîtrisées et 
optimisées. D'un autre côté, l'investiga- 
tion que la firme britannique a entreprise 
à l'échelle des micro-ordinateurs, préfi- 
gure déjà les interconnexions massives 
d'éléments à l’image de ceux du type pré- 
cédent, dispersés en des lieux géographi- 
ques parfois fort distants, et offrant, 
selon les besoins temporaires d'un utili- 
sateur donné, une puissance de calcul 
considérable, en utilisant tout simplement 
les éléments les moins sollicités (voire pas 
du tout) par leur utilisateur principal parmi 
ceux qui sont connectés au réseau, au 
moment même de la requête. Capacité 
virtuelle importante, et coût minimisé, 
voilà, sans aucun doute, l’obsession de 
tous les fabriquants et utilisateurs d'or- 
dinateurs ! 


Daniel FOURNIER 


1) Rappelons que ce micro-processeur fut éla- 
boré dans le cadre du projet européen ESPRIT 
et que certaines implémentations ont réuni plu- 
sieurs dizaines, voire centaines d'éléments, 
dans des réalisations de grande envergure. 


LECTEUR CITIZEN 
double-face RF 302 R 


Vous donne accès au format 720 Ko. 
Temps d'accès 3 milisec. 
Dimension : 285 x 104 x 202 mm, poids : 


WINGS 


57, rue de Charonne - 75011 PARIS 
Tél. 48 07 08 29 - Fax 48 07 08 80 


LA SERIE DES PRINTWARE 


Logiciels permettant de créer des affiches, des 
banderoles, des calendriers, des en-têtes ou des 
cartes de vœux; 200types d'imprimantes 
dispo. 


Let's make Calendars & Stationnery. 
Let's make Signs & banners. 

Let's make Greeting Cards. 
Librairies d'images 

optionnelles : Art. 

Library 1 et Art Library 2. 
(compatible avec 





PrintMaster). 


1299. 
asy draw 2 


Alimentation 
séparée : 
+5V DC, 800 MA, 
220V AC, 
poids : 400 g. 
EASY-DRAW 2 est un programme de dessin puissant avec lequel il est possi- 
ble de produire des dessins d'aspect professionnel, des illustrations techniques, et des 
graphiques, sur votre Atari ST. Fait pour les débutants comme pour les professionnels, 
il est rapide et flexible avec beaucoup d'outils graphiques. 
Options : 2 fenêtres indépendantes de dessin, affichage ‘‘WYSIWYG”', couper-coller, zoom, 10 styles de ligne, 40 trames diffé- ÿ ù 5 
Fr 













rentes, 3 formats en pouces et 3 formats en centimètres, orientation paysage ou portrait, groupement d'objet en conservant 
leurs tailles et positions relatives, copies, rotations, images miroir, flip individuel ou groupé d'objets, alignement automatique 
de plusieurs objets, 3 polices dans plusieurs tailles et fonctions gras, italique, léger, entouré, souligné, utilise les fichiers de 
format GEM ; livré avec GDOS, des fichiers d'exemples, et des drivers permettant d'utiliser les impri- 
mantes les plus communes. 


SUPERCHARGER D’EASY-DRAW 2 vous permet de combiner des ima- 
ges Bit-Maps provenant de vos meilleurs logiciels de dessin (importation d'images Degas, Degas 
Elite, Mac-Paint, Néochrome, en format IMG ; sauvegarde des images en GEM standard format. 
IMG condensé ; travail de l’image au pixel près ; sauvegarde des aires de travail sélectionnées ; 
captures d'écran d'applications provenant de GEM. 













EASY-TOOLS : un accessoire de dessin à utiliser avec Easy-Draw 


Easy-Tools apparaît dans Easy-Draw sous forme d'icône et offre 5 outils qui vous permettent 
de créer de nouvelles figures et dessins impossible à faire jusqu'alors. Avec Easy-Tools, vous 


aurez la possibilité de : 


Positionner et localiser numériquement des figures n'importe où sur la page. 

De faire une rotation d’un objet de plusieurs degrés d’après un point défini. 

D'entrer un Polytext, de le modifier et de lui faire faire une rotation de plusieurs degrés. 
De convertir des figures en Polylignes : puis d'additionner, 


de faire disparaître ou de bouger n'importe quel point 


en utilisant l'Editeur de Polylignes. 


Une fois que vous aurez Easy-Tools vous ne pourrez plus 


utiliser Easy-Draw sans lui ! 


DISECTOR ST 
Version 4.0 


Résidant en mémoire, il formate en 840 Ko, il per- 
met d'ajuster la vitesse du lecteur, 

de sélectionner 

un RAMDISK, 


fonction BACKUP 
SHOW-TIME 

analyseur de secteur, F 
etc. TIC 


FONTZ, 
l'éditeur de fontes de choc 


Le nouvel éditeur de fonte sous GEM. 

Il permet de créer et de modifier des fontes de 
format GEM et de les utiliser avec Wordup, Degas 
Elite, Paint Pro, 
Easy-Draw, etc. 

Conversion des fontes 

Macintosh et Amiga F 
vers un format GEM. TTC 
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CLIP ART 4 s à. 
(iris d'itages ee } 
L'UNITE : 


Digitalisées 
Optionnelles 
(Format IMG) 


[ BORDER PACK : logiciel permettant de créer 


des bordures de cadres pour 
230Frre 


vos lettres, vos calendriers, 

vos cartes de vœux. elc. 

SCAN ART ET DRAW ART : sont deux collec- 
tions de plus de 100 graphiques et illustrations de 
grande qualité (thèmes : sport, vacances, 


humour, animaux, etc.). Ces 
230Frre 








images sont sauvegardées 
en format IMG condensé. 








LES PACKS EASY-DRAW 2 


DRIVER PACK pour imprimantes : 24 aiguilles 
Epson LQ, NEC P, STAR. 24 aiguilles Toshiba et 


compatibles, 
HP Laserjet et compatibles. : L 
— LIBRAIRIE D'IMAGES : L'UNITE à 
Personnal Draw Art Pack. 
Technical Draw Art Pack. 
— FONT PACK 1 : : F 
HiTech & Rocky. TTC 
SPRITE MASTER 
Créer de superbes animations de qualité avec 
Sprite Master pour les pro. comme pour les débu- 
tants en programmation. Langage supporté : GFA 
Basic, Hisot/Power Basic, Fast Basic, STOS Basic, 
Assembleur & C. Fonctions : Dessin, ligne, boîte, 
cercle, copie, réduction, effet d'ombre, flip, rota- 
tion, entourée, échange couleur, etc. Importation 
d'images : provenant de 
NEOchrome, Degas, 

Fr 


Degas Elite, Paintworks, 
Advanced Art Studio, etc. 


ST SUPER TOOLKIT II 7" 


Un puissant package d’utilitaire pour ST : vous 
pouvez lire jusqu'à 85 pistes et 255 secteurs. 
Fonction rechercher-remplacer automatique, 
3 éditeurs disponibles. 

Sélection directe pour Boot-Secteur, Fat. 


Menus déroulants. Edition 

HEX, ASCII disponible. 

Supporte tous F e 
types d'imprimantes. TTC 





Renseignements et commandes : WINGS MICRO - 57, rue de Charonne - 75011 PARIS - Tél. 48 07 08 29 - FAX 48 07 08 80 









































PUBLISHING 





PARTNER MASTER 


hose promise, chose due. 
La version définitive de 
Publishing est arrivée, 
numérotée 1.70. Vous 
devriez d’ailleurs l'avoir reçue si 
vous avez pris le soin d'envoyer 
votre carte d'enregistrement. On 
pourra toujours s'interroger sur les 
raisons qui ont poussé à la sortie 
d'une version 1.53, visiblement 
inachevée. Il est vrai que le logiciel 
était attendu depuis près d'un an 
et que le Sicob constitue une date 
de sortie idéale. Qui est pénalisé ? 
L'utilisateur, certes, mais aussi 
l'éditeur qui, malgré l'apport 
financier important amené par la 
vente de plus d'un millier 
d'exemplaires en quelques: 
semaines, doit assumer, à ses 
frais, l'envoi gratuit d'autant de 
mises à jour. 
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DE L'UTILITE D'UNE DOUBLE 
MISE A NIVEAU 


La version d'origine (la 1.03) constituait 
la forme minimale d'un metteur en page. 
Malgré des défauts irritants, ses princi- 
paux mérites étaient d’avoir ouvert la 
PAO à un vaste public, nullement prêt à 
investir dans un Mac ou un PC et d'avoir 
« crédibilisé » le ST en tant qu'ordinateur 
à tout faire. || suffisait d'entendre les mar- 
ques de surprise des visiteurs du premier 
salon de la PAO, il y a de cela deux ans, 
à la vue d'un « ordinateur de jeu » pilo- 
tant une imprimante PostScript. 

Hélas ! l'envers du décor montrait une 
incapacité notoire à produire de la page 
efficacement, sans parler de la faible qua- 
lité typographique obtenue avec certaines 
polices. Le développeur américain s'est 
donc remis à la tâche, entreprise titanes- 
que puisque le logiciel a été récrit et le 
nombre de fonctions considérablement 
accru. 


Le nouveau paysage de la version 1.53 
n'était pas non plus sans crevasses. La 
version Master s'est arrachée comme des 
petits pains, mais la fraîcheur laissait à 
désirer. Deren Kazmeier s’est donc remis 
au pétrin. La nouvelle fournée est donc 
là, et c’est elle que nous allons examiner. 


HISTOIRES DE RAMAGE ET DE PLU- 
MAGE 


Le logiciel occupe trois disquettes. La pre- 


. mière contient le logiciel, deux polices et 


les différents pilotes d'importation, d'ex- 
portation et d'impression. C'est en quel- 
que sorte une version minimale (mais 
complète) du logiciel. Les deux autres 
galettes comportent les polices. La docu- 
mentation, totalement refondue, est tout 
à fait exhaustive, sauf pour ce qui con- 
cerne les macro-instructions, passées un 


peu vite en revue. Plusieurs chapitres de 
prise en main {les fichiers correspondants 
sont fournis) sont suivis d’une analyse 
détaillée des menus et de conseils de 
mise en page. Un abondant glossaire 
explique le vocabulaire inhabituel de la 
typographie. Cependant, tous ces efforts 
documentaires sont un peu ternis par 
l'absence d'un index. Certes, l'éditeur 
explique que la table des matières est 
détaillée, mais la recherche d'un point de 
détail n'est pas commode. 


La protection mise en œuvre pour la 1.53 
autorisait l'installation sur disque dur et 
le chargement sans la disquette d'origine, 
cette dernière restant inutilisable. Cette 
solution, contraignante lorsqu'on travaille 
sur deux ordinateurs, a été revue. Si on 
avait le temps de prendre son café en 
attendant que l'installation se termine, il 
faudra ici se contenter d'un expresso 
serré et se passer de sucre : une dizaine 
de secondes suffit désormais, En outre, 
il est toujours possible de lancer le pro- 
gramme à partir de la disquette, si le dis- 
que’dur se laisse aller à tomber en rideau. 
Mais attention ! L’incompatibilité avec 
tout programme de réorganisation du dis- 
que dur, comme Tune-Up, est totale. 
D'autre part, l'utilisateur travaillant sur 
disquettes seulement aura, malgré les 
efforts de la documentation, quelques dif- 
ficultés encore pour maîtriser rapidement 
l’organisation de sa disquette de travail, 
les « matériaux » à prendre en compte 
étant dorénavant bien plus nombreux. 


UNE INTERFACE PLUS EVOLUEE 


Les afficionados de la version antérieure 
reconnaîtront immédiatement l'évolution 
de la boîte à outils que l’on peut mainte- 
nant placer à sa guise. Elle donne accès 
aux modes Texte, Sélection, Colonnes et 
à diverses fonctions de dessin. Quelques 
primitives graphiques permettent d'agré- 
menter la page de filet et d'encadrés, 


L 





voire même de réaliser quelques schémas 
si l’on ne dispose pas d’un logiciel de des- 
sin. Enfin, plusieurs icônes sont dévolues 
au déplacement de page en page ou 4 
l'affichage des pages gabarits, appelées 
ici pages maîtres. 


PPM est devenu multidocument, pourvu 
que la mémoire disponible le permette : 
les Mémoires d'Outre-Tombe et la 
Légende des Siècles ne sont pas encore 
du ressort d'un 520. Il est ainsi possible, 
via le couper/coller, de transférer des 
morceaux de page entre documents ou 
de stocker des bouts de maquette dans 
un second document, utilisé alors comme 
un super presse-papiers. 


Les raccourci-claviers sont nombreux, 
parfois même multiples pour une même 
action, et malheureusement non rappe- 
lés dans les menus. Ces derniers ont pris 
un tel embonpoint que l’on aimerait qu'ils 
fassent l'objet d'une cure d'amaigrisse- 
ment. 


La surface de travail peut être complétée 
de règles et d’une grille, aux mailles varia- 
bles, magnétisable au besoin pour que 
tout objet passant à proximité s'y accro- 
che. En outre, des guides horizontaux ou 
verticaux facilitent le travail du maquet- 
tiste. Parmi les nombreuses unités pos- 
sibles, on remarque le point métrique (0, 
25 mm) qui n'est à vrai dire pas prêt de 
devenir l'unité officielle, le point typogra- 
phique gardant toute son actualité. 


Si on ne vante plus la qualité de l'écran 
Atari, il faut reconnaître qu'un écran A3 
apporte un incomparable confort de tra- 
vail. Mais il faudra attendre que celui 
d'Atari soit commercialisé ou que la com- 
patibilité avec celui de Human Technolo- 
gies soit assurée (Upgrade s'y emploie). 
Un écran double-page permet surtout de 
s'affranchir des déplacements dans la 
page, ce qui présente un double intérêt 
certain. Le premier parce que l'affichage 
n'est, dans l'absolu, pas très rapide (mal- 
gré les perceptibles améliorations appor- 
tées depuis la 1.53 et les prétentions 
« turbo » de l'éditeur). Le second parce 
que l'approche du pointeur des limites de 
la fenêtre de travail ne provoque pas de 
défilement automatique dans la direction 
du mouvement. Il faut alors recoufir aux 
barres de défilement. 


De multiples options permettent d'épurer 
l'écran de toutes les aides visuelles - 
règles, grille, boîte à outils, encadré des 
colonnes- ou même des graphiques et du 
texte (en deçà d'un corps minimal et au- 
delà d'un corps maximal) pour gagner de 
précieux dixièmes lors des réaffichages. 
Plusieurs vues standard (taille réelle, 
pleine page, pleine largeur, 50%, 200%) 
sont complétées par un zoom variable et 
un taux d'agrandissement/réduction 
paramétrable. Les différents chemins 
d'accès conduisant aux documents, aux 





feuilles de style ou aux polices sont sau- 
vegardés avec toutes les options choisies 
pour l'environnement de travail. 


On constate avec satisfaction qu'il est 
possible d'attribuer des macro- 
instructions aux dix touches de fonctions. 
Macros qu'il est possible d'éditer de tou- 
tes pièces, ou de créer en activant, au cla- 
vier, les options souhaitées des menus. 
Répétons que la documentation n'est pas 
prolixe à leur sujet et qu'aucun fichier 
exemple ne figure sur la disquette. Le 
célèbre utilisateur lambda n'y retrouvera 
pas toujours son latin. C'est dommage, 
car leur présence au sein d’un programme 
de PAO n'est pas courante, tous maté- 
riels (PC ou Mac) confondus. 


COMMENT MAQUETTER AVEC DU 
« STYLE« 


PPM propose des pages maîtres (une ou 
deux selon que le document est défini 
recto où recto/verso) recevant les élé- 
ments qui doivent être reportés de page 
en page : titre courant, filets, logo ou 
numéro de page. Bien sûr, ces éléments 
ne ‘sont modifiables que dans les pages 
maîtres et non dans les pages du docu- 
ment. Cela explique pourquoi, si le report 
des colonnes définies dans ces pages est 
bien effectué sur les autres, il est impos- 
sible d'y entrer le moindre texte. Il fau- 
dra donc redéfinir le colonnage ultérieu- 
rement et employer les colonnes définies 
dans les pages maîtres comme une aide 
visuelle au placement des filets et des 
titres dans la page maître. Cette entorse 
à la « rigueur plannificatrice » qu'implique 
une page maître ne nous paraît pas très 
heureuse, car la logique des étapes de tra- 
vail n'est pas évidente. 


La grande nouveauté est la présence de 
la feuille de style. Ce concept ayant pour 


M PPH Document Editi 


l'heure encore échappé à la sagacité (vrai- 
ment ?) des développeurs de traitement 
de texte, nous allons en rappeler le prin- 
cipe. L'examen d'un document. laisse 
apparaître des invariants typographiques. 
Par exemple, les paragraphes formant le 
corps du texte sont toujours justifié en 
Times corps 11, les titres sont au fer à 
gauche en Helvetica gras corps 14, etc. 
La feuille de style recense, pour chaque 
type de paragraphe (titre, intertitre, corps 
du texte, légende...) le maximum (cas 
idéal !) d'informations typographiques et 
les regroupe sous la bannière d'une éti- 
quette. Par la suite, l'affectation d'une 
étiquette à un paragraphe se traduit par 
une mise en forme automatique de ce 
dernier, ce qui s'avère beaucoup plus 
rapide qu'une valse parmi les menus et 
les boîtes de dialogue. 


Dans PPM, la feuille de style est liée au 
document. Il faudra donc créer des docu- 
ments vides si l'on souhaite stocker des 
feuilles différentes. Les principaux para- 
mètres typographiques sont présents, 
exceptés les tabulations, les espace- 
ments avant et après paragraphe, ainsi 
que le mode de césure. Ce dernier est 
considéré comme un attribut du docu- 
ment, ce qui n’est pas très logique, puis- 
que les titres ne font jamais l’objet d'une 
coupure des mots. Par ailleurs, l'usage de 
la feuille, à moins de définir des macro- 
instructions, est malcommode, car il n’est 
pas possible d'y affecter un raccourci- 
clavier de son choix, à l’image de certains 
logiciels du Macintosh, ou de faire appa- 
raître en permanence une fenêtre listant 
les styles, afin de les activer d'un clic de 
souris. Enfin, il faut sélectionner l'intégra- 
lité du paragraphe pour lui affecter un 
style. Il aurait mieux valu que cette sélec- 
tion soit activée par la simple présence du 
curseur, 

Le concept est donc là, mais sa mise en 
œuvre reste plutôt frustre. 


Global 





8 unités d'interlettrage 
8 pt d'interlignage auto, 
<pas d'exposant/indice> 
<pas de marge intérieure> 
Paragraphe nornal 

&| Aligner à gauche 


uuxxi Les ÉRRER rt 


<pas de motif texte> 
<pas de couleur texte> 
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VOUS AVEZ DIT 
QUER« 


« COMMUNI- 


Un logiciel se doit d'être ouvert sur le 
monde extérieur. Pour commencer, les 
documents des versions antérieures doi- 
vent passer à la moulinette d'un conver- 
tisseur. 


Si PPM dispose d’un traitement de texte, 
il semble plus judicieux d'en réserver 
l'usage aux retouches ou à de courts 
documents. Il faut donc importer ses 
fichiers et PPM accepte les fichiers ASCII, 
First Word, Le Rédacteur, Word Perfect 
et WordWriter. 


L'importation au format ASCII fait l'ob- 
jet d’un mode particulier, le mode for- 
maté. Des balises typographiques sont 
placées dans le document et décodées, 
à l'importation, pour que le texte qui 
s'écoule dans les colonnes soit formaté 
(police, corps, justification, interlet- 
trage...). Cette manière de procéder, qui 
semble à priori démodée et éloignée des 
tendances actuelles, trouve tout son inté- 
rêt lorsqu'on travaille sur des projets 
ambitieux par la taille. L'emploi, lors de 
la frappe du document sous traitement de 
texte, de la fonction glossaire facilite ce 
balisage qui fait alors gagner un temps 
précieux lors de la mise en page. On 
regrette simplement que la définition de 
ces balises ne soit pas étendue aux éti- 
quettes de la feuille de style. 


Les formats graphiques reconnus sont 
nombreux : Degas (compressés ou non, 
multi-résolution), EPS (PostScript encap- 
sulé), GEM et IMG. Toutefois, les varia- 
tions mineures dans le format du com- 
mentaire qui constitue la première ligne 
des fichiers EPS rendent parfois l'impor- 
tation impossible. La reprise du fichier 
sous éditeur de texte permet alors de 
remédier à cela. Nous vous en reparle- 
rons. 


LA MISE EN COLONNE 


Puisque la page maître ne permet pas la 
création des colonnes, il convient donc 
d'activer l'option Créer colonnes du menu 
Page. On en précise alors le nombre, on 
décide sur quelles pages elles se position- 
nent et enfin, on indique si elles sont liées. 
Ce dernier paramètre a une importance 
toute particulière puisque il informe PPM 
de l'action à entreprendre lorsque le 
texte, qu'il soit importé ou frappé direc- 
tement, remplit la colonne. En cas de lien, 
le texte s'écoule d’une colonne à l'autre, 
et ce de page en page. L'excédent est 
matérialisé par une icône, au bas de la 
dernière colonne (c'est aussi le cas, au 
bas de la première colonne si aucun lien 
n'a été demandé). Il faut alors créer des 
pages supplémentaires. Pour des mises 
en page plus « olé-olé », PPM permet de 
rompre et de réactiver les liens afin que 
des colonnes non contiguës soient liées. 





UNE TYPOGRAPHIE A LA MODE : 
RENOVEE ! 


PPM est fourni avec les polices tradition- 
nelles (c’est-à-dire présentes dans toute 
imprimante PostScript), mais aussi avec 
quelques nouveaux dessins comme le 
Futura XBold, l'Oriental ou le Tom Hud- 
son (ces polices sont alors téléchargées 
vers l'imprimante, et cette procédure - 
transparente pour l’utilisateur- est extré- 
mement rapide). Le dossier Polices, 
réparti sur les trois disquettes, occupe 
plus d’un million et demi de caractères. 
Il comporte les polices imprimantes 
(PostScript ou autres modèles - Atari, 
matricielle, LaserJet) et les polices écran. 
Ces dernières, visiblement en bitmap, 
existent en plusieurs corps et PPM pro- 
cède à une interpolation pour l'affichage 
des tailles intermédiaires. Ce qui nous 
vaut de beaux escaliers lorsque la méga- 
lomanie typographique que permet PPM 
est sollicitée. En effet, le logiciel admet 
des corps maxi de 1360 points (depuis 
1/50: de points par incrément d’un cin- 
quantième de point). Leur chasse est 
variable, ce qui autorise tous les effets 
d'élargissement et d'étroitisation, pour 
les titres entre autres. La boîte de‘dialo- 
gue des polices affiche désormais la 
police et le corps du texte où est placé 
le curseur (ne tenez pas compte du texte 
Lisez. moi qui traite de ce sujet : il fait état 
d’une modification qui ne marche pas, et 
c'est tant mieux, car elle répondait aux 
désirs d'utilisateurs qui ne travaillaient 
pas correctement. C'est à eux de pren- 
dre de bonnes habitudes, et non au logi- 
ciel d'en prendre de mauvaises !) 


La gestion des polices est en retrait par 
rapport à la version 1.03. Un fichier, placé 
dans le dossier Polices, optimise leur 
chargement. Hélas, aucune intervention 
n’est permise sur cette liste, hormis son 
élimination pure et simple (PPM recrée 
alors le fichier à partir des polices présen- 
tes dans Polices lors du prochain charge- 
ment). Cela signifie que pour charger un 
nombre restreint de fontes (celles utili- 
sées dans son document par exemple), 
il faut éliminer ladite liste et transférer les 
polices superfétatoires dans un dossier 
autre que Polices. De plus, il est désor- 
mais interdit de charger une ou plusieurs 
polices en cours de travail, excepté lors 
du chargement d’un document déjà cons- 
titué et faisant appel à des fontes non 
chargées lors de l'allumage initial. Il fau- 


. dra donc particulièrement soigner sa con- 


figuration de départ si l'on ne veut pas 
être limité par la suite dans le choix des 
polices. Par ailleurs, la boîte de dialogue 
de PP 1.03 avait le bon goût de lister les 
polices dans leur typographie réelle, alors 
que c'est la police système qui est main- 
tenant employée. Toutes les bonnes cho- 
ses ont une fin ! 
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PUBLISHING 


Avont-Garde 
Bookman 
Chancery 
Courier 
LKkAKOSV À 
Futura XBold 
Helvetica 


Helvetica Narrow 
Ltra Goth 
Oriental 
Palatino 


Schoolbook 
Zyupoa 
Times 
Tom Hud 
University Roman 





Les différentes polices 


BOGUE DE DERNIÈRE MINUTE 


Attention !, il arrive que 
l’utilisation de la touche Del, 
pour supprimer une ligne 


blanche en tête d’un 
paragraphe qui se poursuit sur 
la colonne suivante provoque la 
disparition des premières lignes 
du dit paragraphe. 





Publicité entièrement réalisée avec le logiciel Calamus : 
: _ la seule solution de PAO fiable. 
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GASTON. Reprise aux meilleures 
MEGA MEGAFLE :ASION -|| conditions de votre ST 
MEGA ST ère main des machines pour tout achat d'un — 
- - = révisées garanties 6 mois MEGA ST Communication avec de 
Ecrans A3 19" et 24 | | O 1 à des prix défiant toute Par Exemple: nombreux logiciels de dessin 
Scanners 300,400 & 600dpi ATARI MEGA ST4 concurrence, 1040 pour MEGA ST2 technique 
Ecran monochrome Appelez-nous au 5990,00 frs 
C DER se LE 42432278 (à rajouter) 
: x mprimante Laser = ——— Le 
LOTPS au point pr: us ARCHIMEDES | 
Formation (2jours) La nouvelle génération des ordinateurs 32 bits 
Maintenance sur site à architecture RI.SC. c'est Archimedes. \ 







Assistance téléphonique Toujours plus de logiciels, appelez-nous 















































35000,00 frs tte Modèle À 310... 12450,00 TTC À 
u g” pr n i: = à sa FENTE <>, 
O MZ Y = HE ël 1 TES LL 
9 à Arrivages constants des Etats-Unis, d'Angleterre Star LC 10 ! 
O0. 6, 8 & & d'Allemagne. 400 disquettes - 1000 titres Star LC 10 couleur 1 
e» 6 & à © jeux-démos-langages-utilitaires-images Star LC 24-10 RE: Le 
ie» ag D Envoyez-nous une enveloppe timbrée pour recevoir Ë LQ-500 S S PA 
((S] a a 0 notre catalogue gratuit (spécifiez l'ordinateur) arabe = 8 
Orienté ss 30 frs la disquette, la 5ème gratuite ! ec F6 plus © 
se ’ HAGE 
e° y SMAGE 
à ; F D 0 © X Lo S.C.AP propose un service d'impression sur 
SE © Linotronic à partir de fichiers Calamus. Pour plus 
Ô 5 6 de renseignements, appelez-nous au 42.43.2278 
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10 A PAGE Grand choix de polices 
{pleine page), LA solution de micro-édition personnel : TA NE PONS NÉ 
! 200 dpi. 3 1 Atari Mega ST1 monochrome 19° Ti ne 
3 : 16 niveaux de gris 2 logiciels: Traitement de texte (Le Rédacteur 1© Swiss 
Large éventail de trames 4990,00 frs tte et mise en page (Timeworks Publisher) 0° «Ke D ohtép 
RER ASE — nee man déesse OQ D 
Même configuration avec disque dur 30 Mo \® Uata 
Gothique 





et de nombreuses autres 





Proposer aujourd’hui une configuration com- 
posée d’un ordinateur avec 4Mo de mémoire 
centrale, d’un écran monochrome haute réso- 
lution, d’un disque dur 30Mo et d’une impri- 
mante Laser 300dpi pour 35000,00 frs tte 
c’est intéressant. 

Mais si nous vous proposons le logiciel le plus 
performant en Micro-édition - C4/4MUS -, 
une maintenance sur site d’un an, deux 
jours de formation et un an d’assistan- 
ce téléphonique sans augmentation 

de prix, cela relève de la prouesse. 


Cette solution de Publication Assistée par 
Ordinateur est de loin le meilleur choix pour 
tous ceux qui souhaitent présenter des 
documents de qualité. Vous avez en plus la 
possibilité d’y adjoindre un grand écran, un 
scanner avec reconnaissance des caractères, 
de flasher vos documents sur photocompo- 
seuse. C’est pourquoi, S.C.A.P se tient à 
votre disposition pour une démonstration 
complète ou pour une simple demande 
de renseignements. Il vous 
suffit de nous appeler au 
42.43.22.78 


62, rue Gabriel Péri - 93200 Saint-Denis 
Métro Saint-Denis Basilique - Tél:42.43.22.78 - Télécopie : 42.43.92,70 
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La multitude des styles proposés, en con- 
jugaison avec les variations dimensionnel- 
les et les déformations de bloc texte, 
autorisent de multiples effets. L'interli- 
gnage est fixe ou automatique, et dans 
ce cas il s'ajuste sur le plus grand corps 
utilisé dans la ligne. Les boîtes de dialo- 
gue du paramétrage de la position des 
indices/exposants, de l'interlettrage et de 
l'interlignage proposent trois façons de 
modifier les valeurs, le résultat étant tou- 
jours reflété par un exemple graphique. 
On indique la valeur appropriée dans 
l'unité de son choix, ou on modifie la 
valeur par défaut grâce à des flèches qui 
l'incrémentent ou la décrémentent. Enfin, 
on peut à l’aide du curseur et de la souris 
intervenir sur l'exemple graphique, la 
valeur du paramètre variant en consé- 
quence dans la zone de saisie. Cette 
méthode est cependant plus spectacu- 
laire qu'efficace pour la simple raison que 
c'est, là encore, la police système qui est 
utilisée. On ne peut donc préjuger de l'in- 
terlettrage réel puisque les approches 
varient selon les polices employées. 


Normal 
Gras 
Italique 
Value imverse 
ne ain 
Souligné double 
Contour 
Ombré 
Mrrort 
Barré 
HKGUAGLeC 


Les styles de caractères 
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TABLES D'APPROCHE 


Polices disponibles 


” 
515391 


La table d'approche 


Trois modes de justification complètent 
les habituels fer à gauche, fer à droite et 
centrage. ls consistent à ajouter de l'es- 
pace entre les mots, les lettres ou les 
deux. Malheureusement, il n'est pas pos- 
sible de limiter ces blancs en précisant en 
cadratins (qui est un blanc de taille varia- 
ble, égale à celle du corps utilisé) des 
valeurs minimale ou maximale, ce qui 
peut provoquer, assez rarement il est vrai, 
des espacements exagérés. 


Globalement, les textes sont de bien meil- 
leure qualité typographique qu'avec PP 
1.03. En outre, si certaines paires de let- 
tres s’avèraient récalcitrantes, il est tou- 
jours possible d'enregistrer leur espace- 
ment optimal dans une table d'approches 
redéfinissable liée à la police. La présence 
d'un module de césure automatique, 
complété d’un dictionnaire d'exceptions 
contribue fortement à cet accroissement 
de qualité : la coupure des mots en fin de 


ue eu Talépeuut uvu svule- 
jueut Palul el Deuw, unis. 
% ‘, mussi Lex coucbus de: 


le Leace de pulyxu- 
ur fe La pluce. Suus La 





ligne élimine les lézardes (blancs exagé- 
rement importants, placés entre les mots 
pour assurer la justification). 


Une fonction recherche/remplacement, 
tout à fait exhaustive, utilise différents 
caractères joker afin de définir des mas- 
ques assez complexes. Les retours- 
chariot et les tabulations peuvent y être 
indiqués. Son principal intérêt est le rem- 
placement d'attributs typographiques, 
mais il n’est pas permis d'y préciser une 
chaîne de caractères particulière, ce qui 
en limite parfois la portée. En outre, le 
remplacement d'un style de la feuille par 
un autre ne fonctionne pas. Néanmoins, 
elle permet d'opérer des changements 
typographiques assez fins, et ce avec un 
minimum de manipulations : par exemple, 
modifier l'interlettrage de toutes les par- 
ties du texte qui sont dans une police 
donnée, ou bien augmenter de cing'points 
tous les caractères en Palatino. 


UT OppM Docunent Edition Page Vue Style Format Texte Objet KO 
testicol,doc 


REGLES DE 


Pilote :Français vi.5 


CESURE 


Nombre maximun de césures successives! 


Longueur nininum du mot 
Longueur nininun du rad 


xcapita urs, 

jee deux K| 
ext celle du 
celle du ty 


Veux mueus 


Minimum de lettres avant/après césure 


ical 


| Œ Césure seulenent si not en ninuscules 


Less de uv] 
fual appel 


plus Luiu que La 


Le eu inlégeuut uuu seule." 
iueut Paiul et Dexw, euulx, 
œusei lex coucbes de: 


Le paramétrage de la césure 


avul Leuisx uulils dl 
Nevslur Le teucé à euxi 
levée, Le Leuce de puly 
,ues el la plume. Suux lx 


precédeu-. ë 





COMME LA PROGRAMMATION, 
PPM S'ORIENTE VERS L'OBJET 

‘ 
La notion d'objet a été considérablement 
revue : un menu lui est dédié et offre des 
fonctions qui sont d'habitude l'apanage 
des logiciels de dessin. Le regroupement, 
et donc la sélection multiple, d'objets font 
partie des nouvelles fonctions attendues. 


La fonction de remplacement d'attributs 


Mais ce n'est pas tout. On dispose d'une 
batterie de commandes pour les aligner, 
les étirer, les dupliquer, les incliner - tant 
verticalement qu'horizontalement - et les 
faire tourner. Ces dernières fonctions 
sont lancés à partir d’une fenêtre et non 
par le mouvement de l'objet au sein de 
la page. La boîte d'édition des coordon- 
nées, activée par ALT-E, assure toujours 
des positionnements et des redimension- 
nements précis dans la page. Le format 


. 
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de cette boîte varie selon le type d'objet. 
Ainsi, pour un rectangle pourra-t-on ajus- 
ter l'arrondi des coins, ou jouer sur la 
trame et la linéature des images impor- 
tées depuis Degas ou de Néochrome et 
imprimées sur une laser PostScript. 
(Lorsqu'on observe à la loupe une photo 
de journal, on constate qu'elle est com- 
posée de points plus ou moins rapprochés 
- la trame - et d’une taille d'autant plus 
petite que l’image paraît fine et précise 


ce que reflète la linéature. Avant d'être 
imprimées, les photos sont donc tramées, 
et c'est ce traitement que PPM fait subir 
aux dessins de nos programmes graphi- 
ques préférés.). Nous devons avouer que 
l'impression du logo de Gen 4, avec des 
valeurs de trames différentes, ne s'est 
pas traduite par des résultats identiques ! 
Bogue ou incompatibilité avec l’impri- 
mante ? Upgrade mène l'enquête ! 





G i e Vue Style 
est3col.do 


REMPLACEMENT DES ATTRIBUTS 
Renplace par: 








Te obal 





Recherche: 


<pas de feuille de style> 
Schoolbook 

12 pt 

<pas d'attribut> 


<pas de feuille de style> 
Booknan 

12 pt 

<pas d'attribut> 


<pas d'interlettrage> 

<pas d'interlignage> 

<pas d'exposant/indice> 

<pas de marge intérieure> 
<pas de fornat de paragraphe> 
<pas de justification> 

<pas de notif texte> 

<pas de couleur texte> 


<pas d'interlettrage> 


<pas d'interlignage> L'habillage, c’est-à-dire le suivi du con- 


tour d'un objet (graphique le plus sou- 
vent), donne un cachet « pro » à une 
mise en page. PPM s'y emploie « à la 
régulière » pour les images importées : le 
texte encadre le rectangle qui délimite 
l'objet. En revanche, les objets graphi- 
ques créés sous PPM sont « vêtus » au 
plus près. Le manuel explique d’ailleurs 
l'astuce qui permet d'habiller au plus près 
des images importées (tout simplement 
en traçant un polygone autour !). 


<pas d'exposant/indice> 

<pas de marge intérieure> 
<pas de format de paragraphe> 
<pas de justification? 

<pas de motif texte> 

<pas de couleur texte> 








CLAVIUS présen 


lu 
+ 
ni) 


Image Scanner pour l'ATARI ST 


Qualité d'image maileure que la plupart des systèmes à 10 fois ce prix 


LE SEUL LE VRAI 


CLAVIUS propose la version officielle AVANT GARDE 
SYSTEMS USA désormais disponible en France (manuel en 
français) au prix le plus bas d'Europe 590 F ! 

PC DITTO émule un PC/XT sur votre ST. Dire que 98 % 
des programmes écrits pour PC tourneront sur votre ST n’est 
pas une gageure PC DITTO reconnaît votre disque dur ST, 
le partitionne, et peut en booter votre version la plus récente de 
DOS PC Et bientôt... 


PC DITTO Il plus rapide qu'un AT ! 
Prix : 2 690 F. Avec reprise PC DITTO I : 2 200 F 


CLAVIUS décline toute responsabilité quant à la diffusion de la version *HITEC/ROBTEK" n'émanant 
pas d'Avant Garde USA, 


+ Très facile d'emploi - Manuel en français 
+ Uilise votre propre imprimante 

+ Mise en route en 5 minutes 

* Drivers d'imprimante fournis avec soft 

+ Contblé par souris 

* Moniteur mono où couleur 


+ Haute résokuion(jusqu'à 1000 DPI} 

+ Toute image peut être allérés à tout moment par 
les 256 nuances de gris 

* Sauvegarde sous Degas, Neo ou IMG (TM) 


21 Dlek scanner pr - 1 Diek Allier de dose ? Mettez du ressort dans votre ST !.…. 


95 ressorts à placer (facilement !) sous les touches de votre clavier 


Disquette de démos en couleur pour 15 F en timbres Pol une sensation Mega ST 
Ces produits sont disponibles chez votre revendeur ou chez CLAVIUS 


19, rue Houdon, 75018 PARIS - Æ 42.62.90.19 


Je désire commander Q PC DITTO à 590 F Q] IMG Scan à 1 490 F. Port à indure de 30 F. 
Q MEGA TOUCH + Port 160 F. Je joints mon réglement global (chèque. CCP, Mandat) 


NOM: 
Adresse : 


KEYBOARD STIFFENERS 
ATARI ST 520, 1040, XE 130, Macintosh & PC Clones 
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L'utilisation la plus remarquable est celle 
de l'objet Texte, que l’on crée en cliquant 
en dehors d'une colonne, puis en frappant 
quelques (ou plus !) caractères alors 
qu'on se trouve en mode Texte. Ensuite, 
on met à profit les fonctions du menu 
Objet, on fait varier l'épaisseur du con- 
tour ou on joue sur la nature du remplis- 
sage (trame ou niveau de gris) afin d’ob- 
tenir des titres originaux. Voilà de quoi 
égayer des mises en pages habituelle- 
ment tristounettes. 


L'IMPRESSION 


Les options habituelles sont présentes et 
la copie d’écran illustre son paramétrage. 
Une version ultérieure offrira l'impression 
d'un chemin de fer, curieusement nommé 
planche d'ensemble. À ce jour, cette 
commande ne fonctionne que partielle- 
ment. Elle permet d'imprimer les pages en 
réduction, mais ne les regroupe pas sur 
une même page A4. 


Le logiciel gère la couleur selon les modes 
RVB, CMJ, TLS et TLV. A l'impression, 
PPM laisse le choix entre la sortie des 
couleurs d'accompagnement (un film par 
couleur utilisée), ou la production des 
quatre films, caractéristique de la sélec- 
tion quadrichromique. Curieusement, 
l'impression des repères de positionne- 
ment n'est pas encore implémentée. 
L'impression en négatif (qui ne marche 
d'ailleurs pas sur notre imprimante PostS- 
cript, alors que cela ne pose aucun pro- 
blème avec une laser Atari ou une pho- 
tocomposeuse Linotronic) et/ou en miroir 
est aussi présente. Un pilote particulier 
est fourni pour la Linotronic. 


BILAN 


Incontestablement, l'apport des nouvel- 
les fonctions n'a pas rendu l'emploi de 
PPM plus complexe. On retrouve vite ses 
marques si on était utilisateur de la ver- 
sion antérieure. On souhaiterait cepen- 
dant que l'interface, si elle est restée sim- 
ple ne soit pas simpliste. Il existe suffi- 
samment de logiciels de par le monde 
pour qu'un développeur sensible à l'ergo- 
nomie de son produit puisse y piquer des 
bonnes idées, à défaut d’en proposer lui- 
même. Ainsi, faudra-t-il bien que les pro- 
grammeurs se rendent compte un jour 
que le bouton droit de la souris n'est pas 
une excroissance inutile. Le rappel des 
raccourcis-clavier dans les menus, un réa- 
ménagement de ces derniers, l'emploi de 
menus hiérarchiques et de pop-up menus 
sont'à mettre dans le cahier des charges 
d'une future version. L'affichage reste 
toujours un problème, moins crucial 
qu'auparavant il est vrai. Il est globale- 
ment peu rapide, et pas toujours opti- 
misé. Même si les réaffichages incessants 
de la version précédente ne sont plus 
qu'un mauvais souvenir, il reste encore 
quelques rafraîchissements d'écran 
redondants, et inversement il faut parfois 





Pilote d'imprimante: 
Exemplaires! LL 


| Æ Toutes pages 
O De: L à! L 


| Echelle: 188 


“| DPlanche d'ensenble 


| = Sans sélection 
O Sélections quadri 
O Sélections aplats 
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en 


PostScript vi,5 


Densité d'inpression 


= Continu 
OFeuille à feuille 


ORecouvrement 
OHirondelles 
OMiroir 

DO Hégatif 





1 
535331 


Les options d'impression 


provoquer un réaffichage pour épurer 
l'écran de quelques éléments perturba- 
teurs, apparus d'on ne sait où. Mais le 
plus irritant est la propension du curseur 
à ne réapparaître qu'au bout de trois ou 
quatre secondes après l'exécution de cer- 
taines fonctions, ce qui s'avère extrême- 
ment crispant lorsqu'on doit exécuter un 
travail rapidement. 


La gestion de la mémoire ne paraît pas 
très propre. Par exemple, le Rédacteur 
bombe de temps à autre après un travail 
sous PPM. C'est parfois même PPM qui 
plante après une tentative de chargement 
d'une image trop importante pour la 
mémoire disponible. La seule sécurité 
réelle consiste, lorsqu'on quitte PPM, à 
opérer un « reset » des plus salutaires. 
Vous l’avez compris, si PP’ est passé du 
noviciat à la confirmation, la maîtrise 
n'est pas encore atteinte. Il s’agit pour- 
tant d'une avancée importante par rap- 
port à l'ancienne version. On peut tou- 
jours souhaiter des fonctions supplémen- 
taires, comme la justification verticale, 
l'alignement automatique des bas de 
colonnes ou la production de tables des 
matières. Il faut savoir que dans ce 
domaine, la politique des petits pas est 
souvent signe de sagesse. Un logiciel 
solide et fiable est souvent préférable à 
l’usine à gaz boguée à mort. Si le second 
qualificatif ne s'applique nullement à 
PPM, on ne peut encore parler d'une fia- 
bilité « béton ». Nos tests n'ont pas fait 
apparaître de bogues majeures. Il s'agit 


‘plutôt de problèmes mineurs, souvent 


non répétitifs et liés à l'affichage, très irri- 
tants lorsqu'ils surgissent inopinément, 
çà et là. Certains d’entre eux pourront 
même faire l'objet de corrections sans 
que le programme ne change, car, par 
exemple, les filtres d'import/ export, les 
pilotes d'imprimantes et de césure sont 
externes. 





Le eu  lulegraul uuu seule-" 
imeul Palal el Draw, tunis! 
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Tel qu’il est aujourd’hui, PPM permet de 
réaliser la plupart des travaux courants 
sans problèmes. Il devrait donc donner 
toute satisfaction, excepté à propos des 
incidents mineurs cités. Pour des utilisa- 
tions très pointues (la couleur par exem- 
ple, ou des mises en page créatives), avec 
un matériel précis, il vaudra mieux s'as- 
surer chez un revendeur que tout fonc- 
tionne. Mais n'est-ce pas une démarche 
naturelle pour choisir un logiciel ? 


Laurent KATZ 


VOUS AVEZ DEJA VU UN 
PAVE PUBLICITAIRE AUSSI 
BEAU? CA C’EST CE QU'ON 

APPELLE UN PAVE, ON VOIT 

QUE C’EST PAS FAIT PAR 

UN AMATEUR. 


VOUS AVEZ VU LA PURETE 

DU TRACE? ET CES FILETS 

SUR LES COTES, QU'EST-CE 
QUE VOUS EN DITES? 


DANS QUELQUES ANNEES, 


VOUS N’'EN VERREZ PLUS 
D'’AUSSI BEAUX, TOUT SE 
PERD, ON REMPLACE LES 
HOMMES PAR DES MACHINES, 
ALORS FORCEMENT. 


ET SI J'ECRIVAIS N'IMPORTE 
QUOI, HEIN? RIEN QUE POUR 
REMPLIR LE PAVE? 


FLUTE, J'AI PLUS DE PLACE. 





Tout. Tout de suite. (2) 








SIGNUM Deux : la suite. 


SIGNUMIDeux est le meilleur traitement 
pour vos textes, le seul dont l'ambition est 
de satisfaire pleinement vos besoins en 
écriture. Mais pour nous, qui dit logiciel 
performant, signifie également support de 
haute qualité... 


Afin de vous permettre d'évoluer dans l'ex- 
ploitation de votre traitement de textes 
multi-polices, nous Vous proposons une 
famille complète d'extensions : spooler, 
module d'écriture de droite à gauche, 
bibliothèque d'images, drivers laser, règle 
typographique, etc... SIGNUMI!Deux, cela 
signifie également pour vous l'accès à une 
gamme très étendue de quelque 250 fontes 
distinctes ! 


Vous êtes certainement de nombreux utili- 
sateurs à personnaliser vos jeux de carac- 
tères pour vos besoins spécifiques, ou même 
à mettre au point des fontes inédites. Notre 
dernier-né, Scarabus, vous permet d'éditer 
simultanément des polices pour l'écran, 
pour les matricielles 9 et 24 aiguilles ou pour 
les lasers. Cela avec un confort d'utilisation 
inégalé : vous disposez, entre autres, de 
fonctions paramètrables pour le change- 
ment automatique de style (contours, om- 
brages, gras, italique, etc..). Les caractères 
que vous dessinez peuvent désormais être 
remplis avec un motif de votre choix. Mieux 
encore, vous avez la possibilité de récupé- 
rer directement des caractères digitalisés, 
ou simplement des images comme base de 
construction... 


Bien sûr, notre documentation vous fera 
découvrir la totalité des options de 
Scarabus… 


Scarabus ? Le meilleur traitement pour vos 
fontes ! 
Son prix ? 350F ttc 


APPLICATION SYSTEMS /7/ PARIS 12, rue Édouard Jacques 75014 Paris Tél:(1}43.35.59.98 


Aladin : la face cachée du ST 


Voulez-vous changer de décor ? Accéder à 
un environnement tout autre que GEM ? 
Rien n'est plus simple, Aladin 3.0 vous révèle 
la seconde machine qui se cache derrière 
votre ST... 


Disponible en version française prête à 
l'émploi, avec sa cartouche, Aladin 3.0 vous 
donne accès à une nouvelle bibliothèque 
d'applications, et non des moindres. 


Toutes les ressources de l'Atari ST sont dé- 
sormais gérées par Aladin de façon trans- 
parente : résolution écran de 640 x 400 
pixels, clavier français, blitter, disque dur, 
générateur sonore, port parallèle impri- 
mante, etc... Sans compter que le système 
profite de la fréquence d'horloge supérieure 
de l'Atari (8 Mhz) pour vous offrir un gain 
sensible dans la vitesse d'exécution des 
logiciels. 


Avec Aladin 3.0, l'Atari ST se paye un 
deuxième bureau. Détection automatique 
du changement de disquette, système hié- 
rarchique HFS, drivers pour imprimantes laser 
SLM 804, matricielles Nec 360dbpi, etc. 
Toutes ces caractéristiques en font vérita- 
blement un nouveau système d'exploitation 
pour votre ST ! 4 


Et puis, n'oublions pas que Aladin est une 
gamme de produits en perpétuelle évolu- 
tion. Bientôt, un nouveau contrôleur pour 
le lecteur interne du ST vous permettra de 
transférer directement des disquettes 
“étrangères”. N'hésitez pas à nous contac- 
ter pour les mises à jour et pour une 
documentation plus complète ! 


Aladin, le meilleur traitement pour votre 
logithèque ! 
Son prix ? 2500Fttc 





Creator : l'écran enchanté 


Seul Application Systems pouvait vous pro- 
poser un atelier graphique aussi puissant 
que Creator ! C'est à dire un logiciel qui 
vous donne tous les outils, tout de suite, 
pour laisser libre cours à votre créativité. 


Imaginez simplement que votre écran est 
une fenêtre dans un espace de travail de 

5 mètres de diagonale (10.000 x lo.000 
pixels maximum). Et surtout, les principales 
fonctions sont accessibles quand même 

en mode pleine page ! Cela vous autorise 
notamment à traVailler dans la résolution 
réelle d'une imprimante laser. Pensez aux 
perspectives dans un domaine comme la 
PAO... Creator vous offre maintes fonctions 
inédites dans cette gamme de prix, comme 
les courbes de Bézier, l'ombrage automati- 
que, les modifications d'échelle, des distor- 
tions complexes, etc... Creator est aussi un 
produit ouvert : compatible avec les polices 
SIGNUM!, GEM, STAD , il dispose d'un véri- 
table traitement de textes graphique, 
supporte les principaux scanners et plus de 
20 formats de fichiers images. 


Et pourtant, toutes ces fonctions ne sont 
que des ”plus”, en regard de ses possibilités 
d'animation ! Creator vous permet de met- 
tre en scène vos héros pixelisés dans des 
dessins animés dont la durée peut facile- 
ment dépasser plusieurs minutes. Il vous 
offre tous les outils pour créer des boucles, 
des trajectoires, des effets de titres, des 
animation d'arrière-plan, et dispose même 
d'un "simulateur de gravité”! 


Ajoutons qu'en quelque minutes vous maî- 
triserez les principales fonctions du logiciel. 
Mais énumérer ses possibilités dépasserait 
largement les capacités de ces colonnes. 
Demandez notre documentation ! 


Creator, le meilleur traitement pour vos 
idées animées ! 
Son prix ? loooFttc 
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READING PARTNER 


QUELQUES RAPPELS 


es logiciels d’OCR (Optical 
Character Recognition - 
reconnaissance optique de 
caractères) ne sont pas 

légion sur ST. Il en existe bien 
deux ou trois Outre-Rhin, mais la 
frontière fluviale leur semble 
infranchissable, excepté celui de 
Print Technik que nous devrions 
voir arriver d'ici un mois. Chez 
nous, c’est encore sous le giron 
d'Upgrade que Reading Partner 
verra le jour. Nous avons posé un 
œil inquisiteur sur une bêta-version 
en pleine évolution. 


Reconnaître des caractères n'est pas 
chose aisée. Si un enfant met un certain 
temps pour apprendre à lire, quand il sait 
le faire, il s’affranchit facilement des pro- 
blèmes liés à la taille des lettres, à leur 
épaisseur, leur inclinaison ou leur style. 
Il a suffisamment intégré les formes de 
base pour que d'infinies variations ne per- 
turbent pas la lecture. Eh oui, nous som- 
mes intelligents (prétentieux !). On peut 
donc penser que les merveilles de l'intel- 
ligence artificielle (IA) sont mises en 
œuvre pour assurer une lecture irrépro- 
chable. Ce n’est nullement le cas pour 
l'instant, en raison d'obstacles nom- 
breux. 


Le document doit d’abord être transformé 
en image bitmap (ensemble des points 
formant l'écran) et cette action incombe 
à un numériseur. On se rend vite compte 
que cette phase ne restitue pas une image 
exacte du document, ce qui perturbe sou- 
vent le processus de reconnaissance 
quand certaines trasformations, même 
légères, affectent les caractères. 


C'est ensuite au logiciel d'intervenir. Mal- 
heureusement, singer le comportement 
humain demande une puissance de cal- 
cul qu'un Atari est loin de posséder. Cela 
restreint donc les ardeurs algorithmiques 
des programmeurs. || faudra sans doute 
attendre l'arrivée du 68030 pour que l'on 
puisse envisager d'inclure des techniques 
d'IA. Pour l'heure, il existe deux métho- 
des et Reading Partner fait appel aux deux 
à des niveaux divers. 


La première relève de la reconnaissance 
de forme. Chaque caractère est comparé 
à une matrice et, si la similitude est forte 


‘ledit caractère est supposé être reconnu 


{il est associé à son code ASCII), sinon 
on passe à la matrice suivante. Il existe 
un jeu de matrices par police, puisque les 
dessins sont différents. 

La seconde repose sur l'analyse structu- 
relle de la lettre et vise donc à s’affran- 
chir des différences de tracé d'une police 
à l’autre. Les descriptions mathématiques 


de chaque lettre sont enregistrées sous 
la forme d’arborescences. Lors de la 
reconnaissance, chaque caractère fait 
l'objet d'une squelettisation. Il s'agit en 
fait de rogner l’image bitmap jusqu’à ce 
que le tracé soit le plus mince possible (on 
comprend alors pourquoi la graisse du 
caractère a peu d'importance) et de 
« mathématiser » la forme ainsi obtenue. 
Ensuite, on vérifie si elle trouve sa cor- 
respondance dans la bibliothèque de for- 
mes pré-enregistrées, commune à toutes 
les polices. 

Voilà, volontairement simplifiées, les des- 
criptions des deux grandes méthodes. 
L'IA devrait apporter des processus plus 
efficaces, fondés sur l'analyse du con- 
texte, sur l'orthographe et la structure 
syntaxique du langage. 


La réalité est bien plus compliquée. Nous 
avons supposé qu'il était facile d'isoler 
une lettre dans l'image bitmap d'une 
page. En fait, il n'en est rien. Il faut repé- 
rer les lignes et les colonnes, isoler les 
mots, puis extraire les lettres (parfois col- 
lées entre elles - les ligatures), distinguer 
les variations de taille des caractères, éli- 
miner les pixels parasites. Toutes ces 
tâches s'effectuent en amont de l'OCR 
proprement dite. Mais revenons plutôt à 
Reading Partner. 


UNE EVOLUTION CONSTANTE 


Présenté au Sicob 88, le logiciel a connu 
de profonds remaniements à mesure que 
l'expérience des développeurs s’accrois- 
sait. En effet, ces derniers s'étaient lan- 
cés dans l'aventure pour voir « comment 
ça marche », puis le projet a dérivé vers 
des limbes plus commerciales. Conçu à 
l'origine autour de la reconnaissance 
matricielle, le logiciel a évolué et 
emprunte aux deux méthodes. Cela expli- 
que pourquoi il n'est pas omnifonte à ce 
jour, bien qu'il en possède les potentiali- 
tés. Corollaire de cela, le programme ne 
décode qu'une police à la fois, et il faut 
lui apprendre à la lire. Le résultat de cet 
apprentissage est conservé dans un 
fichier pour les utilisations ultérieures. 
Dans la pratique, les 250 formes consti- 


tuant un fichier Police suffisent à stocker 
les lettres (majuscules et minuscules), les 
chiffres et la ponctuation de deux polices 
distinctes. 


L'interface sort des sentiers battus de 
GEM. La barre des menus est remplacée 
par une bardée d'icones. || faut commen- 
cer par présenter une page au logiciel. 
Reading assure une numérisation directe 
à partir des scanners Canon IX12 et 
IX12-F (des pilotes externes permettront 
de numériser à partir d'autres modèles), 
ou charge un fichier IMG. Il existe deux 
pilotes, selon que le Canon est relié à 
l’Atari par une interface Computer Con- 
cepts ou Navarone. Une page A4 occu- 
pant plus d’un million d'octets, l'OCR est 
réservé aux Mega ST 2 et ST 4, et acces- 
soirement aux détenteurs d'une somme 
de 3.490 F. 


La numérisation achevée (une dizaine de 
secondes), il faut notifier quelles parties 
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fesc Pour SORTIR À 
fpprentissage simultané 


Lettre proposée 


Occurence dans la police 


Ce] [z vettres] [r vettres] 
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sont à analyser. En effet, le texte peut se 
présenter en colonnes et être entrecoupé 
d'images. Reading gère automatiquement 
le multi-colonnage. S'il y a des graphis- 
mes, il faut les déclarer à Reading qui les 
élimine. L'utilisateur peut aussi délimiter, 
sous la forme d'un masque composé de 
blocs, les zones de texte à déchiffrer 
lorsqu'elles ne suivent pas la logique d'un 
colonnage classique (souhaitons qu'une 
future version offre la sauvegarde de ces 
masques). Pour cela, on dispose d'une 
fenêtre présentant la totalité du docu- 
ment, et d'une seconde proposant une 
vue aggrandie d’une portion de la page, 
afin de faciliter la délimitation des blocs. 
Un zoom plein écran permet de contrôler 
la qualité de la numérisation. 


A L'OCR, NOTRE RECONNAIS- 
SANCE ETERNELLE 


Si l’on décide de lire un texte dont la 
police a déjà été décryptée, il suffit de lan- 
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sur ATARI 
Le plus grandchoix de 


séquenceurs, éditeurs de 
partitions, gestion de sons, 
aides à la programmation, 
aides à l'échantillonnage... 


PASSPORT. 





MUSIC 
SOFTWARE, Inc 


SP 
11, rue Primatice 75013 PARIS 
Tél. : (1) 45.87.17.56 


du Mardi au Samedi 10 h-13 h / 14 h-18 h 30 


Veuillez me faire parvenir votre 
catalogue des logiciels musicaux. 
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cer la lecture sans apprentissage, après 
avoir chargé le fichier Polices correspon- 
dant (certains, pour des polices couran- 
tes, sont fournis d'emblée). Le texte en 
mémoire est alors déchiffré et le résultat 
écrit dans un fichier ASCII. Si le fichier est 
déjà présent, le texte s'ajoute au texte 
existant (c'est le cas lorsqu'on lit plu- 
sieurs pages). Les caractères non recon- 
nus sont remplacés par des points d'in- 
terrogation inversés. Un mini éditeur en 
permet la consultation et offre le dépla- 
cement d’un caractère inconnu à l’autre. 


Mais que se passe-t-il avec une nouvelle 
police ? On commence par lancer la lec- 
ture en mode apprentissage. Un nouvel 
environnement de travail apparaît et pré- 
sente : le caractère inconnu fortement 
aggrandi, un extrait du texte avec le 
caractère en vidéo inverse et une table 
ASCII signalant les formes déjà analy- 
sées. Un curseur permet de régler le seuil 
de rejet, c'est-à-dire le niveau de préci- 
sion des procédures de reconnaisance. 
Ce seuil peut être abaissé à mesure que 
l’on sent la fiabilité du décodage s'accrof- 
tre. On constate que le programme iden- 
tifie des formes qu'il n’a pas encore appri- 
ses. Comme nous l'avons dit plus haut, 
le programme dispose d'une certaine 
intelligence quant à la reconnaissance 


F Reading Partner 





hhiijkkkiluæam 


ULUVVWWWX SX TOY 


structurelle des formes. Au fur et à 
mesure de l'analyse, les caractères pas- 
sent en vidéo inverse dans la table ASCII. 


Dans la pratique, on lance la lecture avec 
apprentissage sur la première page, puis, 
comme il n’est pas du tout évident que 
tous les caractères y soient présents (let- 
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tres MAJ/min, chiffres.….), on repère dans 
les autres pages ceux qui n'ont pas 
encore été décryptés afin de les soumet- 
tre à l'apprentissage. Celui-ci terminé, on 
visualise la police pour contrôle. Une 
fenêtre présente alors l’ensemble des for- 
mes reconnues. Bien entendu, certaines 
lettres y figurent plusieurs fois. C'est tout 
à fait normal dans la mesure où, par 
exemple, un « e » n’est jamais imprimé 
de manière identique et que le logiciel est 
sensible (et ce d'autant plus que le seuil 






[Z200n] 


‘de rejet est élevé) à ces variations. Cette 


fenêtre présente un autre intérêt, celui de 
pouvoir ré-affecter un code ASCII à une 
forme. En effet, il arrive que l’on com- 
mette une erreur de frappe lors de la vali- 
dation des caractères, ce qui se traduit 
par l'attribution d'un code ASCII erroné 
à une forme. Rares sont les logiciels 
d'OCR qui permettent de corriger ces 
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erreurs. Il est même possible, grâce à un 
éditeur de forme, d'en constituer une de 
toute pièce. 


La police validée, on lance la lecture auto- 
matique et on sauvegarde les pages dans 
le même fichier ASCII. 


BILAN 


Nous attendons la version définitive pour 
porter un jugement tout aussi définitif sur 
les capacités de reconnaissance. Nous 
avons mentionné que le logiciel était en 
cours de modification. Cette évolution 
concerne le traitement des caractères 
jointifs. La première version proposait 
l'enregistrement, dans la table de la 
police, des ligatures de deux ou trois let- 
tres. La version définitive se dirige vers 
l'automatisme en la matière, le pro- 
gramme assurant une séparation des 
caractères accolés. Nous avons néan- 
moins pu constater que l'apprentissage, 
qui dure un bon quart d'heure, se traduit 
ultérieurement par une reconnaissance 
fiable des formes déjà reconnues. Pour les 
ligatures, nous attendons la version offi- 
cielle, qui seule permettra de formuler un 
avis objectif sur le logiciel. 


Dans sa forme actuelle (mono-fonte), 
Reading Partner est surtout destiné aux 
documents de plusieurs pages. Pas ques- 
tion de reprendre une ou deux colonnes 
d'un magazine dans un temps inférieur à 
celui que mettrait une dactylo émérite 
pour retaper le texte (à moins de répéter 
l'opération suffisamment souvent pour 
que le temps d'apprentissage ne soit pas 
pénalisant). Le logiciel est prometteur, 
d'autant que la version définitive sera 
insensible à une légère inclinaison des 
lignes. 


Laurent KATZ 
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Lecteur externe 31/2 990F 
Lecteur externe 51/4 1 250F 
Disque dur 30 Mo 4290F 
Disque dur 60 Mo 6990F 
Digitaliseur pro 89 2 290F 
Tablete graphique A4 3 990F 
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adio-Couloir en parlait 

depuis plus d'un an, nous 

en avions, au cours de 

ces derniers mois, testées 

les premières bêta-versions. Il est 
maintenant disponible dans le 
commerce : UltraScript, premier 
émulateur PostScript pour 
imprimantes à aiguilles NEC, Epson 
et compatibles. et surtout pour 
l'imprimante laser Atari SLM 804 ! 
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Page composée avec Publishing Master 
et imprimée sur laser Atari 











ULTRASCRIPT 


PETIT RAPPEL SUR POSTSCRIPT 


PostScript est un langage de description 
de page. Une imprimante laser dotée 
d'une carte PostScript est en fait un véri- 
table ordinateur sans clavier ni écran : un 
processeur 68000 ou 68020, un méga- 
octet de mémoire morte, deux ou trois 
mégas de mémoire vive, parfois un dis- 
que dur interne. de quoi tenir la compa- 
raison avec pas mal de micro-ordinateurs 
actuels. Et tout cela uniquement consa- 
cré à la composition de pages, textes et 
graphiques ! 

Les avantages d'un tel système ? 

- La qualité : les polices de caractères se 
trouvent dans l'imprimante soit sous 
forme résidente soit sous forme téléchar- 


gée. Dans tous les cas, le dessin des 
caractères est effectué par l'imprimante 
dans sa résolution maximum. Quelie que 
soit la taille demandée, on ne rencontre 
jamais le fameux « syndrôme de l'esca- 
lier ». 

- La rapidité : l'ordinateur se contente 
d'envoyer à l'imprimante les informations 
décrivant la page. Celle-ci prenant en 
charge la plus grande partie des calculs, 
le système est libéré rapidement. Le 
temps d'impression est de l'ordre de la 
minute pour une page complexe sans gra- 
phisme bit-map. 

- La puissance : véritable langage de pro- 
grammation, PostScript sait effectuer 
toute sortes de transformations sur la 
page et sur les caractères : rotations, 
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translations, changement d'échelle, 
déformations diverses. Autant de calculs 
que n'aura pas à effectuer l’ordinateur- 
hôte. 


Il existe bien sûr d'autres langages de 
description de page, mais PostScript a su 
s'imposer comme le standard en matière 
de P. A. O, 

Il est devenu en 1989 le passage obligé 
pour la création, sur micro ordinateur, de 
documents de qualité. 


POURQUOI UNE EMULATION 
POSTSCRIPT ? 


Les particularités de l'imprimante laser 
Atari SLM 804, outre le fait qu'elle ne 
peut fonctionner que sur un ordinateur de 
la marque, sont un prix très bas et une 
absence quasi-totale d'électronique 
interne. Corollaire : l'imprimante est tota- 
lement pilotée par l'ordinateur. Corollaire 
du corollaire : en l'absence d'une norme 
claire et performante définie par le cons- 
trücteur concernant le format des polices 
dé caractères et les méthodes d'impres- 
sion, on a vu fleurir pléthore de techni- 
ques et de formats différents, chaque 
programmeur faisant un peu ce qu'il veut 
pour améliorer la qualité ou la rapidité 
d'impression (ou les deux). 

Corollaire du corollaire du corollaire : rien 
n'est compatible avec pas grand-chose, 


- ce qui pose, on s'en doute, un certain 


nombre de problèmes : impossibilité 
d'utiliser les polices d'un programme avec 
un autre, difficulté de communication 
entre programmes, etc. 

La disponibilité du standard PostScript, 
même sous la forme d'un émulateur soft, 
peut apporter le facteur d'unification qui 
manquait aux logiciels sur Atari ST. 
Encore faudra-t-il pour cela que les pro- 
grammeurs réalisent l'importance de l'en- 
jeu et adaptent leurs logiciels en consé- 


quence. En effet, PostScript fournit un 
moyen simple de communiquer entre pro- 
grammes : le format EPS (ou Encapsula- 
ted PostScript). Un document complexe 
peut être créé dans un logiciel, sauvé sur 
disque au format EPS, et intégré à un 
autre document dans une autre applica- 
tion. 

Il existe d'ores et déjà sur ST un certain 
nombre d'utilitaires permettant de con- 
vertir en PostScript (ou en EPS) des 
fichiers générés par des programmes non- 
PostScript (tableurs, traitements de 
texte, gestion de fichiers, etc. - cf. notre 
avant-dernier numéro). 


LE MATERIEL NECESSAIRE 


Mémoire vive et mémoire de masse sont 
les deux mamelles d'UltraScript. Fourni 
sur six disquettes double-face, il com- 
prend 3, 5 méga octets de données ! Un 
ordinateur Méga ST 2 avec disque dur et 
l'imprimante (SLM 804 où matricielle) 
compatible correspond à la configuration 
minimum nécessaire. Les possesseurs de 
Méga ST 4 ne pourront pas s'en trouver 
mal. 


LES POLICES 


UltraScript est fourni en standard avec les 
trente-cinq polices résidant habituelle- 
ment dans une laser PostScript. Plus les 
polices Lubalin sérif et sans-sérif qui sont 
les polices développées à l'origine par 
IMAGEN pour Ultrascript. 


LE PROGRAMME 


UltraScript se lance comme n'importe 
quelle application, à partir du bureau 
GEM. Suivant l'imprimante utilisée (SLM 
804 ou matricielle), deux configurations 
sont disponibles. Elles offrent les mêmes 
fonctionnalités avec la possibilité supplé- 
mentaire, sur imprimante à aiguilles, de 
choisir parmi les différentes résolutions 
graphiques de l'imprimante. On regrette 
un peu que cette option n'ait pas été 
implémentée pour la laser Atari, elle aurait 
permis de choisir entre rapidité d'impres- 
sion et qualité finale. 

Une fois chargé, UltraScript offre deux 
modes de travail : soit la création d'une 
file d'attente de fichiers PostScript à 
imprimer, soit le passage sous éditeur 
PostScript. 

En mode « file d'attente », UltraScript 
permet d'imprimer une série de fichiers 
au format PostScript. Ces fichiers auront 
été obtenus précédemment en deman- 
dant une impression vers le disque à par- 
tir d’une application (programme de mise 
en page par exemple) possédant un dri- 
ver PostScript. 

En mode « executive », l'utilisateur passe 
sous éditeur et peut taper en direct des 
commandes PostScript. Ce mode intéres- 
sera surtout les programmeurs à des fins 
de débuggage et les utilisateurs désireux 
d'obtenir des effets spéciaux. 


LE PRIX 


Vendu trois mille francs hors taxes, 
UltraScript peut sembler coûteux. Cette 
somme devient toutefois dérisoire si l'on 
compare les quinze mille francs hors 
taxes de l'ensemble SLM 804/ UltraScript 
aux trente ou trente cinq mille francs hors 
taxes d’une Véritable laser PostScript. Il 
est vrai qu'UltraScript nécessite un Méga 
ST 2 avec disque dur au minimum, alors 
qu'une laser PostScript se contente lar- 
gement d'un 1040 STF. A chacun de 
faire son calcul, souvenez-vous quand 
même que le prix n’est pas le seul facteur 
déterminant dans l'achat d'une telle con- 
figuration : la rapidité de mise en œuvre 
et la qualité finale du document sont aussi 
à considérer. 


LA COMPATIBILITE 


Tous nos essais se sont révélés con- 
cluants, la compatibilité d'UltraScript 


‘semble complète, à quelques points de 


détail près (points d'ailleurs connus des 
développeurs d'UltraScript et scrupuleu- 
sement référencés dans la documentation 
d'IMAGEN). Le temps d'impression sur 
laser Atari est légèrement supérieur à 
celui d'une laser PostScript, et la qualité 
légèrement inférieure. Le rapport produc- 
tivité/ qualité/ prix soutient largement la 
comparaison. 

Bref, UltraScript est un tout beau produit. 
Son prix et sa spécialisation n'enfont pas 
un produit grand public, mais il apportera 
un excellent palliatif à tous ceux qui ont 
besoin de la qualité PostScript sans avoir 
le budget ou la rentabilité d'une laser 
PostScript. 


DERNIERE MINUTE ! 


Deux nouvelles toutes fraîches dont cha- 
cun appréciera l'importance : Upgrade 
annonce déjà une version co-résidente 
d'UltraScript. Cette version sera chargée 


à l'allumage via un quelconque dossier . 


AUTO et prendra en charge de manière 
complètement transparente les impres- 
sions en PostScript à partir de n'importe 
quel programme | 

D'autre part, Atari France aurait l'inten- 
tion de fournir une version « réduite » 
d'UltraScript avec son imprimante laser, 
le prix de celle-ci passant du coup de 
douze à treize mille francs hors taxes. 
Cette version ne fonctionnerait pas sur 
imprimante matricielle et ne possèderait 
que les polices ‘Lubalin'. Cette dernière 
restriction rendant le produit virtuelle- 
ment inutilisable sans des heures de 
bidouille, on peut se demander quel béné- 
fice en tirera l'utilisateur final. Wait and 


see. 
C Thierry OQUIDAM c |] 
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e nombreux utilisateurs 
de ST ne disposent pas 
de disque dur. Certains 
parce qu'ils n’en ont pas 
l'utilité ou pas les moyens 
financiers, mais d’autres sûrement 
par manque d'informations sur les 
avantages indéniables que peut 
procurer ce périphérique. Nous 
allons donc vous expliquer 
exactement de quoi il retourne, et 
ce le plus progressivement 
possible. 





DISQUES DURS : 
: PAS SI DUR | 


Chacun des utilisateurs de ST ayant bien 
évidemment une expérience différente de 
sa machine, il est évident que certains 
connaîtront déjà des notions dont d'au- 
tres n'ont jamais entendu parler. C'est 
pourquoi nous avons choisi de séparer 
cette introduction en plusieurs parties dis- 
tinctes correspondant au niveau de 


- chacun. 


Ainsi, si vous n'avez jamais entendu par- 
ler de « mémoire de masse », vous êtes 
invités à commencer par le commence- 
ment, qui se situe dans la première par- 
tie (logique non ?). 

Pour ceux qui savent déjà faire la diffé- 
rence entre la RAM et la mémoire de 
masse, nous vous conseillons la 
deuxième partie qui vous indiquera les dif- 
férences fondamentales distinguant un 
disque dur de la commune disquette que 
vous connaissez tous (je l'espère). 
Ensuite, la troisième partie vous rensei- 
gnera sur les avantages pratiques d'un 
disque dur, et son utilisation concrète 
dans la vie de tous les jours ou presque. 


Pour finir, un glossaire vous permettra de 
découvrir les définitions de quelques mots 
qui vous paraissent être des termes bar- 
bares, mais qui sont utilisés fréquem- 
ment. Il est évident que certains termes 
vous paraîtront inutiles et vous embête- 
ront plus qu'autre chose au début, mais 
leur utilisation permet de définir avec plus 
de précision le fonctionnement exact du 
disque dur. 


PREMIERE PARTIE : MEMOIRES DE 
MASSE 


. Il est probable que vous connaissiez la 


mémoire dont dispose votre ordinateur : 
512 kilo-octets (plus communément 
notés Ko), ou 1, 2 voire même 4 méga- 
octets (ou Mo). Ceci parce que c'est la 
principale différence entre les divers 
modèles qui constituent la gamme, et que 
votre revendeur a dû vous baratiner lon- 
guement à ce sujet. 





Un octet correspondant (en gros) à un 
caractère, vous avez la possibilité de 
stocker entre 524288 et 4194304 carac- 
tères dans l'ordinateur lui-même, soit 100 
à 800 pages de texte dactylographié 
environ (en fait un peu moins, une partie 
de la mémoire étant utilisée pour la ges- 
tion interne des données). 


Cette mémoire utilisable située dans l'or- 
dinateur est la mémoire vive, ou RAM. Il 
existe un autre type de mémoire, elle 
aussi présente dans votre ST, mais que 
VOUS ne pouvez pas utiliser, c'est la 
mémoire morte, ou ROM. Elle contient le 
GEM qui donne cette convivialité si chère 
aux utilisateurs (fenêtres, icônes, souris, 
menus). 


Mais la RAM présente Un problème 
majeur : vous devez savoir qu'elle s’ef- 
face intégralement lors d'une mise hors 
tension de la machine. Dès lors, il est très 
difficile de travailler sérieusement, à 
moins de tout réinventer à chaque fois. 


Pour pallier à ce problème fondamental, 
un autre type de mémoire s'est déve- 
loppé : la mémoire de masse. Ainsi, vos 
disquettes en sont les représentantes les 
plus courantes, mais on trouve aussi dans 
cette grande famille qui ne cesse de gran- 
dir les CD-ROMs, les WORMSs, les disques 
opto-magnétiques et enfin les disques 
durs qui constituent le sujet de cet arti- 
cle (eh oui l). 


La mémoire de masse constitue donc un 
moyen de sauvegarde externe des don- 
nées, externe puisque les informations 
sont stockées en dehors de l'ordinateur, 
et qu'il est ensuite possible de les trans- 
férer vers d'autres unité centrales. il faut 
bien comprendre qu'un disque dur, 
comme tous les autres représentants des 
mémoires de masse n'est qu’un moyen 
de sauvegarde et il n'est pas possible à 
l'ordinateur d'y avoir accès comme à la 
RAM. En effet, lors de l'utilisation d'un 
logiciel, celui-ci est tout d'abord chargé 
en mémoire (phase 1), avec les fichiers 





l'accompagnant, et ceux que vous utili- 
serez. Puis l'ordinateur effectue son tra- 
vail dans la RAM (tri, calcul, édition d'un 
texte : phase 2) et resauve le résultat sur, 
le support utilisé, qui est sur notre bôÔÔ 
schéma une disquette, parce que les dis- 
ques durs, c'est un peu moins facile à 
représenter symboliquement (phase 3). 


Mémoire de masse 


Certains programmes chargent tout, 
d'autres uniquement le nécessaire, et ce, 
au fur et à mesure de leur utilisation. 
C'est ainsi qu'un programme de gestion 
de base de données pourra, s'il est bien 
programmé, travailler avec des fichiers 
dépassant largement la capacité 
mémoire, en subdivisant ces fichiers 
(données, index, structure...) et en ne tra- 
vaillant qu'avec une petite partie d'entre 
eux (le programme n'aura jamais plus 
d'une seule fiche chargée en mémoire, 
normalement...). 


Mais dans de nombreux cas où la pré- 
sence simultanée de l’ensemble du fichier 
en mémoire est nécessaire (tableurs, trai- 
tements de texte), un message du type 
« mémoire insuffisante » implique qu'une 
extension mémoire est nécessaire, et un 
disque dur ne changera rien à l'affaire, 
pas plus qu'un lecteur de disquettes sup- 
plémentaire. 


Comme on aime bien se contredire, on va 
tout de suite vous dire le contraire de ce 
qui est marqué dans les paragraphes pré- 
cédents. Mais comme c'est un peu com- 
pliqué, et pas du tout utilisé sur ST, vous 
êtes en droit de ne pas le lire si vous vou- 
lez garder les idées claires et nettes 
encore quelques instants. Gardez ça pour 
les longues soirées d'hiver où vous racon- 
terez les bonnes blagues de ST Mag à vos 
arrières petits-enfants qui vous diront que 
c'est bien vieux comme technique. 


Vous avez sans doute remarqué qu'un 
disque dur de 30 Mégas coûte moins cher 
que 30 Mégas de RAM (en puces). Et 


pourtant, les ordinateurs ont toujours 
besoin de plus de mémoire accessible 
rapidement (les ordinateurs ont tous au 
moins 512 Ko de RAM aujourd'hui, alors 
que 128 Ko c'était beaucoup il y a à peine 
cing ans). Pour combler cette lacune, cer- 
tains pensent à utiliser le disque dur 
comme mémoire intermédiaire, dans le 


Mémoire vive (RAM) 
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cadre de systèmes d'exploitations faisant 
tourner plusieurs « tâches » (en gros, des 
programmes) en même temps. Comme la 
simultanéité de tout cela n'est que rela- 
tive, et qu'en fait, la machine ne cesse 
de passer d'une tâche à une autre, il suf- 
fit que chaque tâche puisse utiliser toute 
la mémoire (RAM) disponible, puis qu'au 
changement de tâche, on sauve celle-ci 
sur le disque dur, et qu'on charge ce qui 
correspond à la mémoire utilisée par la 
tâche suivante. C’est un peu schématisé, 
car en fait c'est beaucoup plus complexe 
que ça, et on est obligé d'utiliser des pro- 
cesseurs spécialisés pour gérer cela, mais 
bon bref, vous avez encore le temps d’es- 
sayer de comprendre d'ici qu'on puisse 
en bénéficier sur ST. 


DISQUETTE ET DISQUE DUR 


C'est là que ca devient intéressant. Vous 
avez tous forcément déjà vu des disquet- 
tes. C'est petit, c'est fragile, c'est lent, 
et la capacité est réduite. Tant que l'or- 
dinateur sur lequel Vous travaillez (ou 
jouez) n'a pas une quantité de RAM très 
importante par rapport à la mémoire de 
l'ordinateur, tout se passe bien. Mais 
depuis quelques années, l'ordinateur 
moyen a Vu sa mémoire vive augmenter 
grâce à la baisse des prix des compo: 
sants ; parallèlement, la disquette n'a que 
peu ou pas évoluée, sa capacité est res- 
tée stable. Dès lors, on arrive sur des 
machines comme le 1040 et plus encore 
sur la série des mégas à un déséquilibre 
mémoire vive / mémoire de masse : ainsi 
une simple comparaison entre aujourd'hui 


même et les ordinateurs du temps jadis 
donnerait : 





L'utilisateur peut alors se retrouver dans 
une situation où son travail stocké dans 
la mémoire Vive de l'ordinateur ne peut 
être transféré pour sauvegarde sur la dis- 
quette par manque de place, avouez que 
ce n'est quand même pas banal. Une pos- 
sibilité simple serait bien sûr d'utiliser plu- 
sieurs disquettes (il en faudrait alors 6 
pour sauver l'intégralité de la mémoire 
d'un Mega 4 par exemple), mais cette 
panacée n'est pas des plus élégantes. 
Une autre solution existe, vous vous en 
seriez douté, il s'agit bien sûr du disque 
dur. 


Mais revenons quelques instants sur les 
inconvénients des disquettes, la lenteur 
est de ce point de vue extrêmement 
représentative. Que ce soit lors du défi- 
lement de fiches stockées sur disquette, 
le chargement ou la sauvegarde d'un pro- 
gramme, ou la copie de fichiers d'un 
endroit à un autre, les transferts à partir 
de la disquette vont de 5 à 100 fois plus 
lentement. 


Vous direz que ce n’est pas très précis 
mais la réalité est là : le chargement du 
Rédacteur prend moins de 4 secondes à 
partir du disque dur contre environ 20 
secondes à partir d'une disquette alors 
que nous avons dû interrompre notre test 
pour le chargement de Publishing Partner 
Master qui prend déjà à peu près trois 
minutes à partir du disque dur... 


Si votre logiciel ou votre application rec- 
quiert de nombreux appels à la mémoire 
de masse, un disque dur se révèlera donc 
vite indispensable. Nous ne pouvons nous 
empêcher de donner en exemple Super- 
base Pro 3 (testé dans ce numéro), qui est 
un gestionnaire de bases de données. 
Sans rentrer dans les détails, vous devez 
simplement savoir que ce type de pro- 
gramme charge individuellement chaque 
fiche en « oubliant » la précédente. Si 
vous décidez de les visualiser une à une 
à l'écran, un petit exemple nous a mon- 
tré que le temps nécessaire passe de 1 
minute 20 secondes si le chargement a 
lieu à partir du disque dur contre 2 minu- 
tes 10 secondes à partir d'une disquette. 
Le fichier utilisé comportait environ 150 
fiches de la taille d’un écran. 


POURQUOI ? 


Certains d'entre vous se demandent sans 
doute ce qui permet au disque dur d'avoir 
ces pointes de vitesse bien agréables. 
Assez simplement, on peut résumer ce 
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phénomène à deux caractéristiques des 
disques durs (sur Atari ou sur toute autre 
machine) : 


- tout d'abord, les galettes qui consti- 
tuent le disque dur (voir photo) sont en 
rotation continue, contrairement aux dis- 
quettes qui, comme vous avez dû vous 
en rendre compte, ne se mettent à tour- 
ner que lors d'un appel à la disquette. 
L'ordinateur doit alors attendre que la 
bonne vitesse de rotation soit atteinte 
avant de commencer à lire ou à ecrire, ce 
qui n’est pas le cas du disque dur qui 
reste « toujours prêt ». 


- la mécanique d'un disque dur est beau- 
coup plus évoluée que celle d'un lecteur 
de disquette, ce qui explique aussi un 
encombrement souvent plus important. 
Mais le plus intéressant est que les têtes 
de lecture se meuvent à grande vitesse 
par rapport aux têtes de lecture de la dis- 
quette. De plus, la plupart des disques 
durs contiennent plusieurs de ces têtes 
afin qu'à tout moment l’une d'elles ait des 
chances d'être proche de l'endroit à 
atteindre. La lecture ou l'écriture elles- 
mêmes ont aussi lieu plus rapidement 
grâce une optimisation de la disposition 
des informations sur la surface du disque 
(si vous n'êtes pas encore convaincus.…). 


Pour finir, ajoutons que la longévité des 
données sauvegardées sur disquette 
n'est pas garantie, des disquettes non uti- 
lisées pendant quelques mois peuvent 
ainsi obstinément refuser de fonctionner 
et les informations qu'elles contenaient 
seront perdues (croyez-moi, ce n'est pas 
rare). Pareille mésaventure n'est bien sûr 
pas impossible avec un disque dur, mais 
là encore la probabilité est beaucoup plus 
faible. 


Mais disquettes et disques durs ne sont 
pas différents à tous points de vue, loin 
de là. Nous avons vu qu'ils ont la même 
utilisation : ce sont des mémoires de 
masse. Les informations sont stockées 
dans les deux cas selon un procédé 
magnétique très semblable que nous ne 
développerons pas ici. Enfin, tous deux 
doivent être formatés avant leur première 
utilisation. Le formatage consiste, vous 
devez le savoir, à organiser la disquette 
{ou le disque dur) afin qu'elle soit apte à 
recevoir des informations et les restituer. 
Le formatage diffère d'un ordinateur à 
l'autre, ce qui explique qu'une disquette 
formatée sur un type d'ordinateur ne 
fonctionne normalement pas sur un autre 


type. Ainsi une disquette formatée sur un‘ 


Macintosh n'est pas utilisable sur un IBM 
PC ou compatible (au passage, rappelons 
qu'une disquette formatée sur un IBM PC 
où compatible est tout de même lisible 
par le ST, ceci étant dû au fait qu'ils utili- 
sent des technologies très voisines, et 
des formats de stockage très Voisins 
aussi). 









L'utilisateur de disquettes est très sou- 
vent confronté au problème du formatage 
puisque le processus doit avoir lieu à cha- 
que fois qu'une disquette neuve s'avère 
nécessaire. On peut dire de la même 
manière que le formatage d'un disque dur 
doit avoir lieu à chaque fois qu’un disque 
dur neuf est branché pour la première 
fois, mais dans la vie d'un utilisateur 
« normal », le formatage n'a lieu qu'une 





Auto-boot : 


chargement au boot. 


Backup : 


Boot : 


disque dur (voir auto-boot). 


Formater : 


Installer : 
Opération qüi consiste 


Partitionner : 


D\E 


Sauvegarde : 





PETIT GLOSSAIRE DES TERMES USUELS 


comme Protos, Turbo ST, G +PLUS, et autres accessoires di 


Programmes du dossier AUTO, des accessoi 
rage, normalement le lecteur A :, mais qu'i 


Consiste à Préparer le disque dur pour l'écriture de données. La 
au ST sont livrés déjà formatés et partitionnés. 


sur En général, il suffit de copier l'ensemble des fichiers 
loSSier créé sur le disque dur. Certains logiciels disposent 


Découpage du disque dur en plusieurs zones logiques 
), et permettant de gérer plus efficacement les 
dossiers, mais à un niveau encore supérieur). Les utilitai 
Quatre partitions (par disque dur), contre douze pour la 


Les disques durs sont bien plus fiables que les disquett 
d'une défaillance. Aussi faut-il absolument faire régulièr. 


GTR 
Ç 


Disque dur 





fois juste après l'achat, et encore, ce 
n'est pas si sûr car de nombreux disques 
durs sont vendus formatés (cela perme: 
au revendeur de les tester). 


UTILISATION QUOTIDIENNE 


Nous allons, dans le cadre de ce chapi 
tre, essayer de vous expliquer ce que 
change la présence d'un disque dur con: 















Sauvegarde pour les anglophiles (voir ce terme). 


près un RESET, la recherche et le char 

, gement de 
res, du DESKTOP. INF à partir du lecteur de démar 
l'est possible de remplacer par la partition C : di 


plupart des disques durs dédié: 


; référencées Par une lettre différente (C, 


es, Mais il n’en sont pas moins à l'abri 
ement une copie du contenu du disque 









(Suite page 58, 





VOUS AVEZ UN PROBLEME 
DE GESTION 


NOUS AMENONS UN NOUVEAU CONCEPT 





Des logiciels écrits pour des non-spécialistes 
ROBOT COMPTA) | ROBOT STOCKS | | ROBOT PAYE | | ROBOT DEVIS 


Logiciel pour PME/PMI de Logiciel de facturation Logiciel d'édition de Permet aux artisans 
2 à 20 personnes n'ayant pas et de tenue de stocks bulletins de salaire. d'établir facilement 
Les données sont Les données sont des devis détaillés 
récupérables dans le récupérables dans le qui sont ensuite suivis 
logiciel "Robot Compta" logiciel "Robot Compta!" par le logiciel. 


A des prix "micros" 
SOLUTION Ni SOLUTION N:2 
- 25 - 29 


ATARI PC XT 640K Ram / Disque dur 30 Ma PC AT 286 640K Ram 


Carte EGA, moniteur monochrome Disque dur 40 Mo 
Souris / Gem / Traitement de texte Carte Hercules / moniteur monochrome 
























de comptable à plein temps. 
Ne nécessite pas 
de notions comptables. 








8300 F HT 11770 F HT 
+ au choix un logiciel "Robot" + au choix un logiciel "Robot" 
5000 F HT 5000 F HT 
+ une imprimante 9 aiguilles STAR LC10 + une imprimante 24 aiguilles STAR LC 24 10 
2310 F HT 3880 F HT 


soit un total de 20650F HT 
Prix MICRO VIDEO 15490 F HT 


MICRO VIDEN 


la passion d'un spécialiste, la puissance d'une chaine. 


PARIS 
> 8, rue de Valenciennes 75010 Paris 
æ 40.37.92.75 / 40.34.97.80 + 
Fermé en Juillet Ouvert en Aout: 
>  135,rue du fbg St-Denis 75010 Paris 
æ 40.37.09.21 
Ouvert en Juillet et en Aout 


Métro: Gare de l'Est / Gare du Nord 


soit un prix total de 15590F HT 
Prix MICRO VIDEO 11690 F HT 





Démonstration 
Formation 












Conditions de financement 
Consultez-nous ! 


BR EE ET PET RES H 
NOUVEAU ! 
L | 
| 
| 






















MARSEILLE 


75, rue de Lodi 
13006 Marseille 


TOULOUSE 



















13, rue Amélie 
31000 Toulouse 

















æ 91.94.1520 | æ 61.62.55.55 





Pocket MS-Dos 














BORDEAUX! TOURS |PERPIGNAN|] LYON BELGIQUE 










livré avec traitement de texte, 3, cours 8, avenue de 11,12 cours 
ableur compatible Lotus 1.2.3. Alsace et Lorraine | 81, rue Michelet | Grande Bretagne | Aristide Briand 1, rue Dons 
: Ne 33000 Bordeaux | 37000 Tours | 66000 Perpignan | 69300 Caluire 1050 Bruxelles 






et plusieurs autres logiciels 


MOINS DE 3000 F 












æ 68 34 24 4) æ 72.27.14,74 |æ 02/648 9074 





æ 56.44.47.70 | # 47.05.78.50 








|| 
|| 


T 


| DE TRES NOMBREUSES 
EXGLUSIVITES 
| A LA CARTE 


STREAMER 
pour ST qe 


(Grande vitesse / Capacité 155 Mo) Lecteur ST dou ble face 
3 MLTE F Grande marque 


Streamer + Disque dur intégré N.C. 























L'AFFAIRE 



























| 





























AUTRE AFFAIRE] I Disque dur 
DU MOIS grande capacité 
Disque dur 30 Mo à la demande. 
Atari Megafile 30 60 /100 / 200 Mo 
4 490 F re N.G. 


















Le MEGA l!I ST est arrivé 
dans tous les Micro Video 


(Toutes les caractéristiques des Megas ST mais avec 1 Méga de Ram) 


Prix exceptionnel !!! 5490 F TIC 


VENTE PAR CORRESPONDANCE  Trrmrmmmzrm=r Chèque à la commande ou carte bleue 



























VACANCES STUDIEUSES 
CHEZ UI523 


DECOUUREZ LES 
NOUVEAUTES 
DU MOIS 
(- 10 % ) 


sur présentation de cette annonçe 
et jusqu'au 31 Août 89 


Publishing Master 1.70 

















CREEZ 
VOTRE SOGCIETE DE PAO 


avec 50.000 F 


Renseignez-vous !!! 


NOUVEAUTES MATERIEL 


(Arrivage pendant l'été 
Réservez les !) 


GRAND ECRAN A3 ATARI 
POCKET MS-DOS ‘Folio 
Portable ATARI ‘Stacy 
Dique dur amovible 44 Mo 
Disques dur 100 / 200 Mo 
Streamers 





Reading Partner 
Image Partner 
UltraScript 
Emulcom 3 


Calamus 





Valise Bureautique 
(Emulcom / Adimens / LDW Power) 





MIC RD VINS=UY 


a passion d'un spécialiste, la puissance d'une chaine. 





LES PLUS BEAUX JEUX 
DES VACANCES 


Castle Warrior 
Silkworm 

















PARIS 
—> 8, rue dé Valenciennes 75010 Paris 
æ 40.37.92.75 / 40.34,97.80 + 
Fermé en Juillet Ouvert en Aout 
—>  135,rue du fbg St-Denis 75010 Paris 
# 40.37.09.21 
Ouvert en Juillet et en Aout 


Métro: Gare de l'Est / Gare du Nord 







MARSEILLE |TOULOUSE 











75, rue de Lodi 13, rue Amélie 
13006 Marseille | 31000 Toulouse 








æ 91.94.15.20 | æ 61.62.55,55 


RVF Honda 
Windsurf Willy 
Astaroth 
3D Pool 
Precious metal 
Millenium 2.2 









LYON BELGIQUE 
11,12 cours 

Aristide Briand 1, rue Dons 

69300 Caluire 1050 Bruxelles 











3, cours 
Alsace et 
33000 Bordeaux 


8, avenue de 
81, rue Michelet | Grande Bretagne 
37000 Tours | 66000 Perpignan 












æ 56.44.47.70 | æ 47.05.78.50 æ 68 34 24 40 #æ 72.27.14.74 | æ 02 / 648 9074 





Nombreuses solutions de crédit disponibles 
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TBE 


ler 


( Suite de la page 54) 


necté à votre ordinateur. L'explication qui 
suit vous décrit les changements qui 
découlent de sa présence mais il ne s’agit 
en aucun cas d'un mode d'emploi sur la 
connexion du disque dur ni son forma- 
tage. Ces renseignements sont fournis 
dans la documentation fournie lors de 
l'achat de votre disque dur. 


Vous devez tout d'abord savoir que le 
fonctionnement propre des logiciels n'est 
normalement pas affecté ; simplement, 
lors du chargement, celui-ci a lieu plus 
rapidement puisque tout se fait à partir 
du disque dur. 

Avant d'allumer l'ordinateur, il faut met- 
tre en marche le disque dur qui est 
externe dans le cas de la gamme Atari. 
Le ventilateur et le moteur entraînant le 
disque lui-même fonctionnent alors, ce 
qui explique le bruit peut-être un peu 
désagréable au début, mais on s'habitue 
à tout... 


Bureau Fichier Visualisation Options 


F? 





# UTILS 
PC_D 1 
PC_D 
PCDCON FIG 
PC_DITTO PRG 


CORBE 1 LLE 


Après cette première phase qui est en fait 
la seule différence avec le fonctionne- 
ment sans disque dur, vous pouvez tout 
à fait normalement allumer l'ordinateur et 
le moniteur. Le ST reconnaît alors la pré- 
sence du disque dur (à condition d'avoir 
exécuté une fois auparavant l'installation 
de l'« auto-boot », qui est décrite dans le 
manuel du disque dur) et va chercher sur 
la partition C: de celui-ci le dossier 
AUTO, qui, exactement comme sur une 
disquette, permet de faire démarrer auto- 
matiquement le ou les programmes qui 
S'y trouvent. En particulier dans le cadre 
de l'utilisation d’un disque dur, certains 
fichiers spéciaux doivent s'y trouver, 
encore une fois ces informations sont 
données dans la documentation du dis- 
que dur. 


Ensuite, le TOS (le système d'exploitation 





C:\PCDITTO.396\ l 


207256 octets utilisés par J# 


du ST) part à la recherche des accessoi- 
res qui doivent être présents au niveau 
principal (en dehors de tout dossier) de 
la partition C : du disque dur. Puis il 
charge le fichier DESKTOP. INF qui con- 
tient les informations relatives à la dispo- 
sition du bureau GEM. Le DESKTOP. INF 
contient par exemple la disposition des 
icônes des lecteurs, le type de visualisa- 
tion en cours lors de la sauvegarde du 
bureau (Visualisation texte ou sous forme 
d'icônes), les fenêtres déjà ouvertes et 
encore d'autres renseignements plus 
techniques. 

Après cette mise en route qui se 
dénomme joliment le BOOT, le bureau 
GEM apparaît normalement. Néanmoins, 
certaines différences sont flagrantes 
comme vous pouvez vous en rendre 
compte sur la photo d'écran 1 : tout 
d'abord plusieurs icônes sont présentes 
au lieu des traditionnels Disque A et Dis- 
que B, vous pouvez peut-être ainsi déchif- 
frer les noms suivants : 

pour le disque À : 3« 5 

pour le disque B : 5« 1/4 

pour le disque C : 4.4 Mo 


& JP 

# KERBIT 

# STMAG 31 

& STHAG 32 
IMPRIME CFG 
REDIGER PRG 
REDIGER RSC 
CONFIG TT 


08-08-84 

1878 28-89-4S 

211645 6 
44640 


3726 


Re PnRENNSERREN en 1 € à 1] 
1 1012786 octets utilisés par 14 
SB PAR 
SBFORMED PRG 
SBPROFR PRG 
SBRTSFR PRG 





pour le disque D : 6.0 Mo 

pour le disque E : 10.4 Mo 

pour le disque F : 10.4 Mo 

A ce stade il est sûr que certains d'entre 
vous commencent à s’arracher les che- 
veux, comment peut-on se retrouver dans 
ce M.. épouvantable ? Du calme, nous 
allons tout vous expliquer, tout d’abord 
dans ce cas particulier (mais chaque cas 
n'est-il pas particulier ?), les noms sous 
les icônes des lecteurs A et B habituels 
ont été changés : en effet, possédant 
deux lecteurs de disquettes de formats 
différents, un 3« 5 en interne comme tout 
le monde et un 5« 1/4 externe (pour ému- 
ler facilement un PC avec ses grandes dis- 
quettes), il était nécessaire de pouvoir les 
distinguer. : 


Les quatre autres icônes correspondent 
toutes au disque dur. Attention, il est bien 














indiqué au disque dur, et non aux disque: 
durs. En effet, il est possible et même for 
tement conseillé (voire obligatoire pou 
tous les disques durs de plus de 16 méga 
octets, soit la presque totalité d'entre 
eux, le SH104 étant mort-né) de partition 
ner son disque dur. Le partitionnemen 
est une opération assez semblable au for 
matage et n’a pas lieu de ce fait tous le: 
jours, il permet de sectionner l'intégralité 
de la capacité de sauvegarde de son dis 
que dur en plusieurs parties de plus petite 
taille appellées partitions. Il vous est peut 
être déjà arrivé de vous perdre dans les 
dossiers et les sous-dossiers d'une dis 
quette et comme un disque dur est de loir 
beaucoup plus grand, il serait pratique: 
ment impossible de ne pas se perdre sui 
les 20 ou 30 Mégaoctets qu'il contient. 
Dans le cas présent, 4 partitions ont été 
créées, d’une capacité de 4.4 Mo pour le 
partition C, de 6.0 Mo pour la partition D. 
et vous devinerez aisément la suite. 


Question : quelle est la capacité du dis. 
que dur utilisé ? 


Bravo à ceux qui ont répondu 31.2 Mo 
où d'une manière plus arrondie 30 Mo, il 
s’agit en effet ici du Megafile 30 d'Atari. 
Trois fenêtres sont aussi ouvertes, con- 
tenant, vous l'avez vu, PC Ditto, Le 
Rédacteur et Superbase Pro 3, mais elles 
n'ont rien de différent par rapport aux 
fenêtres présentes dans le cas de l'utili- 
sation d'un simple lecteur de disquettes. 


Pour pouvoir utiliser les capacités d'un 
disque dur, il faut tout d’abord copier les 
logiciels à utiliser sur le disque dur lui- 
même. Pour les mêmes raisons qui ont 
conduit à l'invention du partionnement, 
il est fortement conseillé de mettre l'en- 
semble des fichiers relatifs à un logiciel 
dans un dossier. Si vous ne le faites pas, 
vous risquez fort de vous trouver sous 
peu complètement perdu dans les centai- 
nes de fichiers que Vous ne manquerez 
pas de copier sur le disque dur. 


Vous devez donc, tout d'abord, créer un 
dossier portant si possible le nom du logi- 
ciel qui s'y trouvera (en fait, vous pouvez 
mettre le nom de n'importe quoi, de n'im- 
porte qui ou même d'un autre logiciel 
mais enfin…..). La plupart des logiciels ne 
nécessitent ensuite que d'être copiés à 
partir du bureau GEM, c'est-à dire en 
tirant le ou plus généralement les icônes 
du programme vers le dossier d'arrivée. 
Pour ne rien oublier, vous pouvez direc- 
tement « empoigner » l'icône du lecteur 
A et le laisser choir à l'endroit désiré. 


Cette opération est Valable pour tous les 
logiciels bien écrits, en majorité les pro- 
grammes professionnels. Nous insistons 
toujours sur le fait que certains logiciels 
ignorent complétement la présence du 
disque dur et continuent de ce fait à 
rechercher leurs fichiers sur la disquette 
même si le programme principal a été 
lancé à partir du disque dur. Il est parfois 


possible de remédier à ce mal, à condi- 
tion d'avoir une certaine connaissance de 


nu |a programmation, et de la manipulation 








d'un éditeur de secteurs. ‘ 


Dans la plupart des cas, tout se passe 


… sans le moindre problème, en précisant 


toutefois que les jeux, le plus souvent, 
supportent très mal d'être transférés, à 
cause de leur mode dé fonctionnement et 
de la protection qui les accompagne. La 


protection des logiciels pose en effet un . 


problème aux disques durs, il faut pour 
cela expliquer le fonctionnement des pro- 
tections des logiciels. 

A chaque fois qu'un logiciel protégé est 
utilisé, le programme fait un appel direct 
à la disquette pour vérifier si la protection 
s'y trouve (il s'agit la plupart du temps 
d'un secteur défectueux et donc impos- 
sible à reproduire). Si le logiciel est lancé 
à partir du disque dur, la recherche de la 
protection a toujours lieu sur la disquette, 
il est donc nécessaire la plupart du temps 
de laisser la disquette originale dans le 
lecteur A le temps de la vérification, tou- 
tes les opérations auront lieu par la suite 
sur le disque dur. N'hésitez donc pas à 
demander à votre revendeur lors de 
l'achat d’un logiciel si celui-ci (le logiciel, 
pas le revendeur) peut fonctionner sans 
problème sur le disque dur. 


A partir de ce moment, il est probable que 
vous ne saurez vous passer de ce péri- 
phérique qui deviendra indissociable de 
votre vision de l'informatique. La 
démonstration la plus flagrante en est le 
fait que si vous oubliez, par le plus grand 
des hasards, d'allumer votre disque dur 
et que vous vous retrouvez en mode 
« normal », là tout redevient lent au point 
que l'on se demande vraiment comment 
on a pu le Supporter si longtemps... Un 
conseil donc : achetez un disque dur |! 


< J. Caron et F.Pages a 





Disque dur 


DERNIERE MINUTE 


Quand on vous disait que ca 
bouge. Voici une société 
française, Orditech (180 Route 
des Romains. 67200 Strasbourp), 
ui distribue des disques durs et 
eux streamers (ces derniers 


n'étant disponibles que via le 
circuit ‘revendeurs') pour le ST. 
Côté “Durs”, on trouve un 65 Mo 
et un 85 Mo respectivement pour 
un peu plus de 7000F HT et de 
8000 HT, tous deux ayant un 


temps d'accès de 28ms et un 
"look" de type Méga. Côté Strea- 
mers, on trouve l'Ordi-Backup, 
avec support cassette de type 
audio, d'une capacité de 60 Mo et 
de 155 Mo, et d'une vitesse de 
transfert de 4,5 Mo par minute. 
La sauvegarde peut être totale ou 
partielle (par partition), et peut 
être réalisée fichier par fichier 
pour retrouver éventuellement 
un accès direct. Les prix? Un peu 
moins de 8000F HT pour le 
Streamer 60Mo et un peu plus de 
9000F HT pour le 155 Mo. 





vous invite à découvrir l'espace soft le 


plus High Tech de Paris. 


Entre L'Etoile et la Porte Maillot: 
58/60 Avenue de la Grande Armée 
Pts 17° 


10% de remise sur présentation de ce n° jusqu au 20 juillet 1989 !!! 


ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h 

























































































‘utilisation des disques durs 

sur Atari ne se restreint pas 

à l'univers Atari proprement 

dit. Si vous suivez la 

rubrique de l'émulation PC et la 
rubrique de l'émulation Mac, vous 
devez être au courant des 
utilisations dans ces deux modes. 
Pour ceux qui n'ont 

jamais entendu parler d'une 
émulation de quoi que ce soit, 
nous allons 

essayer de faire un rapide, un très 
rapide tour d'horizon. En effet, mis 
à part le fonctionnement normal 
du ST en utilisant des logiciels 
écrits spécialement pour lui, il est 
possible avec au minimum un 
1040 et son lecteur de disquettes 
interne de faire fonctionner des 
logiciels prévus pour un IBM PC ou 
pour un Macintosh de chez Apple. 


L'EMULATION PC ï 


L'émulation PC est de loin la plus facile 
à réaliser puisque le ST est 

capable de lire sans problème une dis- 
quette cinq pouces un quart formatée à 
360 Ko (il faut bien sûr posséder un lec- 
teur 5« 1/4 externe comme celui proposé 
par Cumana). Si votre PC possède un lec- 
teur trois pouces et demi (le veinard), le 
passage des disquettes est encore plus 
facile, il faut simplement éviter de forma- 
ter la disquette à 1.44 Mo. Ensuite, à 
l'aide de PC DITTO, seul programme 
d'émulation PC sur ST, il est possible de 
faire tourner un logiciel PC sur votre ST. 


Néanmoins, les problèmes apparaissent 
à ce stade. PC DITTO émule en effet très 
bien un PC mais à une vitesse vraiment 
très lente, ce qui rend l'ensemble moins 
attrayant que ce que l'on aurait pu ima- 


giner. Une des solutions, en attendant . 


l'arrivée imminente de PC DITTO II qui 
résoudra ce problème, consiste à accé- 
lérer quelque peu les performances de cet 
émulateur grâce au disque dur. Même si 
la mise en route de PC DITTO à partir du 
disque dur n'est pas chose aisée, car il 
faut en effet tout d'abord pouvoir booter 
MS DOS, puis ensuite démarrer le pro- 
gramme PC à utiliser. 


PC DITTO permet d'avoir accès à toutes: 


les partitions formatées sous GEM, con- 
trairement à l'émulateur Mac dont nous 
vous parlons plus loin 

qui, lui, doit avoir une partition spécifique. 
Ilest donc possible d'avoir au sein d'une 
même partition, voire au sein d’un même 
dossier des programmes ou des fichiers 
prévus pour le PC ou pour le ST, indiffé- 
remment. Le transfert des fichiers entre 
des programmes des deux « mondes » en 
est grandement facilité : par exemple, 


PC_DMENU, PRG 
Copyright 1988 Avant-Garde Systens 


EX [Video] [Keyboard] Colors] [Mouse] 
Drive A: is: [First] KIT 
External drive: [None] [3.5] FER 
Hard disk attached: Les 


Ignore non-6EH Hard 


disk partitions! 


: Cancel Changes 


pour récupérer un tableau fait avec Lotus 
1.2. 3 (tableur sur PC) avec LDW POWER 
{tableur sur ST), il n'y a en pratique rien 
à faire, seulement sauvegarder d'un côté 
pour recharger de l'autre ; le disque dur 
permet de faire l'ensemble de ces opéra- 
tions sans changer de disquette bien sûr, 
et à une vitesse assez intéressante. Nous 
vous tiendrons de toute façon très bien- 
tôt au courant des nouveautés liées à la 
sortie de PC DITTO Il dès que nous l'au- 
rons recu, Ce qui ne devrait assurément 
plus tarder. A bientôt dans la rubrique de 
l'émulation PC-! 


L'EMULATION MAC 


En ce qui concerne le Mac, la chose est 
plus difficile. En effet, le Mac dispose 
d'un environnement disque beaucoup 
plus sophistiqué, avec un système de 
gestion de fichiers beaucoup plus évolué 
{avec des sections DATA et RSRC dans 
fes fichiers, je ne vous dis que ca), et qui, 
en plus, a lui-même évolué. Ainsi, alors 
que les premiers Macintosh disposaient 
du système MFS (Macintosh Filing 
System), relativement simple, et sans la 
moindre hiérarchie (les dossiers n'étaient 
qu'un artifice du Finder, le bureau du 














B\CLLES DISQUES DURS 
ET L'EMULATION 





Mac), Apple est passé avec les premiers 
disques durs et les Macinstosh Plus à HFS 
(Hierarchical Filing System). 

Ces deux formats, contrairement à ceux 
utilisés par MS-DOS, sont très différents 
de ceux de GEMDOS (une partie du TOS, 
le système d'exploitation du ST), etonne 
peut donc pas, sur une même partition, 
mettre des fichiers à la fois pour le ST et 
pour le Mac. Il faut donc donner une par- 
tition à Spectre 128 ou à Aladin (les deux 
émulateurs les plus utilisés sur ST), qui 
sera formatée par ses soins comme il se 
doit pour que le système d'exploitation du 
Mac s'y retrouve. 

Cela implique une certaine complication 
pour les transferts entre les deux univers 
(pour ne pas parler de la communication 
entre Aladin et Spectre !). Il faut en effet 
utiliser des programmes spécifiques. 
Dans le cas d’'Aladin;, il s'agit de GEM- 
Load, qui fait des transferts de disquet- 
tes ST vers supports Aladin (disquettes, 
disques durs, SuperDisk -le RAM-Disk 
intégré d’Aladin), et qui permet au pas- 
sage de faire les conversions des fichiers 
images (Degas, Degas Elite, Doodle vers 
MacPaint}, fichiers textes (ASCII) et 
fichiers WKS (format de fichier de tableur 
utilisé par Excel, Lotus 123, LDW Power 
Spreadsheet...). La conversion dans l'au- 
tre sens est pour le moment impossible. 

En ce qui concerne Spectre 128, il est 
livré avec Transverter, un utilitaire per- 
mettant le transfert entre ST et partitions 
ou disquettes au format MFS Spectre (ou 
Mac pour ceux qui ont un Translator One, 
le boîtier prévu pour que les utilisateurs 
de Magic Sac, le prédécesseur de Spec- 
tre 128, puissent lire les disquettes Mac 
directement). Celui-ci permet d'effectuer 
les échanges dans les deux sens, sans la 
possibilité de conversion de fichiers ima- 
ges et WKS comme pour Aladin, mais 
avec toutefois la possibilité de convertir 
les fichiers texte (remplacement des 
séquences de retour-chariot qui sont dif- 
férentes). 


Format Hard Disk Partition 


Device: 8 Unit: 8 

Partition info 

start! 42642 

size: 21318 (1865%K) 
type: Spectre 


Fornat MFS 


Partition À 
Partition 2 
Partition 3 
Partition 4 
Partition 5 


Partition 6 
Partition 7 
Partition 8 
Partition 5 
Partition 10 
Partition 11 
Partition 12 
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e but de cet article est de 

vous montrer, point par 

point, comment connecter 

à moindre coût un 

deuxième disque dans votre 
SH204, SH205, Megafile 30 ou 
60 pour accroître sa capacité dans 
des proportions considérables, 
puisqu'en fonction de vos moyens 
et/ou de vos besoins, vous pourrez 
rajouter plus de 150 Moctets à 
votre disque dur actuel. La limite 
théorique actuelle est de 14 
partitions de 16 Moctets soit 224 
Moctets. Avec le futur TOS 1.4, 
cette limite sera de 14 partitions 
de 32 Moctets soit 448 Moctets. 
On voit donc que vous serez plus 
rapidement limités par l'aspect 
financier du problème que par son 
aspect technique. 


Ï RE NT MAT AS PIN 
Fat PANE PAU ë à f # FT Pn 

je de … À à 

ù l 


GONFLER 
SON DISQUE DUR 





L'ASPECT FINANCIER 


Le montage ici décrit, grosso modo, 
revient à moins de la moitié du prix 
d'achat d'un nouveau disque Atari 
(Megafile 30). En effet, à l'heure actuelle, 
les Megafile 30 sont proposés à 5000F 
TTC prix public, alors qu'un disque dur 
neuf de 20 Moctets coûte environ 2000F 
TTC et un disque de 30 Moctets 3000F 
environ. En fait, il faut compter environ 
1000 F les 10 Moctets de disque. 


Si votre souci principal est l'intégration 
mécanique, c'est-à-dire si vous voulez 
pouvoir refermer votre boîtier de disque 
dur, optez alors pour des disques 3« 1/2. 
Ils sont compacts, consomment peu et 
leur capacité peut aller jusqu'à 150 Moc- 
tets. Vous pourrez alors le placer à l'avant 
du boîtier, du côté des diodes vertes (pré- 
sence tension) et jaunes (accès disque). 
Il en existe de très bons de marque Tan- 
don ou Seagate, mais cette liste n'est en 
aucun cas limitative. 


AVERTISSEMENT 


Comme toutes les bidouilles proposées, 
celle-ci vous fait perdre le bénéfice de la 
garantie, mais si vous suivez les diverses 
recommandations et les schémas fournis, 
il n’y aura pas de problèmes. Il n'y a qu'un 
minimum de soudures à faire et le reste 
n'est qu'affaire de soins. Ce montage 
marche en permanence depuis bientôt un 
an sur un petit nombre de configurations 
sans problème notoire. 


19 BROCHES 





ADAPTATEUR 
ATARI ST 


ACSI-SCSI 


56 BROCHES 


Avant de commencer cette bidouille, il est 
conseillé de sauvegarder le contenu du 
disque dur actuel pour éviter de tout per- 
dre par maladresse ou inattention. En 
principe, on n'aura pas l’occasion de le 
formater mais une petite erreur de para- 
mètre est si vite arrivée que la plus grande 
prudence est nécessaire. De plus, pen- 
dant toute la bidouille, il sera à tout ins- 
tant possible de s'arrêter pour tout réas- 
sembler et redémarrer sans problèmes. La 
bidouille n’est en aucun cas irréversible, 
car il n'y a ni coupure de piste, ni dégra- 
dation, ni extraction de composants. 


UN PEU DE THEORIE 


La chaîne ST-Disque Dur est composée 
de nombreux éléments (Voir figure 1) : 
Tout d’abord, bien sûr, le ST qui recoit et 
émet données et commandes par son 
port DMA (connecteur 19 broches). Dans 
le disque dur lui-même, on trouve trois 
parties distinctes : 

- l'adaptateur ACSI-SCSI qui convertit les 
signaux de la norme ACSI (Atari Compu- 
ter Systems Interface) à la norme SCSI 
(Small Computer Systems Interface), uni- 
versellement utilisée en micro- 
informatique. La norme ACSI est très pro- 
che de la norme SCSI] mais suffisamment 
éloignée pour nécessiter cette carte 
d'adaptation ; 

- La carte contrôleur SCSI qui est une 
carte ADAPTEC (A4000 pour les SH205 
et A4070 pour les Megafile) ; 

- Le disque dur lui-même à la norme 
ST506, de capacité et de format tout à 


34 BROCHES + 
26 BROCHES 


DISQUE 
DUR 


CONTROLEUR 
SCSI 


FIG 1 : MAILLONS DE LA CHAINE ST-DISQUE DUR 
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fait quelconques (suivant les séries, on 
trouve des 3« 1/2 Tandon ou des 5« 1/4 
Seagate ST225 dans les SH205, des 
5« 1/4 ST238R dans les Megafile 30, des 
Microscience dans les Megafile 60). Dans 
les SH205 et les Megafile, la carte adap- 
tateur et la carte contrôleur SCSI ont été 
fondues pour ne plus former qu'une seule 
carte, ceci pour simplifier et rationaliser 
la production et la maintenance ; 


Les SH205 et les Megafile diffèrent sur 
un point essentiel : l'encodage des don- 
nées. Les SH205 utilisent en effet l’en- 
codage MFM (Modified Frequency Modu- 
lation) tandis que les Megafile utilisent 
l'encodage RLL (Run Length Limited). 
Pour simplifier, sachez que le RLL est au 
MFM ce qu'est le format compacté PCx 
de DEGAS au format PIx, ce qui signifie 
que les informations tiennent moins de 
place sur le support. En fait, le RLL per- 
met d'augmenter de 50% la capacité utile 
d'un disque mais nécessite des supports 
de meilleure qualité. Les disques RLL sont 
dits « certifiés RLL » car ils ont passé 


avec succès plus de tests que les autres 
(MEM). 


LE MONTAGE PROPOSE 


Il exploite une particularité des contrô- 
leurs ADAPTEC (A4000 et A4070) utili- 
sés. En effet, dans la documentation 
technique de ces derniers, il est dit qu'ils 
peuvent gérer deux disques. Dans les 
packages Atari, on ne trouve qu'un dis- 
que alors que presque tout est prévu pour 
gérer la deuxième unité. 


Les deux unités peuvent être de tailles. dif- 
férentes. Le contrôleur s'y retrouve très 
bien, car au formatage il inscrit un certain 
nombre de paramètres (nombre de cylin- 
dres, de têtes, de secteurs par piste, etc.) 
dans le champ d'identification du cylin- 
dre O. A chaque allumage, une de ses pre- 
mières actions est de lire ces paramètres 
pour s'initialiser correctement (de 
manière similaire aux informations con- 
tenues dans le boot-secteur d'une dis- 
quette). 


MATERIEL NECESSAIRE 


- 1 disque dur SH204, SH205 où Mega- 
file ; 

- 1 disque dur de votre choix ; 

- 1 câble en nappe 34 broches pour le bus 
de commande avec deux connecteurs 
femelles dits « nez de carte » ; 

- 1 câble 20 broches pour le bus de don- 
nées [les deux câbles précités se trouvent 
chez n'importe quel revendeur de com- 
patibles PC) ; 

- 1 connecteur 2*10 broches à souder 
sur la carte principale ; 

- 1 connecteur en Ÿ (1 mâle, 2 femelles) 
pour l'alimentation électrique du disque 
{au besoin, se le fabriquer avec deux con- 
necteurs et 3 bouts de câbles). 


DEMONTAGE DU BOITIER 


Pour ouvrir le boîtier du disque dur, 
retournez celui-ci et devissez les 9 vis jau- 
nes à têtes cruciformes. Ensuite, 
retournez-le de nouveau et retirez le capot 
supérieur. Vous vous trouvez maintenant 
en présence du capot intérieur de blin- 
dage électromagnétique du disque. Celui- 
ci sert autant à protéger l'écran des radia- 
tions du disque que l'inverse. Pour reti- 
rer ce dernier, munissez-vous d’une pince 
à becs fins et alignez les 9 languettes de 
fixation sur leurs fentes. À présent, reti- 
rez doucement le capot supérieur-en pre- 
nant garde aux fils partant du ventilateur. 
Vous voilà maintenant en présence du 
disque dur et du contrôleur (voir figure 2). 











disque dur 


in] 
dspélen 1] 


Cela fait, remontez la carte dans le bt 
tier et remettez l'alimentation en plac 
Munissez-vous du connecteur en Ÿ po 
l'alimentation des disques durs, et si voi 
n’en avez pas trouvé et que votre fer e 
encore chaud, c'est le moment idéal « 


+120 MASSE +5V 


FIG 3 : COHHECTEUR FEMELL 
D'ALIMENTATION 





älinentation 





adaptateur-controleur 


voyants d'activite 


FIG 2 : disposition générale des éléments 


Dévissez ensuite les quatre vis à têtes 
cruciformes maintenant le disque sur le 
boîtier. Déconnectez les deux câbles en 
nappe du disque. Dévissez les deux vis 
maintenant l'alimentation sur la carte 
principale et la sortir. Dégager maintenant 
la carte principale du fond du boîtier. 


INSTALLATION DU CONNECTEUR 
POUR LE SECOND DISQUE 


Vous voyez maintenant un support 20 
broches presque au milieu de la carte prin- 
cipale et, tout près de lüi, un emplace- 
ment identique mais sans support. 
L'étape suivante consiste à déboucher les 
20 trous et à souder un support 20 bro- 
ches à cet emplacement. Il est conseillé 
de souder du côté opposé à celui des 
composants en marquant un temps d'ar- 
rêt entre chaque broche afin de ne pas 
faire chauffer les composants Voisins. 


le confectionner à partir du cnnecte 
d'origine (voir figure 3) en dérivant les 
fils concernés (masse, +5V, +12V). 


FORMATAGE ET PARTITIONN 
MENT DU SECOND DISQUE 


Pour formater votre nouveau disque di 
installez-le en lieu et place de l'acte 
(DSO) en le connectant à l'alimentatio 
au bus de données (connecteur 20 br 
ches) et au bus de commande (conne 
teur 34 broches). 

Pour les logiciels de formatage, vous av 
plusieurs solutions : soit utiliser le pr 
gramme livré avec les SH205 ou Meg 
file soit utiliser d'autres sources (IC 
SUPRA, VORTEX, BMS, etc.). L'inconv 
nient du programme de formatage de pi 
venance Atari est qu'il ne gère que 4 p: 
titions et ne reconnaît pas le deuxièn 
disque (celui que nous allons rajouter). | 


: 














] 


conséquence, il faudra mettre dans le 
dossier AUTO de la partition de boot un 
petit programme qui initialise le second, 
disque. 

Le soft de chez ICD est le plus abouti et 
le plus complet : il permet de gérer 12 
partitions par disque et gère directement 
deux disques par contrôleur (DSO et 
DS1). De plus, une vérification automa- 
tique des écritures a été intégrée au dri- 
ver, qui ralentit imperceptiblement les 
transferts mais les sécurise grandement. 
Je ne saurai donc que vous conseiller de 
vous procurer ce soft remarquablement 
bien fait, entièrement paramétré et adap- 
table à pratiquement tout disque. || existe 
d'autres programmes de formatage mais 
ne les ayant pas testés je ne puis rien 
vous en dire au point de vue fiabilité. 
Quel que soit le soft utilisé, le processus 
est identique : il faut donner un certain 
nombre de paramètres (nombre de pistes, 
de têtes, de secteurs par pistes, etc.). 
Ces paramètres ne tombent pas du ciel 
mais sortent tout droit de la notice d’uti- 
lisation fournie avec votre disque. Vous 
trouverez plus loin un tableau qui, sans 
être exhaustif, récapitule ces paramètres 
pour la plupart des disques que vous 
pourrez trouver dans le commerce. Vous 
avez tout intérêt à créer plusieurs petites 
partitions plutôt qu'une grande, car en 
cas d'incident sur une partition, vous per- 
drez beaucoup moins de données (et ca 
arrive plus souvent qu'on ne le croit !). On 
en arrive ensuite à la Vérification et au 
marquage des « bad-blocks » (secteurs 
que le contrôleur déclare « mauvais » car 
iln'arrive pas à les écrire correctement). 
Tout ça paraît long et compliqué mais en 
fait, c'est le programme qui fait tout le 
travail : il suffit de vous laisser guider et 
au bout de quelques minutes, la prépara- 
tion est terminée. 


REASSEMBLAGE DES DIFFERENTS 
ELEMENTS 


Il s’agit maintenant de tout réassembler. 


Vous allez maintenant utiliser les beaux 


câbles en nappe qui frémissent d'impa- 
tience dans leur emballage. Les câbles 20 
broches acheminent les données, ce qui 


explique qu'il y en ait un par disque tan- 
dis que le câble 34 broches achemine les 
commandes. || n'y en qu'un par contrô- 
leur et les deux disques lui sont rattachés. 
Ces câbles sont munis de détrampeurs 
(excroissance ne permettant le montage 
du câble que dans un seul sens) qui s’en- 
fichent dans les fentes de détrompage se 
trouvant sur les connecteurs de disques. 
De cette manière, il n’y a qu'une solution 
de montage et cela évite de griller les cir- 
cuits. 


Il ne vous reste plus qu'à passer le 
numéro d'unité logique à 1 sur le disque 
qui sera connecté en DS1. Cela se fait 
généralement en déplaçant un petit cava- 
lier (voir pour cela la notice du disque). 
Remontez le disque principal, lui connec- 
ter un câble 20 broches et en DSO. Con- 
nectez le second câble 20 broches au 
second disque et en DS1. Chaïînez les 
deux disques en connectant le câble 34 
broches au contrôleur et aux deux dis- 
ques. Reconnectez électriquement les 
deux disques à l'alimentation. 


Vérifiez deux fois toutes Vos connexions 
et remettez sous tension. Les deux dis- 
ques se mettent en route mais sur le 
bureau vous n'avez encore accès qu'à un 
seul disque (DSO). Il faut maintenant met- 
tre en première position dans le dossier 
AUTO du disque de démarrage un tout 
petit programme qui se charge d'activer 
l'unité DS1. Pour des raisons de commo- 
dité, ce programme se trouve sur le ser- 
veur STMAG et se nomme BOOT2D. 
PRG. 

Il fait seulement quelques kilos-octets et 
ne vous ruinera pas en téléchargement. 
Au bureau, installer les icônes correspon- 
dant à vos nouvelles partitions et sauve- 
gardez le bureau. Réinitialisez votre ST et 
cette fois, le vilain fouillis de câbles et de 
disques se transforme en merveilleux 
papillon de 40 ou 60 Moctets. Pour vous 
en assurer, sélectionnez une des parti- 
tions nouvellement créées et demandez 
« Informations ». Après quelques ins- 
tants, vous devriez retrouver les tailles de 
partition choisies au formatage. 


Il ne vous reste plus qu'a fixer votre 


Disque dur 


second disque. En ce qui me concerne, 
je l'ai vissé sur deux équerres,‘elles- 
mêmes fixées d'une part à la vis de fixa- 
tion des diodes d'activité (leds jaunes et 
vertes à l'avant du boîtier), d'autre part 
à une des deux équerres de fixation du 
disque principal. Ceci n'est qu'un cane- 
vas, vous trouverez certainement des 
solutions plus originales. N'hésitez pas à 
m'en faire part dans ma bal « DISKMAS- 
TER », pour en faire profiter le plus grand 
nombre. 

La dernière étape consiste à remonter et 
à refermer le boîtier. En fonction de la 
taille des disques choisis et de la disposi- 
tion adoptée, ce sera plus ou moins facile. 
Essayez, dans la mesure du possible de 
conserver le capot de blindage intérieur 
et si vous avez des problèmes d’'alimen- 
tation au démarrage (moment le plus dif- 
ficile pour celle-ci à cause de l'appel de 
courant bien plus important qu'en régime 
continu}, mettez un relais temporisé de 
quelques secondes sur le ventilateur. 


CONCLUSION 


Cet article est assez dense, mais le mon- 
tage est constitué de nombreuses étapes 
indépendantes, néanmoins toutes néces- 
saires pour arriver au résultat final. A la 
première lecture, cela peut vous paraître 
difficile mais vous y prendrez goût très 
vite, surtout que le résultat en vaut la 
chandelle. 


« PUB » POUR LA BAL 


Une boîte aux lettres « DISKMASTER », 
en référence au brillant « HARDMAS- 
TER », a donc été créée, où vous pour- 
rez poser vos questions concernant ce 
montage et plus généralement les ques- 
tions concernant les mémoires de masse 
(disques durs, streamers, DON, etc.). 
J'éssaierai, dans la mesure du possible, 
d'y répondre ou de vous aider dans vos 
montages. 


Diskmaster 


ANTOINE HARMEL SE MARIE. 


JE SOUSSIGNE . 


TIENS A FELICIT 


AMI ANTOINE HARMEL, QUE J'AI CONNU A . 


R AU Ne DE TOUTE MA FAMILLE MON 


JE SOUHAITE 


À SA FEMME ET A LUI DE VIVRE LES MEMES ANNEES DE BONHEUR QUE J'AI EU 
LA CHANCE DE PASSER AVEC . 
À BIENTOT SANS DOUTE! 


A RENVOYER A PRESSIMAGE, 210 RUE DU FBG ST MARTIN 75010 PARIS 
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Tableau des caractéristiques de la plupart des disques ST506 MFM ou RLL, 
utilisables avec un contrôleur de SH205 ou de Megafile à entrer dans votre 
programme de formatage. 


(Abrévations: Réf. Disk: Références du disque / Tét: Nombre de têtes / Cyl: Nombre de cylindres / RW: Cylindre 
de "Reduced Write” / Comp: Cylindre de Précompensation / Rep: Zone de repos) 


Olivetti HD561 | 02 | 0180 | 0128 | 0180 | o18c 
Olivetti HD562 | 02 | 0180 | 0128 | 0180 | o18c 













1024 1024 1024 
0925 0925 0925 


0925 







































DR DT LA SET: 

| CDC 94155135 R | 09 | 0960 | 0960 PTI PT225 | 04 | 0615 0618 

0989 | 0989 PTI PT338 [_o6 | 0615 | 0615 | 0615 | 0618 

| CDC 94205-77 R_| 05 | 0989 | 0989 | 0980 | 0989 | | pri pr238r | 04 | 0615 | 0615 | 0615 | 061: 

PR OT EE RETRO ECC | [roc [o6 | 0615 | 0615 | 0615 | 061# 

CMI CM-5205 | 22 0256 | 0256 | 0256 | 0256 nrtn sr 

CMI CM-5410 0256 | 0256 | 0256 | 0256 RMS 503 0153 | 0077 | 0077 | 0153 

| CMI CM-5616____ | 06 | RMS 506 | 04 | 0153 0158 
RMS 512 | 08 | 0153 | 0077 | 0077 | 015: 


Rodime 101 | o2 | 

Rodime 102 | 04 | 

Rodime 103 _ [26-0192 | 0008 | 2000 019 
Rodime 104 | o8 | 0192 | 0096 | 0000 | 0192 
















Fuji FK305-58R 0615 0615 0615 
Fuji FK308S-39R O4 0615 | 0615 0615 0615 















0615 | | Rodime 201 | 02 | 0321 | 0182 | 0000 | 0321 
0615 0615 0615 Rodime 202E 04 | 0640 | 0640 0640 0640 
0615 | 0615 | 0615 | 0321 | 0182 | 0000 | 0321 


0754 | 0754 | 0754 
0754 | 0754 | 0754 











Rodime 203E | 06 | 0640 | 0640 | 0640 | 0640 
Rodime 204 | 08 | 0321 | 0132 | 0000 | 0321 








































































































1185 | | Rodime 204E | 08 | 0480 | 0480 | 0480 | 0480 

HE 2 Rodime 252 04 512 | 0612 

0656 Rodime 3045 05 | | 0872 

0656 Rodime 3055 06 0872 

1224 

_Lapine LT200 | 04 _ 061 0656 Rodime 5065 05-1224 pians | 1224 | 1224 

Lapine LT300 04 5 0656 Rodime 5090 07 | 1224 | 1224 | 1224 | 1224 
0615 | 0615 RENE ral sui ouf à 228 y 

es RE TET Scagate ST125 0615 | 0615 | 0615 

MicroSci HH612B | 02 | 0612 | 0612 | 0612 | 0612 Seagate ST138 06 0615 | 0615 | 0615 

0612 | 0612 | 0612 | Seagate ST138R | 04 | 0615 

ñ Seagate ST157R Cape 0615 | 0615 

MiniScribe 3053 1024 Seagate ST212 04 0306 

MiniScribe 3212 0612 0128 F Seagate ST213 02 | 0615 0670 

| MiniScribe 3425 | 04 | 0615 0670 

















0128 | 0615 Seagate ST238R | 04 | 0615 | 0300 | 0300 | 0670 
0809 | 0809 Seagate ST251 | 06 | 


1024 


MiniScribe 6053 1024 | 1024 1024 1024 
MiniScribe 6079 1024 | 1024 1024 1024 


0820 | 0820 | 0820 | 0820 


Seagate ST251R 0820 | 0820 | 0820 


Seagate ST277R | 06 | 0820 | 0820 | 0820 | 0820 
Seagate ST412 04 | 0306 | 0064 | 0128 | 0306 





Q 
n 
— 
ND 


















































| MiniScribe 6085 __| 08 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024 | | Seagate ST506 | 04 | 0153 | 0064 | 0128 | 0153 
08 | 1024 1024 | 1024 | Seagate ST4026 | 04 | 0615 | 0300 0670 
MiniScribe 8425 04 | 0615 | 0615 | 0615 | 0656 | Seagate ST4038 | 05 | 0733 | 0350 0733 
| Seagate ST4051 | 05 | 0977 | 0977 | 0977 | 0977 
| Seagate ST4053 | 05 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024 
MMI M112 04 | 0306 | Seagate ST4077R | 05 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024 
MMI M125 08_| 0306 | 0306 340 | | Seagate ST4096 | 09 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024 
| MMI M212 | 04 | 0306 | 0306 | 0128 | 0340 | Seagate ST4144R | 09 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024 
| MMIM225 | o8 | 0306 | 0306 | 0128 | 0340 ES 
0340 | | Shugart SA706 | 02 | 0306 
[MMI M325 | 08 | 0306 <o306 | 0128 | 0340 | |Shugart SA712 | 04 | 0306 | 0306 | 0306 | 0306 
RER TT PT CN en le a en | 
[NEC D3126 | 04 | 0615 | 0615] o615 | 0615] |Tandon TM252 | 04 | 0306 | 0306 | 0306 | 0306 
[NEC D5124 | 04 | 0309 | 0309 | 0309 | 0309 | 0612 0612 
[NEC D5126 _____ | 04 | 0612 | 0612 | Tandon TM501 | 02 | 0306 | 0306 | 0306 | 0306 
| NEC D5146 | 08 | 0615 | 0615 | 0615 | o615 | Érendon TMso2_ | 04 logo |us06 | 0506 0306 
ne nn TR pe pe of LE ISO Neo pre] 0152 | o18e 
[NDR340 | o8 | 6615 | 0615] 0615 | 0615] |Tandon TM603S | 06 | 0153 | 0128 | 0153 | 0153 
0918 | 0918 | Tandon TM603SE | 06 | 0230 | 0128 | 0128 | 0230 
[NDR1085 | 08 | 1024 | 1024 | 1024 | 1024] |Tandon TM755 | 05 | 0980 | 0980 | 0980 | 0980 
RARE RUE ONE RSUNS AR ERES 
| Tulin TL226 | 04 | 0640 | 0640 | 0640 | 0650 
1224 | Tulin TL240 | 06 | 0640 0640 _| 0650 
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MDI) 


Nouveau MINITEL 


CREER 


SUPER CADEAU ! 


MASTER COLLECTION …… 289 
HOT SHOT+ MARBLE MADNESS 
+FOOT MANAGER 2+NIGEL MAN- 
SELL 

PRECIOUS METAL... 242 
CAPT.BLOOD+XENON 

SUPERHANG ON+ARKANOID 2 
PREMIER COLLECTION... 242 
NEBULUS:NETHERW, 
ZYNAPS*EXOLON 

SIMULATION 46 mm 242 
SUPER SKI-GRAND PRIX 500 

HIGH WAY PATROL 

DUO PACK sm 192 
SPACE RACER+B0B WINNER 
ALBUM TRIAD 4 sms 292 
STARGLIDER+DEFENDER OF CROWN 
BARBARIAN (PSY) 

OCEAN 5 STARS mm 239 
BARBARIAN:CRAZY CARS 
*WIZZBALL+KARATE KDE 
COMPUTER HITS N°2. 192 
TETRIS:TRACKER+J.BLADE 

TAU CETI 

A 320 










AFRICAN RAIDERS 
AFTER BURNER.. 
AIRBORN RANGER 





ANGE DE CRISTA 
AQUAVENTURA 


ARMAGEDDON MA # 
ARMALYTE 
ASTAROTH 
BALLISTIX sms 192 
BALANCE OF POWER 90... 239 
BARBARIAN 2. 
BATTLECHESS 
BATTLEHAWKS 1942. 
BATTLE TECH sum 
BILLARD SIMULATOR 











BUGGY BOY 
BUMPY 
BLOODWYCH . 
BUTCHER HILL 
CARRIER COMMAND . 
CASTTLE WARRIOR 
CHAOS STRIKE BACK 
CHICAGO 30"S ….. 





COSMIC PIRATE 
CRAZY CARS Il. 
CYBERNOID 2. 239 
DAME GRAND MAITRE . 485 
DAMOCLES 239 













DARIUS … 

DARK FUSION men 192 
DARK SIDE . 239 
DOUBLE DETE: 192 


DOUBLE DRAGON 
DRAGON LORD, 





DRAGON NINJA . 192 
DRAGONSCAPE mms 192 
DREAM LAND …. 

DUNGEON MASTER . 240 
EMMANUELLE …. 220 


EXPLORA 2 sms 285 
F15 STRIKE EAGLE … « 192 
F16 COMBAT PILOT ….…… 232 
FALCON meme 232 









FINAL COMMAND 
FLIGHT SIMULATOR | 
FOOTBALL MANAGER 2 
FORGOTTEN WORLDS......…., 192 
FRIGHT NIGHT 
FUSION …… 
GALDREGON'S DOMAIN..... 








HUMAN KILLING MACH ..…. 192 
HYBRIS seen 239 
INCREDIBLE SHRINK SPHERE... 245 
IRON TRACKERS 
KARATE KDD 2. 
KARATEKA mnt 
KICK OFF msn 








KULT momerrmemmenemennnenme 209 











LA LEGENDE DE DJEL...... 215 
LAST DUEL 192 
LED STORM 192 
LICENCE TO 192 


LOMBARD RAC RALLY. 
LORDS OF RISING SUN 
MACH 3 


BON DE COMMANDE £WPRE£ESS 


SISISIISIS. 
Une magnifique Calculatrice porte-clés : pour’ 
l'achat de 3 jeux (en une ou plusieurs fois), 


LEA 


JESSICO 


The 








MAD SHOW... 


MICROPROSE SOCCER... 239 
MILLEMIUM 2,2 meme 192 
NAVY MOVES... 239 
NIGEL MANSELL 
NIGHT RAIDER 


OVERLANDER 
PANIQUE STATI 
PIRATES 


POLICE QUEST 2... 245 
sum 239 


POPULUS 
POWERDROME 
POWERPLAY … 
PRISON … 
PURPLE SATURN DAY 
QUADRALIEN . 
OIN 
RAFFLES mm 192 
R-TYPE. 
RAMBO Ill 
REAL GHOSTBUSTER: 





















RETURN TO THE JEDI 
ROADBLASTERS 
ROBOCOP mmmemnvmmenm 192 
ROCKET RANGER 272 
RUNNING MAN somme 229 
RUN THE GAUNTLET sue 192 
SKWEEK smmmenvrrnes 192 


192 






























SLIPING GODS LIE. 
SOLDIER OF LIGHT 
SORCERER LOR 
SPACE BALL 
SPACE HARRIER 
SPACE QUEST Ill 
SPEED BALL 
SPITFIRE 40 





TARGHAN eme 
TECHNO COP...... 
TEENAGE QUEEN . 
TERRORPODS, 
TEST DRIVE. 
THEATRE EUROPE 

















THE DEEP …. 
THE GAMES SUMMER 
THE GAMES WINTER 
THE KRISTAL man 280 
THE LAST NINJA 2, 
THEXDER .… 
TIGER ROAD. 
TIME OF LORE 
TIME SCANNER . 


VICTORY ROA! 
VIGILANT srsremenenenmm 
VINDICATORS sm 
VIRUS 
VOYAGER mm 192 
WAR IN MIDDLE EARTH...... 245 
"WEC LE MANS mm 192 
WEIRD DREAM nm 239 
WROOM mme 192 
ZAC MAC CRACKEN sum 242 
ZANY GOLF mms 232 
ZOOM ……. memeness 192 


PRIX BUDGET 


ARTIFOX . 9 
BARD'S TALE 
FOUNDATION WAST 
MARBLE MADNESS .… 
MUSIC CONSTRUCTION SET 

























SUPER HANGON 
THINDERDBLADE 
W.CLASS LEADERBOARD. 


Or On ni On Gi Un Ur Un Un Ur 


GAGNEZ DU TEMPS ! Commandez par 





PORT LOGICIELS JEUX 18 F 
DOM TOM + 50 F 


precisez votre ordinateur {|} DISC C] K7 CEE EEE TETE 


WW 












w'| 


>") Ca 









SUPER PROMO 


ST REPLAY V.4.10 FR. 
PACK SUPERBASE PRO. 
JUMBO PACK cFA 3.0-PROGRAM.GFA+FRA 
MULTIFACE ST LE COPIEUR . 
PACK Low POWER*EMULCOM 3:ADIMENS 
LECTEUR 3,50" FASTLINE. 1090 
TOUS LES RUBANS PAR 3 LA POSSE DES MATE 
RATES CODE FACILE 


ANTIVIRUS … 
ASSEMBLEUR 68000 . 
ATARI ST EN ACTION , 
ATARI ST EFFICACE 
ATARI ST EN FAMILLE 


APPLICATIONS SUPERBAS] 
BIBLE ATARI ST. 
BIEN DEBUTER LE REDACTEUR, 129 
* BIEN DEBUTER SUPERBASE . 
BIEN DEBUTER SUR ST. 
BIEN DEBUTER EN GF, 
BOITE OUTILS GFA 8.+D 
CLEFS POUR ATARI ST, 
CLEFS POUR GFA BASI 





















BALLADE PAYS BIG BEN 6/5e 
BALLADE OUTRE RHIN 
BALLADE A SEVILLE 






595 
1450 












[PEcOUV: DE LA TERRE 4/3%e 
DECOUVERT LA VIE 6/5e 
ECRIRE SANS FAUTE VOL 





1ST WORD PLUS … 
4 OP DE LUXE FBDI . 








INTERPRETEUR C 2,0... 
INTRODUCTION TO LOGO … 165 













DISQUETTE+DISQUE DUR: 
DU BASIC AU C SUR ST. 










































AC FORTRAN 1490 JADE … 

ADIMENS . 890 K GRAPH 2. GRAND LIVRE ATARI ST 

ADITALK 790 KMINSTREL . 

ADIMENS + ADITAL 1490 K RESSOURCE GUIDE GFA BASIC 2+3 

ALADIN 3,0 . 3025 K SPREAD 2 GUIDE DU BASIC ST... 

ALIMENTS 210 LASERC GUIDE DU GRAPHISME ST 
INTERFACE MIDI. 

ALTERNAT! 220  LOW POWER 1. 

ANIMATIC 280 LE COMPTABLE LNRE pu DEVELOPPEU 

ARCHITECT 260 LE GESTIONNAIRE . 4 gr 

ART PACK 1 535 L'ELECTRONICIEN ‘975 GRAMMAIRE 6/5e LIVRE DU GEM+D 






LIVRE DU GFA BASIC 2, 
LIVRE DU GFA + D 2,0 
LIVRE DU GRAPHISME 
LIVRE DU GRAPHISME: 
LIVRE INTELLIGENCE ARTIF. 
LIVRE ST WORD PLUS+ D. 


LANGUE FRANÇAISE 6e . 
Rene PAIE : 578 LANGUE FRANÇAISE 5e . 
MAGIC SAC 6.1 SANS ROM, 1350 LANGUE FRANÇAISE 4e . 
MAGIC SAC PRO+TRANSL … 975 LANGUE FRANÇAISE 
MARK WILLIAMS C 3,0 . MATHS 1e 






ATACOMPTE 
BASIC OMIKR 
BECKER CAD meme 975 
BECKER CALC mm 1278 
BECKER TEXT2 “ 
















BIG BANG 
CAD 3D 1.0 k LIVRE LANGAGE MACHINE 
CAD 3D FONT DISK MICROTIME CLOCK CARD … MUSIC ET SON SUR ST... 






OUTILS+ALGORITHMES+ 1 


PROGRAMMAT.GFA 3.0+D. 
PROGRAMAT.BASIC SUR ST ; 
ST 520 EN ACTION... 
\SUPER JEUX ST BASIC GF, 9 
TRUCS ET ASTUCES GFA+D 2. 255 
TRUCS ET ASTUCES 2 ST:D..... 299 


CAD 3D CYBERNATE 
CAD 3D DESIGN …. 





MULTIFACE ST mmemmmm… 898 

MUSIC CONSTRUCT.SET 

MUSIC STUDIO 

NOTATOR... 

PACK BASIC OMIKRON 

PACK BUREAUT + PERF. 

PACK SUPER BASE PRO 

PC DITTO 

PASCAL 

PLOTTERS AN 

PLUS PAINT COUL 

PRINT MASTER PLUS . 

PRO SOUND DESIGNER 

PRO SPRITE DESIGNER 

PROFIMAT j 

PROTOS mures 280 

PUBLISHING MASTER... 2450 
LISHING PARTNER 1.03, 1790 

PUBLISHING PARTNER JR... 990 | MICRO BREVET 


MICRO BREVET 
SON 208 [MILLE ET UN VOYAGES 


700 
CALAMUS mme 2380 









CALCOMAT ST 
CALCOMAT I! . 
COMPILATEUR C 
COMPILATEUR OMIKRON 


375 
575 
195 
530 









MATHS SUCCES 

MATHS SUCCES 4e 

MICRO BAC ALLEMAND 1/1TER. 
MICRO BAC ANGLAIS 1/1TER 
MICRO BAC FRANÇAIS 1/1 
MICRO BAC GEO 1/1TER 















































MICRO BAC MATH D 1/1TER 
MICRO BAC PHYS.CHIMIE1/1T 
MICRO BAC HISTOIRE 1/1TE! 
MICRO BREVET FRANÇAIS. 


DRIVE CUMANA 3.50 
CMS UENTEEE) 






,ADAPT.4 JOYSTICKS . 
EXTENSION 512 K.. 
HOUSSE 520 ST. 
HOUSSE SMM 804 
KT NETTOYAGE 3.50 
CABLE DOUBLEUR JOYSTIC 






1880 









DEVELOPPER GFA 


















DEVPAC V.2 . 730 SOLUTION PERSONNELLE … 575 | ORTHO CM. CABLE EXTENS. JOYSTICK. 

DFT «215, SPECTRUM 512 1.01. : 590! ET ER PRES MAURE CABLE MINITEL … 139 
DIEST 210 SPECTRE 128 SANS ROM, 1478) TOP N te INVERSEUR MONITEUR. 345 
DIMENSION 30 390 * SPRITE EDITOR DE LUXE... 885 Ê COPY HOLDER … 189 
DISCOCOPIE + ST REPLAY V4.10 FR... 600 JOYSTICKS ETIQUET, 89X23 PAR 500... 69 
DISECTOR ETIQUET. 3,50 PAR 100 30 


860 DOUBLEUR JOYSTICK 


800 
sou 390! FRERE da 


, STOS COMPILER .…... 275 
STOS MAESTRO un 328 
STOS SPAITES... un 210 


FILTRE ECRAN 14"COUL.. 
FILTRE ECRAN 14" MONOC. 





























FLEXIDISC sms 280 STUDIO 24 1220 

FONTE ermee : 300 SUPERBASE PRO VS-RUNT 2410 MONDCTHE AAVIGATOR RUBAN SM 804 89 

Mao ES Per de Do. a 
Don QUICKIOY 2. SOURIS HANDY MOUSE 470 






QUICKJOY 3 25 
QUICKJOY 5 SUPERBOARD.... 239 
QUICKSHOT TURBO 2, 
WICO 3 WAY... 
WICO THE BOSS, 


SUPPORT IMPRIM. 80 CO 
SUPPORT MONITEUR 12-14 





GFA BASIC 2.0 
GFA BASIC 3.0 
GFA COMPANION . 
GFA COMPILATEUR 2.0 


































GFA DRAFT PLUS . 950 

A De Po 199 : D con 

GFA RAYTR, 440 MECS nn. 925 F 9 5 DISQUETTES 3.50 SFDD 

AD 340 27 COM à l'unité par 100 ]YZ 
670 

PET m0 UN oi0 | Réf | 10 

HUMAN DESIGN ZZ ROUGH nn ennn 398 = 

IMAGIC …. ETIQUETTES 3° 1/2 SF.DD 

IMG SCAN hs L . 

INDUCTION 1.0 ETIQUETTÉS DISC 3" LES 100 30 9 1/2 DF.DD 






ETIQUETTES CASSETTE LES 100. 30 * Disquetttes certifiées 100 % garantie 5 ans r 


80" cms 80 F 1 Livrées dans boites + enveloppes + étiquettes 
DRE CERN CUREN RUN CERN MORE CONNN GRR OURS CUS ORNEN GERS CRU GUN CURE UN CN OUEN GS 


à retourner à JESSICO - B.P 693 - 06012 NICE CEDEX 
Æ 93.51.61.30 


[] de joins un chèque ou mandat-lettre 
[] Je paye par carte bleu etje complete les 2 lignes ci-dessous 






DISQUETTE NETTOYA 





carte bleue ï 
date d'expiration 
NOM RENOMMER 
N° ET RUE . RCA R ! Ÿ ARTE 
VILLE CODE POSTALE 


SIGNATURE OBLIGATOIRE 














Qui n'a pas fait son travail pour 
aujourd'hui ? Oui, oui, ne faites 
pas semblant d'avoir oublié ! 
J'avais donné un exercice à 
faire pour aujourd'hui. Aie ! Ca 
me rappelle mon prof de maths 


de terminale, quand j'étais 
jeune... Bon. Sérieux. Voici la 
solution du petit problème posé 
dans le dernier article. Il s’agis 
sait de réaliser un programme 
de scroll vertical de haut en 
bas. C'était d'autant plus aisé 
que nous avons déjà vu com- 
ment réaliser la même chose, 
mais dans l'autre sens (de bas 
en haut). 

Eh bien, il suffit d'étudier le lis- 
ting numéro 1 et vous consta- 
terez qu'il n'y a que très peu de 
modifications par rapport au 
même programme qui effectue 
le décalage en sens inverse. 


Pour réaliser un décalage de 
l'écran du haut vers le bas, il 
faut lire chaque ligne et la reco- 
pier une ligne en dessous, en 
commencant par la dernière 
ligne de l'écran. Pour le déca 
lage de bas en haut, il fallait 
commencer en haut de l'écran, 
et recopier chaque ligne vers le 
haut. 


Il Y a donc deux modifications 
dans ce programme, par rap- 
port au précedent. D'abord, 
dans la routine « scroll », les 
deux registres a1 et a0 pointent 
désormais vers la dernière et 
l'avant-dernière ligne de 
l'écran, respectivement. En 
effet, l'instruction : 


lea LG ECRAN*H_ECRAN(a3)al 


additionne à l'adresse de début 
d'écran (a3) la taille de l’écran 
(LG -ECRAN*H-ECRAN), et 
la range dans le registre a1. Et 
l'instruction : 


lea -LG—ECRAN(al), a0 


LE SCROLLING 





(2° Partie) 


Les scrolls, vous connaissez? 
Vous avez dévoré, sûrement avec avidité, 


le premier article de cette série dans le numéro 


précédent de votre revue favorite. On y causait de l’organisation 


soustrait la longueur d'une ligne 
à al, et donc a0 pointe une 
ligne plus haut que a1. 


Il ne reste donc maintenant plus 
qu'à recopier tous les octets en 
« remontant » dans la mémoire 
écran. C'est ce que fait l'ins- 
truction : 
move. | -(a0), -(a1) 

qui déplace les octets (quatre 
par quatre pour aller plus vite) 
pointés par a0, et les recopie 
une ligne plus bas, à l'endroit 
pointé par a1. En même temps, 
les deux pointeurs sont décré- 
mentés pour être prêts à un 
autre transfert. 

Bon mais ! me direz-vous, 4 
secondes pour effectuer un 
décalage de tout l'écran verti- 
calement, c'est rapide, certes, 
mais moi, quand je joue à Gol- 
drunner, ou je ne sais quel jeu, 
c'est vachement plus rapide 
que ca |! Alors, comment est-ce 
que font-ils ? 


DEJA MIEUX 


Déjà, le scroll ne se fait pas sur 
toute la largeur de l'écran. En 
effet, cela prend moitié moins 
de temps de ne décaler que la 
moitié de l'écran. Merci La 
Palisse ! Pour cela, il suffit de 
supprimer 20 des 40 instruc- 
tions « move » dans la routine 
« scroll », puisqu'on ne déplace 
plus que 80 octets au lieu de 
160. Puis, lorsqu'une demie 
ligne a été déplacée, il faut met- 
tre à jour les registres a0 et a1 
pour les faire « revenir à la 
ligne », ce qui est fait par : 


lea -80(a0), a0 
pour a0, et : 
lea -80(a1), a1 


pour a. 








de la mémoire écran et vous avez pu taper vos premiers 


On obtient donc la nouvelle rou- 
tine ci-contre, que nous nom- 
merons logiquement « Listing 
numéro 2 ». Notez bien que 
Seule la routine « scroll » y a 
été reprise, pour des raisons de 
place. Mais pour obtenir un pro- 
gramme qui marche, il ne faut 
pas oublier d'ajouter le début 
du programme, qui n'a pas 
changé par rapport à l'exemple 
précédent (ça, c'était pour ceux 
qui pianotent un peu à côté de 
leurs touches). 

Bon bon... On tombe mainte 
nant à un peu plus de deux 
secondes. Mais c'est pas 
encore ca. Roulement de tam 


bour... pas un mot dans la 
salle. instant solennel. 
VITE, VITE ! 


Vous allez apprendre à faire un 
scroll tellement rapide que vous 
n'aurez rien le temps de voir. 
Cela vous permettra peut-être 
de pouvoir frimer devant les 
copains quand vous jouerez à 
Goldrunner, en leur disant « Je 
sais comment on programme 
un scroll aussi rapide ». Enfin, 
il s’agit de l'un des moyens 
pour y arriver, peut-être Steve 
Bak en a-t-il utilisé un autre 
pour programmer Goldrunner. 


Jusqu'à maintenant, lorsqu'on 
effectuait un scroll, on ne déca- 
lait l'écran que d'un point seu- 
lement. || fallait donc décaler 
200 fois l'écran pour que 
l'image entière disparaisse 
complètement. Si maintenant, 
on décale l'image de deux 
points à la fois, il ne faudra 
appeler la routine que 100 fois 
pour décaler tout l'écran. Donc, 
un temps d'exécution divisé par 
deux. 





programmes. 


On peut pousser le raisonne- 
ment plus loin. Imaginez que 
l'on décale l'écran de 4, 8 ou 
même 16 points vers le bas. Le 
scroll de l'écran se fera 4, 8 ou 
16 fois:-plus vite. On arrive alors 
à décaler l'écran complet en un 
huitième de seconde, soit bien 
plus vite que l'on ne peut le per- 
cevoir. 

Soit. Mais en décalant vertica- 
lement l'écran de 8 points, 
c'est-à-dire de la hauteur d'un 
caractère, n'aura-t-on pas une 
impression de saccadé, le déca 
lage se faisant par à-coups ? A 
fortiori si l’on utilise un pas de 
16 points ? … 

Effectivement, c'est le revers 
de la médaille. Le scroll paraît 
légèrement moins fluide. Mais, 
en bidouillant, il y a moyen d'ar 
ranger ca en synchronisant le 
scroll et le balayage écran. On 
obtient alors des scrolls très 
rapides et néanmoins fluides. 
On verra cette synchronisation 
ultérieurement. Chaque chose 
en son temps. Pour l'instant, 
intéressons-nous au pro- 
gramme lui-même, et ce sera le 
listing numéro 8 ! 


Ce programme garde grosso 
modo la même structure que 
les précédents, vous l'avez 
remarqué. Le seul truc qui 
change, c'est qu'on ne déplace 
plus les signes d'un point vers 
le haut ou le bas, mais d'un pas 
de deux, quatre, huit ou seize 
points. 

Le paramètre qui indique le pas 
est la constante VITESSE défi- 
nie au début du programme. 
Cette constante peut. être 
modifiée pour recevoir une 
valeur de 1 à 4. La valeur 1 cor- 
respond à un pas de 2, la valeur 
2 à un pas de 4, la valeur 3 à 
un pas de 8, et 4 à un pas de 
16 points. 





à DISTINCTES move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) 


PHYSBASE EQU 2 :No de la fonction Xbios move.l -(a0),-(a1) 


PHYSBASE move.l -(a0),-(a1) 
pour récupérer l'adresse move.l -(a0),-(a1) 
de l'écran. move.l -(a0),-(a1) 

CCONIN EQU 1 :No de la fonction Gemdos move.l -(a0),-(a1). 

CCONIN ;pour âttendre un caractère move.l -(a0),-(a1) 
au clavier move.l -(a0),-(a1) 

LG_ECRAN equ 160  :Largeur de l'écran en octets move.l -(a0),-(a1) 

H_ECRAN equ 200 Hauteur de l'écran en points move.l -(a0),-(a1) 


move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) 


section TEXT move.l -(a0),-(a1) 
RER ER EE ER RER RERO ARE RER move.l -(a0),-(a1) 
; Programme d’appel de la routine de scroll. pelle move.l -(a0),-(a1) 
; 200 fois la routine de scroll vertical pour décaler tout move.l -(a0),-(a1) 
: l'écran. move.l -(a0),-(a1) 
principal: s move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) 
move.w #PHYSBASE, -(sp) move.l -(a0),-(a1) 
trap #14 move.l -(a0),-(al) 
addq #2,sp move.l -(a0),-(a1) 
move.l d0,a3  ;a3 contient l'adresse du début de move.l -(a0),-(a1) 
l'écran. a3 pointe vers le début move.l -(a0),-(a1) 
de la 1ère ligne. move.l -(a0),-(a1) | 
move. -(a0),-(a1) | 
move.w #H_ECRAN,d2 ;Hauteur de l'écran move.l -(a0),-(a1) 
dans d2 
dbra  dO,ligne_suivante ;Passe à la ligne 
pour décaler tout l'écran suivante 
bcl_scroll: rts 
bsr.s scroll ;Décale l'écran vers le haut 
d’un point. end 
dbra d2,bcl_scroll  ;Recommence pour décaler TEA 
l'écran 200 fois LISTING 2 
:Attend un appui sur une touche RERO HORRENRRRORORR ORHEREEREREREREEEN 
move.w #CCONIN,-(sp) ; Routine de scroll. Décale d’un pixel l'écran vers le bas. 
trap #1 ; En entrée : A3 contient l'adresse de début d'écran. 
addq.l #2,sp ; Hepisires modifiés : A0, A1, DO, D1 
scroll: 
;Fin du programme lea  LG_ECRAN*(H_ ECRAN-2)a3),a0 
clr.w -(sp) L 
trap #1 lea LG ECRAN(a0) al 


move.w #H_ECRAN-1,d0  ;d0 compte les lignes 


++ AH HACK HE OK DÉS ORCH KG OK DO 2e 2e fe fe Ke fe fe ke 2e ef Ke Dee ke fe ke ee 2e fe fe Ke ke 3 A 
“ho pais % à décaler 


; Routine de scroll. Décale d’un pixel l'écran vers le bas ; Décale une ligne 
; En entrée : A3 contient l'adresse de début d'écran. ligne_suivante: 
! Reno modifiés : AO, A1, DO, D1 
scroll: move.l -(a0),-(a1) 
lea  LG_ECRAN*H_ECRAN(a3),a1 move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(al) 
lea -LG ECRAN(al),a0 move.l -(a0),-(a1) 
;al pointe vers la fin de la dernière ligne de l'écran. move.l -(a0),-(a1) 
;a0 pointe vers la fin de la ligne immédiatement move.l -(a0),-(a1l) 
supérieure . move.l -(a0),-(a1) 
ÿ move.l -(a0),-(a1) 6 
move.w #H_ECRAN-1,d0 ;d0 compte les lignes move.l -(a0),-(a1) 
à décaler move.l -(a0),-(a1) 
; Décale une ligne move.l -(a0),-(a1) 
ligne_suivante: move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) move.l -(a0),-(a1) 
move.l -(a0),-(a1) lea  -80(a0),a0 
move.l -(a0),-(a1) lea -80(al)al 
move.l -(a0),-(a1) ; . : 
move.l -(a0),-(a1) dbra dO,ligne_suivante ;Passe à la ligne suivante 
move.l -(a0),-(a1) rts 











EE - PR in bis pa ds né F D 





























Le nombre total de décalages à 
réaliser pour faire défiler tout 
l'écran dépend de la valeur de 
ce pas. Avec un pas de 1 point, 
il fallait dans les programmes 
précédents décaler 200 fois, et 
appeler autant de fois la routine 
« scroll » dans le programme 
principal. Avec un pas de 2, 
100 appels suffisent. Puis 50 
pour un pas de 4, 25 pour un 


‘pas de 8, et 12 pour un pas de 


16. 


Le nombre d'appels de la rou- 
tine « scroll » dépend donc de 
la constante VITESSE. n charge 
donc dans le registre d2 la hau- 
teur de l'écran, et on divise 
cette valeur par le pas de scroll. 
C'est ce que font les deux ins- 
tructions : 


move. w +H—ECRAN, d2 
asr. w + VITESSE, d2 
On obtient bien dans d2 le nom- 


bre adéquat d'appels à la rou- 


tine « scroll » à effectuer. Par- 
lons maintenant de cette 
fameuse routine « scroll ». 


On a besoin, pour effectuer le 
décalage, de deux registres 
d'adresse. L'un pointe vers 
l'endroit où on lit les octets, et 
l'autre vers l'endroit où l'on 
écrit les octets. Lorsqu'on 
effectue un décalage d'écran 
de 1 point, ces deux registres 
contiennent deux adresses dis- 
tantes de la longueur d'une 
ligne. Pour un décalage de deux 
lignes, il faut une « distance » 
de deux lignes. 

Le registre aO pointe vers le 
début de l'écran : 


move. | a3, a0 


La valeur du registre a1 dépend 
du pas utilisé pour le décalage. 
On multiplie la valeur du pas par 
la longueur d'une ligne, et on 
ajoute cela à l'adresse de début 


d'écran : 

move.l a3, ai ; Adresse début 
d'écran 

move. | +LG—ECRAN, dO; 
Longueur d’une ligne 
move,| + VITESSE, d1 
asl. | d1, dO ; Multiplie 
adda. | dO, al ; Additionne les 
deux valeurs 


; Pas 


On obtient donc nos deux regis- 
tres a0 et al. 


Encore un petit détail : le nom- 
bre de lignes à décaler dépend 
de la valeur du pas. En effet, si 
on utilise un pas de huit points, 
il y a huit lignes qui ne doivent 
pas être décalées. Pour obtenir 
le compte des lignes à décaler, 
il suffit donc de soustraire le 
pas de décalage à la hauteur de 
l'écran : 


move. w +H -ECRAN-1, dO :; 
Hauteur de l'écran 
moveg. | +1, d3 





asl. | di, d3 ; Valeur du pas 
sub. | d3, dO ; Soustraction 


Ce programme ne comporte 
donc désormais que des éle- 
ments amis, et tout devrait être 
clair normalement dans votre 
tête. En effet, les autres parties 
du programme sont de vieilles 
connaissances. 


Voilà, vous savez tout (ou pres- 
que) sur les scrolls verticaux. Il 
ne vous rèste plus qu'à appli- 
quer ces principes et vous voilà 
prêts pour programmer un jeu 
d'arcade. 

Mais ce n'était que de l'amuse- 
ment. Lors du prochain épisode 
de notre série, nous attaque- 
rons les scrolls horizontaux. 
C'est un peu plus compliqué, 
mais en utilisant des ruses de 
renard sioux, on arrive à faire 
aussi rapide. 


Pierre Tournier 


pme EST 
; Routine de scroll. Décale de X pixels l'écran vers le 


haut 


; En entrée : A3 contient l'adresse de début d’ écran. 
istres modifiés : AO, A1, DO, D1 


scro 
bre] à3,a0 


:a0 contient l'adresse du début de 


l'écran. a0 pointe vers le début de 
la 1ère ligne. 


move.l a3,al 


move.l #LG_ ECRAN,d0 


LISTING 3 

PHYSBASE EQU 2 En de la fonction Xbios 

PHYSBASE Jour récupérer l'adresse de 

écran. 

CCONIN EQU 1  :No de la fonction Gemdos 

CCONIN : ;pour attendre un caractère 
au clavier 

LG_ECRAN equ 160 ;Largeur de l'écran en octets 

H_ECRAN equ 200 :Hauteur de l'écran en points 

VITESSE equ kde 


section TEXT 
AAA RO OI 


© Programme d'appel de la routine de scroll. Appelle 200 
: fois a routine de scroll vertical. pour décaler tout 

: lé écran. 

principal: 


move.w #PHYSBASE,-(sp) 
trap #14 
addq #2,sp 
move.l d0,a3 23 contient de du début de 
Vécran. a3 pointe vers le début 
de la 1ère ligne. 


 ove #H_ECRAN,d2 ;Hauteur de l'écran dans 


our décaler tout l'écran 
asr:w #VITESSE,d2 ‘Hauteur divisée par le 
Lena “pas” du scroll 
bel scroll: 


bsr.s scroll D. Vécran vers le haut d’un 


dbra d2,bcl.  — :Recommence pour décaler 


écran 200 fois 
Ne un appui sur une touche 


move. sea 
_ 1 P 


;Fin . programme 











ligne_ suivante: 


move.l #VITESSE, di 
asll di,d0 
adda.l d0,a1 al le vers la Xeme ligne 


‘de écran 


NE #H_ECRAN-1,d0 
:40 compte les lignes à décaler 
moveq.l #1,43 


asll di, d3 :moins le ” pas’ ‘du scroll > dans do 
sub.l d3, d0 :Décale une ligne 


move.l Ne 


:20 fois move.l -> 80 octets 
move.l É  nne 


- move.l (ai)+,(a0)+ 


- move.l 


. move.l 


(arte 


“move.l (al +(a0 pu 





move.l 
move.l 
move. ( 
move. 

move.} 
move.l 
move.l 
move.l 





move.l 
move.l 
move.l 
move.l 
move.] 


move. Le + 
lea 20) 20 
lea Boat), al 


dhra. _d, ligne suivante nel 
;Recommence pour L ligne: su 
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ous vous en avions déjà 

parlé, les streamers pour 

ST arrivent en nombre et 

leur utilité n‘est plus à 

démontrer, car le « back-up » d'un 
disque dur sur disquettes, pour 
indispensable qu'il soit, présente 
tout de même de nombreux 
inconvénients (nombre de 
disquettes, manipulations, 
compactage éventuel des données 
interdisant tout accès individuel, 
etc). Présent à Hanovre, nous 
testons aujourd'hui celui d'ICD, 
marque déjà connue pour la qualité 
de ses disques durs. 





LE ROLE ET LE PRINCIPE 


Un streamer, terme barbare qui désigne 
un dérouleur de bandes ou de cassettes, 
est un appareil qui permet de sauvegar- 
der sur bande magnétique les informa- 
tions stockées sur disque dur ou sur dis- 
quette afin de les mettre à l'abri d'erreurs 
de manipulation (effacement involontaire 
par exemple) ou de plantages systèmes 
{effacement de la FAT, plantage d'une 
partition, crash des têtes du disque dur, 
virus, etc.). 


ll existe sur le marché une multitude de 
streamers, chacun se caractérisant soit 
par le support utilisé (cassette de type 
audio, cassette MFE, bande 1/4 pouce et 
j'en passe) soit par le type d'encodage sur 
un support donné (nombre de pistes, den- 
sité linéaire, algorithme de checksum). 


Le streamer retenu par |. C. D utilise des 
cassettes qui ressemblent extérieurement 
à des cassettes audio de type « Philips », 








LE STREAMER ICE 


mais avec un Support magnétique de 
meilleure qualité. De plus, ces cassettes 
possèdent deux « stickers » (petite lan- 
guette métallique réfléchissant la lumière) 
qui marquent le début et la fin de la par- 
tie utile de la bande. Ces cassettes de 
600 pieds permettent de stocker un peu 
plus de 150 Moctets de données avec 
des vitesses de transfert époustouflan- 
tes. Il en existe aussi des modèles de 300 
pieds permettant de stocker à peu près 
80 Moctets. 


MISE EN OEUVRE 


Le démarrage est très simple : après avoir 
connecté le streamer à la prise DMA-OUT 
du disque dur, il suffit d'allumer les divers 
éléments dans l'ordre disque dur 

streamer - ordinateur, d'insérer la dis- 
























quette de démarrage et de lancer le 
« handler » (icdboot. prg) du streamer 
pour commencer les sauvegardes. Pour 
ceux qui possèdent déjà un disque de la 
marque, il leur suffit de remplacer le dri- 
ver de disque dur (icdboot. sys) par celui 
fourni sur la disquette car celui-ci prend 
en compte directement le streamer. 

Pour les tests, j'ai utilisé un SH205 dans 
lequel j'ai monté un disque 5« 1/4 dont 
la capacité est d’un peu plus de 80 Moc- 
tets formatés avec un temps d'accès 
moyen de 28 millisecondes (mesuré par 
un programme de test de performances 
fourni avec le streamer) et un MegaST 2. 


LE LOGICIEL 


Le logiciel gérant ce streamer possède 
deux modes de sauvegarde/ restauration 
correspondant chäcun à des cas d'utili- 
sation donnés : un mode sauvegarde de 
partitions fichier par fichier et un mode de 
sauvegarde globale d'une partition, de la 
même façon que l'on peut sauvegarder 
une disquette en copiant ses fichiers ou 
en recopiant une disquette sur une autre 
avec un utilitaire approprié. 







a) Dans le mode dit « backup fichier » qui 
n'est valable que pour les partitions GEM 
ou PC-DITTO, on sélectionne les dossiers 
ou les partitions à sauvegarder. A la sau- 
vegarde, chaque partition sera séparée 
par un « tape-mark » (caractère particu- 
lier permettant au dérouleur de se posi- 
tionner au début de la zone utile sui- 
vante), ce qui permet de faire une restau- 
ration sélective des fichiers de la Nième 
partition à partir de la cassette. Les trans- 
ferts sont très rapides, comme en témoi 

gnent les résultats du tableau A. Dans ce 
tableau, on trouve le nom de la partition, 
la taille occupée par les fichiers, leur nom- 
bre, leur temps de transfert ainsi que le 
temps de transfert cumulé. On obtient 
donc environ 5.5 Moctets/ minute, ce qui 
est plus que confortable d'autant que les 
temps de restauration sont quasiment 
identiques. 
























































£ TABLEAU DES RESULTATS EN MODE A 
partlilion taille | nbre de | Lemps dé sauv. temps 
Moëtets : | fichiers partition cumulé. 
HUNeA Omn49 Omn49 
Nano. Omn55 Imn44 
RSS | Omn31 2mni5 ÿ 
3mn54 
| | omni6 4mn10 
1mn00 5mn1i0 
Omn11 smn21 
Omn21 5mn40O 





b) Dans le mode dit « backup image », le 
programme sauvegarde les partitions 
sélectionnées sans s'occuper de leur con 
tenu. Cela permet bien sûr de sauvegar- 
der des partitions GEM ou MS-DOS mais 
surtout cela permet de sauvegarder des 
partitions ALADIN, MAGIC-SAC, SPEC- 
TRE, ou même MINIX pour peu que vous 
ayez installé l’un de ces produits sur votre 
disque dur. Le programme sauvegarde 
tous les secteurs des partitions sélection- 
nées sans se poser de questions quant à 
la cohérence des données ni à leur signi- 
fication réelle, ni au système de gestion 
de fichier utilisé (MS-DOS pour PC-DITTO 
et GEM, HFS ou MFS pour les émulateurs 
MAC, ou UNIX). 


Par contre, à la restauration des données, 
il n'est pas possible de retrouver un dos- 
sier individuellement et il faut « redescen- 
dre » toute la partition qui contient ce 
dossier. 


Ce mode est très rapide et les résultats 
obtenus excellents (Voir tableau B). Dans 
ce tableau, on trouve le nom de la parti- 
tion, sa taille en Moctets et le temps 








D 


cumulé de sauvegarde des partitions. On 
obtient un taux de transfert moyen de 6.5 
Moctets par minute, soit à peu près 3 
minutes pour sauvegarder les disques dé 
20 Mégas et moins de 5 minutes pour les 
30 Mégas. Les temps de restauration 
n'apparaissent pas dans le tableau carils 
sont identiques, à la seconde près, aux 
temps de sauvegarde. 


Quel que soit le mode de sauvegarde 
choisi, on peut demander à écrire soit en 
début de bande, auquel cas on écrase ce 
qui existait précédemment, soit juste 
après la dernière sauvegarde, ce qui per- 
met par exemple de sauvegarder quoti- 
diennement un même ensemble de dos- 
siers où partitions. Sur une même bande, 
on peut mixer ces deux modes, le logiciel 
affichant, avant de restaurer, les carac- 


_ taille 
Moctets 


termrps de sauv: 


téristiques significatives de la partition 
sauvegardée (mode de sauvegarde, nom- 
bre de fichiers, taille de ceux-ci, etc.). En 
fait, les seules limites actuelles du logi- 
ciel concernent les personnes qui auraient 
des disques de plus de 160 Moctets et 
qui désireraient sauver toutes les parti- 
tions en une seule fois en mode « image » 
{cas encore rarissime aujourd'hui) car, 
pour l'instant, le logiciel ne sait pas gérer 
les sauvegardes multi-volumes. Ceci, 
ainsi que quelques autres améliorations, 
est toutefois prévu dans les futures ver- 
sions du driver. 


CONCLUSION 


Le logiciel accompagnant ce streamer est 
sous GEM, ce qui lui donne une grande 


témps " 
CUrrulEé 


>arLiliorn 


Imn38. ‘SmnO5. 








Aimn39 
Imn39 
-Imns39. 
Iimn38 
Imn38 
Imn38. 


Gmn26 
.Smnos 
OmnA48 
.. 11mn21 


ONE Read ete ARE 


LE GEM TOUT SIMPLEMENT ! 


Vous connaissez les fenêtres, les 
menus et les boîtes de dialogue 
qui rendent la vie facile à ceux qui 
utilisent l'ATARI ST. Peu de chose 
sont aussi simple que d'utiliser 
GEM, maïs sa programmation est 
un véritable cauchemar : plus de 
170 fonctions, des paramètres en 
des documentations 


Le E Te ETIIE 
incomplètes (et/ou fausses)... 

De plus, GEM n'autorise pas les 
erreurs : si vous vous trompez, il 


faut redémarrer la machine, 
recharger le langage, recharger le 
programme fautif. et essayer de 
comprendre. De longues heures 
d'amusement en perspective ! 





avec EASYGEM 

- Pas de resources 

— Une documentation complète 
(90 pages en FRANÇAIS) 

— Simple à manipuler (moins 
d'instructions et de paramètres) 

— Pas de plantage en cas d’erreur 

- Multi-fenêtrage 

- Gestion automatique des fenêtres 

- Multi-menus 

- Affichage et scrutation automatique 
des menus 

— Jusqu'à 25 boîtes à la fois 

- Gestion automatique du dialogue 

- EASYGEM fonctionne sur tous les Atari 
(avec le Basic OMIKRON) 


facilité d'utilisation. || est apparemment 
bien écrit, et n’a pas bombé une seule fois 
pendant tous les tests. Le matériel lui- 
même, de solide constitution et utilisant 
des éléments de grande marque n'a pas 
chauffé ni donné des signes de faiblesse. 
Il est à noter qu'une horloge sauvegardée 
a même été intégrée au boîtier. 

Cet excellent produit constitue le complé- 
ment idéal de votre disque dur. À la limite 
du budget d'un amateur, il deviendra très 
vite indispensable à ceux qui travaillent 
avec où vivent de leur Atari. Ce sera aussi 
l'achat complémentaire d'un club ou 
association, où chacun pourra l'emprun- 
ter à tour de rôle pour faire ses sauvegar- 
des. 

Pour ceux d'entre vous qui n'ont pas 
encore de disque dur mais qui comptent 
en acquérir, sachez que dans le boîtier du 
streamer, il reste la place suffisante pour 
intégrer un disque dur 3« 1/2 pouvant 
aller jusqu'à 150 Moctets (voir la 
« bidouille » de ce mois), et ceci pour un 
prix très compétitif si on les compare à 
l'achat du streamer et du disque dur pris 
séparément. 


DiskMaster 


POURLE 
BASIC OMIKRON 


























1 Fonctions 

















la veille des grandes 

vacances, nous avons 

tenu à faire un petit 
comparatif entre les 

différents Basic disponibles sur 
l'Atari ST. Si le langage C et 
l'assembleur 68000 sont, par 
essence, les langages de 
programmation du ST, ils ne sont 
pas les plus utilisés, les Basics 
sont les rois et le resteront. 


Eh oui, le Basic n’est plus ce qu'il était, 
et même qu'il y a du bon assembleur 
dedans, bien qu'on ne le sente qu'un tout 
petit peu. Il est loin le Basic du temps 
jadis, mais savez-vous vraiment d'où 
vient le Basic ? Savez-vous que Bill Gates 
n'est pas, contrairement à ce que l’on 
croit, le créateur du préhisto-Basic ? 

Si je vous dis que le Basic a fêté ses 25 
ans le 1er mai dernier, vous ne me croi- 
rez pas. Pourtant, c'est le 1er mai 1964 
que fut tapé, officiellement, le premier 
programme en Basic. Les premiers écrits 


Numéros de lig a 
Procédures 





Compilateur 
(PRIX) 
A 





Tableau comparatif Ro 


ST BASIC | GFA BASIC | GFA BASIC 


sur le Basic font état du programme sui- 
vant : 


10 LET X= 
20 PRINT X 
30 END 


(7 +8)/3 


Le Beginners All Purpose Symbolic Ins- 
truction Code (langage symbolique uni- 
versel pour débutants) est né à l'univer- 
sité de Dartmouth aux USA sur un ordi- 
nateur General Electric 255 dans le cadre 
d'un système de programmation en 
temps partagé (Dartmouth Sharing 
System). Les auteurs de ce langage 
étaient John Kemeny et Thomas E. Kurtz. 
Ces noms ne vous disent sûrement rien, 
pourtant J. Kemeny originaire d'Hongrie 
fut assistant d'Einstein et de Von Neu- 
mann, et T.E. Kurtz fut l’un des premiers 
professeurs de programmation de l’uni- 
versité de Dartmouth. En 1984, ils ten- 
tèrent un retour en force en écrivant le 
True Basic, un Basic interprété considéré 
par les praticiens comme le vrai Basic, le 
pur. Mais revenons en 1964, à l'heure où 
les français chôment ce jour béni de la 
fête du travail, Kurtz et Kemeny écri- 
vaient le premier programme dans le lan- 
gage qui n'avait pour but que celui de 
faciliter aux débutants l'apprentissage de 
la programmation. Dans sa première mou- 
ture, ce Basic ne possédait qu'un seul 








OMIKRON 
3.0 











ae d'accessoires 
EE 





. NON OUI 
Juillet 89! QUI 






















LA GUERRE 
DES BASIC 


type de représentation des données (vir- 
gule flottante sur 40 bits) et les instruc- 
tions suivantes : 


ABS ATN 
COS DATA 
DIM END 
EXP FOR/NEXT 
GOSUB GOTO 
IF/THEN INT 
LET LOG 
PRINT READ 
REM RETURN 
RND SIN 
SQR TAN 

Dix ans après, la légende raconte 


qu'après avoir lu un article sur l'Altair 
dans le Popular Electronics, Paul Allen et 
William H. Gates (surnommé Bill) eurent 
l'idée de faire un interpréteur Basic tenant 
sur 4 Ko: Idée qu'ils concrétisèrent et 
vous connaissez la suite... 

Eh oui, Bill Gates et Paul Allen ne sont pas 
les pères du Basic, mais, tout comme 
Clive Sinclair et son ZX 81, ils contribuè 
rent à faire de la programmation populaire 
ce qu'elle est aujourd'hui. 


Le Basic de John Kemeny et Thomas 
Kurtz était compilé, Paul Allen et Bill 
Gates réduirent sa taille mais le transfor- 
mèrent irrémédiablement à l'état d'inter- 
préteur. |l fallut attendre le milieu des 
années 80 pour voir de nouveau des 
Basics compilés. 

Le langage Basic garde une image néga- 
tive d'interpréteur lent et non structuré. 
Cependant, pour ceux qui ont déjà pro- 
grammé avec le GfA ou l'Omikron, il est 
clair que, même en mode interprété, ces 
Basics sont plus rapides que certains C 
et autres Pascal sur PC et compatibles, 
et de plus, ils possèdent des structures 
dignes de leurs aînés compilés. Ils offrent 
les avantages d'un Pascal sans sa partie 
fastidieuse de déclaration. Aujourd'hui, le 
Basic sur Atari ST est capable faire n'im- 
porte quoi, qu'il s'agisse de gérer les res- 
sources internes de la machines ou de 
piloter des périphériques externes. 


Pour vous faire une idée plus précise du 
langage Basic qui sera votre fidèle.servi- 
teur pour vos longues soirées devant le 
petit écran gris, nous vous proposons un 
rapide descriptif des logiciels disponibles, 
ainsi que des tableaux comparatifs des 
caractéristiques techniques et des perfor- 
mances. 





LE ST BASIC : LE BASIC DU PAU- 


- VRE 


La première mouture de ce langage fut 
écrite en C, et devait traîner dans un tiroir 
depuis des siècles quand un petit plaisan- 
tin de chez Atari se dit « pourquoi on ne 
mettrait pas ce sac à bogues dans le 
ST ? ». Et, pour le malheur des débutants 


et la joie de Gfa Systemtecknik, c'est ce 


qu'il fit. Après un tollé général, le ST 
Basic fut revu et corrigé par la société 
Metacomco. Cette nouvelle version 
s'avère légèrement plus performante. 
Toutefois, l'éditeur est indigne de ce 
nom, à tel point que même un traitement 
de texte quelconque est plus agréable à 
utiliser. Côté programmation, l'utilisateur 
devra faire preuve de persévérance pour 
obtenir un résultat honorable. Un langage 
qui n’a qu'un seul avantage : celui d’être 
gratuit. 


LE FAST BASIC : UN PETIT TOUR ET 
PUIS S'EN VA 


Le Fast Basic n'a pas connu en France un 
succès retentissant. En effet, ce langage 
sur cartouche a été commercialié à la 
même époque que le GfA Basic 2.0 qui 
lui ravit aussitôt la vedette. Pourtant, ce 
langage avait tout pour plaire, assez 
rapide, capable de mixer du Basic et des 
mnémoniques de l'assembleur 68000 , il 
permettait de gagner du temps dans la 
création d'applications. Toutefois, malgré 
la possibilité de créer des accessoires de 


bureau ou des programmes soi-disant - 


indépendants, ce Basic pêche par sa trop 
grande originalité. En effet, pour l'utiliser, 
il faut impérativement être dans l’environ- 
nement Fast Basic, d'où l'obligation de 
connecter la cartouche au ST. La raison 


… en est simple, les programmes obtenus 


contiennent une amorce du Basic en en- 
tête... Fast Basic, commercialisé par 
Computer Concepts, est fourni avec une 
documentation assez complète de 400 
pages en anglais. Un ratio qualité/prix très 
défavorable : aux alentours de 10O00F ttc. 


LE M-BASIC 


M comme Memsoft, un Basic soi-disant 
donné gratuitement qui a connu ses heu- 
res de gloires sur PC et compatibles. Sur 


… Atari ST, le M-Basic a permis de dévelop- 








per des applications verticales telles que 
les progiciels immobiliers de la société 


Ablys. Le M-Basic est un Basic orienté 


exclusivement vers la gestion de fichiers. 
Des calculs significatifs sur 14 chiffres, 
un système de codage en séquentiel 


LES DIX TESTS DE VITESSE 


Test 1 - Boucle vide 


10 FOR I=1 TO 100000 
20 NEXT | 
30 END 


Test 2 - Sous-programmes 


10 FOR I=1 TO 10000 
20 GOSUB 100 

30 NEXT I 

40 END 

100 GOSUB 110 

110 RETURN 


Test 3 - Matrice 


10 DIM A(10.10) 
20 FOR I=1 TO 10 
30 FOR J=1 TO 10 
40 FOR K=1 TO 100 
50 A(L.J)=K 

60 NEXT K 

70 NEXT J 

80 NEXT | 


Test 4 - Opérations sur les chalhes de caractères 


10 A$="ST MAGAZINE" 

20 FOR I=1 TO 10000 

30 B$=LEFIS(AS 4}+MIDS(AS.5,3}H-RGHTS(AS 4) 
40 NEXT | 

50 END 


Test 5 - Arithmétique 


10 FOR I=1 TO 10000 
20 J=I"7+3/| 

30 NEXT | 

40 END 


Test 6 - Calcul scientifique 


10 FOR I=1 TO 10000 
20 J=SIN(LOG(1)) 

30 NEXTI 

40 END 


Test 7 - Affichage 


10 FOR I=1 TO 10000 

20 PRINT CHR$(11);"ST MAGAZINE "“:l 
30 NEXT I 

40 END 


Test 8 - Tracé d'une ligne graphique 


10 FOR I=1 TO 10000 
20 LINEF 0,0,639,399 
30 NEXT | : 

40 END 


Test © - Ecriture de fichiers 


I0A$="ST MAGAZINE" 

20 OPEN "O",# L FICHIER" 
30 FOR I=1 TO 10000 

40 PRINT#1,A$ 

50 NEXT | 

60 CLOSE 

70 END 


Test 10 - Lecture de fichiers 


10 OPEN ‘!",# L.'FICHIER" 
20 FOR I=1 TO 10000 

30 INPUT #1,A$ 

A0 NEXT | 

50 CLOSE 

60 END 


Pour estimer les principales qualités d'un Basic, ST Mag a retenu provisoirement ces dix tests. 
Dix tests qui étaient déjà les critères de vitesse du magazine « Atanews », l’un des premiers, 
avec ST Magazine, à croire dans le ST. Ces dix tests permettent de mesurer la vitesse avec 
laquelle le système interprète diverses instructions très utilisées. Bien entendu, ces tests ne 
sont pas exhaustifs, mais ils donnent une assez bonne idée des performances d'un interpré- 
teur. Malgré le soin apporté à la simplicité, donc la portabilité des tests, il n'a pas été possible 
de garder la même syntaxe d'un Basic à un autre. Dans la pratique, les différences dues à la 
syntaxe sont négligeables. Ainsi, pour les Basics GfA 2.02 et 3.0, le test numéro 2 a été écrit 
comme suit : L 


FOR 1=1 TO 100000 
GOSUB SUITE 

NEXT | 

END 

PROCEDURE SUITE 
GOSUB SUITE2 
RETURN 
PROCEDURE SUITE2 
RETURN 


De même, le test numéro 8 a été modifié pour être compatible avec les différents langages. 
Le système Atari Méga ST4, qui a servi de support matériel pour effectuer ces tests, ne joue 
aucun rôle dans les résultats. En effet, les tests ne portent pas sur la taille de la mémoire vive 
disponible, ni sur le Blitter, inactif lors des tests. Les tests 9 et 10 ont été réalisés sur un lec- 
teur de disquettes. 

A remarquer, notre lecteur de disquettes a eu un comportement assez folklorique après la 4500° 
lecture dans le test 10 avec le GfA Basic 3.0. 
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indexé de type B-tree, le multi-fenêtrage 
sont les principales qualités de ce Basic. 
Revers de la médaille, le M-Basic est inca- 
pable de gérer le Gem correctement (por- 
tabilité PC oblige). Le M-Basic s'adresse 
aux fans de Memdos sur PC et compati- 
bles qui souhaitent porter leurs travaux. 


LES GfA-BASIC 2.0 et 3.0 


Quand on parle du GfA Basic, on s'ex- 
prime toujours avec des superlatifs plu- 
tôt flatteurs. Et il faut l'avouer, ce langage 
est très performant. Avec plus de 200 
instructions dans la version 2.02 et plus 
de 400 dans la version 3.03, il est possi- 
ble de gérer n'importe quelle ressource de 
l'Atari ST. Du Gem AËS et VDI au XBIOS 
en passant par la ligne A et la gestion des 
menus déroulants, tout, absolument tout 
est accessible au moyen d'instructions 
faciles à mettre en œuvre. 

Toutefois, il faut arrêter là les cris de joies. 
En effet, le compilateur du 2.0 existe et 
fonctionne bien, mais en ce qui concerne 
le compilateur du 3.0 nous aura fait lan- 
terner pendant des mois et des mois, heu 
reusement, le bout du tunnel est proche 
puisqu'il est maintenant annoncé en ver- 
Sion française pour le début du mois de 
Juillet. 

Le GfA Basic est le standard actuel, sa 
version 2.02 a d'ailleurs été choisie par 
Atari France dans son package de pro- 
grammation. Un langage de qualité avec 
un éditeur syntaxique de haute volée. 


LA STAR DES BASIC : L'OMIKRON 
BASIC 3.0 


Oui, c'est une star -bon, disons une 
Starlette- de l'Atari ST. L'Omikron Basic 
3.0 est le seul Basic du marché capable 
de gérer toutes les ressources du ST et 
de créer des accessoires de bureau auto- 
nomes. L'Omikron Basic dispose d'un 
compilateur qui fonctionne bien. Après 
nos essais, on constate qu'il est en mode 
interprété aussi rapide que le GfA Basic 
3.0, et en compilé le gain de temps est 
exceptionnel (environ de 2 à 30 fois selon 
les instructions). L'Omikron reste cepen- 
dant très lent dans les affichages et les 
manipulations graphiques. L'éditeur est 
assez folklorique, mais raisonnablement 
utilisable. Ce Basic est un langage à sui- 
vre et personne ne sera étonné s'il s'im- 
pose petit à petit comme il l'a déjà fait en 
république fédérale allemande où il a été 
élu par la filiale Atari locale. 





Si l'on devait élire un Basic, ce serait le 
Basic Omikron 3.0 pour ces qualités et 
Son compilateur. Le GfA Basic 3.0, quant 
à lui, remporterait la palme du meilleur 
éditeur syntaxique. Mais bien plus que 
des mots, examinez les tableaux et faites- 
vous une idée des performances de cha- 
cun. Après tout, rien ne vous empêche 
d'en acheter deux... 


L'archiviste 
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loin devant les Editions P. S |. qui commencent seulement à S'intéresser à ce marché porte 
Le Basic est le langage du débutant, c'est pourquoi de nombreux ouvrages |U} sont consacr 


il n'en n'a l'air, car plus il y a d'ouvrages : 
un produit, plus Ce dernier tend à s'imposer comme un standard « de facto ». On compre 


pour s'initier à la Programmation en GfA. L 
programmes sont bien faits, bien que.parfo 


GfA Basic 2.0 et 3.0 


Guide SOS GtA Basic assez « classiques ». Existe en versic 
Editions Micro Application : 99 F « Pack » avec la disquette dés jeux. Pas ch 
et inédit, 


Une reprise dela documentation, qui a l'avan- 
tage d'être plus compréhensible et de présen- 


ter moins d'erreurs. 102 programmes en GfA Basic 


Editions PS. |: - 135 F 

Les classiques 102 programmes qui.ont ét 
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ayant existées. Un livre pédagogique et pr 
gressif pour les débutants. 


MicroMémo GfA Basic 2.0 et 3.0 

Editions P. S. L 49F 

Une liste alphabétique des instructions du GfA, 
avec en prime une table ASCII et les différen- 
16$ tables de styles de trames et de lignes. Son 
format et son prix en font le manuel le moins 
cher du GfA. 


Atari ST en famille-GfA Basic 

Editions P. S.1.-145F 

Plus nul, tu meurs ! Ce livre ne tire pas profi 
Clefs pour GfA Basic 2 et 3 sur Atari ST des instructions puissantes du GfA,..C'est di 
Editions P. S. 1. - 135 F préhisto-basic traduit en GfA avec des GOT( 
Le livre de référence le mieux fait sur le GfA ent qu'on en veut... 

Basic. On trouve toutes les instructions clas- 
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exemples remarquablement bien programmés. 
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Initiation au GfA Basic 

Pressimage Collector's - 75 F 

Pour finir, Une Synthèse des initiations de Basile 
Tyrell que vous avez pu lire dans les numéros 
de ST Magazine. Une bonne manière de Vrai 
ment débuter en GfA Basic, quand on en. 2 
aucune, mais alors aucune connaissance. 


Le livre du GfA Basic 2.0 

Editions Micro Application - 199 F 

Un livre imposant, mais pour S'y retrouver il 
faut s'accrocher. En Pratique, il est inutilisa- 
ble pour te néophyte et d'un maniement assez 
lourd pour le Programmeur pressé qui cherche 
le truc qui lui permettrait de débloquer son pro: 
gramme. : 


ST Basic 


MicroMémo ST Basic 

Editions P. S. |. -49F 

Une liste alphabétique, par thèmes, des ins: 
tructions du ST Basic illustrée d'exemples. Son 
format et son prix en font l'unique manuel de 
référence pratique et de plus le moins cher du 
ST Basic. L 


Programmation en GfA Basic 3.0 

Editions Micro Application - 349 F 

C'est un must, il est bourré de trucs et astu- 
ces dont les programmeurs avertis tiretont parti 
très facilement. La disquette est incluse, mais 
le prix est assez prohibitif. ST Basic Manuel de référence 

Atari France -80F 1 

Le Basic est livré avec la machine, le manuel 
est vendu 80F, C'est Une politique de vente 
‘qui ne favorisera pas l'Utilisation du ST Basic, 
Celui-ci ayant pourtant, comme on peut le 
ConStater dans les tests de vitesse, béaucoup 
progressé depuis sa toute première Version, 


Bien débuter en GfA Basic 

Editions Micro Application - 129 F 

Un ouvrage SyMmpathique pour ceux qui débu- 
tent avec le GfA Basic, et Uniquement pour 
ceux-là, les autres ne trouveront rien à grigno- 
ter dans cet ouvrage. 


Le livre du graphisme 

Editions Micro Application - 199 F 

870 pages et une disquette pour 19SF, qui dit 
mieux ? Une fois, deux fois, adjugé ! Tout sur 
la 2D et la 3D en GfA Basic éten C. De quoi 
remplir bien des nuits blanches. ant 


Programmation en Basic sur Atari ST 
Editions Sÿbex - 210 F 

Il.est bien ce livré, il est pratique et on y 
apprend à faire des ‘programmes, dommage 
que Son prix Soit exorbitant. 


i : Guide du Basic sur Atari ST 

Super jeux en GfA Basic Editions Sybex - 198 F 

Editions P,S.l.-140F j Eu . Une documentation Complète et bienillustrée 
Cinquante programmes de JEUX Commentés ‘£ un prix défiant toute concurrence... 
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ous vous rappelez sans 
doute les nombreux 
articles que nous avions 

écrits sur l’arrivée de 

l'Omikron 3.0 et ses nouvelles 

| fonctionnalités. Eh bien, sachez 
| que c'est chose faite, et qu'en 
effet, depuis près de deux mois, 
on peut acheter ce bijou. Il est de 
plus complété aujourd'hui par une 
nouvelle librairie étonnante : 
EasyGem. 











L'OMIKRON 3.0 


L'Omikron 3.0 est composé d'un inter- 
préteur, c'est-à-dire du basic lui-même, 
et d'un compilateur qui permet de. oui, 
de compiler vos programmes. Vous pour- 
rez donc acheter soit l’un soit l’autre (bien 
que le compilateur seul ne présente aucun 
intérêt}, ou un pack contenant les deux 
à un prix plus intéressant. Permettez-moi 
tout d'abord de m'adresser aux person- 
nes qui connaissent peu ou mal le basic 
Omikron. 


Sa principale caractéristique est d'être un 
basic extrêmement puissant (je dirais 
même le plus puissant actuellement) et 
totalement adapté à l'Atari ST, puisqu'on 
peut en effet totalement se servir du 
Gem, accéder directement au système 
d'exploitation, et qu'il présente un jeu 
d'instructions très complet. Une autre de 
ses caractéristiques, en plus d'être le plus 
évolué, est d'être le plus rapide, car il sur- 
passe sur ce point tous les autres basics 
ainsi que le langage C sur pas mal de 
points. Mais l'Omikron possède égale- 
ment de grands talents d'initiateur, car il 
est aussi possible de programmer avec 
des numéros de ligne, et offre une com- 
patibilité Basic Microsoft totale. Ainsi, les 
personnes qui connaissaient auparavant 
le basic sur une autre machine ne seront 
pas dépaysées et pourront se mettre en 
douceur au basic sur l'Atari. 

Toutes ces caractéristiques suffiraient 
aisément à en faire le meilleur Basic sur 
Atari, eh bien sachez que ce n'est pas 
tout ! L'Omikron possède en plus un édi- 
teur très ergonomique et extrêmement 
rapide, une série de bibliothèques très 
pratiques permettant de développer faci- 
lement aussi bien des programmes trai- 
tant de mathématiques (grâce, par exem- 
ple, à la librairie « Complexes »), de 
finance (librairie « fonctions financiè- 
res »), de Musique MIDI, de Statistiques, 
etc. Et enfin, pour couronner le tout, il 
tend à devenir LE basic de l'Atari, 
puisqu'en effet déjà Atari Allemagne, 
Atari Suisse et Atari Belgique ont décidé 
de fournir l'Omikron avec les cartons de 
machines. 


L'interpréteur est vendu avec un manuel 
tout en francais de 254 pages pour un 





OMIKRON: 2 3.0 
ET « EasyGEM » 





prix inférieur à 7O00F, le compilateur est 
vendu également avec un manuel (plus 
petit, mais il y a peu de choses à dire sur 
un compilateur !) pour moins de 550F, 
tandis que le pack comprenant l'interpré- 
teur et le compilateur est à moins de 
1000F. A titre d’information, Omikron ne 
fait plus de versions en cartouche comme 
avant, en effet ce support leur posait 
quelques problèmes pour les mises à jour 
et, avec l’apparition de la version 3.0, il 
n'apportait pas grand-chose de plus. 


EasyGEM : Le GEM tout simple- 
ment ! 


Voici donc la devise de cette nouvelle 
librairie, dont nous vous présentons le 
banc d'essai aujourd'hui : 


Nous avons vu dans les numéros précé- 
dents, les avantages de la version 3.0 de 
l'Omikron par rapport à la version 2.0, 
nous ne rentrerons donc pas dans les 
détails, mais je tiens à vous parler d'une 
instruction nouvelle qui n'avait pas été 
alors citée et qui concerne tout particu- 
lièrement le sujet qui nous préoccupe 
aujourd'hui. Vous l'aurez peut-être 
deviné, il s'agit de l'instruction LIBRARY. 


Autrefois, pour inclure une librairie à votre 
programme, il fallait simplement la char- 
ger à la fin de votre programme grâce à 
l'instruction MERGE. |l'existe cependant 
de nouvelles librairies qui, au lieu d'être 
stockées sous forme Ascii (comme un 
fichier texte classique) ou sous forme de 
programme Basic, sont sauvées sous un 
format spécial avec affectation de l'ex- 
tension. LIB. Ainsi, pour charger la librai- 
rie EASYGEM. LIB figurant sur votre dis- 
quette, il faudra taper la ligne suivante : 


LIBRARY Easygem, « À : Easygem. lib » 


Cette instruction aura pour effet de char- 

ger la librairie et de l'inclure à la fin de 

votre programme. Mais à la différence 

des librairies chargées normalement, 

celle-ci ne prendra qu'une seule ligne : 
; 


LIBRARY CODE Easygem ! 


En fait, les librairies ainsi chargées sont 
cachées (on ne peut pas y accéder), et 
elles sont représentées par une seule ligne 
{la ligne LIBRARY CODE). De plus, elles 
sont aussi codées et prendront ainsi 
moins de place. 

Les avantages de ce système sont nom- 
breux : plus de place prise dans vos pro- 
grammes par les librairies (celui-ci en 
devient donc plus clair), elles sont codées 
donc prennent moins de place et surtout 
il est désormais beaucoup plus simple de 
les charger. 

Voyons maintenant le plus important, à 
quoi sert-elle ? 

Il a toujours été de bon ton de faire des 
programmes utilisant pleinement les 
capacités du Gem (les menus déroulants, 


les fenêtres, les boîtes de dialogue}, mais 
le problème était que toutes ces possibi- 
lités étaient réservées aux programmeurs 
plutôt confirmés, et même pour ceux-ci, 
la tâche était ardue et lourde. Easygem 
est là pour pallier ces inconvénients, en 
offrant un accès enfantin au Gem. 


Voyons tout d'abord les menus avec un 
exemple. Celui-ci va afficher un barre de 
menus comportant un « titre Bureau », 
avec une option infos et tous les acces- 
soires que vous possédez, un titre fichier 
avec les options ouvrir, fermer et fin du 
programme. Puis il va attendre que l'uti- 
lisateur clique sur un menu et il va affi- 
cher un texte en conséquence. Voici donc 
ce programme : 


LISTING 1 


. ? Démo 1 : les menus. Tout d'abord, on initialise Easygem 


Easy _Init 


Make Menu(’ Bureau "," infos demo”,Inf%L) 


M Title(" Fichier ‘) 
. M Entry(" Ouvrir',Ouvre%L) 

 M_Entry( Fermer',Ferme%L) 
M Entry(' Fin du programme 
- End Menu 
M Show 


* Fabrication de 
* la barre de menus 


",Fin%L) 


” on affiche le menu puis on attend que 
l'utilisateur clique sur un menu 


. REPEAT :Easy Mesag(Option%L): UNTIL Option%L<>0 


IF Option #L=Ouvre%L THEN PRINT ‘ok j'ouvre" 


‘on fait quelque 


IF Option%L-Ferme%L THEN PRINT ‘ok je ferme” ? chose selon 


_ IF Option%L-Inf#%L THEN PRINT "voici les infos” 
IF Option#L=Fin%L THEN PRINT ‘ok je finis” 


_ REPEAT : UNTILINKEYS <>". 


| Easy Exit 
L'END 
| LIBRARY CODE Easygem 













us 
YONNE 


PAU TARBES 











eo TOULOUSE 


’ où l’on clique 


’ fin du programme 
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Vous devez sans doute être étonné par 
sa brièveté (17 lignes]. En effet, le même 
programme sans EasyGem aurait pris au 
moins le triple et ici la partie principale du 
programme (le REPEAT..) ne prend 
qu'une seule ligne ! 

Le programme va donc gérer ENTIERE- 
MENT la barre de menus qui a été créée, 
c'est-à-dire que si vous cliquez sur un 
accessoire, celui-ci s'exécutera et quand 
vous quitterez cet accessoire, ce qu'il y 
avait derrière se réaffichera. Vous pouvez 
aller et venir dans les menus, Easygem ne 
rendra la main que lorsqu'une option d'un 
menu aura été effectivement choisie. 


Le Basic del'Atan ST He 
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Voici maintenant un exemple pour les Ici encore, cela se passe de commentai- 
fenêtres : res l Que dire de plus, à part répéter que 
là aussi, Easygem s'occupe de tout | 





LISTING 2 








Bien sûr, nous n'avons vu que quelques 
exemples des multiples possibilités 
d'Easygem. Pour les fenêtres, il y a plu- 
sieurs dizaines de fonctions permettant 
de changer les paramètres de la fenêtre, 
de connaître ses coordonnées intérieures 
et extérieures, de faire des fenêtres de 
texte uniquement (encore plus faciles à 

‘ gérer et prenant moins de place en 
mémoire), etc. De même, pour les menus, 
il est possible de jouer avec toutes les 
finesses comme, par exemple, les ‘check’ 
ou les menus ombrés. Et enfin, pour les 
boîtes de dialogue, même s'il y a quelques 
contraintes, 99% d'entre elles pourront 
être réalisées. 


* Démo 2 : Les fenêtres. Tout d’abord, on initialise Easygem 
Easy_Init ? puis on ouvre la fenêtre 
Gwin_Open(Fen1%L,0,0,640,400,640,400 "Fenêtre 1";"lgne d'infos!) 
REPEAT ’ gestion des actions de l'utilisateur 
Easy_Mesag(Opt%L, Buffer$) ; 
Win_Domessages(Buffer$) 
IF INKEY$ <>" THEN * Si utilisateur appuie sur une 
Gwin_Activate(Fen1%L) touche alors on active la fenêtre 
CIRCLE 160,100,50 1 puis on dessine un cercle 
Gwin_Disactivate * dedans, on la désactive et enfin 
Win_Redraw(Fen1%L) ? on fait un redraw afin que le 
ENDIF" cercle soit affiché 
UNTIL FN Win_Closed#L(Fen1%L) 
Easy Exit 
END fin du programme 
LIBRARY CODE Easygem ù 












Le package EasyGem comprend donc la 
librairie ainsi que de nombreux exemples 
| et le manuel, tout en francais (près de 
100 pages tout de même !). En conclu- 
Sion, Easygem est une librairie que tous 
ceux qui veulent piloter le Gem se doivent 
de posséder, d'autant que son prix est 
très raisonnable (moins de 300F). 














Ici, l'exemple est encore plus surprenant. 
| Le programme qui gère la fenêtre elle- 
| même ne fait que 5 lignes, le reste est un 
| affichage. Et comme pour les menus, 
| Easygem gère TOUT, c'est-à-dire que 
| vous pouvez déplacer votre fenêtre, 
| l'agrandir, la rétrécir, faire bouger son 
contenu grâce aux flèches ou aux ascen- 
ceurs | 





#4 


DQ enêtre 1. 
ceci est la ligne d'infos 















Sébastien Enselme 


Et enfin voici notre dernier exemple, les 
boîtes de dialogue : 





 LISTING 3 











* Démo 3: Les boîtes de dialogue. Tout d'abord, on initialise Eas gem 
Easy Init … puis création de la boîte de dialogue 
A1$=" | Ah! Que oui! || Ah! Que non! || Ben! Euh! |" 

A2$—" [OK |" 

Titre$="Qu'en dites vous, mon brave ?" 

Make_Dialog(D1$,D1%L) 

D Title(2,Titre$) 

D_Radiobutton(4,A1$) 


D. Empty(7) ; 
End_Dialog(D1$,D1%L) 
Easy Dialor(D1$,D 1%L) on gère la boite de dialogue 
18 Easy_Exit 
END ? fin du programme 


LIBRARY CODE Easygem 








Qu'en dites vous, mon brave ? 
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CORRE 


GRAND CONCOURS 
INTERPRETEUR C 


Ce FSIEERAIRTI 11112 


Eh oui, vous faites peut-être partie des anciens qui ont connu cette belle époque, celle où nous avions 
lancé un premier concours lors de la sortie de la version 1 de l'Interpréteur C de chez LORICIELS, qui a 
connu depuis de nombreuses améliorations et d'assez profonds changements. 

Nous avions eu alors un gagnant exceptionnel, que nous avions décidé de récompenser en "hors-concours", en 
repoussant l'exercice normal de la compétition jusqu'à la sortie de la version 2 de l'Interpréteur. C'est 
maintenant chose faite (le banc d'essai de cette nouvelle version avait même été publié près de trois mois 
avant la sortie commerciale réelle - voir ST Mag 25) et celte nouvelle version justifie totalement la relance 
de ce concours exceptionnel dont nous vous invitons à prendre connaissance: 

Pour que les choses soient bien claires, il y aura deux catégories de compétition, exclusives l'une de 
l'autre, c'est-à-dire que vous ne pouvez pas participer aux deux à la fois. Les sujets sont exposés 
ci-dessous et vos travaux devront nous parvenir sous forme de disquette avec un fichier "Lisez. Moï! les 
présentant succintement. Voire envoi devra être obligatoirement adressé ainsi: 


CONCOURS INTERPRETEUR C - Catégorie. - PRESSIMAGE, 210 rue du Faubourg St Martin. 75010. PARIS. 


et les résultats seront publiés dans le numéro de ST MAG de Fin Décembre. 
Une excellente échéance pour de superbes cadeaux qui pourraient vous 
être apportés par le Père Noël! 


1ère CATEGORIE: DEBUTANTS 


Il s'agit d'améliorer l'exemple proposé avec l'Inter- 
préteur, intitulé Paléochrome, qui est un “squelette” 
de logiciel graphique, avec barre de menus et quatre 
fonctions élémentaires de dessin. L'amélioration 
devra porter aussi bien sur la présentation (options 
supplémentaires dans les menus, gestion des boites 
de dialogue et d'alerte, interface utilisateur en gé- 
néral,..) que sur les fonctions elles-mêmes (amélio- 
ration des fonctions existantes ou création de nou- 
velles). Par exemple, on pourrail rajouter une édi- 
tion de texte (gestion de la police système avec attri- 
buts), on peut délirer sur toute nouvelle fonction 
de dessin proprement dite (lignes brisées, polygo- 
nes, gomme, etc.), et vous pouvez même, pour les 
plus pros d'entre vous, insérer un peu d'assem- 
bleur, pourquoi pas! (ca va tout de même plus vite….). 


2ème CATEGORIE: LIBRAIRIE DE FONCTIONS: 


Il s'agit de créer, grâce à l'Interpréteur C, une librai- 
rie personnelle de fonctions compilées, pouvant por- 
tér Sur n'importe quel Sujet (par exemple graphis- 
me, mathémaliques, etc...), et réutilisées au sein d'un 
programme interprété d'une importance quelconque. 
Tellement quelconque qu'il ne sera pas pris en comp- 
te dans le jugement porté sur votre travail, puisqu'il 
ne S'agit, à la base, que d'une routine appellant ces 
fameuses librairies. Par contre, vous ne devrez pas 
être avare de commentaires sur vos librairies, de fa- 
con à en saisir rapidement la substantifique moëlle.…. 


LES PRIX 


Accrochez-vous, voici l'ensemble des Prix que vous êtes en mesure de briguer grâce à ce 
Concours comme on aimerait voir plus souvent: 


Catégorie ‘Débutants: 


1er prix: Une guitare-clavier MIDI YAMAHA SHS-10 
2ème prix: 6 jeux au choix de chez LORICIELS 
Sème prix: 4 jeux au choix " " ‘ 
4ème prix: 2 jeux au choix 
5ème prix: 1 jeu au choix 


BON 


(D " 


a 


Catégorie "Librairie": 


ler prix: Un disque dur Atari Megafile 30 
2ème prix: 6 jeux au choix de chez LORICIELS 
Sème prix: 4 jeux au choix " " 
4ème prix: 2 jeux au choix 
oème prix: 1 jeu au choix 


" “ " 
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e mois-ci, voici plus tôt 

que prévu l'Aladin 

Exchanger, la cartouche 

de ProficomP pour le 

transfert des disques Mac pour 
Aladin. Et aussi le driver SLM804. 
Un mois tout Aladin, quoi. 





ALADIN EXCHANGER 


En fait, j'exagère. Ne vous attendez pas 
à trouver un Aladin Exchanger chez votre 
revendeur la semaine prochaine. Par con- 
tre, techniquement, la partie matérielle 
est finie, et j'ai même pu essayer un pro- 
totype. Au niveau logiciel, ca tourne, 
mais il est possible qu'il y ait de nombreux 
changements d'ici la sortie du produit. Au 
niveau manuel, il n'y a encore rien. Quand 
je vous dis que ce n’est pas fini ! 


Il semble donc que le plus dur -le hard- 
soit fait. Le plus dur ? On peut sérieuse- 
ment se poser la question. || suffit d'ou- 
vrir l'Aladin Exchanger pour découvrir 
qu'il ne comporte qu'un custom chip, qui 
porte la douce inscription 
‘HARTD1(c)87HCl', ainsi que quelques 
autres composants simples. Ce custom- 
chip, c'est tout simplement celui de la 
Discovery Cartridge, (de Happy Compu- 
ters Inc.), dont je vous avais brièvement 
parlé il y a déjà quelque temps, mais dont 
je risque de vous reparler, puisqu'il sem 
blerait que certains revendeurs se déci- 
dent à l'importer. 


ProficomP a donc tout simplement passé 
un accord avec Happy Computers, et ils 
ont vite réalisé une nouvelle carte, qui 
rentre dans une cartouche identique à 
celle d'Aladin, et qui ne comporte que le 
strict nécessaire (la Discovery Cartridge 
dispose de tout un arsenal d'options, tels 
que des supports de ROMs ou 
d'EPROMSs, un connecteur pour troisième 
et quatrième drive, des interrupteurs en 
pagaille..….). Le problème, c'est que c'est 
peut-être un peu trop strict. || manque un 
connecteur pour brancher son drive 
externe (puisque l'Aladin Exchanger se 
branche sur le port lecteur externe du 
ST). Ce n'est peut-être pas Vraiment 
nécessaire, mais ce serait bien utile pour 
pouvoir mettre une disquette Mac dans 
un drive, une disquette ST dans l'autre, 
et hop. 


L'emploi de l'Aladin Exchanger est rela- 
tivement simple. On le branche sur le port 
cartouche, on relie le câble qui en sort au 


LA PAGE DE 
x L'EMULATION MAC 





port lecteur externe, et on y va. Le pro- 
gramme que j'avais était l'équivalent 
exact du programme de transfert 
Mac/Spectre de la Discovery Cartridge, 
adapté au format Aladin. Il est possible 
(probable 2] que cela change, mais je vais 
tout de même vous dire de quoi il a l'air. 


C'est un programme TOS, c'est-à-dire 
sans GEM. || n'y en a peut-être pas 
besoin, c'est vrai, mais ce serait quand 
même mieux. Quand on le démarre, on 
tombe sur le menu principal qui offre le 
choix entre : quitter (eh ! oui), configurer, 
et faire le transfert Mac/Aladin ou Ala 
din/Mac. Le menu de configuration per- 
met de choisir les lecteurs à utiliser (on 
n'a pas vraiment le choix), le mode de 
transfert (stockage en RAM, où dans un 
fichier. Cette dernière option est utile 
pour ceux qui ont peu de RAM mais un 
disque dur), la taille du transfert (400K ou 
800K). 

On peut ensuite lancer le programme. Ce 
n'est pas exceptionnellement rapide, 
mais Ca marche. 


On peut regretter que ce soit la seule 
facon dont on puisse se servir de l'Ex- 
changer. I| est bien dommage qu'on 
puisse avoir à transférer une disquette 
complète (même en 400K, c'est long] si 
l'on désire faire passer un petit fichier 
d'un monde à l'autre, Or l'Aladin Exchan- 
ger sera vraisemblablement surtout uti- 
lisé par des gens vivant réellement à che- 
val entre les deux environnements, et ce 
genre de petits transferts risque d'être 
fréquent. Notez aussi qu'il faut en plus 
éteindre la machine (donc sauvegarder 
auparavant le contenu du SuperDisk), 
changer de cartouche, faire le transfert, 
ré-éteindre, re-changer de cartouche, et 
relancer Aladin pour pouvoir utiliser le 
fruit de ce transfert. 


Bref, s'il est bigrement pratique pour ceux 
qui ont surtout besoin de transférer régu- 
lièrement de gros programmes, l'Aladin 
Exchanger risque d'être un investisse- 
ment un peu élevé pour ceux qui utilisent 
Aladin sans jamais (ou presque) commu- 
niquer avec de vrais Macs, et difficile- 


ment utilisable par ceux qui en ont vrai- 
ment besoin. 


Malgré tout, encore une fois, tout peut 
changer d'ici à sa commercialisation, et 
on peut s'attendre au mieux de la part de 
ProficomP. N'oublions pas non plus qu'un 
concurrent sérieux se prépare outre- 
Atlantique. S'il tient ses promesses (uti- 
lisation directe en mode Spectre, vitesse 
plus que correcte), ce seront des argu- 
ments sérieux face à l'Aladin Exchanger. 
D'ici là, encore un peu de patience. 


DRIVER LASER 


Si je suis un peu (beaucoup ? meuhhh 
non...) critique quant à l'Aladin Exchan- 
ger, là, par contre, je vote pour à cent 
pour cent. De plus, ce produit est dispo- 
nible pour tous les utilisateurs d'Aladin 
3.0 qui ont, en renvoyant leur carte d’en- 
registrement, spécifié qu'ils voulaient ce 
driver (il en est de même pour le driver 
Nec 24 aiguilles haute densité 360 dpi !). 


Situons le problème. Il s'agit d'imprimer 
sur une laser Atari SLM804, qui est 
« bête », c'est-à-dire que c'est l'ordina- 
teur qui réfléchit, prépare la page, et lui 
envoie toute prête à être imprimée. (Alors 
que dans le cas d’une imprimante PostS- 
cript, c'est celle-ci qui pense, et même 
dans le cas d'une matricielle, si on lui dit 
‘a’, elle imprime ‘a'). 

Il faut donc un driver capable de créer 
cette page en mémoire (dans un petit 
méga de RAM) et de la lui envoyer. Pro- 
ficomP a préféré couper le problème en 
deux. D'une part, un driver d'imprimante 
proprement dit, qui prend toutes les don- 
nées que lui communique le programme 
qui veut imprimer, et qui les stocke dans 
un fichier « Spool ». Ensuite, un pro- 
gramme séparé qui prend ce fichier et 
l‘imprime directement sur la Laser. 
L'avantage de cette méthode est que cela 
vous laisse plus de place pour travailler 
dans votre programme, d'une part, et que 
les documents sauvés dans le fichier 
spool peuvent y rester aussi longtemps 
que vous voulez, pour pouvoir être ainsi 
ré-imprimés rapidement sans avoir à res- 
Sortir le programme qui l'a créé. Il est évi- 
demment possible d'avoir plusieurs 
fichiers Spool (ils ne sont pas trop volu- 
mineux, heureusement), et un fichier 
Spool peut contenir autant de pages d'au- 
tant de documents différents qu'on le 
désire. Comme ça, tout le monde est con- 
tent. 


Pour les adeptes du « je tape, j'imprime », 
il existe une option dans le driver permet- 
tant une impression directe en qualité 
brouillon. 


mante PostScript, elle n‘en a pas (quand 
on vous dit qu'elle est bête...). Il faut 
donc en avoir, et lors de la composition 
de la page en mémoire, les utiliser. Or la 
composition de la page se fait à 300 dpi 
(points par pouce) et il faut donc des fon- 
tes utilisant cette définition élevée 
(l'écran est à 72 dpi). Il en est fourni un 
lot avec le driver de la Laser, ainsi que les 
fontes écran correspondantes. Malheu- 
reusement, la taille de telles fontes, et la 
difficulté pour les dessiner ne permet pas 
d'en avoir à profusion, mais les plus cou- 
rantes (Times, Symbol...) sont présentes, 
et le Times par exemple est fourni en suf- 
fisamment de tailles disctinctes pour que 
le résultat obtenu soit parfaitement cor- 
rect. 

Bref, on ne peut que dire « Bravo » à 
l'équipe de Proficomp qui a réalisé ce dri- 
ver, et qui fera peut-être vendre plus de 
SLM804 que jusqu'ici |! 


Une remarque toutefois : ce driver ne per- 
met d'imprimer que ce qui est dessiné en 
« Quickdraw » pur. Il n'est évidemment 
absolument pas question de PostScript. 
De toutes facons, la plupart des logiciels 
exploitant ce langage de description de 
pages (Illustrator, FreeHand...) ne fonc- 


tionnent qu'avec le support des ROMs 
128K. On attend avec impatience la 
riposte outre-Atlantique. 


UPDATE ALADIN 2 A 3 


Pour ceux d'entre vous qui ne seraient 
pas au courant, il est possible d'obtenir 
l'update de la version 2. xx (distribuée par 
16/32) à la version 3. Il suffit pour cela 
d'envoyer la documentation, les disquet- 
tes, le numéro de série et un petit chè- 
que de 300 francs, et vous recevrez la 
petite boîte en plastique bleu si impor- 
tante qui va enfin abriter votre cartouche, 
le nouveau PAL qu'il vous faudra instal- 
ler à la place du précédent, la nouvelle 
documentation, et les nouvelles disquet- 
tes. La transformation d'un Aladin prend 
cinq à dix minutes avec un bon tourne- 
vis, en prenant son temps, et ne néces- 
site aucune compétence technique. 
Pour toutes les informations, contactez 
l'importateur, Application Systems /// 
Paris, 12 rue Edouard Jacques, 75014 
Paris. 


Jacques CARON 


lelesott 





@LA FORMATION 
SUR DEMANDE 


Stages Intra Entreprises 
Stages Extra Entreprises 
Assistance Téléphonique 


Conseil 


@ TÉL ÉsSorT 
3, rue de l’Arrivée - BP 112 
75749 PARIS cedex 15 
Tél. : 45.38.71.00 


FONTES 


Le problème avec une imprimante comme 
la laser Atari, c'est qu'il lui faut des fon- 
tes, puisque contrairement à une impri- 
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LE NOUVEAU CATALOGUE DE LA BOUTIQUE ETF 1 
2 






Les disquettes de la boutique sont dupliquées en grande quantité. Il peut arriver, malgré le soin 
que nous y apportons, qu'une disquette soit défectueuse. N'hésitez pas à nous la renvoyer si c'est le 
Cas, mais pensez auparavant à vérifier que vous avez bien la configuration requise pour faire 
fonctionner le Programme, et par pitié, lisez le mode d'emploi avant toute chose | D'une façon 
générale, les modes d'emploi sont toujours enregistrés sur la disquette, sous forme d'un fichier ASCII 
directement lisible à l'écran en double-cliquant dessus, et cette même action vous offre, au niveau du 
bureau, la possibilité de l'imprimer, si vous disposez évidemment d'une imprimante ! 


Pour ATARI ST tous les Programmes de la UE de Pressimage fonctionnent à la fois sur les 
anciennes Roms et sur les nouvelles Roms, sauf in 

avez: cliquez sur rar le bureau" dans le menu "Options". Si une boîte d'alerte vous proposant 
de confirmer ou d'annuler apparaît, vous avez les Houvelles Roms. Dans le cas contraire, vous avez 
es anciennes, 


Pour AMIGA la plupart des Programmes fonctionnent sur tous les modèles Roms 1.2, 1.3, Kickstart 
1.2. sauf indications contraires. 


Les indications de prix et de disponibilité de ce PERS annulent toutes les précédentes au jour 
de parution de ST Mag numéro 31, et ce catalogue remplace le précédent, ainsi que tous les additifs 
parus dans les derniers numéros de ST Mag. Les tarifs indiqués font état de prix Toutes Taxes 


Comprises, mais ne comprennent pas le port, qui reste en sus. Voir le bon de commande dans ce 
catalogue et les indications de frais de port. 


La "Boutique" de Pressimage est avant tout un organe de Vente Par Correspondance, fonctionnant 
Sur un Système de commandes postales. Une vente directe, sur place, est possible, en tenant compte 
des horaires suivants: 10 à 13 heures et 14 à 18.30 heures. Une ligne téléphonique est réservée pour 
toutes vos questions concernant la Boutique: 42.49.21.97. Enfin, renseignez-vous Pour toute commande 
hors métropole, car les tarifs d'acheminement sont al 
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MATERIELS ET ACCESSOIRES 





CONNECTIQUE 
Cäbte Midi 


Pour relier vos synthés au ST, et 
le ST à un ur, l'ex ur 
à une Midit-Thru, la Midi-thru à un 
clavier maître, le clavier maître à 
un patch Midi, le patch Midi à une 
boîte d'effets, et la boîte d'effets 
au synthé. Bref, c'est où vous 
voulez, quand vous voulez. 


Pensez à spécifier la longueur, ou ca 


on vous en envole 4 centimètres. 
1 mètre 20: 60 francs. 
_5 mètres: 95 francs. 


Copa vidéo 


Le nec plus ultra st vous avez un 
moniteur couleur et un moniteur 
monochrome: il vous permet de 
passer de l'un à l'autre avec un 
simple bouton. Ça évite de 
brancher et débrancher les prises 
vidéo, ce qui les use à La vitesse 


grand V. 
295 francs. 


Ci imprimante 

IL permet de relier votre ST à 
n'importe quelle imprimante 
parallèle centronics. 

145 francs. 


Cas minitel 

Indispensable pour télécharger, 
pour capturer des pages, pour 
faire un serveur mono-voie. C'est 
un câble standard, compatible 
avec tout soft télématique. Livré 
avec notre nouveau soft de 
téléchargement. 

95 francs. 


Cr péritel 


Devinez ce que c'est ? Le votre 
est sûrement fatigué, 

Pour tout ST. 

260 francs. 


Etre Joystick/souris 


Branchée une fois pour toutes, elle 
vous évite de vous torturer à 
chercher la prise qui est juste en 
dessous, R où c'est le plus 
inaccessible, Vous pourrez 
désormais brancher et débrancher 
Joystick et souris aussi facilement 
que s'ils n'étaient pas branchés 
u tout.(pour jouer à Bubble 
Bobble sur écran géant et de lot. 
En 20 centimètres: 60 francs. 
En deux mètres: 95 francs 


DISQUETTES 
ET LECTEURS 


Dites grande marque 


Elles sont en boîte de dix, et sont 
en simple face double densité. Ne 
vous a t-on Jamais dit que vous 
pouvez les formater en double 


100 francs la boîte. 


jrs SF 354 


Les adorateurs de lecteurs de 
disquettes simple face vont être 


heuseux: nous en tenons tout un 
stock à disposition. 


800 francs, une aubaine. 


Eos double-face 


Pour anciens 520 ST) 

Remplacez votre lecteur stmple-face 
par un double, sans soudure ni 
manipulations complexes: un 
simple tournevis cruciforme suffit | 
Une notice claire est fournie avec 
chaque drive ainsi qu'une rallonge 
ble en nappe pour éviter les 
contorsions dues à la disposition 
des connecteurs sur certaines 
cartes. 

Le lecteur "grande marque": 

990 francs. 


Rois toilés 


Ce sont d'élégants supports en 
toile qui vous permettent de ranger 
vos disquettes et de les 
transporter sans risque. Il y a 
deux versions: l'une permet de 
ranger 10 disquettes (120 francs), 
l'autre 20 disquettes (160 francs). 


HOUSSES 
ET SOURIS 


Le Housses 


Attention, ça parait compliqué mais 
çela ne l'est point... 


HOUSSES CLAVIER: 

Tout d'abord sachez que nos 
housses clavier ne s'adaptent que 
sur les claviers de 520 ST, 1040 
ST et AMIGA 500. 

Pour les autres, richissimes 
possesseurs d'AMIGA 2000 ou de 
MEGA ST nous ne saurions que 
trop leur conseiller d'épouser une 
couturière ou d'acheter un 
plumeau avec lequel ils pourront 
gracieusement débarrasser 
poussières, miettes de pain, et 
autres corps étrangers | accumulés 
lors 7 Live sotrées durant 
lesquelles ls n'ont toujours pas 
déshabillé la superbe pin-up de 
Teenage Queen. 


Notre collection d'été comprend 3 
modèles élégants tous griffés d'un 
logo prestigteux à en le baver 
Pierre Cradingue. 


- le premier est gris en simili avec 
une bordure bleue et le sigle ST 
MAG/GEN 4 au choix. 

85 francs. 

- le second est transparent, avec 
une bordure bleue et Le sigle ST 
MAG/GEN 4 au choix, 

85 francs. 

- troisième est toujours en PVC, 
comporte aussi une bordure bleue 
et le sigle de ST MAG/GEN 4, au 
choix mais il est noir. 


65 francs. 


HOUSSES ECRAN: 

Pour les moniteurs, c'est 
exactement pareil, mais pas tout à 
fait Nous n'habillons pour l'instant 

ue Les écrans couleur et il vous 

aut préciser le type d'écran 
couleur que vous possedez à 
savoir si c'est un 12" (ATARI 1224) 
ou un 14” (ATARI 1425, PHILIPS, 
AMIGA 1081/1084...) En ce qui 
concerne le choix du modèle, il y a 
du gris simili avec bordure bleue 
et sigle ST MAG/GEN 4 à 105 





francs, du transparent B.B. et 
S.S.M (bordure bleue, sigle ST 
MAG/GEN 4) à 85 francs et du 
noir avec B.B, et S.S,M, à 85 
francs. 

Ces housses pour moniteur sont 
maintenant d'un modèle standard. 
St vous ne précisez pas, on ne 
pourra rien vous envoyer sinon un 
modèle qui a 99% de chances de 
ne pas vous converur. 


Moss Mat 


Un tapis pour votre souris, Ça évite 
de la saltr, et ça glisse nettement 
mieux. Sans sigle: 95 francs. Avec 
le sigle ST MAG/GEN 4, ça nous 


4 REA 3.0 


Etonnez vos amis ! 

La super-souris, celle qui vous fait 
craquer | Celle qui fait de vous le 
playboy branché du ST. En version 
Hyper-Classe (la seule et unique 


désormais) à 345 francs, elle est 
une souris avec le bouton de droite 
à droite et le bouton de gauche à 
gauche, elle est un Joystick avec 8 
directions possibles, et elle est un 
track-ball avec une multitude de 
directions, 
Evite l'achat d'un tapis de souris, 
parce que la boule est actionnée 
par la matin (nous étudions un 
supergant spécial supersourts). 
Immobile et hautaine, défiant le 
temps, faite dans les matériaux les 
plus délicats, issue des plus 
récentes technologies spatiales, 
foie et chaude tout à la fois, son 
k résolument futuriste et branché 
se marie parfaitement avec celui de 
votre ST. Open ur les 
musiciens (immobilité), les -fers 
(fiabilité), Les snobs (originalité), les 
esthètes (beauté sophistiquée), les 
anxieux (sécurité), les pressés 
dr 2 “#4 Un es 
rapport qualité/prix/possibilités), 
ea Poihe pe (rotondité), les 
poissards (souris depuis deux mois 
en SAV]. 
Fortement conseillée aux autres 1! 
Dépéchez-vous |! Quantité illimitée, 
cæ qui n'est pas une raison pour ne 
pas vous le procurer tout de suite ! 
345 francs + 20 francs de port 


DIVERS... 


Niren SMM804 


ES 075 PSS LISE 


Css audio 


Ce sont des cassettes de deux fois 
26 minutes, n'ayant servi qu'une 
fois (pour enregistrer des 
programmes sur 8 bits). Elles sont 
protégées par un boîtier pastque 
se coûtent que 30 francs Les 


P. résentoirs Atari 


Spécial revendeurs: ce sont des 
présentoirs de 200x100x40 avec 
une enseigne lumineuse Atari en 
haut, des étagères et des 
rangements en bas, Ils vous 
permettront de mettre vos 
marchandises en valeur. 

800 francs hors taxes. 


D. Digits de Pro 


Le DG 88 est l'outil indispensable 
à tous ceux qui désirent réaliser 
des digitalisations de qualité à 
partir d'une caméra ou d'un 
magnétoscope couleur 
{impérativement PAL où SECAM), 
ce dernier devant posséder un bon 
arrét sur image. Le DG 88 
fonctionne en assoctation avec 
n'importe lequel des digitaliseurs 
pour ST ou AMIGA. Il remplace 
électroniquement les traditionnels 
filtres rouge, vert et bleu, et pallte 
à tous leurs inconvénients: le 
besoin de lumière dû à 
l'absorption des filtres et qui 
diminue la profondeur de champ, 
la perte de qualité optique, et la 
"manutention", qui devtent vite 
fas use, 

Le DG 88 possède en outre des 
réglages de luminosité et de 
saturation, ttant d'optimiser 
la qualité du signal fourni au 
digitaliseur, Enfin, Ü dispose aussi 
d'une sortie pour un moniteur de 
contrôle afin de visualiser ses 
réglages. Attention, Ü ne fonctionne 


as avec une caméra noir et 
nc, Son prix ? 
2200 francs TTC. 


Les célèbres rubans de la fameuse 
- 


imprimante. 
60 francs. 


EN ban Star NL-10 


La cartouche complète. 
95 francs. 

















LA DS ALESIS 
LA COLLECTION ST MAGAZINE a 


ST Magazine numéro 1 
cpuisé 


ST Magazine numéro 2 
épuisé 


ST Magazine numéro 3 
- les conseils de développement - les salons d'Hanovre, de 
Londres, la Villette - la gestion du VDI et de l'AES en Basic ST 
- la programmation du P 68901 - le décodage du clavier en 
assembleur - une montre digitale en C... 


25 francs. 


ST Magazine numéro 4 F 

- la connection ST-minitel - la digitalisation - un banc d'essai de 
sept traitements de textes - Music Studio - des listings en ST 
Basic. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 5 

- le village Atari au PCW Show - cinq gestionnaires de fichiers 
au banc d'essai - Back Pack - Fast Basie - le bilan après un an 
d'existence, 68000 et C... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 6 

- Colorspace - cinq langages basic au banc d'essai - dossier 
musical avec listings en ST Basic et en C - le graphisme sous 
Gem - les gestionnaires de données... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 7 

- Banc d'essai du GFA Basic ({l y eut une époque où ça 
n'existait pas l) - le Comdex - le salon de Londres - l'intelligence 
artificielle - quatre tableurs - les listings en ST Basic - la prise 
Midi - la configuration d'une imprimante - Quickmind - 
Paintworks.…. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 8 


- le CES de Las Vegas - premières nouvelles du Blitter - les 


émulateurs Apple, Mac, PC - Art Director contre Degas Elite - le 
Prolog - MC Base... 
25 francs. 


ST Magazine numéro 9 

- Hanovre - Acgis Animator - le taliseur Realtizer - Vip sous 
Gem - interview de Shiraz Shivji (le concepteur du ST) - 
Publishing Partner - les mystères du Deskt ne - le Pascal - la 
gestion des ressources en GFA - le Gem - le Midi - les salons 
musicaux - DX Androïd.. 


25 francs. 


ST Magazine numéro 10 

- le salon de Londres (ben oui. yY en a deux par an) - une 
tablette tactile - KSpread II contre Calcomat - Solution (une 
gestion commerciale) - GFA Draft et GFA Vector - Pro 24 2.0 - 
créer un jeu en GFA - la conversion DBMan à DBase III - 
Superbase - Realtizer Pro - l'Aventurier fou... 


25 francs. 


ST Magazine numéro 11 

- ST Replay, un digitaliseur sonore - initiation à la PAO - Aladin 
(émulateur Macintosh) - Becker Text - Lattice C 3.04 - dossier 
lHistings en ST Basic, GFA, C et assembleur - initiation au 
Vidéotex - les interruptions - les jeux - les previews... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 12 

- les Méga ST - l'affaire du vraix-faux catalogue d'Atari France - 
Profimat (assembleur) - Pro Sound Designer (digitaliseur sonore) 
- faire ses cartouches soi-même - index des numéros 1 à 11 - la 
deuxième convention du iratage - dossier spécial musique - la 
première bande dessinée de Bruno Bellamy sur ordinateur. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 13 

- le Sicob - le Salon de la Musique - cent nouveaux jeux - 

Induction (premier essai) - l'échange de données entre tableurs 

ct traitements de textes - dossier angages - l'obsédé textuel - 

Fe scanner - une horloge - CAD 3D 2.0 - les news - les jeux - 
BD... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 14 
- Masterplan - la Laser Atari - PC-Ditto - le scanner Hawk - le 
basic algébrique - routines en GFA - la gestion des disquettes - 
dossier pédagogique - Circuit maker - OCP Art studio - un 
détecteur de sonnerie à fabriquer soi-même - Softsynth... 

U 





ST Magazine numéro 15 

- Signum - Pro Sprite Designer - sept traitements de textes à la 

loupe - ZZ 2D - st - Athena II - GFA Objet - les accessoires 
e bureau - le matheux LAS - le scanner Canon - l'éditeur Craft - 

Création musicale - le Glok 10 - toutes les nouveautés du 

Comdex... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 16 

- Premiers pas sur ST (pour les débutants) - nouvelles Roms: les 
érences - The Copyist - X-Alyser - ZZ Rough - GfA Artist - le 

Handy Scanner - Atadraw - Calcomat 2 - la rubrique médicale - 

animation en C et GFA - l'interfaçage entre C et assembleur - un 

super calendrier - interfaçage PIA - les Gloks d'or 1987 - l'Arche 

du capitaine Blood - les jeux... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 17 

- Induction - Spectrum 512 - pannes et garantie: vos droits - le 
scandale PC-Diito - 50 réponses aux débutants - chargement et 
sauvegarde d'un écran Neo ou Degas en GFA - optimisation en 
assembleur - 35 couleurs en GFA - initiation au Pascal - Studio 
24 - Master Piece - les logiciels Micro-C... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 18 

- la protection des logiciels - la garantie Atari - le ‘virus" du ST - 
le mémento des débutants - la famille PAO s'agrandit - créer le 
son cn GFA - GDOS et compagnie - non en Assembleur - 
interfaçage PIA - Flexdisk - la page de l'émulation PC (nouvelle 
rubrique régulière). 

25 francs. 


ST Magazine numéro 19 

<Hanovre 3% - le lransputer - les Genlocks pour ST - l'Athéna 

ST - les "Technobandits" - le service après vente - la page de 

l'émulation Mac (nouvelle rubrique régulière) - Superbase Pro - Le 

Rédacteur - la Boutique Médicale - ST Pharm - la Rubrique 

Vidéotex (nouvelle rubrique régulière) - Impératel - GFA ou 
on ? - le traitement des exceptions - Programmer le PIA - 

Mu-Script - MT 32 Designer - Pro 24 3.0 - Stad... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 20 

- salons: Sicob 88 et Atari Show - GFA 3.0 - Compilateur 
Omikron - Signum II - Intelligence Artificielle: Lisp et Prolog - 
Gestocks - initiation: la gestion des données - la rubrique 
vidéotex - Mac et PC - réaliser un synthétiseur vocal - Trucs et 


Astuces. 


25 frarics. 


ST Magazine numéro 21 

- ZZ-Rough - ZZ-Draft - Arkey - dossier Archimèdes - Europage - 
Devpac ST 2 - 200 Fonctions C - musique: M6 Tricks - le re 
Degas - Compostar - le nouveau Serveur - les données: 
manipuler une base - Disector ST - gonfler le 520 ST à un Méga 
- le connecteur Vidéo - intenter un procès. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 22 

- forum PAO - Quantum Paint - excursion vers le ray-tracing - 
Transfile ST - gestion des données: l'impression - STAC langage 
de jeu - Prestacapte - le Leadman 50 - Archimèdes et ST - Le 
Bilan Personnel - Initiation au C (début d'une séric) - Jongler 
avec les ACC... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 23 

- Spécial musique - Düsseldorf - Laser C - Omikron 3.0 - Logisim 
- Je ST en stéréo - CyberStudio - Introduction à la programmation 
(début d'une série) - faire un contrat - le Supradrive - IMG Scan - 
Coprocesseur arithmétique - le format S ectrum - décompacter 
une image Degas en GFÀ - Programmer Midi - Initiation au Basic 
GFA (début d'une série). 

25 francs. 


ST Magazine numéro 24% 

= PC Show - Sicob Micro 68 - Düsseldorf - Salon de la musique - 
Le Consultant - Pro et AC Fortran - ZZ-Com - Archimèdes et la 
digitalisation - Le Comptable - GFA Raytrace - ZZ-Lazy Paint - 
Master CAD 3D - Le scanner Spat - Le transputer - se 
confectionner un "Autofire" - initiation aux fractales - D110 Total 
Editor - Convertisseur Rough/Degas - tous les codes Vidéotex 
sous forme de tableaux... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 25 


- Salon: les images Calculées - Cybercontrol - fin de "faire un 


25 francs. contrat” - le scanner Print Technik's - le Z 88 - le Psion Organizer 












LA COLLECTION ST MAGAZINE 


- le Guide d'achats 89 - Wercs - H.D.U - Flexdisk - dossier 
éducatifs - Adimens - Editeur Gecrdès TX81Z - Pro Sample 
Editor - FZ 10-M pour Casio FZ1 - GFA 3.03 - Pascal OSS k - 
l'Interpréteur C - Public Astro - les ROMs - La syntaxe de 
Prolog (début d'une série) - en savoir plus sur les messages 
exclusifs. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 26 

- Arts graphiques: Cyberpaint et Imagic - Musique: Alchimie, 
K5 Pro Edition, Amadeus - Les jeux - un superbe calendrier 
printemps hiver - Gest intégrale - Aztec C et Macro Assembleur 
- ZZ COM avec interview exclusive de son auteur - dossier 
Archimèdes - quoi de neuf docteur... 

25 francs 


ST Magazine numéro 27 

- les nouveaux éducatifs - bidouilleurs: comment connecter un 
drive 51/4 - émulation MAC: Aladin et Spectre 128 - le 
scanner Canon X12F - les nouveaux disques durs -Atari - 
bureautique: LDW power le nouveau tableur, Becker Text II - 
musique: logiciels pour MI, Track 24, ST replay 4, X-Syn et Dr 
Ts - langages: OS 9, Omikron, Smalltalk-80 - icônes et menus 
de l'Archimèdes - initiation, travaux pratiques et rubriques 
habituelles. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 28 

- initiation à l'assembleur - Falcon - Sound Designer - Midi 
Draw - imprimer avec le Rédacteur - votre driver d'imprimante 
- Emulcom 3 - Degas et Neo en GFA - ‘extension à 1 MO du 
520 ST - Unispec - interface P.I.A Méga ST - nouveaux 
éducatifs - travaux pratiques, initiation etc... 

25 francs. 


ST Magazine numéro 29 

- salons et reportages, Cebit, Imagina - un super utilitaire: 
sprite éditor - Cyber Sculpt - de nouveaux éducatifs musicaux 
- nouveautés médicales - le coin des bidouilleurs: sélecteur de 
face, détecteur de sonnerie - les nouvelles cartes Atrium - 
Aladin 3.0 et PC Ditto sur disque dur - télématique, travaux 
pratiques etc. 

25 francs. 


ST Magazine numéro 30 

- Postcript: Publishing Master et nouveaux utilitaires - arts 
raphiques: Cyber Texture - logiciels musicaux: Real Time, 
épétition, Turbosynth - Multiface ST - Les jeux: hits, cools, 

bofs, gloks et previews... - le coin des bidouilleurs, le bltter, 

Bus Stop - télématique vidéotex, émulation Mac, la série des 

initiations (C. GEM, GFA. assembleur, trigonométrie). 

25 francs. 


ST Magazine numéro 31 

- Débutants: on continue - SICOB 89 - le Basic STOS - SPC 
MODULA 2 - le scrolling d'écran - introduction à l'algorithme - 
House music system - FR De le 68881 - récuperer son 
drive simple face - Turbo ST: un blitter logiciel - Flair Paint 
etc... 

25 francs. 
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gitions PRESSIMAGE 


UNE NOUVELLE 
COLLECTION ORIGINALE, 


CONCRETE, ACTUELLE 
ABORDABLE. 


Le meilleur texte d'initiation à 


la programmation 
sur ATARI ST ! 


Voici le premier "Collector! édité par PRESSIMAGE: 
Il va vous apprendre à écrire vos premiers 
rogrammes, et surtout vous donner envie d'en écrire 
‘autres. Simple concret, bourré d'exemples, il vous 
explique tout: qu'est-ce qu’un programme, une 
instruction, un fichier, comment dessiner à l'écran, et 
donne une définition claire de tous les termes 
informatiques. Vous apprendrez progressivement à 
concevoir un programme, et comment corriger toutes 
les erreurs qui peuvent survenir: impossible de rester 
en rade ! Et en plus beaucoup d'astuces pour bien 
commencer à programmer... 
Vous serez très rapidement autonome, car en 
quelques jours, à votre rythme, vous aurez déjà écrit 
plusieurs petits programmes ! Pourquoi attendre ? 


Le livret nu port inclus: 

75 frs 

Le livret avec le classeur COLLECTORS: 
115 frs 


frai 
1 exemplaire 

2 exemplaires 
3 exemplaires 


16 frs 
22 frs 
29 fre 
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RELIURES, COFFRETS ET PACKS DU SIECLE 
RE 


| ST MAGAZINE 

(fl 

|| Tous deb sont bleu roi Éi frappés du er LE AVEZ VOUS LA 
Il Le t ttent ( 

D fus enr ee eo dure COLLECTION 
Res Re Se COMPLETE DE 


Chacun de ces indispensables investissements peut 
contenir 10 numéros 4 


ST MAG ??7? 


Comprenant : 







Le coffret ou la reliure ST MAG: 
65 francs pièce port compris. 












4 RELIURES OU COFFRETS + 
(n'oubliez pee de le préciser) 

LA COLLECTION COMPLETE 
DE ST MAG DU N°3 AU N°’30 
(soit 28 numéros), 
bande de veinards, pour seulement 
650 frs (port compris) 





Une occasion à ne pas manquer, 
la valeur réelle du pack est de 
960 frs sans le port 1!!! 





GEN 4 


AVEZ VOUS LA 
COLLECTION 
COMPLETE 
DE GEN 4 7??? 


LE PACK DU SIECLE N°2 


Comprenant : 


2 RELIURES + 
LA COLLECTION COMPLETE 
DE GEN 4 DU N'1 AU N'11 
(soit 11 numéros), 
- bande de veinards, pour seulement 
270 frs (port compris) 


Génération 4 sortant tous les mois, il devenait urgent de 
pouvoir rassembler tous les numéros de manière à n'en 
érdre ou abîmer aucun. 
‘un vert éclatant et griffées du génialissime logo GEN 4, 
ces reliures contiennent 10 numéros et sont fortement 
conseillées aux collectionneurs. 







Le coffret ou la reliure GEN 4: 
65 francs pièce port compris. 























Une occasion à ne pas manquer, 
la valeur réelle du pack est de 
415 frs sans le port !1! 







Même si vous possedez quelques 
numéros en double, faites en profiter 
vos amis car ces offres sont 
vraiment intéressantes. 
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L'AVENTURIER FOU 1 
75 francs. Tous modèles, 
Toutes résolutions. 


Une présentation en couleur vous accueille, mais si vous ne 
disposez que d'un moniteur monochrome, vous pouvez très 
bien vous en passer, car toutes les solutions sont présentées 
sous forme de fichier texte (lisible directement en 
double-cliquant dessus, ou éditable avec n'importe quel 
traitement de textes). 

Elle contient la solution complète de Borrowed Time 
(d'Activision), de The Pawn (de Raïinbird), de Space Quest (de 
Sierra-On-Line) et de Hacker (d'Activision). En prime, vous y 
trouverez le plan d'Hacker, et de nômbreuses sauvegardes 
pour Borrowed Time, The Pawn et Space Quest. 


MALLIR 


L'AVENTURIER FOU 2 
75 francs. Tous modèles. 
Toutes résolutions. 


Même chose que pour la disquette précédente: vous avez 
droit à une présentation en couleur, avec voix digitalisée en 
plus, mais vous pouvez la sauter si vous ne disposez que 
d'un moniteur monochrome. Elle contient les solutions 
complètes de Mindshadow (d'Activision), de King Quest I (de 
Sierra-On-Line), de Treasure Island (de Windham Classics) et 
de Black Cauldron 

(de Sierra-On-Line). 


L'AVENTURIER FOU 3 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Pour la couleur, voir les disquettes précédentes. Celle-ci 
contient les solutions complètes de Golden Path (de 
Raïinbird), de Guild of Thieves (de Rainbird aussi), de MGT 
(de Loriciels) et du Manoir de Mortevielle (de Lankhor). En 
outre, vous y trouverez les réponses à toutes les questions 
que posent Leisure suit Larry in the Land of the Lounge 
Lizards et Phantasie III, plus tous les sorts de King Quest 
III. Et en plus, gratos, un super programme qui permet 
d'avoir des vies es sur Barbarian (de Psygnosis). 
Attention, ça ne marche que sur les originaux, bien sûr | 


} FOU 


L'AVENTURIER )U 4 
75 francs. Tous modèles. 
Toutes résolutions. 


Présentation: voir plus haut. Hop. Elle contient les solutions 
complètes de Hitch'Hiker's Guide to the Galaxy (alias le 
Guide du Routard Galactique, d'Infocom et Douglas Adams), 
de King Quest III (de Sierra-On-Line - où est passé King 

uest fñ ? Rassurez-vous, il sera sur la cinquième disquette 

e la série), de Knight Orc (de G'Raïnbird), de Massacre dans 
la 520ème dimension (de Loriciels) et de Leisure suit Larry in 
the Land of the Lounge Lizard (de 
Sierra-On-Line-In-The-Lounge-Lizard-Too). En cadeau, un 
super programme avec doc en français en permet d'éditer et 
de créer.ses propres tableaux s:1r Gauntlet. 


DE 


ETES. 
PVR 


L'AVENTURIER FOU 5 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Pour la présentation ? Devinez... ou regardez plus haut | 
Enfin le cinquième volet de cette fabuleuse trilogie | 

Cette fois-ci, la disquette contient les solutions de Bard's 
Tale (Electronic Arts), BillfPalmer (Arcan), Déjà vu 
(Mindscape), King Quest II (Sierra on Line) et Phantasie III 
(SSD. Les solutions sont directement lisibles à l'écran, mais 
on peut aussi les imprimer sous n'importe quel traitement de 
texte. En plus de tout ceci, l'AvenFou a rajouté sur la ; VTT 
disquette un utilitaire pour faire soi-même ses propres P À MA 
tableaux dans Midi Maze, ainsi qu'un autre utilitaire pour le 
faire dans Bubble Bobble !-Et c'est tout, parce qu'encore une 
fois, la disquette est pleine. Avec une présentation à base de 
superbes images digitalisées en 512 couleurs. Fou, non ? 
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LES DISQUETTES DU JOURNAL ST MAG 


LES DISQUETTES DU JOURNAL ST MAG 
RER REP I 2) 


Disquette ST Mag numéro 3 


rogramme en ST Basic qui fonctionne en haute 
résolution. Le plateau de jeu est représenté en 3D, et on doit se 
battre contre l'ordinateur. 

Tridimx est un programme de création et de représentation de Jormes 
en 3D écrit en ST Basic. On peut dessiner une face à la souris, puis 
la développer en choisissant le nombre de faces, l'angle de rotation, 
on peut aussi zoomer, modifier l'angle de vue... Haute résolution 

uernent. 


Montre,acc est un accessoire permettant d'avoir l'heure en 
Permanence à l'écran. IL fonctionne dans toutes les résolutions et est 
fourni avec source en C. 

Grâce au programme Showpic (qui est fournt), vous pourrez visualiser 
(ou éditer si vous avez Degas) les images de la bande dessinée qui 
était dans le numéro 3 de ST Mag. 

Enfin, Ripcord est un jeu en basse résolution entièrement en 
assembleur, c'est le cadeau de cette disquette: 1 faut sauter d'un 
avion en vol, et déclencher son parachute au bon moment pour 
atterrir sur une surface imposée. 


Disquette ST Mag numéro 4 
7 fun k 


Tous modèles. 

Orchestra est un programme qui dessine un clavier à l'écran et qui 
perse d'en Jouer en se servant du clavier du ST. Il fonctionne en 

aute et en moyenne résolution. 

Un index reprenant les fonctions VDI et AES du Livre du Gem de 
Micro-Application est fourni. Il permet de se repérer plus facilement en 
proposant directement le numéro de la page concernée: Attention: il 
s'agit de l'ancien Livre du Gem, le numéro s pages a changé avec le 
nouveau... 

Des fichiers sources en assembleur vous donneront des exemples 
d'utilisation des fonctions VDI et AES (au format GenST, mais 
aisément adaptables à n' rte quel assembleur). 

Vous trouverez également les fichiers de définition des tableaux de 
paramètres (Gintin, Gintout, etc...) et un programme exemple qui 
dessine un cercle plein. 

Le programme Changehz permet de changer la fréquence du moniteur 
couleur, de 50 à 60 Hertz et réciproquement. 

Pour les collectionneurs, les programmes Mak1040 et Mak512 
permettent de faire croire à un 1040 qu'il est un 520. L'intérêt ? 
D'anctennes versions d'anciens jeux ne fonctionnaient que sur des 
520 (Leaderboard par exemple). Si vous avez de telles versions. ça 
peut vous étre utile. 

Othello.acc est, comme son nom l'indique, un accessoire qui permet de 
Jouer à Othello à n'importe quel moment. Il fonctionne dans toutes les 
résolutions. 

Inforam.acc permet de savoir exactement quelle est la quantité de 
Ram disponible à tout moment. Il fonctionne dans toutes les 
résolutions. 

En ST Basic, vous trouverez trois fonctions AES et onze fonctions VDI 
déjà écrites, plus quatre programmes d'exemple permettant de 
comprendre leur tonnement. 

Toujours en ST Basic, quatre reprenne de détente: Courbes permet 
de dessiner des courbes sinusoïdales ou fractales en déterminant ses 
propres fonctions, Mathic est ce Jeu célèbre dans lequel 1l faut choisir 
des chiffres dans un tableau, sachant que l'ordinateur en fait autant 
de son côté, afin d'obtenir le meilleur score possible, Solitaire est (6 
Stupeur) un solitaire et Taquin est (6 ironie supréme) un taqutn. 

Ces quatre programmes ne fonctionnent qu'en haute résolution. 

Encore en ST Basic (un jour, on vous racontera l'odyssée des gens 
Eh appelle aujourd'hui les "pionniers" et qui n'avaient pour tout 
angage que le ST Basic et Le Logo), Seshat qui est un utilitaire de 
gestion de bibliothèque. IL fonctionne dans toutes les résolutions. 


Enfin, le p amme Shotwpic vous permettra d'admirer les {mages 
monochromes la bande dessinée de ST Mag numéro 4. 

ancs. 
Tous modèles. 


Le programme Date vous permettra tout bêtement de mettre le 
système à l'heure sans utiliser le panneau de contrôle. IL fonctionne 

ans toutes les résolutions. 

Gtotto est un programme de dessin en ST Basic. Il propose un certain 
nombre de fonctions (texte, lignes, cercles, ellipses, rectangles, 
rectangles arrondis...) et ne fonctionne qu'en haute résolution. 

Isidore est un petit programme de démonstration qui permet d'ouvrir 
une fenêtre et de dessiner dedans avec la souris. ll est livré avec son 
source en P 


NE ST Mag numéro 6 


Tous modèles. : 

Revotlà Giotto. C'est He ue le même, légèrement amélioré. Ne vous 
inquiétez pas, nous allons le revoir bientôt 

Le source en Pascal du programme Date est fourni. 

Ce numéro était un spécial musique: du coup, vous trouverez les 
programmes Sound (éditeur de sons avec la souris, monochrome), 
Sounder (encore un éditeur de sons, haute et moyenne résolution), 
STSound 1 ,(on dessine en monochrome un écran qui doit étre recopié 
sur (M ante et qui sert à noter les valeurs des registres du chip 
sonore), et Deluxe Piano (moyenne résolution) qui permet de rejouer 
des atrs pré-enregistrés (fournis). Û 


De plus, en ST Basic et fonctionnant dans toutes les résolutions, vous 
trouverez Musexpll, qui permet de comprendre le fonctionnement du chip 
Sonore, Musical, qui fait la même chose mais di ment, Téléphone, qui 
stmule une sonnerte libre et occupée, et Voulzy, qui joue la musique de 
"Belle-le en Mer”, de Laurent Voulzy, justement, et c'est peut-être pour 
ça que le programme s'appelle comme ça. 


75 ane 


Tous modèles, 

Speech est un programme de synthèse vocale. Il suffit de taper une 
phrase et il la prononce, avec un accent britannique qui dénonce ses 
origines. Il y a toutefois un mode p qui permet le faire parler 
à peu près correctement en français. Pour les programmeurs fous, il est 
possible de l'inclure dans un programme, en srpeenE avec la 
Jonction Pexec du Gemdos et en lut passant la phrase à prononcer en 
paramètre, suivie d'un CTRL-C. Attention, ça n'a rlen de simple. 

Giotto est à nouveau là. Ce n'est pas la dernière fois. 

Le programme Word en ST Basic permet de convertir un texte écrit sous 
ST Texte ou sous First Word en ASCII. 

Ed-image est un programme en Pascal, livré avec son source, qui 
permet créer des icônes en haute résolution. On ne peut absolument 
pas les utiliser, mats le décorticage du source devrait se révéler 
intéressant (notamment l'examen de la routine de remplissage). 

Finalement, la dernière version de Seshat (gestionnaire de bibliothèque 
en ST Basic et en monochrome) est fournie, 


75 are 
Tous modèles. 

Voilà la dernière version de Giotto ! Cette fois, elle est définitive, 
promis juré. 

Ellipse est un programme en ST Basic qui dessine des ellipses 
aléatoires. Il détecte la résolution, et se comporte en fonction de celle-ci 

Vous trouverez ausst une mire couleur au format Degas, ainst que deux 
‘mages monochromes de Jean-Claude Berthet, donc celle qui tllustre la 
rubrique de l'Aventurter Fou. 

Showband est une démo couleur époustouflante dans laquelle les 
Personnages du Muppet Show font un concert. Animation, couleurs et 
sons, superbe 1 

Backgammon est un jeu d'échecs. Non, je blague, c'est bien entendu un 
BERG ADR qui fonctionne en moyenne résolution, On se bat contre 
‘ordinateur. 


75 

Tous modèles. 

Vous y trouverez le source et la version compilée du cours d'initiation 
au Gem en C. Le ramme dessine des arcs de cercles, des ellipses, 
des rectangles arrondis. 

Pour les Pascaliens, un programme (livré avec le source) permet d'ouvrir 
sept fenêtres en même temps et de les gérer. Il fonctionne dans toutes 
les résolutions, 

En ST Basic, Molécules pe de dessiner des molécules: la B10H14 
qui eee Je crots, la molécule du beurre) et la NACL qui est celle du 
€ lat. Si vous arrivez à créer la molécule du Pain, vous pourrez 
obtenir la molécule de la tartine... 

Zuclo est un propre en ST Basic qui fonctionne en haute et 
moyenne résolution: vous êtes l'inspecteur Zuclo et vous devez 
découvrir un coupable parmi cinq suspects. 

Toujours en ST Basic, Trifich est un gestionnaire multi-fichiers 
fonctionnant en moyenne et haute résolution. 

Rire est un exemple de digitalisation sonore. Il s'agit d'un rire tout 
bête, Mais il se p: tellement qu'on est obligé de craquer. 

Finalement, deux images monochromes au format Degas de 
Jean-Claude Berthet vous sont gracieusement offerte. 


s par l'auteur. 

75 rt 

Tous modèles. : 

9I-Sex est, vous vous en doutez, un questionnaire sur vos 
connaissances sexuelles, Après avoir répondu à une batterte de 
questions, vous saurez exactement à quel point vous vous trompiez en 
pensant tout savoir, 

Jean-Claude Berthet récidive: il a pondu 5 dessins monochromes et un 
en couleur, 

Réussite est un programme en haute résolution et en ST Basic. Il s'agit 
bien évidemment d'un jeu de patience. 

HB-Maker est un utilitaire en GFA Basic permettant de transformer les 
fichiers de définition d'une ressource au format compatible GFA. 

Finalement, SCKDémo est une démo dû programme Sprite Construction 
Kit de Microdeal. Trois animations Superbes, qui ne Porn qu'en 
basse résolution. 


75 nee 

Tous modèles. 

D'abord, et avant tout, vous aurez les dessins au format Degas de la 
couverture dessinée par Bruno Bellamy. Ce sont deux images qui 
s'alternent: l'une avec Rose-mary Raccoon plutôt habillée, l'autre avec 
la même plutôt déshabilée (enfin, pas complètement, elle a quand même 
un porte-jarretelles). Basse résolution uniquement. 

Le programme en GFA de la série "Créer un Jeu en GFA" vous 
permettra de comprendre et de maïtriser le maniement des blocs. Il ne 
free résolution. 


fonctionne qu'en 
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Vous trouverez également le listing et le programme de la sérte 
“Initiation au Gem en C". 

IT est un programme (et un source) au explique comment se servir 
des interruptions. Le programme d'exemple fait défiler un trait 
horizontal sur tout l'écran sous le bureau Gen 

En GFA, vous aurez le programme qui permet d'a 
complètement une ressource, Moyenne et Haute é 

Plus, tous les listings du numéro 11: 421 et ST Mind (un mastermind), 
tous deux en ST Basic, Best Meal (programme diététique), Osmose 
{conversion d'images tous formats toutes résolutions), Cassbritk et 
Maths en GFA, Serpent en C et ST-O-Scope en assembleur (c'est un 
accessoire La permet d'avoir en permanence et en temps réel Le 


her et de gérer 
tion.” 


contenu de la mémoire, des registres, etc... Monochrome uniquement). 
Disquette ST Mag numéro 12 

75 francs. 

Tous modèles. 

La «ouverture du numéro, en monochrome au format Deus: dessinée 
par Jean-Claude Berthet: c'est un pauvre musicien malade à qui on 


fait des intravetneuses de Midi pour le requinquer. 

Dans la série "Créer un Jeu en GFA", ce sont les scrolls qui sont 
abordés cette fois-ci Ça ne fonctionne qu'en basse résolution. 

Dernier épisode de "Gérer les ressources en GFA": un dernier 
exemple, en moyenne et haute résolution, avec saisie de texte. 

ST Char est le programme en GFA qui permet de télécharger sur Le 
serveur. Attention: il y en avait une version dans la précédente 
disquette, qui n'est pas bonne 1! 

Enfin, LCD est une démo époustouflante dans laquelle il y a 512 
couleurs à l'écran, 8 musiques de jeux, des animations à couper le 

souffle. Basse résolution uniquement, bien sûr 1 


Disquette ST Mag numéro 13 

75 francs, 

Tous modèles. 

Couleur uniquement. 

Encore des scrolls dans "Créer un jeu en GFA", toujours plus fins, 
toujours plus beaux. Encore un listing et un propane d'initiation au 
Gem en C, avec le source en C, comme d'habitude. Moyenne et haute 
résolution. Notre obsédé textuel se penche sur les travaux de l'Oulipo 
et propose un programme inoyenne résolution) qui permet de taper 
deux textes et d'en intervertir les substantifs, les verbes où n'importe 
quoi d'autre. 

Enfin, Texshow est une démo hallucinante: elle affiche des images 
Néo, rien que de très banal, mais elle fait défiler n'importe quel texte 
en-dessous, c'est-à-dire en dehors des limites ues de l'écran | et 
avec des couleurs différentes de celles qui sont dans la palette de 
l'image Néo, en plus ! On peut très bien mettre ses propres images et 
son propre texte, bien sûr. 


Disquette ST Mag numéro 14 

75 francs. 

Tous modèles. 

Vous y trouverez toutes les images de la première bande dessinée de 
Coussin, Confiture et Bruno Bellamy (les deux premiers sont les héros, 
Le troisième est l'auteur). Elles sont au format compressé Tiny, et le 
programme Tinystuff (fourni) vous permettra de les convertir au format 
Néo ou Degas, et de compresser vos propres images. Dans "Créer un 
Jeu en GFÂ", on examine cette fois-ci les sprites (en couleur). 

Les routines de gestion du contrôleur de disquettes vous ttront, 

uelle que site résolution, de renommer et de formater une 

isquette. Elles vous permettront aussi de comprendre le processus, 
au passage. 
Dans "Initiation au Gem en C", on examine les polymarkers, en 
moyenne et en haute résolution 

Les "routines en GFA pour les feignants"' vous permettront, en GFA, 
de changer de résolution, de charger des images Néo et Degas, de 
découper et de ré-afficher des blocs opaques et transparents, de 
sauver une palette de couleurs... 

L'obsédé textuel vous offre non seulement les cent mille milliards de 
poèmes de Queneau (en moyenne et haute résolution), mats aussi trois 
cent mille milliards de chansons qu'il a composées lut-même, entre 
deux pannes de drive. 


Disquette ST Mag numéro 15 

75 jrancs. 

Tous modèles. 

Vous trouverez un court programme en assembleur (avec son source) 
permettant de booter sur le drive B (ou, en français, d'initialiser Le 
système à partir du lecteur B au lieu du lecteur A), Vous trouverez 
également la seconde page de Coussin et Confiture de Bruno Bell ; 
Ainsi qu'un ramme en GFA permettant de calculer les nombres 
la suite de Fibonacci jusqu'à 41 (au-delà, il y a dépassement de 
capacité...). Ainsi que le programme (source et compilé) d'initiation au 
Gem en C, qui traite des formes de souris. Ainsi que le source 
assembleur qui vous permettra de gérer Le posais les doigts dans le 
nez. Vous trouverez aussi qu'une superbe animation en couleurs, 
point d'orgue de la série "créer un jeu en GFA', qui fait courir un 
cheval sur une prairie, avec deux niveaux de défllement 


Tous modèles. 
| m'en souvient, nous étions au début de l'an de grâce 
1988. 


La série “Animation en C et en GFA'" venait de démarrer, et le 
premier chapitre détaillait les manipulations de sprites en couleur. 


La série "Créer un Jeu en GFA" en était quasiment à La fin: l'on y 
traitait de détection de collision de pre en couleur aussi 

C'était l'époque où l'on avait publié un article fort intéressant sur 
l'interfaçage entre C et assembleur: le programme d'e: nnalt 
en moyenne et en haute résolution. 

La série "la gestion des disquettes" s'achevait en apothéose avec la 
publication de toutes les routines servant à contrôler le WD1772, en 
GFA, ainsi qu'un ramme d'exemple. 

L'obsédé tex s'était brusquement métamorphosé - devratt-on dire 
isomorphisé ? - en matheux las, et nous proposait de petits programmes 
en GFA “peur résoudre l'énigme du Jeu Nim, ainsi que les méthodes 
de calcul de Wythoff. 

Et François Auboux, grand Mitdiste devant l'éternel, nous proposait au 
format Pro 24 les partitions qui illustratent l'excellent bouquin "Godel 
Escher Bach" de D. Hofstadter, Sacrée époque. 


Disquette ST Mag numéro 17 

75 jrancs. 

Tous modèles. 

Redevenons sérieux. Cette disquette contient les listings du “Coin du 
matheux las" (couleur ou monoci ), ainsi que ceux de "créer un Jeu 
en GFA' couleur), d'animation en C et GFA" (couleur) et "d'inttiation au 
Germ" (couleur ou mo: F 

De plus, vous trouverez le listing et La version compilée de "35 couleurs 
en GFA", qui montre comment obtenir des dégradés sans un gramme 
d'assembleur en GFA. A noter qu'en compilé, on atteint 105 couleurs 
(couleur uniquement, bien sûr). 

Vous y trouverez également des routines en GFA qui vous permettront 
non seulement de charger des images Néo ou Degas, mats aussi de 
sauver n'importe quel écran sous GFA au format Néo ou Degas, (couleur 
ou monochrome). 

Finalement, vous trouverez certaines des images 512 couleurs Spectrum 
da ont servi à l'article sur Spectrum 512, avec le Slide Show qui permet 

les faire défiler (Couleur uniquement}. 


Listings de la programmation du son en GFA, conversion d'images 
Atadraw en Degas, AutoACC: en Auto, permet de sélectionner de 
accessoires, un petit soft rigolo qui change les icônes de souris en 
symboles planétaires, un slide-show avec 5 images Spectrum, ét une 
pee nnenes animée (coquine !} pour Rosemary Raccoon's Strtp 


Listings: Programmer le son en GFA, animation en C et GFA, 
prograrrumer GEM, l'antt-utrus, et pour le fun nous vous offrons 8 images 
Spectrum avec slide-show. 


ST Mag a 20 numéros d'âge ! 

Ca se fête avec, "en auto” et en couleurs, la pin-up d'édito de Bruno 
Bellamy, qui scrolle verticalement Listings: animation en C et GFA, 
transfert données entre ST et PC, 2 trucs de lecteurs pour mieux 
gérer la souris, et 3 images extraites de la disquette "Tahitiennes" et 
converties au format Degas (2 en couleurs, 1 en monochrome). 


Disquette ST Mag numéro 21 

75 francs. 

Tous modèle 

De nouveau (ça devtent une habitude, mats qui s'en plaindrait ?) une 
pulpeuse créature en scrolling vertical en guise de présentation, toujours 
par Bruno Bellamy, en couleurs et en monochrome. 

Listings: affichage d'images Degas compressées en C, rammer sous 
GDOS, animation en C et GFA, programmation du son en GFA. 

En prime, la page 3 des aventures de Coussin et Confiture en Tiny, 
avec de quoi les afficher et les décompacter vers Degas ou Néo. 


Disquette ST Mag numéro 22 


Tous modèles 

Une autre présentation de Bruno Bellamy, au format Spectrum cette 
fois, et donc "fixe". 

Listings: animation en C et GFA, détournement des bombes en 
assembleur, GEM: 7 fenêtres simultanées, Lisp: mint-compilateur, 
programmation du son en GFA, gestion de deux Joysticks, et sauvegarde 
convenable des palettes Neo et Degus. plus encore quelques routines en 
GFA.. l 


Disquette ST Mag numéro 23 

75 francs. 

Tous modèle 

Encore une pin-up de B.B en présentation, en scrolling sur trois écrans, 
couleurs et monochrome. Son en GFA, décompactage d'images Degas. 
Cadeau: une démo en couleur de Coussin, Le petit nounours, qui parle 
en faisant des grimaces.. Ca bouge tout seul | 


Disquette ST Mag numéro 24 


Tous modèle ss 
Eh bien non, pas de demotselle en dossier "auto" cette fois | Mais 


D EE ER TE LR 
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l'animation en C et GFA, ça oui | Puis les listings et prararmes de 


l'initiation aux fractales, la conversion Degas/Z2-Ro et vice-versa, 
un soft Vidéotex de Mic Dax en GFA pour émuler le clavier du minitel, 
préparer et sauver des pages minitel. Enfin, GEM propose un Othello 
en accessoire de bureau. 


Disquette ST Mag numéro 25 

75 francs. 

Tous modèles (un seul programme est pour ancien 

Cela dit, vous retrouverez le dernier épisode de "Animation en C et 
GFA", qui se termine en beauté avec les sempiternelles images Néo 
indispensables au fonctonnement des programmes. 

Du coup avons-nous décidé de donner une dominante télématique à 
cette disquette, qui contient, accrochez-vous : 
1) Du fun, avec un dossier Auto qui malheureusement ne se déclenche 
qu'avec les anciennes ROMs, mais, avis aux amateurs, ça vaut 
vraiment le coup d'aller cliquer deux fois sur le programme qu'il 
contient si Jamais vous avez des nouvelles ROMs. 

2) Toujours en Télématique, vous trouverez une superbe {mage de 
Bruno Bellamy, qui est en fait un exemple de ce que vous pouvez 
trouver sur notre serveur 3615 SM1*ST... 

3) Enfin, de la télématique pour changer, avec, carrément, Le nouveau 
logiciel de téléchargement qui vous permettra d'ici peu d'envoyer vos 
pipes softs dans les BALs du serveur 3615 SMI*ST ! 

Allez, bonnes connexions 1 


Tout d'abord, un grand bravo à Clubbail, qui a réalisé l'image couleur 
de présentation de cette disquette, et nous l'a gentiment proposée, 
comme vous pouvez d'ailleurs le faire vous-même, et nous serions 
enchantés de recevoir vos propositions graphiques pour la disquette du 
Journal. Clubbaïil, quant à lut, est Pare sur notre serveur (3615 
MI1*ST). 


Sur cette disquette, vous trouverez aussi une e de présentation en 
notr et blanc réalisée par notre cher Mic Dax, qui en a profité, suite 
aux bancs d'essai de ce numéro, pour vous mettre quelques exemples 
d'images Vidéotex réalisées avec Videoteaser 2,0, et le soft de 
téléchargement des micro-serveurs conçus avec Repteaser 2.0. À ce 
Propos, un grand merci à la société France-Tex ! 

Sinon, vous trouverez comme d'habitude les quelques listings du 
Journal, les différents Trucs et Astuces (dossier "Trucs'), et en 
avant-première, le contenu de “Programmer Gem", qui à été publié 
dans ST MAG n'27 (dossier "Gem'). Ensuite, il y a un dossier “Punchs" 
qe! contient 12 des GFA Punchs de ce numéro, et qui devraient vous 

nner plein d'idées. Enfin, comme c'était Noël, le dossier "Freeware" 


vous proposait le cadeau du mois, que je vous laisse déballer, en vous . 


souhaitant (ll est encore temps) une bonne année 89 1! 


La disquette de ST Mag 27, contient les documents sutvants: 

- un dossier "EmulMac" (1) avec Les deux listings GFA de transfert 
(simple face et double face) cités dans l'article, 

mails qui ont été sucrés à la suite d'une malencontreuse erreur de 
montage. Ils ont été publiés dans le numéro 28 mais vous les avez 
d'ores et déjà. 

- un dossier "Lisp" avec les listings et les routines (en "CL-Lisp") 
nécessaires à l'application développée dans le 

cahier central 

- un dossier "ST Replay", suite à l'article paru dans ce numéro, avec 
la routine GFA pour lancer l'exécution des sons. Attention les oreilles, 
bien que le rendu sur haut-parleur du moniteur soit bien moins bon 
que sur une chaîne Hi-F\ ! 

- un dossier "Truc" contenant le petit truc de ce numéro, destiné à 
provoquer des détourages de dessins. 

- et enfin, un gros morceau "Vidéotex" dans lequel c'est *STCJ, une 
des nombreuses stars du serveur, qui ouvre le bal en nous proposant 
un bureau illustré. sous deux résolutions différentes. Vous trouverez 
aussi dans le dossier Vidéotex les Listings des rubriques du même 
nom, et ce, pour les numéros 25, 26 et 27, en Basic et en ASCII. Ces 
Listings ont été conçus par Emmanuel Schwettzer, alias STBUG sur Le 
serveur, qui ordiré à toutes vos questions portant sur le Vidéotex. 
Enfin, Abba revtent, et il est presque content, nettement plus 
cenfortable, moins bugqué (si sÿ, plus efficace. Ce soft Domaine Public 
n'est pas la version finale, puisque la version 3.00 est en cours de 
réalisation, avec en particulier un modeste émulateur écran. 


Et hop ! Une disquette ST Mag de plus, dont voici le menu: 

Le Dossier ARC contient le soft de plus en plus indispensable pour 
télécharger sur notre serveur. Tout y est, avec lès explications, et s'il y 
a deux programmes, c'est tout simplement parce que le ".TTP' est une 
application un peu rébarbative à installer. Il suffit de lancer l'autre 

rograrrume si l'on n'est habitué à ce type de manipulation. 

Le Dossier Echantillon, eh bten c'est le tout début de La 
programmation d'échantillons sonores sur le chip interne du ST. La 
suite sera bien sûr plus fournie, mais ces premiers travaux sont à 
conserver. 

Emul-Mac, n'est qu'un petit retour sur deux listings déjà publiés. 

Les "Punchs-28", ahhh |, pas moins de 20 trouvailles marrantes, 
excltantes, ou tout simplement énervantes mais toujours intéressantes, 


bref, j'arrête la rime lancinante.. Vous verrez blen vous-même, l'auberge 
espagnole c'est pas mal, des fois, Et puis il y a aussi, dans ce dossier, 
le soft qui vous permettra de capturer (...A lassoooo 1) les GFA-Punchs 
autornatiquement sur notre serveur. 

"IMPRIME", out, vous avez bien lu, c'est à la fois la mise en pratique de 
notre tentative d'y voir un pet plus clair avec ces }“£lxx d'imprimantes 
(sous-dossier "Driver') et le petit "Truc" pour la Hard-Copy avec une 

-500. 

“Vidéotex.Rub'", ben, c'est le contenu de la Rubrique Vidéotex, non ? 

Disquette ST Mag numéro 29 

75 francs, 

Tous modèles 

Bon voici le menu de ce mois: 

- dans le dossier GEM, vous trouverez la suite de nos aventures sur 
GEM et la gestion de ressources: 

- dans le dossier ECHANTIL, c'est le début du travail sérieux sur les 
he et de la concrétisation des travaux développés en cahter 
central; 

- dans le dossier CONCOURS, eh bien c'est le "Co " du mini-concours 
GFA numéro deux, et nous l'avons Eonpeone du Joli travail d'Arlette 
Chartrain, sous la forme d'une image NEO. Méme si celle-ci ne figure 
pas au palmarès, Son image de fond figure parmi les travaux les plus 
intéressants qui nous ont été communiqués... 

- dans le dossier Vidéotex, les listings proposés par Emmanuel 
Schweitzer, alias ST BUG, le télémateur fou. Plusieurs Ustings, deux pour 
les débutants, et un pour le projet dont il parle dans son article: un 
serveur multivoie. 


Disquette ST Mag numéro 30 


Un premier dossier intitulé "Demo Archi" contient le cadeau du mois: 
c'est la démo de ce super-jeu qu'est Archipelagos et elle ne fonctionne 
qu'en couleurs. 

Le second, "Echantillon", contient tout le matos nécessaire à notre série 
du cahier central de ce mois pour continuer à programmer des 
échantillons sonores sur le haut-parleur du ST. 

Le troisième, "GEM", en contient deux autres, à savoir Disk ST29 et 
Disk ST30, car le mois d'avant, notre cher auteur s'est aperçu qu'il 
devait vous manquer quelque chose, et le dossier ST29 est destiné à 
remplacer nier ment celui de la disquette ST 29. Quant au 30, eh 
bien c'est celui de ST MAG 30 pour continuer à programmer des 
ressources en langage C ! 

Le quatrième, ce sont tous les “Punchs" de ce mois en GFA, fichiers 
fé à "merger” sous l'interpréteur du GFA. À 

Le cinquième, "Sinus", c'est l'ensemble des petites routines en GFA de 
notre cher Matheux Las, destinées à vous initier aux débuts de 
l'algorithmie RS or (en fichiers GFA '.BAS' ET ',LST) et que vous 

uvez suivre dans la série centrale du méme nom (ou quasiment, mais 
titre de cette dernière était vraiment long 1)... 

Enfin, vous trouverez Le dossier "Telemat", qu contient l'ensemble des 

Programmes GFA de notre fameuse Rubrique Vidéotex. 


Dans cette disquette vous trouverez 6 dossiers. 

Le premier intitulé "68881" contient les routines en assembleur pour la 
programmation du coprocesseur arithmétique 68881, gite en avant 
ir car le ST MAG du mois n'offrait pas assez place pour les 
publier. 

Le second intitulé échantillons est la suite (et la fin d'allleurs) du 
traitement de l'échantillonnage sur ST, en 8 bits et en GFA. Il suffit de 
reprendre l'article du journal pour tourt bien suivre, 

Le troisième comporte tout les "Punchs" du mois et croyez nous la 
plupart d'entre-eux ne sont pas tristes (graphismes farfelus, 512 teintes 
simultanées etc..). 

Réseaux: c'est le nom du quatrième dossier comprenant des routines en 
GFA, C et MODULA 2 illustrant les articles parus sur les réseaux 
neuronaux, 

Dans le cinquième dossier que nous avons nommé “scroll", vous aurez 
droit aux deux premiers listings en assembleur développés dans le ST 
MAG du mois. Comme c'est une initiation et une série d'articles, {l y en 
aura beaucoup d'autres. 

"Vidéotex": ce sixième dossier vous offre Le listing d'un vrai composeur 
dynamique en GFA 3.0. IL occupe les pages 116 à 120 de ST MAG n'31, 
mais les heureux acheteurs de cette disquette auront droit à une version 
plus évoluée, les nouvelles options ne se comptant même plus, De plus 
nous vous offrons en exclusivité non pas une interview de Madonna 
mais tout simplement la routine bien utile qui gère les accents du 
minitel, une vrat poisse... 


Et.. Hop 1... À bientôt | 
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JEUX ET LOISIRS. Atari ST 





ATOMIA 

75 francs. Tous modèles. 
Couleur uniquement. 

Ce Joe est basé sur le principe 
de fa boîte noire: dans un espace 
bien défini, des atomes sont 
cachés. Il faut envoyer des 
rayons dans la boîte: ceux-ci 
sont alors réfléchis, renvoyés, 
absorbés ou restitués tels quels. 
Il faut alors en déduire la 
position des atomes. Mais, d'une 
part, ce nombre va croissant, et 
d'autre part, plusieurs atomes 
peuvent être côte à côte, Dans ce 
cas, un rayon peut être renvoyé 
ct absorbé. Je vous laisse 


imaginer. Le graphisme est 
absolument superbe et c'est une 
voix digitalisée qui vous informe 
de vos progrès. 





ARK-ED 

75 francs. Couleur uniquement. 
Tous modèles, toutes ROMS. 

Ce programme extraordinaire va 
vous permettre non seulement de 
redéfinir les tableaux d'Arkanoïd, 
mais aussi d'en créer de 
nouveaux. On peut charger et 
sauvegarder les tableaux ainst 
modifiés. C'est tout ? Pas encore: 
il vous permettra également de 
jouer avec des vies infinies. Et 
comme si ce n'était pas encore 
assez, il est livré avec 96 
nouveaux tableaux complètement 
dtaboliques. ATTENTION: ce 
programme ne marchera sur des 
nouvelles ROMs qu'à condition de 
posséder la version d'Arkanoïd 
pour nouvelles ROMs justement. 


ARK-ED II 
75 francs. Tous modèles sauf 
520. 
Couleur uniquement. 
De même qu'Arkanoïd Il est la 
suite d'Arkanoïd, Ark-Ed II est la 
suite d'Ark-Ed. Il s'agit donc d'un 
éditeur de tableaux pour 
Arkanoïd II, tirant pleinement 
parti de l'évolution de ce dernier, 
avec la possibilité de placer des 
briques qui reviennent et se 
déplacent. Il est également 
ossible de régler le nombre de 
ois que devront être touchées les 
briques métalliques et celles qui 
reviennent. Ne pas confondre 
avec une simple mise à jour de 
notre version Ark-Ed I ci-dessus 
(donc vérifiez le numéro de votre 
version), qui, elle, fonctionne 
toujours avec Arkanoïd I. 


CYBERTRON 
75 francs. Tous modèles. 
Couleur uniquement. 
Vous êtes un robot dont le 
vaisseau s'est écrasé sur une 
lanète. Evidemment, elle est 
ostile et peuplée de personnages 
ui ne vous veulent pas toujours 
4 bien. Vous devrez libérer 18 
membres de VENIR 
survivants, mais qui ont été faits 
prisonniers. C'est un jeu 
d'aventure qui contient 78 
tableaux différents, et qui 
occuperont bien vos longues 
soirées d'hiver. 


DEMO BOLO 

75 francs. Tous modèles. 

Haute et moyenne résolution. 

Une démo du domaine public sur 
une disquette double-face, lisible 
toutefois sur un lecteur 
simple-face (mais attention, dans 
ce cas, vous ne disposerez pas de 
la musique digitalisée), voici un 
nouveau casse-briques original et 
magnifique, où la balle répond à 
l'aimantation et à la gravitation, 
et où la raquette se promène 
partout. C'est bien sûr une 
"démo", et au lieu des 50 


tableaux de la version du 
commerce, Vous disposez ici de 
deux fois trois tableaux. Plutôt 
destiné à l'écran monochrome. 
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DEPASOFT 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement 

Ce Jeu s'adresse particulièrement 
à tous ceux qui, devant une 
panne de voiture, se sont 
retrouvés couac || Donc... il 
simule les pannes de voiture. 
C'est à vous de trouver la panne 
et d'effectuer la réparation 
nécessaire pour que votre 
véhicule roule à nouveau. D'une 
conception très originale, ce jeu 
se veut aussi bien ludique que 
pédagogique. Après de 
nombreuses heures passées avec 
lui. vous ne serez plus dérouté 
par une petite panne. 


FOHALAN VOUS PRENEZ UNTRE 
RE LONNONE . - 





GAGS 
75 francs. Tous modèles. 
Cette disquette un peu 
particulière contient tout un tas 
de programmes complètement 
fous. Quatre accessoires qui 
fonctionnent dans toutes Îles 
résolutions et qui inversent 
l'écran, le brouillent, le bouffent, 
plus deux faux émulateurs (Oric 
ct Amiga, couleur uniquement), 
lus des copieurs, des 
ormateurs, des programmes 
graphiques dans toutes les 
résolutions qui font tout ce qu'on 
veut sauf ce qu'ils sont censés 
faire. Impossible de trouver une 
disquette plus marrante. 





JEUKRAK 

75 francs, Tous modèles, 

Couleur uniquement 

Par l'auteur de inos, Puzzles 
et X Master, une série de sept 
casse-têtes à s'arracher les 
cheveux. Le jeu du charpentier 
(un peu analogue au Tangram, il 
s'agit de déplacer une pièce d'un 
bout à l'autre d'un rectangle, mais 
il y a très peu d'espace Hbre pour 
faire coulisser les pièces), le jeu 
des L (où l'on joue contre 
l'ordinateur qui est très, très fort), 
une tour de Hanoï (sauf que c'est 
une Tournifel, pardon, une Tour 
Eiffel digitalisée), un testomètre, 
un machin qui tient du puzzle, du 
taquin et des pentominos mais 
avec un peu plus de sadisme, etc. 
De quoi se distraire pendant un 
bon paquet de temps quand on 
s'ennuie. 


LES GROSSES TETES 

75 francs. Tous modèles, 

Moyenne résolution uniquement. 

La suite de QI Test. Bon, alors 
vous avez réussi à déterminer que 
vous faisiez partie des 50% de la 
population qui ont un QI à peu 
près potable. Ok, pas mal. Mai 

c'est pas fini. Voici un test encore 
pire, qui dure deux heures, avec 
cinq séries de questions (plus de 
300 au total), alu de la logique 
à la culture en passant par 
l'assimilation, la mémoire et la 
déduction. Cette fois, pas de 
lézard: vous allez bel et bien 
constater que vous êtes 
complètement stupide, à peine 
pue futé qu'une souris de 
aboratoire. Ces tests sont des 
adaptations de tests officiels. 


LOTO 
75 francs. Tous modèles. 
Couleur uniquement 
Voici la chance de votre vie. 
Devenir millionnaire | Ce 
programme vous permet de faire 
votre Loto dans de bonnes 
conditions, c'est-à-dire qu'il se 
base sur les tirages précédents. 
vous propose plusieurs séries de 
numéros possibles avec un degré 
de probabilités différentes. Mais il 
ne fait pas que cela, puisqu'il 
vous est aussi permis de 
visualiser les statistiques de 
sorties de numéros par mois et 
ar an, ce qui vous oriente dans 
e choix de vos numéros. 


t 
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MAGICPACK 

195 re Tous modèles. 

Couleur uniquement 

I1 s'agit de trois casse-têtes 
superbes, réalisés par l'auteur 
d'Atomia. Dans Magic Alpha, le 
but est de réordonner l'alphabet, 
comme dans un taquin, en 
effectuant des rotations sur les 
cases. Dans Magic Case, il vous 
faut reproduire sur une grande 
grille ce que vous avez sur une 
petite. Pour cela, vous pouvez 
déplacer les lignes et les colonnes 
comme vous voulez. Dans Magic 
Bille, vous devez additionner des 
billes selon leur couleur de 
manière à aboutir à la couleur de 


chaque ligne et de chaque 
colonne. Un programme pour 


ceux qui ne dorment pas la nuit 
et non daltoniens ! 





MEMORIX 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Le jeu pédagogique qui manquait 
sur ST ! Il s'agit du célèbre 
principe des "paires", où l'on doit 
établir des mariages à l'aveuglette 
en s'aidant de sa mémoire. Mais 
ici, tout est plus beau et plus 
compliqué. Tout d'abord, on peut 
jouer seul contre l'ordinateur ou 
à deux, et deux de nos sens sont 
sollicités: l'oeil et l'oreille. Trois 
pure sont en effet disponibles : 
‘Image, avec des cartes à Jouer 
retournées, le son, avec une 
bibliothèque de sons digitalisés 
typiques, et le son et l’image 
simultanément. Les cartes à jouer 
peuvent être redessinées à son 
goût grâce à un module de dessin 
inclus dans le programme, ou 
peuvent même être importées à 
partir de Degas, le tout étant 
sauvegardable évidemment. Un 
Jeu éducatif pour les petits, mais 
aussi pour les grands tant le 
challenge est prenant | 


MINOS 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement 

Qu'est-ce que Minos? Les plus 
antiques d'entre vous auront déjà 
deviné: {1 s'agit d'un labyrinthe 
(autrement dit, un "labirynthe", 
pour les incultes). Mais au lieu 
d'être un bête truc en semi-fil de 
fer, tous les dessins sont faits à 
la main. Il est vu de l'intérieur et 
en perspective. On peut jouer à 
de nombreux niveaux de 
difficulté. Le but: s'en sortir, bien 
sûr, mais pour cela, il faudra 
récolter de nombreux objets. 


MONOPOLY 

75 francs. Tous modèles, 

Couleur uniquement 

Doit-on vous expliquer ce qu'est 
ce jeu? Il est entièrement en 
français, on peut jouer contre 
l'ordinateur ou plusieurs 


(jusqu'à quatre joueurs, humains 
ou non (par exemple, l'ordinateur 
peut simuler deux joueurs, et on 
peut jouer avec un singe savant, 
ce qui fait bien quatre joueurs). 





MOTS CROISES 

145 francs. Tous modèles, 

Haute et moyenne résolution. 
Mieux que dans vos revues 
préférées, voici des mots croisés 
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sur ordinateur qui ne risquent 
pas de vous lasser. En effet, la 
disquette contient deux 
programmes, un pour le jeu 
normal où des fonctions d'aide et 
de lexique sont disponibles, mais 
aussi un autre pour créer vos 
propres grilles et définitions en 
"kit". Epatez vos amis | 


uernent 

Voici un Poker des plus difficiles. 
Il s'agit, pour les connaisseurs. 
d'un poker ouvert. Trois cartes 
sont d'abord distribuées, et 
chaque joueur peut voir les 
cartes de l'autre. Après la blinde 
obligatoire, chaque joueur peut 
décider s'il enchérit ou non. Les 
cartes suivantes sont alors 
données une par une, et on peut 
encore miser une fois. C'est l'un 
des pokers les plus durs à jouer 
{avec le poker ascenceur), et c'est 
le seul qui pouvait s'adapter à 
l'ordinateur. Voilà qui est fait. De 
plus, une aide est disponible à 
tout moment: 1l s'agit d'un 
téléphone sur lequel on doit 
composer le numéro de l'aide 
choisie. 


PUZZLES 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement. 

Il s'agit d'un puzzle paramétrable: 
on peut choisir de fragmenter ses 
images en 3x3 carrés, 4x4... 
Jusqu'à 18x18, ce qui devient 
extrêmement difficile. Une 
sonnerie retentit lorsqu'une pièce 
est bien placée, et 11 y à un 
temps limite pour le résoudre. Il 
vous reste des cheveux? Vous 
allez vous les arracher, Vous êtes 
chauve 7? Euh... Nous vendons 
un excellent produit pour la 
FRPAPse des cheveux (voir la 
rubrique Soins Capillaires). 





PYRAMINOS 
75 francs. Tous modèles. 
Haute et moyenne résolution. 


Pyraminos est un jeu 








JEUX ET LOISIRS. Atari ST 


deux ou contre l'ordinateur. 
Celui-ci présente des carrés dont 
chaque face a une couleur 
différente. Au début du jeu, un 
carré est placé aléatoirement sur 
le plateau. 11 s'agit de faire 
coïincider son carré avec ceux qui 
sont sur le plateau en faisant en 
sorte qu'il y ait un maximum de 
côtés contigus qui aient la même 
couleur. Ça n'a l'air de rien, mais 
c'est effroyablement difficile, car le 
temps est compté. Ceci dit, 
l'ordinateur peut vous aider, grâce 
à une fonction spéciale. 


QI TEST 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement. 

Ce logiciel ne fonctionne qu'en 
moyenne résolution. Il s'agit d'une 
adaptation du très officiel 
{totalement standard, en fait) test 
de quotient intellectuel de Binet. 
Il vous faudra répondre à 90 
questions au terme desquelles 
vous saurez enfin si vous êtes 
réellement un imbécile ou si vous 
avez une chance de vous en 
sortir (ou alors si vous êtes un 
génie comme 0,01% de la 
population, mais c'est si rare...). 
Il est impossible de tricher... 
Réfléchissez bien ! 


QUIZZ 

75 francs. Tous modèles. 
Monochrome uniquement 

Ce programme permet de 
répondre à des Quizz portant sur 
des sujets comme l'histoire. la 
géographie, l'éducation civique, le 
calcul, le sport, la culture 
He et en plus. vous pouvez 
aire vous-même vos sujets de 
questions/réponses (si vous êtes 
enseignant, par exemple). Il 
possède trois niveaux de 
difficulté. 


REVERSI BRAIN 

95 jones Tous modèles couleur. 
145 francs (couleur et mono). 

Voici une version parlante (avec 
digitalisation sonore) du célèbre 
Othello. Il y a plusieurs niveaux 
de difficulté, dont un 
pratiquement imbattable. Les 
graphismes sont très colorés, les 
pions sont animés... Cette version 
ne fonctionne qu'en couleur. Mais 
vous pouvez commander la 
version qui fonctionne aussi bien 
en couleur qu'en monochrome et 
qui occupe deux disquettes pour 
145 francs. 
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SIMULATION GEST 
D'ENTREPRISES 

75 francs. Tous modèles. 
Monochrome uniquement. 

Deux joueurs ou plus dirigent 
chacun une entreprise sur un 
même marché dont les 
caractéristiques sont fixées par 
un meneur de jeu chargé 
d'orchestrer la partie. Ce jeu a 
pour but d'initier à la gestion des 
entreprises en faisant prendre 
toutes les décisions nécessaires à 
leur bon fonctionnement. Politique 
commerciale, gestion du personnel 





passionnant. On peut jouer à et de la politique d'investissement, 





gestion des stocks, gestion 
Inancière... Le programme est en 
ST Basic (non fourni) et 
uniquement en texte. 


SNARK I 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement. 

Dans ce jeu, vous dirigez un 
serpent dont le seul but est de 
manger des fruits. Plus 1l mange 
et plus 11 grandit, et il faut éviter 
de croiser son corps sans quoi le 
serpent s'avale | Histoire de 
compliquer un peu, l'écran est 
parsemé d'obstacles à éviter, mais 
aussi de bonus à ramasser, et le 
temps est limité. De tableau en 
tableau, le jeu devient de plus en 
plus complexe, avec apparition 
d'un monstre, de téléporteurs, 
etc... 

Si vous vous en lassez, il y a en 
plus un éditeur ultra-complet, 
permettant de tout faire: 
construire des tableaux en gérant 
ses éléments (fruits, tunnels, etc.) 
en choisissant l'image de fond et 
les couleurs,... Un classique 
inusable, auquel on peut jouer au 
Joystick ou au clavier, et donc 
jouer à deux | 
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SPACE KILLER 
75 francs. Tous modèles. 
Couleur uniquement 
C'est un jeu, du type Astéroïd, 
sauf qu'ici, les astéroïdes sont 
remplacés par des vaisseaux et 
divers ennemis, différents à 
chaque niveau. Quoi de plus, me 
-vous? Les niveaux sont aussi 
tous différents, et il vous faudra 
trouver, pour chacun d'entre eux, 
l'astuce pour passer au suivant. 
Chaque passage de tableau 
entraîne une nouvelle méthode de 
déplacement, de tir, et une 
nouvelle tactique. Très coloré, et 
surtout extrêmement rapide | Pour 
les affictonados du joystick... 


SPOOK 

75 francs. Tous modèles. 

Ce jeu est un jeu de spook, Vous 
êtes bien avancé, hein? En fait, il 
s'agit d'un Pac-Man. C'est 
exactement le même que l'original 
des cafés, dans les moindres 
détails. Le vrai Pac-Man, quoi. Il 
ne fonctionne qu'en couleur, et 
nécessite l'emploi d'un joystick. 


ST PORTRAIT 

75 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement. 

C'est un programme permettant de 
‘monter"” des visages à partir d'une 
bibliothèque d'éléments tels que 
des sourcils, bouches, yeux, etc.:1l 
contient aussi des options pour le 
dessin, et l'on peut ainsi retoucher 
le pores constitué. De quoi vous 
défouler sur votre voisin, ou de 
vous refaire. le portrait | 


STRIP BREAK-OUT 


Ça. c'est l'idée du siècle. Vous 
connaissez tous le casse-briques. 
Bon. Déjà, imaginez qu'au lieu que 
la raquette soit en bas et les 























RESSIMAGE; 


briques en haut, la raquette soit 
à droite et les briques à gauche. 
D'accord? C'est pas fini. 
Maintenant, imaginez qu'au lieu 
que les briques soient disposées 
au gré de la fantaisie du 
créateur, elles recouvrent 
totalement la photo digitalisée 
d'une superbe créature dont les 
plus hautes instances de ce 
magazine feraient bien leur 
casse-croûte, Vous suivez? En 
descendant les briques, vous 
faites apparaître petit à petit la 
demoiselle en question. Bon. 
Vous passez au tableau suivant, 
que sc passe-t-11? La demoiselle 
en a profité pour se dévêtir un 
peu plus. Il y a comme ça huit 
tableaux au cours desquels elle 
se déshabille progressivement, 
jpaauau dernier que je vous 
aisse imaginer. Ce logiciel a 
remporté le concours GFA 
SRE par Micro-Application et 
ST Mag. 
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UMS Scenary Disk 

ANTIQUITE I 

75 francs. Tous modèles. 

Couleurs uniquement. 

Cette disquette contient 5 
"scenarii" pour le jeu de 
simulation militaire universel 
UMS, et leurs sujets portent sur 
l'Antiquité. Attention, n'oubliez 
pas que cette disquette ne peut 


servir qu'à condition de posséder 
déjà "UMS”. 
X MASTER 


75 francs. Tous modèles. 

Basse résolution uniquement. 

Il s'agit d'un Mastermind, certes, 
mais pas n'importe lequel. Non 
seulement on peut jouer avec des 
pions de couleur, de 3 à 10, mais 
on peut aussi Jouer avec des 
chiffres, des lettres et des 
symboles, en choisissant le 
nombre de réponses possibles de 
10 à 100. Je vous laisse imaginer 
le temps qu'il faut pour trouver 
une combinaison réunissant 10 
symboles, couleurs, chiffres et 
lettres, même en 100 coups. Tout 
cst entièrement graphique et se 
manie à la souris. Le premier qui 
s'achète un mastermind minable 
au lieu de celui-là a droit à une 
baffe (s'adresser au journal). 


YAMS 

75 francs. Tous modèles. 

Voici la version couleur de ce 
célèbre jeu de dés. Un à trois 
joueurs peuvent s'affronter. Il est 
possible de sauvegarder une 
partie en cours ef même de 


sauver les meilleurs scores. Le 
Yams reste, envers et contre tout, 
l'un des jeux les plus prenants 
qui soient | 
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Avec les nombreux logiciels conçus 
spécialement pour l'ATARI 520 STF, 
vous tirez un maximum de plaisir de la 
technologie de pointe : plaisir de la 
puissance certes mais aussi plaisir 
de la facilité d’utilisation, plaisir de la 
couleur, plaisir de la musique... Gar- 
dez la souris en main et plongez dans 
|| l'écran : l'ATARI 520 STF va vous pro- 
{| jeter de révélation en révélation. 


| MICROPROCESSEUR & CO 


11 Au cœur de votre ATARI 520 STF, ilyale 
microprocesseur MC 68000. Cette 
puce, conçue et fabriquée par le géant 
|| de l'électronique Motorola, est le stan- 
11] dard industriel pour la nouvelle généra- 
tion de super-micros. Le MC 68000 est 
| un 16/32 bits. Ce qui signifie que l'ordi- 
Npnateur communique avec l'extérieur sur 
1 16 bits, mais travaille en interne sur 32 
bits. De façon concrète, cela se traduit 
par moins d'opérations et plus de capa- 
| cité ; donc un accroissement considé- 
{| rable de puissance et un gain de temps 
| important par rapport au traditionnel mi- 
| cro. Le 68000 étant à même d'exécuter 
simultanément plusieurs programmes 
différents comportant plusieurs tâches, 
votre ATARI 520 STF fera toujours du 
M multitâche, même si vous ne le voyez 
pas! Trois coprocesseurs spécifiques 
| — graphisme, couleur et musique — as- 
1 sistent le 68000 pour donner à votre 
ATARI 520 STF un maximum de vitesse 
et de puissance. Pour votre plus grand 
1] plaisir. 


MEMOIRE VIVE ET DISQUETTE 


Vive le confort de la mémoire de votre 
}} ATARI 520 STF. 512 Ko de RAM, c'est 
| énorme et ça permet d'être à l'aise dans 
À ses programmes. Et qui plus est, la mé- 
1 moire de votre ATARI 520 STF ne se 
| contente pas d'être importante, elle est 
aussi astucieuse. D'abord, 32 Ko sont 
réservés à l'écran, ce qui permet des 
performances graphiques exception- 
nelles. Ensuite, les circuits d'accès di- 
rect à la mémoire autorisent les périphé- 
riques à lire ou à écrire dans la mémoire 
sans passer par l'unité centrale, ce qui 
évite de perdre du temps en multiples 
interruptions. 


Votre ATARI 520 STF dispose d'un lec- 
teur de disquette intégré. Les disquettes 
utilisées sont au nouveau format stan- 
{dard de 3 pouces 1/2 et ont une capa- 
cité de 720 Ko. C'est sous cette forme 
que vous trouverez les logiciels du com- 
merce. À peine un an après le lancement 
de l'ATARI 520 STF, il en existait déjà 
plusieurs centaines, dans tous les do- 
| maines, et les derniers-nés ne cessent 
de monter en puissance. Pour que votre 
plaisir soit encore plus vif. 
1GEM 
[En plus de son système d'exploitation 
TOS — une version du fameux CP/M — 
l'ATARI 520 STF dispose du système 
GEM (Graphic Environment Manager, 
{gestionnaire de l'environnement graphi- 
jaue). GEM a été conçu par Digital Re- 
search, un leader mondial du logiciel, 
{pour les ordinateurs personnels. Le but 
Jde GEM — associé au TOS — est de 
|permettre à tout utilisateur, même au 
plus novice, de tirer le maximum de son 
AATARI 520 STF. 


AGEM, totalement transparent pour l'uti- 
lisateur, est en fait un système extrême- 
ment complexe qui offre des possibilités 
Ainouies dont les plus marquantes, en 
dehors de la création et de l’utilisation 
d'icônes, sont : 
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— création de fenêtres sur l'écran 


— emploi de menus du type déroulant, 


— immense bibliothèque de plus de 
300 fonctions. 


Pratiquement, lorsque vous avez la sou- 
ris en main, GEM se manifeste par l'affi- 
chage à l'écran de petits dessins (icô- 
nes), faciles à comprendre, qui repré- 
sentent les diverses commandes et 
fonctions de la machine. Par exemple, il 
vous suffit de choisir l'icône adéquate 
pour lancer une sauvegarde sur dis- 
quette. 


SOURIS 


Plus besoin d'apprendre des comman- 
des barbares : vous dialoguez avec vo- 
tre ATARI 520 STF à l'aide de la souris et 
d'une grande variété d'icônes. C'est 
bien plus simple. Ingénieuse la souris 
qui rend si facile l’utilisation dé votre 
ATARI 520 STF. Une fois pris en main, 
Vous ne pouvez plus vous passer de ce 
merveilleux instrument. La souris dé- 
place un pointeur sur l'écran — une flé- 
che — et, par un simple “clic” sur l'un de 
ses deux boutons, affiche le menu. Un 
autre “clic” et vous choisissez la fonc- 
tion que vous venez de pointer. 


Et ainsi de suite... un nouveau “clic” et 
vous ouvrez où fermez les fenêtres de 
dialogue. Avec la souris, votre ATARI 
520 STF est tellement facile à utiliser 
que vous allez vraiment vous faire plai- 
Sir. 

MULTIFENETRAGE 


Avant, un affichage à l'écran effaçait le 
précédent. L'ATARI 520 STF abolit cette 
limitation par l'usage de fenêtres. Vous 
pouvez en avoir quatre à la fois ; ce qui 
revient à bénéficier de 4 écrans diffé- 
rents en même temps. Quel luxe ! Voilà 
qui va vous permettre de jongler avec 
plusieurs informations à la fois sans 
avoir à faire d'acrobaties. Bien entendu, 
c'est vous qui sélectionnez chaque fe- 
nêtre. Vous les placez et les déplacez 
partout sur l'écran. Vous leur donnez la 
taille que vous voulez ; vous les réduisez 
ou les agrandissez à volonté. Vous les 
Ssuperposez, VOUS les séparez, Vous fai- 
tes défiler les contenus des fichiers par 
les fenêtres, à droite, à gauche, de haut 
en bas, de bas en haut... c'est comme 
ça vous plait. Comment ? Tout simple- 
ment avec un petit “clic” grâce à la mer- 
veilleuse petite souris de votre ATARI 
520 STF. 


LE GRAND 
SPECIALISTE 





CARACTERISTIQUES 
TECHNIQUES 


CONFIGURATION DE BASE 


Unité centrale 512 Ko. Souris, lecteur de 
disquette (3 pouces 1/2, 720 Ko) inté- 
SIC, système d'exploitation GEM, sys- 
tème d'exploitation TOS. 


ARCHITECTURE : 


Microprocesseur 16/32 bits Motorola 
68000 à 8MHz. 8 registres de données 
32 bits, 8 registres d'adresses 32 bits, 
Bus de données 16 bits, Bus d'adresses 
24 bits. 6 coprocesseurs dont 3 spécifi- 
ques conçus par ATARI : GLUE, gestion 
vidéo ; DMA, gestion disque dur et péri- 
phériques ; MMU, gestion mémoire ; 
6301, gestion clavier; 68901, gestion 
des interruptions ; AY3-8910, gestion 
du son et de la musique. 


SYSTEME D'EXPLOITATION : 


Système d'exploitation TOS. Environ- 
nement GEM (fenêtres, icônes...) 


MEMOIRE : 


512 Ko de RAM. Extension 128 Ko de 
ROM par cartouche. 


LECTEUR DISQUETTES INTEGRE : 
Lecteur de disquettes 3 pouces 1/2, 
double face. Capacité de 720 Ko forma- 
tée. 

CLAVIER : 

Clavier AZERTY. 94 touches dont 10 
touches de fonction (4 programmations 
par touche). Pavé numérique de 18 tou- 
ches. Pavé de commande du curseur. 
Clavier géré par Un microprocesseur. 


GRAPHISME : 


Haute résolution 640x400 en mono- 
chrome, moyenne résolution 640x200 
en 4 couleurs, basse résolution 320x200 
en 16 couleurs. Affichage 80 colonnes 
en haute et moyenne résolution, 40 co- 
lonnes en basse résolution, 
COULEURS : 

Sortie RVB/PERITEL, palette de 512 
couleurs. 8 niveaux de rouge, vert et 
bleu réglables par menu. 

SON ET MUSIQUE : 

Coprocesseur musical. 3 voies indé- 
pendantes. Fréquence de 30 Hz à 125 
KHz. Générateur de bruits. Contrôle dy- 
namique de l'enveloppe. Interface MIDI 
{entrée et sortie). 


À crédit CETELEM : 0F au comptant 
+ 18 mensualités de 243,20F 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 997,60F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : Of au comptant 
+ 24 mensualités de 246,60F 
19 versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1839F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 205 comptant 
+ 24 mensualités de 246,60f 
19" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1839F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 0f au comptant 
+ 36 mensualités de 193,30F 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2088,80F 
TEG : 17,92 % 


ATARI 520 STF 


ATARI 520 STF 
+ Monit. mono Atari SM124 


ATARI 520 STF 
+ Monit. coul. Printel 3710 


4695f 


ATARI 520 STF 
+ Monit. Coul. Atari SC1425 


4990F 


ATARI520STF  AcréditCETELEM: 0 au comptant 
+ Monit. mono Atari SM124 + 36 mensualités de 233,10" 
+ Imprimante Citizen 120 D 1° versement 120 jours après achat 


589 F Coût total du crédit avec 


assurance : 2759F 
ATARI 520 STF 


TEG : 20,50% 
À crédit CETELEM : OF au comptant 
+ Monit. coul. Atari SC 1425 +48 mensualités de 201,70F 
+ Imprimante Citizen 120 D 1° versement 120 jours après achat 
Coûttotal du crédit 
F avec assurance : 3411,60F 
TEG 17,92% 


QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST Si DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 


Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépen- 

dant, vous offre : 

1) Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu 

3) une formation d’une demi-journée sur la machine, dans notre local de 
formation. 

4) une assistance téléphonique 90 jours. 

5} une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

?) l'assurance du bon prix : si dans le mois qui suit votre achat, vous trou- 
vez le même matériel à un prix inférieur, nous vous remboursons la diffé- 
rence (sauf en cas de baisse tanfaire en provenance du fabricant). 

8) Droit à l'erreur : si dans un délai de MR après l'achat de votre ma- 
chine, vous constatez que ses caractéristiques ne vous conviennent 
pas, vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 


© LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des machi- 
nes, déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'aspect. 
Consultez-nous. 

e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, vous pouvez profiter de 
tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

@ LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur prix que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 

© SERVICE PROVINCE 
Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre machine 
ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la fin denos an- 
nonces. Merci. 












ASTON 


L'ATARI 1040 STF intègre les toutes der- 
nières innovations de la technologie de 
pointe, aussi bien au niveau des compo- 
lsants que des méthodes de production. 
Ainsi l'ATARI 1040 STF profite des plus 
récentes découvertes de la micro-élec- 
tronique : architecture résolument inno- 
-vatrice basée sur le microprocesseur 
16/32 bits MC 68000 et des coproces- 
“> spécialisés à très haute intégra- 


Résultat : des performances en hausse 
et des coûts de production en baisse ; 
PA ce qui permet de vous offrir un micro-or- 
dinateur professionnel à un prix uitra- 
compétitif. 


Le choix d'un ordinateur, pour son usage 
personnel dans le cadre professionnel, ou 
ur la gestion de l'entreprise, est au- 
peu plus facile avec l'ATARI 1040 













PAvec toute sa puissance, offerte à un prix 
ntrès attractif, l'ATARI 1040 STF se place en 
… tête du rapport perfomnances/coût. Voilà 
pourquoi il a été élu ordinateur de l'année 
aux U.S.A. qu'il est best-seller en Allema- 
one et qu'il fait déjà la une de la presse pro- 
ionnelle en France. 

Plus de 2000 développeurs dans le monde 
-plus de 150 en France - créent des logi- 
Iciels pour l'ATARI ST. Le langage de déve- 
Mloppement d'applications Memsoft est en 
standard sur l'ATARI ST. De ce fait, plu- 
sieurs dizaines de solutions de gestion et 
d'applications verticales pour PME/PMI 
Sont rendues opérationnelles sur ATARI. 


IDes logiciels de bureautique : traitement 
de texte, gestion de fichiers, tableur, ému- 
ation minitel.. aux performances modu- 
1ées en fonction de l'utilisation envisagée, 
Mtirent parti de la puissance et de la facilité 
Æld'utilisation de l'ATARI 1040 STF. 
Des logiciels de CAO/DAO bénéficient des 
| lités graphiques exceptionnelles de 
lATARI 1040 STF pour des applications de 
. haut niveau dans les cabinets d'architectu- 
re, les bureaux d'étude, etc. 


l'En résumé, l'ATARI 1040 STF s'adresse 
tout particulièrement aux cadres et aux 
professions libérales soucieux de trouver 
Pune solution à leurs besoins de bureauti- 
que. De même, l'ATARI 1040 STF est bien 
adapté à tous ceux qui recherchent un or- 
NS dinateur ayant des capacités graphiques 
exceptionnelles. Sa puissance et sa rapi- 
dité de calcul correspondent tout à fait aux 
attentes des chercheurs et des scientifi- 
ques. 
L'ATARI 1040 STF peut également se 
transformer en terminal aussi intelligent 
qu'économique grâce aux protocoles de 
Communication VT 52, VT 100, H.P. et 
Tecktronics. Dans sa version musclée, 
l'ATARI 1040 Méga ST, associé à des logi- 
A cies adaptés, est l'outil complet de gestion 
pour les PME/PMI. 
L'ATARI 1040 STF c'est la micro au bu- 
reau. Sa facilité d'emploi avec la souris et 
GEM, son confort d'utilisation avec le mul- 
M lifenêtrage et la haute résolution graphique 
vous apportent le plaisir en plus. 


16/32 BITS 
L'Architecture innovatrice de l'ATARI 1040 
STF est basée sur l'emploi des potentiali- 
tés du célèbre microprocesseur MC 68000 
fonctionnant à la vitesse de 8 MHz. Cette 
, conçue et fabriquée par le géant de 
électronique Motorola, est aujourd'hui 
considérée comme le standard industriel 
des micro-ordinateurs de la nouvelle géné- 
ration. Le microprocesseur MC 68000 est 
Un 16/32 bits. Ce au signifie que l'ordina- 
à teur ATARI 1040 STF travaille en inteme sur 
: Dis et communique avec l'extérieur sur 


































Cette technologie avancée permet à 
l'ATARI 1040 STF de bénéficier ainsi d'un 
surcroît de puissance et d'une vitesse de 
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traitement considérablement supérieure 
aux traditionnels P.C., bâtis autour d'un 
microprocesseur 8/16 bits. Le 68000, étant 
à même d'exécuter plusieurs programmes 
différents, résidant simultanément dans la 
mémoire, fait en permanence du multi-trai- 
tement. 


COPROCESSEURS 

Pour optimiser la vitesse de traitement de 
l'ATARI 1040 STF, ses concepteurs ont ad- 
joint au puissant MC 68000, six coproces- 
seurs qui exécutent de nombreuses opéra: 
tions qui auraient nécessité des interrup- 
tions fréquentes et répétées du processeur 
central. 

Résultat : en supprimant les interruptions, 
on augmente - considérablement - la vi- 
tesse de traitement. 

Les coprocesseurs gèrent principalement : 
l'écran, lamémoire, le clavier, le disque dur 
et autres périphériques. 


1 MÉGA DE RAM 

Un méga de mémoire vive, tout en restant 
à prix très abordable, voilà ce que vous of- 
fre l'ATARI 1040 STF. 

Une méga-octet, c'est particulièrement 
confortable et utile pour être à l'aise dans 
toutes les applications professionnelles 
que vous souhaitez faire tourner sur votre 
ordinateur. Bien plus que ce qu'offrent la 
plupart des micro-ordinateurs tradition- 
nels. La mémoire vive de l'ATARI 1040 STF 
est accessible, via le coprocesseur “accès 
direct mémoire”, à certains périphériques 
sans qu'ils aient à transiter par le proces- 
seur central. Cette innovation technologi- 
que permet des gains de temps impor- 
tants. 


DISQUETTES 3 POUCES 1/2 
L'ATARI 1040 STF est équipé, en standard, 
d'un lecteur de disquette intégré. 


Une seconde unité de disquette peut lui 
être connectée, par l'intermédiaire de l'in- 
terface prévue à cet effet, Les disquettes 
utilisées sont au nouveau format standard 
de 3 pouces 1/2, double face, double den- 
a et ont une capacité de 720 Ko (forma- 
té) 

INTERFACES : 

De nombreuses interfaces équipent, en 
standard, l'ATARI 1040 STF : 

- interface parallèle Centronics (générale 
ment utilisée pour la connexion d'impri- 
mantes), 

- interface série RS 232 C (permet 
d'échanger des informations à une vitesse 
allant de 50 à 19. 200 bauds), 

- interface, lecteur de disquette supplé- 
mentaire, 

- interface haute vitesse pour disque dur 
(transfert à 10 mégabits/seconde), 

- interface souris, 

- interface manette de commande, 

- interface vidéo monochrome (haute ré- 
solution), 


- interface vidéo RVB analogique, 

- interface MIDI (entrée et sortie), permet 
aussi bien le pilotage d'instruments de mu- 
sique électroniques que la constitution de 
réseau local de micro-ordinateurs, 

- port cartouche (cartouches interchan- 
geables de 128 K ROM). 


GRAPHISME 


L'ATARI 1040 STF est merveilleusement 
doué pour le graphisme. 

En mode haute résolution - 640 x 400 
pixels - l'affichage, net et bien contrasté, 
des textes et des chiffres, s'effectue en noir 
et blanc, avec des nuances de gris, tout à 
fait comme la lecture d'une page imprimée. 
Ainsi l'utilisateur travaille sans fatigue vi- 
suelle anormale puisque ses yeux sont ha- 
LR à ce genre de Vision depuis qu'il sait 
ire. 

En mode moyenne résolution (640 x 200 
pixels) et basse résolution (320 x 200 
pixels), l'ATARI 1040 STF, branché sur un 
moniteur couleur, affiche données et ima- 
ges en 4 ou 16 couleurs. 

Avec le système GEM (gestion de l'envi- 
ronnement graphique), l'ATARI 1040 STF 
est capable de dessiner très facilement à 
l'aide de la souris. 

Des logiciels spécifiques exploitent ces ca- 
pacités graphiques et tirent le maximum de 
la puissance de l'ATARI 1040 STF dans 
des applications professionnelles de CAO/ 
DAO. D'autres profitent des capacités gra- 
phiques de l'ATARI 1040 STF pour amélio- 
rer la présentation des informations de 
gestion: histogrammes, camemberts, 
courbes, etc. sont inclus dans de nom- 
breux logiciels de bureautique. 


SOURIS 


La souris est l'instrument de travail qui per- 
met d'utiliser de façon optimisée les nom- 
breuses potentialités de l'ATARI 1040. La 
souris déplace un pointeur - une flèche - 
sur l'écran et en cliquant sur l'un de ses 
deux boutons, une action est déclanchée. 
C'est ainsi que vous sélectionnez les icô- 
nes, que vous ouvrez où fermez les fenê- 
AcAaoge, que vous déplacez icônes 
et fenêtres. En un mot c'est ainsi que vous 
dialoguez avec l'ordinateur. 


CARACTERISTIQUES TECHNIQUES 


Micro-processeur 16/32 bits MC 68000 à 8 
MHz. 1 méga octet de RAM, Système d'ex- 
ploitation GEM de Digital Research. Lan- 
gage de développement. Memsoft. Gra- 
phisme haute résolution 640x400. Moni- 
teur monochrome haute résolution. Clavier 
AZERTY accentué. Bloc numérique 10 tou- 
ches séparé. Souris. Lecteur de disquette 
720 Mo, 3 pouces 1/2 intégré. Nombreu- 
ses interfaces en standard : RS 232, Cen- 
tronics, DMA 10 mégabits/seconde pour 
disque dur. 


LE GRAND 
SPECIALISTE 




















AK ATARI 


A crédit CETELEM : 0f au comptant 
+ 24 mensualités de 246,60F 
ter versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1538,40F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 0F au comptant 
+ 24 mensualités de 328,80F 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2803,20F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM ; 100F comptant 
+ 48 mensualités de 208F 
1 versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 3514F 
TEG : 17,92 % 


ATARI 1040 STF 


4490" 


ATARI 1040 STF 
+ Monit. mono Atari SM124 


ATARI 1040STF 
+ Monit. Coul. Atari SC 1425 


6690 


ATARI 1040 STF A crédit CETELEM : 500 comptant 
+ Monit. mono Atari SM124 + 36 mensualités de 297,40 
+ Imprimante Citizen 120 D 1* versement 120 jours après achat 


68 9 OF Coût total du crédit avec 


assurance : 3426,40F 
ATARI 1040 STF 


TEG : 20,50% 
A crédit CETELEM : Of au comptant 
+ Monit. coul, Atari SC 1425 l 
+ Imprimante Citizen 120 D 1* versement 120 jours après achat 


+ 48 mensualités de 242,60F 
7690" Coût total du crédit 


avec assurance : 4074,20F 
ATARI 1040 STF 


TEG 17,92% 
A crédit CETELEM : 0F comptant 
+ Monit. Coul. Printel 3710 


+ 24 mensualités de 328,80F 

{er versement 120 jours après achat 

Coût total du crédit 

avec assurance : 2803,20F 

TEG : 20,50 % 

QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 

IL EST SI DIFFICILE D’ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 

Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépen- 

dant, vous offre : 

1} Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu 

3) une formation d'une demi-journée sur la machine, dans notre local de 

formation. ; 

4) une aséistance téléphonique 90 jours. 

5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

7) l'assurance du bon pnix : si dans le mois qui suit votre achat, vous trous 


vez le même matériel à Un prix inférieur, nous vous remboursons la diffé 
rence (sauf en cas de baisse tarifaire en provenance du fabricant). 
8) Droit à l'erreur : si dans un délai de Es après l'achat de votre ma- 
chine, vous constatez que ses caractéristiques ne vous conviennent 
pas, Vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 


© LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons Vous faire bénéficier de prix intéressants sur des machi- 
nes déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'aspect. 
Consultez-nous. 1 


e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, vous pouvez profiter de 
tarifs spéciaux. Consultez-nous. 


© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 


Siavant votre achat, vous trouvez un meilleur prix que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignérons sur ce prix. 


e SERVICE PROVINCE 
Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre machine 
ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la fin de nos an- 
nonces. Merci. 
















































Outil professionnel par excellence, 


l'ATARI MEGA ST 1 est particulièrement 


bien adapté, avec sa fantastique puis- 


Sance, à tous les travaux demandant un 


graphisme soigné, en couleur et en 
monochrome: bureautique, création 


graphique, animation d'images, CAO/ : 


DAO, etc... Associé au disque dur ATARI 
SH 205 - MEGA FILE, le MEGA ST 1 
devient la machine de référence dans le 
domaine des solutions de gestion : doté 
de l'imprimante laser ATARI SLM 804, le 
MEGA ST 1 constitue l'ensemble PAO le 
plus attractif du marché. 


PERFORMANCES GRAPHIQUES 
DE TRES HAUT NIVEAU 
L'ATARI MEGA ST 1 est doté de compo- 
sants très élaborés qui lui permettent de 
parvenir à des performances graphiques 

de très haut niveau. 

COULEUR 

Le signal numérique de la sortie couleur 
transite par un convertisseur numérique/ 
analogique, spécialement étudié pour 
tirer le meilleur parti possible de l'asso- 
Ciation des avantages de la technologie 
16/32 bits du MEGA ST 1 et de la qualité 
exceptionnelle des moniteurs Atari. 


MONOCHROME 

Un circuit spécialisé, fonctionnant à 
haute fréquence, produit un signal haute 
vitesse (fréquence ligne de 35,7 kHz et 
fréquence de trame de 72Hz); ce qui 
résulte en une image haute résolution 
extrêmement stable, permettant un tra- 
vail prolongé sans aucune fatigue visuel- 
le. 


ACCELERATEUR GRAPHIQUE 
Equipé de l'accélérateur graphique “Atari 
Biitter”, l'ATARI MEGA ST 1 révèle d’ex- 
traordinaires performances lors de la 
création et de la manipulation d'images. 
Le Blitter, développé par Atari, intègre, 
dans un circuit intégré, des fonctions 
logicielles. Ainsi, l'affichage et le transfert 
de tout ou partie d'images d'un emplace- 
ment à un autre est beaucoup plus rapi- 
de : jusqu'à 16 fois plus vite que ne le fait 
normalement le MC 68000. 


MODES GRAPHIQUES 
Il existe trois modes graphiques sur le 
MEGA ST 1 : 
- 640 x 400 pixels (monochrome) 
- 640 x 200 pixels (4 couleurs à l'écran) 
- 320 x 200 pixels (16 couleurs à l'écran) 


BLITTER ATARI 
TRANSFERTS ULTRA-RAPIDES 
Les extraordinaires performances gra- 
phiques du MEGA ST 1 sont largement 
dues à unpuissant coprocesseur spécifi- 
que, mis au point par l'équipe de recher- 
che et de développement d'Atan. Ce 
Coprocesseur dénommé  BLITTER 
(abrégé de l'anglais Bit-Block Transfert 
Processor = Processeur de transfert de 
blocs de bits) est chargé d'effectuer des 
mouvements de blocs de points d'un 
emplacement à un autre, Ces blocs, par- 
tie d'une image vidéo, constituent une 
fraction de la RAM inteme de l'ordina- 
teur, Jusqu'à présent leurs transferts 
s'effectuaient à l'aide d'algorithmes 
écrits sous la forme logicielle. Le BLIT- 
TER est une solution matérielle ; les algo- 
rithmes sont pacés dans le coproces- 
seur. Les transferts effectués par un 
composant au lieu d'un logiciel sont 
beaucoup plus rapides. En effet, alors 
qu'un logiciel est naturellement ralenti 
par les tâches internes et extemes du 
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microprocesseur, un transfert par l'inter- 
médiaire d'un composant s'effectue à 
une vitesse fantastique puisqu'il peut 
accéder directement à l'énorme mémoire 
du MEGA ST 1 en suspendant le micro- 
processeur. 


BUS COMPLET 68000 

OUVERTURE TOTALE 
Un bus complet 68000 équipe l'ATARI 
MEGA ST 1 et l'ouvre totalement vers le 
monde extérieur. En conséquence, une 
multitude d'applications devient envisa- 
geable, notamment dans les domaines 
scientifique et technique: systèmes 
d'acquisition de données, systèmes 
d'entrée-Sortie numériques, systèmes 
d'entrée-sortie industriels, périphériques 
(écran très haute résolution, liaison 
IEEE), cartes mémoires RAM et ROM 
additionnelles, cartes munies d'autres 
microprocesseurs et bien évidemment 
les bus standards (type VME par exem- 
ple). 


10 INTERFACES EN STANDARD 
Les nombreuses interfaces qui équipent 
en standard le MEGA ST À lui procurent 
une ouverture vers un environnement 
diversifié en permettant de connecter la 
plupart des périphériques : disques durs, 
imprimantes, modems, synthétiseurs, 
etc. 

- interface parallèle Centronics (généra- 
lement utilisée pour la connexion d'im- 
primantes), 

- interface série RS 232 C (permet 
d'échanger des informations à une 
vitesse allant de 50 à 192000 bauds), 

- interface lecteur de disquette supplé- 
mentaire, 

- interface haute vitesse pour disque dur 
{transfert à 10 mégabits/seconde), 

- interface souris, 

- interface manette de commande, 

- interface vidéo AVB analogique, 

- interface MIDI (entrée sortie), permet 
le pilotage d'instruments de musique 
électroniques, 

- port cartouche (cartouches interchan- 
geables de 128 Ko ROM). 


PERIPHERIQUES 
IMPRIMANTE LASER SLM 804 
- vitesse d'impression: 8 pages par 
minutes, 
- résolution : 300 x 300 points au pouce, 
+ format d'impression : A4, à la française 
ou à l'italienne, 































- Chargement du papier : automatique 
ou manuel, 

- Capacité du magasin de papier : 150 
feuilles, 

- interface : port DMA du MEGA ST Î, 

- impression mode texte: émulation 
Diablo 630, 

- impression mode graphique : GDOS 
de Digital Research, logiciel de com- 
position de page en cours de dévelop- 
pement. 


DISQUE DUR SH 205 

- Capacité de stokage de 20 Mo, 

- Vitesse de transfert des données de 5 
mégabits par seconde, 

- têtes, 

- 2448 pistes, 

- 17 secteurs par pistes, 

- 612 cylindres, 

- alimentation 220 V/50 Hz, 

- consommaton 50 W, 

- dimensions : 7 x 34 x 35 cm, 

- résistance aux chocs et vibrations : 
10 Gen fonctionnement, 
40 G en stockage et transport. 


RICHESSE DE 





L'ENVIRONNEMENT 
Le niveau de qualité des logiciels dispo- 
nibles ainsi que le nombre de dévelop- 
peurs et éditeurs se consacrant à la 
gamme Atan ST sont de précieux atouts 
pour le MEGA ST 1. 
Haut de gamme ST, le nouveau micro- 
ordinateur ATARI MEGA ST 1 avec toute 
Sa puissance, sa gigantesque mémoire 
vive et son accélérateur graphique, 
bénéficie immédiatement de la richesse 
de l'environnement Atari. 
Dès à présent, les développeurs s'atta- 
chent à ajuster leurs logiciels afin qu'ils 
bénéficient du surcroît de puissance et 
de la capacité graphique exceptionnelle 
du MEGA ST 1. 
LA CAO/DAO, en 2 ou 3 dimensions, va 
profiter de ce graphisme super-puissant 
qui est également apprécié dans la créa- 
tion, l'animation et la digitalisation d'ima- 
ges de synthèse dans les domaines artis- 
tiques, publicitaires et de la création gra- 
phique. 
Bien entendu, le graphisme super-puis- 
sant du MEGA ST 1 permet des pertor- 
mances exceptionnelles aux logiciels de 
bureautique, traitement de texte, ges- 
tions de base de données et tableurs 
graphiques. 
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ATARI MEGA ST 1 






ATARI MEGA ST 1 


AK ATARI 


+ Monit. mono Atari SM124 


699OFTTC 


+ Monit. coul, Atari SC1425 


7990OFTTC 


A crédit CETELEM : 90F comptant 
+ 36 mensualités de 255,70° 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2425,20F 
TEG : 17,92 % 


À crédit CETELEM : 190F comptant 
+ 48 mensualités de 235,407 
Coût total du crédit 
avec assurance : 3619,20F 
TEG : 17,92 % 


QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 


Avec chaque machine, GENERAL, le 


dant, vous offre : 


premier spécialiste micro indépen- 


1} Une compilation de nombreux jeux très actuels 


2) 1 manette de jeu 


3) une formation d'une demi-journée sur la machine, dans notre local 


de formation. 


4) une assistance téléphonique 90 jours. 
5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 
6) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation, du 


dossier. 


7) l'assurance du bon prix : si dans le mois qui suit votre achat, vous 
trouvez le même matériel. à un prix inférieur, nous vous remboursons 


la différence 
fabricant). 


(Sauf en cas de baisse tarifaire en provenance du 


8) Droit à l'erreur : si dans un délai de trois jours après l'achat de votre 
machine, Vous constatez que ses Caractéristiques ne Vous convien- 
nent pas, vous. pouvez l'échanger contre Une autre de valeur 


équivalente. 
© LE COIN DES AFFAIRES 


Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des 
machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'as- 


pect. Consultez-nous. 
© SERVICE COLLECTIVITÉS 


Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, Vous pouvez profiter 
de tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur pnx que chez GENE- 
RAL, faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 


© SERVICE PROVINCE 


Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre 
machine ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la 


fin de nos annonces. Merci. 


Dans le domaine Scientifique et Techni- 
que, le MEGA ST 1, avec sa puissance 
inouïe, est particulièrement bien adapté 
au calcul, à la simulation, à l'intelligence 
artificielle, aux systèmes experts et au 
développement de toutes sortes à l'aide 
des langages de haut niveau et même 
du système d'exploitation UNIX LIKE dis- 
ponibles sur ATARI ST. 

Relié à l'unité de disque dur ATARI SH 
205, le MEGA ST 1 devient le produit de 
référence dans le domaine des solutions 
de gestion où sont opérationnels plu- 
sieurs dizaines de logiciels couvrant la 
comptabilité, la paye, la facturation, les 
Stocks ainsi que de nombreuses applica- 
tions verticales pour PME et Professions 
libérales. 

Doté d'un logiciel de PAO, le MEGA ST 1 
équipé de l'imprimante laser ATARI SLM 
804, constitue l'ensemble de PAO le plus 
attractif du marché. 

La gigantesque mémoire du MEGA ST 1 
ouvre également des possibilités supplé- 
mentaires aux nombreux logiciels pour 
Séquenceurs, échantillonneurs, gestion- 
naïres de sons et éditeurs de partition 
dans le domaine musical. 





Quant au bout de la souris, vous sentez 
toutes les ressources d'une puissance 
inouïe, Vous savez que l'ATARI MEGA 
ST 1 va Vous ouvrir de nouveaux hori- 
zons insoupçonnés, dans tous les 
domaines de la micro-informatique per- 
sonnelle et professionnelle. 


PRINCIPALES 
CARACTERISTIQUES 
Microprocesseur 16/32 bits, MC 68000 
à 8 MHz. Coprocesseur Blitter Atari. 
Horloge inteme sauvegardée par piles. 
Système d'exploitation GEM de Digital 

Research, 

Graphisme haute définition 640 x 400. 
Moniteur monochrome haute résolution. 
Clavier détaché ergonomique AZERTY 
accentué. Bloc numérique 10 touches 
séparé. Souris. 

Lecteur de disquettes intégré, 3 pouces 
1/2, 720 Ko. 

Nombreuses interfaces en standard : RS 
232, Centronics, DMA 10 mégabits/ 
seconde pour disque dur, émulateur 
VT 

































LES CARACTERISTIQUES 


La gamme MEGA ST représente le sum- 
mum du concept ST, avec beaucoup de 
RAMS, un graphisme ultra-performant et 
un DOS arrivé à maturité. ATARI fonde de 
grands espoirs sur cette gamme pour 
l'édition assistée par ordinateur. 


L'HISTORIQUE 
Depuis 1986, l'ATARI 1040 ST représente 


mémoire pour moins de 10.000F. Une 
année après, ATARI récidive en propo- 
sant, pour pratiquement le même prix, le 
double de capacités RAM. La nouvelle 
gamme MEGA ST a pour but d'installer 
définitivement ATARI dans le monde de 
l'utilisation professionnelle pour PME/ 
LPMI, avec en particulier le DTP (Desktop 
Publishing ou édition électronique de 
Mbureau). ATARI a l'intention, avec cette 
machine, d'attirer les clients qui auraient 
pu se tourner vers des installations beau- 
Coup plus chères pour un résultat identi- 
que. Si on compare l'ATARLMEGA ST à 
son principal concurrent que nous ne cite- 
sons pas, l'ATARI a une meilleure résolu- 
tion graphique en monochrome, deux à 
quatre fois plus de RAM et une puissance 
de processeur identique (Motorola 68000). 
Le succès du lot ATARI MEGA ST + 
imprimante laser dépend du soft fourni 
pour ce système et de l'état d'esprit de la 
\clientèle professionnelle visée, par rapport 
@limage de marque ATARI. En ce qui 
boonceme GENERAL, nous n'aimons pas 
lS snobs et aucun doute, les produits de 
Vack Tramiel nous comblent à 100 %. 


DASPECT TECHNIQUE 


Le MEGA ST est tout petit, bien que le 
Clavier soit plus grand que celui d'un 
1040. Nous sommes en effet si habitué à 
da dimension d'un PC. La hauteur du CPU 
nest que de 2 pouces 1/2, Le clavier, 
ec ses touches munies de LED, de 
Uleur gris clair, ainsi que le CPU confè- 
Ment à cette configuration un esprit de 
Mamile résolument ATARI, |! faut dire 
qu'avec le moniteur ATARI plein écran 
monté sur le CPU, l'ensemble a un air très 
professionnel. Comme la gamme ST, la 
gamme MEGA ST est chargée de prises 
entous genres. Qu'on en juge : Port série 


RS292 25 connecteurs, port imprimante 
parallèle Centronics, entrée midi, sortie 
midi, sortie vidéo, port floppy disk exté- 
































rieur, port DMA (Direct Memory Access, 
accès direct mémoire). Vous trouverez 
aussi au dos de l'appareil un bouton de 
reset, l'entrée secteur, le ventilateur et un 








Vide avec un panneau l'obstruant sur 
lequel il est inscrit “extension”, Sur le côté 
droit, il y a une ouverture qui contient le 
Port cartouche (jusqu'à 128 Ko de ROM) 
et la prise clavier. Les autres caractéristi- 
ques externes intéressantes sont les deux 
ports joystick/souris à l'arrière du clavier 
et la fente du floppy disk sur la façade 
avant. 
Le cœur du système est un MOTOROLA 
68000 qui est un véritable processeur 16 


| 
| 
Mbits (16 bits en adresses extemes et en 
lignes de datas, 32 lignes de “word size" 







Interne) piloté à 8MHz. La RAM du MEGA 
ST4 est de 4 Mo extensibles à 16 Mo 
alors que les ST 520 et ST 1040 sont 
Muimités à 4 Mo. Ce processeur ne sera pas 
disponible sur les ST 520 et 1040, La 
ROM du MEGA ST totalise 192 K conte- 
nant le BIOS (Basic Input/Outpout Sys- 
lem), l'ABIOS (Advanced BIOS), le TOS et 
le GEM (Graphic Environment Manager 
from Digital Research}. Accéder à l'inté- 





une bonne affaire puisqu'il offre 1 Mo de : 
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IMP. LASER SLM 804 


13579MTC 





32615 







35461 


rieur du MEGA ST n'est pas chose facile à 
cause des nombreux blindages rendus 
obligatoires par la norme d'antiparasitage 
FCC. On trouve l'emplacement batterie 
d'une horloge temps réel et bien que non 
mentionnée par ATARI, cette horloge 
fonctionne parfaitement un fois les deux 
piles en place. On trouve aussi un slot 
d'extension pour une seule carte. Cette 
carte devrait pouvoir se raccorder au bus 
inteme ainsi qu'au port cartouche. Le lec- 
teur de disquette du MEGA ST est un 
lecteur de 3 pouces 1/2, 800 Ko, utilisant 
une disquette 2DD (double face, double 
densité). Le moniteur monochrome fourni 
avec la machine est un 640 x 400 points. 
Il est foumi avec un socle orientable. La 
qualité de l'écran est superbe. Le clavier 
du MEGA ST est identique à celui d'un 
1040 ou d'un 520, à savoir : 96 touches, y 
compris 10 touches de fonction sur le 
haut, un pavé numérique sur la droite, la 
section AZERTY sur la gauche et les clefs 
des curseurs de contrôle au milieu. Le 
Clavier est très bien fabriqué et son tou- 
Cher est tout à fait professionnel. La souris 
est livrée en série et un disque dur de 20 
méga sera bientôt disponible. 


IMP. LASER SLM 804 


NOTRE OPINION 

Le mécanisme de cette imprimante est 
foumi par TEC, le célèbre fabricant japo- 
nais d'imprimantes laser, Pour ATARI, 
l'imprimante a été recarossée et un certain 
nombre de circuits électroniques intemes 
ont été enlevés. Elle est à la fois plus 
petite et plus légère que la majorité des 


À crédit CETELEM: Of au comptant 


OFFRE PAO N°1 : MEGA ST4 + MONITEUR SM124 
+ IMP. LASER SLM 804 + PUBLISHING PARTNER 
+ DISQUE DUR MEGAFILE 30 
A crédit CETELEM: 615F comptant + 48 
mensualités de 1025F - 1e Versement 120 
jours après achat - Coût total du crédit 
avec assurance: 17440F - TEG 18,90 % 


OFFRE PAO N°2 : MEGA ST4 + MONITEUR SM124 
+ IMP, LASER SLM 804 + TTX LE REDACTEUR +LOG. 
Mise en page TIME WORKS + DISQUE DUR MEGAFILE 30 

A crédit CETELEM : 461F comptant + 48 
mensualités de 1098,60F - 1e versement 
120 jours après achat - Coût total du crédit 
avec assurance : 17972,80F - TEG 17,90 % 












+ 48 mensualités de 444,40F 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 7971,20F 
TEG : 19,90 % 


imprimantes laser, mais elle reste tout de 
même d'une dimension imposante par 
rapport au MEGA ST. Sur la façade avant, 
on trouve une plaquette munie de cinq 
indications symboliques éclairées par 
LED, Ce sont: a)imprimante “on-line”, 
b) “ready”, c) "not ready”, d) “toner low”, 
e) "paper jam/paper out” ce qui se traduit 
par a) “imprimante allumée", b} “prête à 
fonctionner", c) "pas prête à fonctionner”, 
d} “manque de toner" (poudre électrostati- 
que que l'on retrouve dans les photoco- 
pieurs), e) “bourrage papier’ ou “manque 
de papier”. 


En dessous de ces voyants, il y a un bac 
papier capable de contenir 150 feuilles au 
fommat A4. Une fois imprimée, la feuille 
attenit sur le sommet de la laser, face 
imprimée vers le bas et permet ainsi de 
maintenir l'ordre d'impression original. En 
dehors de cela, elle comporte un port 
parallèle, La différence la plus importante 
entre l'imprimante laser ATARI et des pro- 
duits similaires d'autres marques est que 
pratiquement toute la mémoire inteme et 
le processeur de l'imprimante ATARI se 
trouve dans l'ordinateur MEGA ST et non 
dans l'imprimante, 






Pour MEGA ST et 
IMP. SLM 804, 
1 AN DE 
MAINTENANCE SUR 
SITE GRATUITE 
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ORDINATEUR PROFESSIONNEL ATARI MEGA ST 

































ACATARI 





ATARI MEGA ST2 
+ Monit. mono Atari SM124 


11207mc 


ATARI MEGA ST2 


A crédit CETELEM : 7F au comptant 
+ 48 mensualités de 366F 
er versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 6608F 
TEG : 19,90 % 


A crédit CETELEM : 7f au comptant 












F 1 + 48 mensualités de 398,60F 
+ Monit, coul. Atari SC 1425 1e ve Et 120 joie mas achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 7172,80F 


TEG : 19,90 % 
À crédit CETELEM : 265® comptant 






ATARI MEGA ST4 







P $ + 48 mensualités de 473,80F 
+ Monit. mono Atari SM124 de varsernent 120 j00s Ale actet 
1 4765FMC Coût total du crédit 
avec assurance : 8482,40F 
TEG : 19,90 % 





ATARI MEGA ST4 
+ Monit, coul. Atari SC1425 


15765 


ATARI MEGA ST2 A crédit CETELEM : 160° comptant 
+ Monit.mono Atari SM 124 + 48 mensualités de 760,30 
+ Imp. laser Atari SLM 804 1° versement 120 jours après achat 


2 3 66 OFTC Coût total du crédit 


avec assurance : 13234,40F 
ATARI MEGA ST4 


TEG 19,90 % 
A crédit CETELEM : 388F comptant 

+ Monit. mono Atari SM124 É 
+ Imp. laser Atari SLM 804 1* versement 120 jours après achat 


+ 48 mensualités de 832,80, 
26388" Coût total du crédit 


avec assurance : 14214,40F 
TEG 18,90 %. 
QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 

Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépen- 

dant, vous offre : 

1) Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu 

3) une formation d'une demi-journée sur la machine, dans notre local de 
formation. 

4) une assistance téléphonique 90 jours. 

5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

7) l'assurance du bon prix; si dans le mois qui suit votre achat, vous 
trouvez le même matériel à un prix inférieur, nous Vous remboursons la 
différence (sauf en cas de baisse tarifaire en provenance du fabricant). 

8) Droit à l'erreur: si'dans un délai de trois jours après l'achat de votre 
machine, vous constatez que ses caractéristiques ne vous conviennent 
pas, Vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 


© LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des 
machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'as- 
pect. Consultez-nous. 


e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, vous pouvez profiter de 
tarifs spéciaux. Consultez-nous. 


© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 


Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur prix que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 


# SERVICE PROVINCE 
Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre 
machine ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la 
fin de nos annonces. Merci. 


A crédit CETELEM : 265f au comptant 
+ 48 mensualités de 501,50F 
1« versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit avec 
assurance : 8812F 
TEG : 19,90 % 
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[Lil \f 
DEFINITION : Un MEGAPACK est un lot composé d’un micro ATARI en configuration de base et d’une sélection de périphériques choisis par GE- 
NERAL pour compléter utilement votre machine. Au lieu de proposer l’ensemble de ces périphériques + le micro au prix élément par élément, 
GENERAL considère que cet achat, compte tenu de l’effort financier qu’il représente pour nos amis clients, mérite une tarification particulière. 
On peut dire qu'un MEGAPACK, c’est plus coûteux qu’un micro nu, mais beaucoup moins onéreux qu’une machine que vous auriez progressive- 


ment équipé des périphériques qui composent nos MEGAPACKS. Et avec ces MEGAPACKS, vous bénéficiez également du PACK PRO compor- 
tant entre autres la manette de jeu et les super logiciels “Megapack”. 
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ATARI 520 STF Pere Fr) | ar 
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COFFRET DE RANGEMENT 
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20 STF N°2 4500F] | OFFRE MEG 


ack N° 2 avec Moniteur C: 
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oul, 1425. 6G500F | Variante Mégapack Ne 4 avec Moniteur Coul. 1425 


ATITINTY 

à I A C7iN F A QG 
DEFINITION : Un MEGAPACK est un lot composé d’une imprimante pour ST et d’une sélection de périphériques choisis par GENERAL pour 
compléter utilement votre machine. 
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IMPRIMANTES POUR ATARI ST 










AKATARI 


De par sa résolution graphique, la gamme ATARI ST (520 STF, 1040 STF, MEGA ST 2 et MEGA ST4) mérite une imprimante couleur. 
Demandez une démonstration avec la STAR LC 10 COULEUR et vous verrez imprimé ce que vous voyez à l'écran. 


Caractéristiques techniques : Méthode 

je d'impression : matricielle à impact. Tête 
; d'impression à 9 aiguilles. Vitesse d'im- 
pression : listing 120 cps, courrier 30 cps. 
Direction d'impression bidirectionnelle en 
listing, unidirectionnelle en courrier ou 
graphique. Mémoire tampon de 4Ko. Im- 
pression couleur : 3 couleurs primaires 
(rouge, jaune, bleu) plus noir. Sélection 
via les codes de contrôle. Entrainement 
papier: position parking du papier en 
continu, tracteur-pousseur, friction, intro: 
ducteur semi-automatique de feuilles, 
système de découpe automatique du pa- 
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2490 pier en continu, Interface en standard |/F parallèle centronics 8 bits. 
Dimensions LXHxP : 108x384x287 mm. 





L'imprimante CITIZEN 120 D 
offre pour tous les utilisateurs 
la qualité et le plus grand soin 
que vous êtes en droit d'atten- 
dre du plus grand fabricant 
mondial de montres. Compac- 
te, fiable, haute qualité d'im- 
pression et nombreuses fonc- 
tions résidentes en standard, 
que seul Citizen garantit 2 ans, 
sont les atouts majeurs qui ren- 
dent l'imprimante 120D indis- 
pensable aux utilisateurs d'in- 
formatique. 

Caractéristiques techni- 
ques : Vitesse : qualité Imisting 
120 cps, qualité courrier 25 cps. Sens d'impression bidirectionnel 
en texte, unidirectionnel en bit graphisme. Alimentation du papier 


V4 
par traction ou friction. 9 aiguilles mode graphique. 1590 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression: matricielle à impact. Tête 
d'impression à 9 aiguilles. Vitesse d'impres- 
sion : listing 120 cps, courrier 30 cps. Direc- 
tion d'impression bidirectionnelle en listing, 
unidirectionnelle optimisée en courrier ou 
graphique. Entrainement papier : position 
parking pour papier paravent tracteur- 
pousseur ou friction, introducteur semi-au- 
tomatique de feuilles individuelles. Largeur 
du papier en continu de 10 à 25 cm; en 
feuille, de 14 à 21 cm. Interface en standard 
Centronics parallèle 8 bits. Dimensions 
LxPxH : 383x287x108 mm. Poids : 4,7 kg. 





1990 
LIIEET 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression : matricielle à impact. Vi- 
tesse : 180 cps (épreuve élite), 150 cps 
(épreuve pica), 30 cps (courrier élite), 25 
cps (courrier pica). Sens d'impression bi- 
directionnel optimisé en texte. Interface 
parallèle 8 bits type centronics en stan- 
dard. Mémoire tampon 3 Ko. Largeur pa- 
pier : paravent 102 à 254 mm, feuilles sé- 
parées 182 à 216 mm. Dim. LxHxP 
485x103x302 mm. Poids 6 kg, 











STIZEN MSPISE 
3490 









Imprimante rapide et adaptable, la CITIZEN MSP-15E est élégante et facile d'emploi. Une 
ergonomie attractive dans tous les environnements informatiques. Imprimante facilement 
adaptable à toutes les applications, la MSP-15E est facile d'emploi et silencieuse. Grâce à 
sa qualité et à sa fiabilité, elle est garantie 2 ans. Qualité informatique : 160 cps. Qualité 
courrier : 40 cps. Compatibilité de base : IBM et EPSON. Possibilité de graphisme par 
points. 8K Buffer. Espacement proportionnel. 

L'Imprimante CITIZEN MSP est sans aucun doute le nec plus ultra des imprimantes matri- 
cielles et elle est compatible avec la plupart des micro-ordinateurs actuels. 
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Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression : matricielle à impact. Tête 
d'impression à 24 aiguilles. Vitesse d'im- 
pression : listing 142 cps, courrier 47 cps. 
Direction d'impression bidirectionnelle 
optimisée en listing et courrier, unidirec- 
tionnelle optimisée en mode graphique. 
Entrainement papier: position parking 
pour papier continu, tracteur-pousseur 
ou friction, introducteur semi-automati- 
que de feuilles individuelles. Largeur du 
papier en continu de 10 à 25 cm : en feuil- 
le, de 14 à 21 cm. Interface en standard 
Centronics parallèle 8 bits. Formatage 
programmable jusqu'à 255 lignes. 


LE PACK PRO IMPRIMANTE GENERAL 


OU QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES IL EST SI 
DIFFICILE D’ACHETER VOTRE MACHINE AILLEURS QUE 
CHEZ GENERAL 
Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépendant, vous of: 

fre : 

1) 1rame papier listing bande Carol. 

2) une assistance téléphonique 90 jours. 

8) une garantie de 2 ans pièces ét main-d'œuvre. 

4) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

5) l'assurance du bon prix : Si dans le mois qui suit votre achat, vous trouvezle même 
matériel à un prix inférieur, nous Vous remboursons la différence (sauf en cas de 
baisse tarifaire en provenance du fabricant). 

6) Droit à l'erreur : si dans un délai detrois jours après l'achat de votre machine, vous 
constatez que ses Caractéristiques ne vous conviennent pas, VOUS pouvez 
l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 

© LE COIN DES AFFAIRES : Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéres- 
sants sur des machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts 
d'aspect. Consuitez-nous. 

e SERVICE COLLECTIVITÉS : Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, 
vous pouvez profiter de tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX : Si avant votre achat, Vous trouvez un meil- 
leur prix que chez GENERAL, faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce 
prix. 

e SERVICE PROVINCE : Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de 
votre machine ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la fin de 

nos annonces. Merci. 


















































GENÉRAL. 


PERIPHERIQUES 
ATARI 


MONITEURS 


ATARI MONOCHROME SM 124 … 1490F 


Moniteur monochrome 12 pouces, haute définition. 
Convient à toute la gamme ATARI. Définition 640x400. 


ATARI COULEUR SC 1425 : 2490F 
Moniteur couleur, 14 pouces, moyenne résolution. 
Convient à toute la gamme ATARI. 


NEC MUTINSYNC II COULEUR 
14 POUCES . 6250F 


Moniteur basse, moyenne et haute résolution couleur, 14 
pouces. Idéal pour graphistes. Fonctionne avec toute la 


gamme ATARI. 

MITSUBISHI HF 1400 12500F 
Moniteur couleur 14 pouces haute résolution. Très haute 
persistance. Idéal pour PAO. Pas de tremblements ni cli- 


gnotements. 


MITSUBISHI HF 2000 ………….… 25200F 
Moniteur couleur grand format (20 pouces), haute résolu- 
tion, très haute persistance, idéal pour PAO. Pas de trem- 
blements, ni clignotements. 


LECTEURS DISKS 









MITSUBHISI INTERNE 3P1/2 1290F 
Aintégrer dans votre ST. Double tête. 720 Ko. 
ATARISF 314... 1790F 
Lecteur de disquettes 3P1/2 externe avec son boitier et 
son cable. Double tête. 720 Ko. 

CUMANA3P 1/2... 1890 
Lecteur 3 pouces 1/2 externe 720 Ko. Dela firme anglaise 
CUMANA. 

CUMANA 5 P 1/4... 1990F 
Lecteur 5 pouces 1/4 externe pour 520 STF, 1040 STF et 
MEGA ST. 

LECTEUR ATARI 3 P 1/2 1190F 
LECTEUR ATARI 5 P 1/4 1490F 





DISQUES DURS 


Cadeau exceptionnel pour tout achat d’un 
disque dur: un livre Micro-Application 
“DISQUETTES ET DISQUES DURS” (va- 
leur 179 F). 


MEGA FILE 30 ATARI... 4990F 
Disque dur 30 Mo formaté pour 520 STF, 1040 STF et 
MEGA ST. 

MEGA FILE 60 ATARI. 7665 
Disque dur 60 Mo formaté pour 520 STF, 1040 STF et 
MEGA ST. 

LEADMAN 50 Mo EXTERNE … 9400F 
LEADMAN 100 Mo EXTERNE … 16400F 


importé par IMACO, le LEADMAN 100 Mo offre une pos- 
sibilité intéressante de sauvegarde comparable aux 
streamers. |l est en effet composé de 2 disques : l'un pou- 
vant servir au stockage des données, l'autre à la copie de 
sauvegarde. 


16 SORTIES LOGIQUES …………… 500F 
4 SORTIES ANALOGIQUES ……… 700F 
MULTIFAGE 2+. 695F 





10, boulevard 
de Strasbourg 
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DISQUETTES VIERGES 3 P 1/2 


dble face - dble densité - Grande Marque - Garantie 5 ans 
135 TPI pour 520 STF, 1040 STF, MEGA ST 7 F 90 














8ENTREES, 
8 SORTIES LOGIQUES 


4 SORTIES RELAIS 


1 ENTREE, 
1 SORTIE ANALOGIQUE 550 


MODE RSR ER. 1990F 
Malette Outils de Développement ATARI 


Cette malette comprend : documents techniques (TOS et 
hardware, manuel "Au cœur du ST"), langages (compila- 
teur, assembleur 6800), outils de développement (éditeur 
de textes et de liens, éditeur de ressources, bibliothèque 
TOS, GEM, MATHS, débogueur). 


CARTE HORLOGE 


MICROTIME CLOCK 
Carte horloge pour 520 STF/1040 STF. 


HAUTES QUIZ AE 


SCANNER CLAVIUS ……….. 1490F 
Scanner économique à fibre optique. Se place sur la 
tête d'impression de votre imprimante. Résolution ré- 
glable de 75 à 1000 DPI. Fonctionne en 256 nuances 
de gris et le logiciel permet la sauvegarde aux formats 
Néo ou Degas. 












SELECTEUR DE DRIVE 


(câble liaison) 


DUO LDE 


290F 


MEMOIRES 











512 Ko pour 520 STF . 1490F 
MOTOROLA 68881 …  3990F 
Coprocesseur mathématique, permet d'accélérer 
jusqu'à 4 fois la vitesse de calcul de votre ST 

SFP 004... 2490F 


Coprocesseur arythmétique pour MEGA ST. Permet 
d'accélérer jusqu'à 4 fois la vitesse de calcul. 


SOURIS 


LL Ze, €-7:UR 


SOURIS ATARI 90002 OO 
Souris ATARI d'origine. Garantie 1 mois. 
SOURIS HANDYMOUSE ……….… 473F 





Souris garantie 2 ans, pièces et main d'œuvre. De chez 
CAMERON. Précision et vitesse d'utilisation exception- 
nelles. Très ergonomique. 100 % compatible ATARI. Fa- 
brication japonaise. 


SOURIS ANKO ST ……… 390F 


TELEMATIQUE 


REPTEASER 2.0... 2O0F 

Programme pour ATARI ST mono ou couleur. Serveur 

monovoie pré-configuré utilisant le modem du minitel, in- 

cluant les options et rubriques suivantes : 

— 8 journaux cycliques entièrement paramétrables, 

— 1 option message au sysop (le sysop, c'est vous) 

— 1 option message général (le mur du délire pour tous) 

— 1 choix boites postales (ouverture par le seul sysop), 

— 1 mode distant grâce auquel vous pourrez consulter 
votre serveur et en assurer la maintenance à partir de 
n'importe quel minitel où que vous soyez, 
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SPECIALISTE 










AÇATARI 


pièce 





— 1 éditeur incorporé permettant la création de pages 
alpha-numériques à insérer dans vos joumaux. 

Pour utiliser le REPTEASER, vous devez avoir : un cable 
minitel reliant la sortie modem (RS 232) de votre ordina- 
teur à la broche de votre minitel ; un cable de détection de 
sonnerie qui, relié au au port joystick, assimilera un appel 
à l'appui sur “Feu”, 

Bonus : inclus sur la disquette EMUCAP, programme 
vous permettant d'utiliser désormais le clavier de votre 
ordinateur au lieu du clavier minitel avec en plus une op- 
tion capture enregistrant les pages écran pour pouvoir les 
relire tranquillement hors connection. 


VIDEOTEASER 2.0... 2O0F 
Programme pour ATARI ST couleur 
— Transforme automatiquement les écrans aux for- 
mats : NEO, PI1, PI3, et ART en écran au format mini- 
tel, norme vidéotext graphique. 
— Transforme tout ou partie de l'écran au choix de l'utili- 
sateur. 
— Editeur graphique incorporé permettant : 
— réglage des contrastes, des couleurs, des tons de 
gris, de la luminosité. 
— Edition point par point sur matrice minitel 2x3 (Pixe- 
lisateur) 
— création d'effets spéciaux tels que symétrie, miroirs, 
lissage, inversion, insertion, effacement. 
— Mémorisation simultanée de 20 écrans minitel 
— Sauvegarde et chargement d'images VID c'est à dire 
au format Vidéotext. 
Bonus : inclus sur la disquette un programme du type dia- 
porama grace auquel vous pourrez faire défiler vos 
écrans ou ceux de démonstration. 


CABLE DETECTEUR DE 
SONNERIE POUR REPTEASER 


CABLE MINITEL POUR 


VIDEOTEASER / REPTEASER 
(Sub femelle sortie 25 ponts à DIN 5 broches) 


VIDEOTEASER + REPTEASER 

+ CABLE DETECTEUR SONNERIE 

+ CABLE MINITEL POUR 

VIDEOTEASER ="... + 10507 


EMULCOM Version 3 … nous consulter 
LOGICIEL D'EMULATION MINITEL. Connectez le ST à un 
minitel. Avec le logiciel EMULCOM, est fourni un câble 
d’interfaçage qu'il suffit de brancher sur la sortie série (25 
broches) du ST et sur la seule prise du Minitel, en dehors 
de la prise téléphonique. Une fois le Minitel allumé et le lo- 
giciel chargé, tout est prêt pour communiquer. Les possi- 
bilités offertes par le ST dépassent de beaucoup celles 
d’un simple terminal Vidéotext. Vous pouvez en effet : 

— enregistrer tout ou partie des pages qui s'affichent, 
d'où un gain de temps de connexion non négligeable 
puisque vous pouvez enregistrer des pages sans les 
lire et les regarder ensuite ; 

— taper toutes les commandes ou textes à partir du cla- 
vier du ST, ce qui est infiniment plus agréable et com- 
mode qu'à partir d'un simple minitel ; 

— mieux encore, VOUS pouvez envoyer vos commandes 
parsimple cliquage de la souris dans la page écran af- 
fichée sur votre ST ; 

— imprimerune ou plusieurs pages, durant ou en dehors 
de la connexion, avec ou sans les graphiques ; 

— transférer les contenus des pages dans un traitement 
de texte ou les traiter grace à un programme Basic de 
votre composition ; 

— Visualiser les pages dans leurs couleurs d'origine si 
vous possédez un écran couleur ; 

— faire s'afficher le temps et le coût de votre communi- 
cation et même provoquer une déconnexion automa- 
tique après un coût fixé. 


190F 


150F 


4625F 
2253F 


| 



























MANETTES 
DE JEUX 


QUICK SHOT 1 69F 


Joystick économique, fabriqué par SPEC- 
TRAVIDEO. Type à frottement. Résistance 
moyenne. 


QUICK SHOT 2 89F 
Joystick à frottement de chez SPECTRA- 
VIDEO, Superbe poignée. 


QUICK SHOT 2 TURBO. 139F 


Joystick à micro contacts, 6 directions, 
de SPECTRAVIDEO. Le premier prix pour 
les micro contacts. 


JOYSTICK KONIX 


149F 
Forme très ergonomique. Micro contacts. Moyennement 
précis. 


HR JOYSTICK 


PRO 500 195F 
Avec le PRO 500, on n’est pas 
H là pour jouer. C'est la merveille 
en matière d'électronique. En 
effet, le traditionnel contacteur 

£ : à couronne en plastique sur 
lequel est montée la manette est remplacé par une série 
de microrupteurs ou microswitches qui assurent au 
PRO 500 une précision et surtout une robustesse inéga- 
lable. Garantie 1 an, c’est tout dire. Pour ceux qui en ont 
assez de se retrouver avec le manche dans une main et 
le socle dans l’autre au saut de haie de DECATHLON. 


GENERAL STICK. 270F 
Le nec plus ultra. Très gros contacteurs, boitier transpa- 
rent, assez dur à manier. À réserver aux gros costauds. 


JOYSTICK COBRA 495F 
Le montre. 2 kg, 80 cm de haut. Une manette de Mirage. 
La folie complête. Absolument génial, à essayer d'ur- 
gence chez GENERAL. 


pour ATARI 520 STF, 1040 STF, 
MEGA ST 2 et MEGA ST 4 


7990F 





SPAT de SILVER REED …………… 
IMPRIMANTE/SCANNER/PHOTOCOPIEUR. 





Le logiciel d'accompagnement de la SPAT pour ATARI 
comprend : Labographique avec son logiciel, Labopho- 
to, Labotexte, Laboscan. Elle vous permet : 

— de transférer l'image : le scanner SPAT de Silver- 
Reed transforme votre ATARI ST et votre MEGA ST 
en atelier graphique. Vous transférez des images sur 
votre écran en quelques secondes ; 

— de modifier: à Volonté, vous pouvez directement à 
l'écran modifier ou recréer toutes les images, les 
agrandir ou les réduire, suprimer une parie ou la 
changer, insérer un texte, etc. 

— imprimer: maintenant, vous imprimez votre travail 
avec l'imprimante SCANNER SPAT de Silver Reed 
sur du papier thermique, ou bien impeccablement 
sur votre imprimante. Mais l'imprimante SCANNER 
SPAT peut faire beaucoup plus... 
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HANDY SCANNER TYPE 2 2250F 
HANDY SCANNER TYPE 4 3490F 


Nouveau modèle avec logiciel de reconnaisance de 
caractères, 5 polices + écriture manuscrite mémorisa- 
ble. HANDY SCANNER : une nouvelle façon de saisir du 
texte et des graphismes sur votre ordinateur. Vous 
glissez le Scanner Comme une souris sur la zone que 
vous voulez reproduire. Elle est instantanément recopiée 
sur l'écran. Il existe maintenant deux versions de 

HANDY SCANNER répondant à toutes les attentes : 

— la version TYPE 2 qui digitalise en 2 tons NOIR ET 
BLANC ; 

— Ja version TYPE 3 plus performante qui permet une 
digitalisation en 2, 4, 8 ou 16 tons de gris. Ce 
scanner possède en outre une fenêtre vous permet- 
tant de visualiser le document au cours de sa digitali- 
sation, ainsi qu'un bouton marche/arrêt permettant 
le contrôle manuel du scanner. 


HANDY PAINTER est un logiciel de traitement graphique 
élaboré dans une optique pratique, complète et perfor- 
mante. Il permet de saisir des modèles graphiques dans 
des fenêtres définies préalablement, d’après une échel- 
le. Ces documents graphiques, après traiternent ou non, 
peuvent être sauvegardés en fichiers images au format 
bitmap (point par point) et sont récupérables dans 
d'autres logiciels graphiques au même format ou non 
{possibilité de conversion de format). Ce logiciel pos- 
sède plus de 40 fonctions de travail, 14 outils, variation 
proportionnelle de la largeur de certains outils, 3 palettes 
de 32 couleurs ou motifs de coloriage, possibilité de 
créer des palettes personnelles, effets spéciaux, cur- 
seurs de déplacement de la fenêtre sur le document. 


SCANNER CLAVIUS ……….….…… 1490F 


Scanner économique à fibre optique. Se place sur la 
tête d'impression de votre imprimante. Résolution régla- 
ble de 75 à 1000 DPI. Fonctionne en 256 nuances de 
gris et le logiciel permet la sauvegarde aux formats Néo 
ou Degas. 


SCANNER CANON IX-12 (Type à rouleau) 
+ ZZ SCAN mm. À OOOOF 


SCANNER CANON IX-12F (Type à 


plat) 
HR AZSCAN. Lemon EE 16000F 





Vous avez besoin de la meilleure qualité, d'un contraste 
bien défini et d'un contrôle précis de la numérisation 
scanner avec votre ATARI ST. Facilité d'introduction 
HAE en PAO: avec le ZZ SCAN, vous pouvez 


transférer Vos dessins, papiers, photographies, logos, 
textes et autres graphiques dans votre ordinateur. 
Numériser finement et clairement votre image avec une 
résolution possible jusqu'à 300 points par pouce et 64 
niveaux de gris. Le système est composé d'un scanner 
CANON IX-12 ou IX12F et d'une interface ultra rapide 
sur le port cartouche de l'ATARI. Un logiciel performant, 
permettant la numérisation soit en lignes simples, soit 
en grisés, est fournit. Le logiciel ZZ SCAN est très aisé 
de manipulation et utilisant l'interface “souris, menu- 
déroulant" de GEM. Moins de 15 secondes, c'est le 
temps de numérisation d'une image. Ensuite, Vous pou- 
vez utiliser un logiciel comme DEGAS pour retravailler 
votre image, l'incorporer dans votre PAO ou la sauvegar- 
der en POSTSCRIPT, ce qui vous autorise des impres- 
sions sur imprimantes laser. 
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CAMERON PERSONAL A4 6990F 
Scanner de type FLAT BED au format A4. Commercia- 
lisé par la célèbre firme CAMERON, rapport qualité/prix/ 
performance imbattable. 


TABLETTES 


GRAPHIQUES 


TABLETTE GRAPHIQUE CRP4.. 4490F 
FORMAT A4 


TABLETTE GRAPHIQUE CRP3 … 8490F 
FORMAT A3 














Exemples d'application : Analyses de diagrammes et 
courbes. Applications musicales. Bureau d'architecture, 
décoration intérieure, statique. Cartographie, dessin, 
layout. Construction, développement, conception de 
platines. Construction souterraines et en surface, géolo- 
gie, physique. Instruction, marketing. Médecine, chimie. 

Menu sans clavier. Programmation NC. Structure du 

programmme adapté a l'utilisateur. Traitement d'ima- 

ges, création d'images, CAO/FAO, design. Transmission 
d'écriture par modem (secteur bancaire). 

Dans le prix de vente sont inclus : 

1. Tablette graphique format DIN-A4 ou DIN-A3 selon 

le modèle. 

. Stylet avec pointe d'acier et stylo bille (loupe quatre 

boutons comme option) 

. Alimentation pour 220V (12V/500 mA) 

. Câble connexion V24 (RS 232C) 

. 1 disquette CRP, format ATARI-ST (densité simple) 

. Feuille de protection 

. Instruction de service en français contenant la des- 

cription du programme test et des formats de trans- 
mission de données. 

Avantages : 

e L'utilisateur peut positionner le curseur de l'écran de 
façon absolue et très précise. La vitesse d'opération 
est beaucoup plus grande. 

e Les mouvements imprécis cherchant un objet sur 
l'écran sont éliminés. Le nombre d'erreurs d'opéra- 
tion devient pratiquement nul. 

e Le driver CRP supporte tous les logiciels fonctionnant 
sur GEM sans problèmes. Les logiciels de CAO/FAO 
et graphiques en général sont opérés avec une préci- 
sion quasi absolue. 

Développement de propres applications : 

e Le programme de driver inclus est écrit en langage 
«C» et GfA-BASIC et transforment les informations 
émises par la tablette graphique comme nombres 
entiers. Cela vous donne la possibilité de développer 
des programmes en utilisant la tablette graphique 
comme instrument de saisie. 

Software inclus : 

e Accessoire «GEM» opérable à partir du «DESKTOP», 
branche la tablette graphique, définit le format et la 
taille de la surface active. 

© Programmme démo en code source GfA-BASIC. 

© Programme démo en code source «C» (les deux 
exemples servent à l'aide des développements d'ap- 
plications propres.) 

e Programme test compilé. 


TAB. GRAP. SUMMASKETCH A5 …. 4950F HT 
TAB. GRAP. SUMMASKETCH A4. 6450F HT 


JO O1 B nm 


TAB. GRAP. SUMMASKETCH A3. 9250FHT 
KIT ATARI (soft + interface) 
POUR SUMMASKETCH 50OFHT 
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GEN LOCK GST 2000 L 


PE RI PH [= RI Q U ES INCRUSTATEUR PROFESSIONNEL. (Boiir ïo« 5 réal 


les fonctions de décodeur PAL/SEGAM, Gen lock, incrust 
VI D F 'e) teur, codeur PAL asservi en phase chroma. |l est Conçu poi 


Permettre l'utilisation en REGIE VIDEO PAL d'un ordinata 
LES DIGITALISEURS 


graphique. Le signal est Conforme à la norme Broadcast), 
REALTIZER 
[ 








Transposeur SECAM TS 40. 1400 
Utilisé pour enregistrer en SECAM la Vidéo composit 
€n provenance d'un codeur PAL Ou tout autre normi 
vidéo sauf NTSC. 

MULTITRANSCODEUR MT8 1800! 
Double transcodeur utilisé pour lire et enregistrer avec 
Passage simultané de PAL en SECAM et de SECAM en PAL. 
FILTRE ELECTRONIQUE 
DG 88 POUR DIGITALISEUR 














€n offrant des produits de haute technologie à des prix 
très étudiés. 

















— le format de tracé de 431,8 mm x 297 mm ne laisse 
plus de marges inutiles. 
— La grande vitesse de tracé (42 cm/s) leur confère 
une rapidité Voisinant celle des traceurs de grand 
t 





ésolutions. Avec ART DIRECTOR: 16 couleurs 
basse résolution. 








format. 

— La résolution (0,0125 mm) en fait des machines de 
haute précision. plit les fonctions suivantes : 

— Les interfaces parallèles et Série résolvent tous les — DECODAGE PAL SECAM : le Standard vidéo PAL ou 
Problèmes de connection. 


SECAM est reconnu automatiquement. Les COmpo- 
santes (RVB) du Signal d'entrée sont disponibles 


Sur la prise péritélévision Sortie. 
— SELECTION DES COMPOSANTES COULEURS : les 


— Le Soft-landing amorti la descente de la tête d'écritu- 
re, limitant le bruit et l'usure prématurée de ja pointe. 
— L'utilisation des langages HPGL et DXY étend le 


s : , i 5 'ordi -même. Si | à l'entrée : 
— le réglage de la Pression des plumes permet d obte- L : gna U Ÿ 
nir une qualité optimale en fonction de la nature du Vidéo composite BAS ou FBAS. Sources d'images : 
Support et de celle de la plume. Caméra Couleur Ou Scope. Vous pouvez Choisir parmi 
— Le réglage de ja vitesse de tracé régule le débit les formats Suivants : NEOCHROME : 16 couleurs en 
d'encre pour une meilleure qualité du trait basse résolution. DEGAS : toutes les résolutions. DOO- 
— L'obiuration des plumes. dans {eur aire de repos LE : uniquement en haute résolution, ART DIRECTOR : 















CODEUR PAL EPAL nn D OOOF 
Codeur PAL Pour signaux RVE. |] remplit les fonctions 

















: s ; 16 couleurs en basse résolution. Suivantes : 
évite le Séchage des pointes. me, 

— l'ifilient — CODAGE PAL : les Couleurs primaires RVB et Syn- 
cou oo P Plimes ie de panacher les LES GEN LOCKS Chro extemes Sont codées en un Signal vidéo com- 

— Le buffer de 1 MégaOctet. exceptionnel sur les ET LEURS PERIPHERIQUES He fu Neo Black burn. 
traceurs de ce prix, permet de [ibérer l'ordinateur en 7 GENERA RO (Black-burst) : en 
Un temps record (standard sur DXY 1300, option sur GEN LOCK GST 30 ATARI. Position inteme, le codeur délivre un Signal de syn- 
DXY 1200). 


Chronisation asservi “Quartz” TTL sur la Sortie GEN 
LOCK ou Black-burst 0,7V sur la sortie vidéo. 





‘8. du sj ! de mémoriser une Image en temps réel d'une Source 
vidéo PAL, SECAM où NTSC (téléviseur, Caméra, 
Magnétoscope, Caméscope) grâce à sa mémoire de 


CAMERA NOIR ET BLANC 
PANASONIC WV1410 nn. D OOEGE 
Caméra haute résolution, Faible seuil d'éclairage avec objectif 
; d 1.4, monture C. Nombreux objectifs VIVITAR, dont Zoom 6x 
ROLAND DXY 1100 (ft AS) 11620r 


avec position macro, disponibles en Option. Nous consulter. 
OBJECTIF 16 MM nn. À Â OF 
ROLAND DXY 1200 (ft A3) ..… 16485 CAMERA NOIR ET BLANC 
F 
ROLAND DXY 1300 (ft A3). 22170r possibiltés de réglage suivantes en face avant NACOR TVC 500 = = as 






Caméra TV compacte à technique modujaire Standard 
Commercial. Utilisation universelle Sans problèmes avec 
Moniteurs vidéo. Sans Organes de commande. 


LOGICIELS D'ACCOMPAGNEMENT 
POUR TABLES TRAÇANTES ROLAND 






lumière, couleur, contraste: 

— GEN LOCK : asServissement par “PLL" de l'horloge 
à 28 MHz et des impulsions de Synchronisation 
horizontale et verticale, Le signal Vidéo R.V.B. de 




























l'ATARI est conforme au signal vidéo d'entrée IS ue À 
ZZ DRAFT …  795F 7 INCRUSTATEUR : incrustation des signaux RVB de Plateau noir mat anti-reflet, Colonnes du banc pourvues 
ZZ BIRD 2D mécani que 948F l'ordinateur en mode direct où en mode inverse avec d'une échelle graduée. Réglage en hauteur par manivel- 





un signal vidéo composite externe {magnétoscope 

, 8 mm, régie vidéo, Caméra). 
— CODEUR PAL : les deux Sorties vidéo (VIDEO OUT) 
encodées en PAL sont disponibles en face arrière pour 
un enregistrement sur un magnétoscope par exemple. 


le. Plateau 400x420x25 Mm. Hauteur colonne : 760 mm. 
DISPOSITIF D'ECLAIRAGE 

RB3 KAISER À 0 Le Là 
Convient pour banc de reproduction RB3. Avec 2 douil- 
les de lampe, Coulissables et orientables. 






ZZ BIRD 2D bâtiment man DABE 
ZZ BIRD 2D hydraulique … 948F 
ZZ CONVERT DXF 948F 

















EN LOC TS0P LOTS OF : f 
EL CONVERT PLOTTER vire - 948F se TOR (ll réalise Ras de TN TION ie DE joie 
ZZ CONVERT ASCIL. 948F limage de l'ordinateur sur un im Vidéo de standard 






PAL ou SECAM, La Sortie du GST 30 P est du RVB et du 


D'ECLAIRAGE RB3 + CAMERA N/B 
PAL incrusté). 
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ST REPLAY 4.0 . 670F 
pour 520 STF ou 1040 STF) | 
touche + programme. Création de bruits à l'aide 


d'un micro. Enregistrement à partir de la source audio. 
Trucages possibles grâce à des modifications de l'enre- 
gistrement. 


PRO SOUND DESIGNER 620F 
our 520 STF ou 1040 STF) 


artouche avec logiciel, 2 connecteurs RCA permettent 
de se brancher sur une source hi-fi. Transforme les 
signaux sons analogiques en numériques. 


SYNTHE CASIO 30007 


Synthé grand clavier avec interface midi. 


. 4590F 


SUR COMMANDE, 
NOUS POUVONS VOUS FOURNIR 
TOUTE MARQUE ET TOUT MODELE 
DE CLAVIER AU MEILLEUR PRIX 


PC DITTO 3.64 Pa 200 
Avec ce logiciel, vous pouvez utiliser des milliers de 
programmes sous MS DOS et PC DOS sur votre ATARI 
ST. Il permet : 

— De transformer votre ST en clône PC. 

— De fonctionner en couleur ou en monochrome. 

— De supporter un disque dur. 

— D'utiliser un lecteur de disquette 3”1/2 pour le 
stockage de données en 40 et 720 Ko, grande 
capacité (80 pistes). 

— D'utiliser un lecteur 5"1/4 pour lire et copier tous les 
disks au format IBM PC DOS. 

— De transformer votre clavier en clavier compatible 
PC. 

— D'utiliser jusqu'à 703 K de mémoire. 

— De supporter une imprimante au port parallèle ou 

série. 

D'utiliser le mode graphique couleur pour les résolu- 

tions graphiques, textes, basse, moyenne et haute. 

Liste de quelques logiciels PC qui fonctionnent à 100 % 

sur ATARI ST grace à PC DITTO : Lotus 1-2-3, Frame: 

work 2, DBase Ill plus SYMPHONY, Microsoft Word, 

Word Star, Word Perfect V, Supercalc 4, Muitiplan, 

PrintWorks, GW Basic, Turbo Pascal, Microsoft C, Jave- 

lin, Norton Utilitaires, Easy CAO, PC Window, PC Outli- 

ne, Smart System, Super Key, Side Kick, DOS 1.1, 2.0, 

2.1, DOS 3.0, 3.21, 3.3, Flight Simulator Il, Think Tank, 

Reflex, Ability, Microsoft Project, Microsoft Chart, IBM 

Profesional Editor. 


MAC ALADIN 2490F 

Avec ce logiciel, vous émulez le Mac Intosh pour l'ATARI 

ST. Vos programmes Mac sont donc capables de : 

— tourner Sur ATARI ST sans problème. 

— utiliser les 640x400 points de l'écran ATARI. 

— utiliser votre ramdisk insensible aux resets. 

— utiliser des données GEM. 

ALADIN supporte tous les ATARI à écran monochrome, 

mais aussi : 

— de 512 Ko à 4 Mo de mémoire (même les 520 STF 
avec extension de mémoire). 

— les lecteurs de disquettes simple et double face. 

— tous les claviers y compris les touches de fonction et 
le pavé numérique. 

ALADIN supporte les imprimantes sur les ports parallè- 

les et séries : Epson MX 80, FX 80, LX 800, NEC P5, P6, 

P7, Imagewriter | et IL. 






BASE PIVOTANTE STS 004 
POUR ATARI SM 124... 150F 


RANGEMENT ET 


ENTRETIEN 





BOITES DE RANGEMENT 
3 POUCES 1/2 


BOÎTIER INDIVIDUEL 
POUR DISQUETTE 31/2... SF 


Plastique transparent 


DD 14 
Boite de 10 disquettes 31/2. Coloris gris. 


Boite de 10 disquettes 31/2. Transparente. 


DS 40L sans clé … 
DS 40L avec clé … 


Boite 40 disquettes 31/2 avec intercalaires et couvercle 
transparent. 


MEDIABOX POSSO cs 199F 
Boite 150 disquettes 31/2 avec intercalaires. 

YA 6090 sans clé cn 129F 
YA 6090 avec clé . 149F 





Boite 90 disquettes 31/2 avec intercalaires et couvercle 
transparent. 


JET EXECUTIVE 
Pochette 20 disquettes 2"1/2 type sacoche. 


HOUSSES 
Housses souples en matière anti-statique. 
Couleur noire avec liseret rouge. 


119F 


CLAVIER 520 STF/1040 STF 80F 
CLAVIER MEGA ST 2/MEGA ST 4. 75° 
MONITEUR MONO. SM 124 80F 


MONITEUR COULEUR SC 1425 95F 
UNITE CENTRALE MEGA ST 2/4 80F 


DISQUE DUR SH 205 80F 
TOUS MODELES IMPRIMANTES 
OU COEONNES 20 "00... 80F 
TOUS MODELES IMPRIMANTES 
102 COPONNES =. 95F 
IMPRIMANTE LASER SLM 804 150F 
BOMBES AEROSOL 
COMPUNETT 99F 


Nettoyage des écrans d'affichage, des parties en verre 
et en plastique, des claviers. Ne laisse aucun dépot, 


PRINTER 66 … sus (981 
Nettoyeur d' imprimantes. S ‘applique sur les têtes d’im- 
pression et les chemins de bandes. Elimine les résidus 
de métal, les graisses et les huiles résinifiées. Produit 
étonnant qui est pratiquement indispensable pour cha- 
que imprimante. 


DISQUETTE DE NETTOYAGE 31/2 
AVEC SON LIQUIDE 


S'introduit dans le lecteur de ‘disquette. Nettoye les 
têtes du lecteur, 
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AK ATARI 








DIVERS 


MOUSE MATE 
Tapis souris en néoprène. | Favorise considérablement la 
rotation de la boule. 


RUBANS IMPRIMANTES 
Prix spéciaux pour possesseurs 
ATARI ST 520 STF, 1040 STF et MEGA ST 


RAMES PAPIER 


Rame papier non zoné 

Format A4, bandes caroll détachables 
500 feuilles 69F 
Rame papier non zoné 

Format A3, bandes caroll détachables 
500 feuilles... 99F 
Rame Etiquettes 12x3cm 

le 1000 sur paravent bandes caroll. 85F 


CABLES DE LIAISON 


Cable 2 joysticks se connectant à la sor- 
tie parallèle du ST lun 148F 


Cable 2 joysticks se connectant à la sor- 
tie joystick du ST UN 65F 


Cable Péritel Atari ST v vers Monte ou 
télévision (2m) … a 195F 


Cable rallonge loysbck/sours 20cm 60F 
Cable rallonge joystick/souris 2m … 95F 
Cable Péritel 

Tuner Tetran / Moniteur SC 1425 . 250F 
Boitier inverseur vidéo pour brancher 
moniteur mono et couleur et switcher de 





l'un sur l’autre 250F 
Cable son HIFI, 

1 jack 3,5 mono et 2 RCA, 2m. 90F 
Rallonge moniteur mono ou coul.. 195F 
Cable imprimante parallèle 

Centronics de 125 à 250F 
Cable minitel … 165F 
Cable Midi pour relier votre ST 

à l’expandeur 1,20m 
Cable extension disk 2m “ 
TUNER TETRAN 





Tuner PAL-SECAM, 20 canaux, se connecte sur le 
moniteur SC 1425 et transforme ce dernier en TV. 


KIT TONER POUR 

LASER ATARI SLM 804 790F 
KIT TAMBOUR 

POUR ATARI SLM 804 2965F 
FILTRE ECRAN 14 POUCES ….…… 195F 


Filtre tissé micromailles. Améliore la persistance. Evite 
le clignotement. 
250F 


SUPPORT ECRAN ORIENTABLE … 
Support écran orientable à 360° de latitude et 20 de 
longitude. Très pratique. 


UNIVERSAL PRINTER STAND …. 250F 
Support universel pour tout type d'imprimante. 


SAC DE TRANSPORT TOILE ZZ BAG 

UNITE CENTRALE et MONITEUR... 695F 
UNITE CENTRALE 
MONITEUR 

















mn [sPectatiste AR ATARI] 








DEPARTEMENT MEGASOFTS ST : L'ENFER DU JEU 


ATARI NIET )ENUT.) 


En faisant l’acquisition d’un MEGASOFT chez GENERAL, vous avez droit : 
® GARANTIE DU MEILLEUR PRIX : si vous trouvez moins cher ailleurs avant votre achat, + GARANTIE DE CHOIX : nous nous engageons à vous offrir le plus grand choix de 


















-le nous et nous vous Proposerons un prix encore meilleur, Si, dans un délai de logiciels de Paris, Si vous ne trouvez Pa dans nos annonces le soft désiré, consuitez- 
ns jours ni ne achat, vous trouvez votre soft moins cher ailleurs, nous vous nous, 
remboursons rence, 
; H e DROIT À LA DEMO ; si vous le souhaitez et que les conditions s'y prêtent, vous pouvez 
9 Perl anne on 08 de défectuosié du logiciel pendant demander une démonstration du mégasoft que vous souhaitez acquérir. 
e GARANTIE DE FRAICHEUR : nous ne vous Proposons que les dernières versions e LES TARIFS MEGASOFTS remplacent les tarifs publiés dans notre catalogue de logiciel 
commercialisées des logiciels, ci-après. 


























































































MEGA COMPILATIONS ST DALEY THOMPSONS OLYMPIC CHALLENGE 179F | STAC MICROPROSE SACCER … 240F 
DESOLATOR 179F | STARBALL MILLEMIUM 2.2 
PS rer 240 | DOUBLE DRAGON | 189F | STARGOOSE PACLAND 185F 
AND SMART + VAMPIRE'S EMPIRE STARRAY is POOL OF RADIANCE ….. … 245F 
OCEAN 5 STARS … 289F SUPERMAN... 239F | POPULOUS . 249F 
ENDURO RACER + BARBARIAN + CRAZY CARS + TERRIFIC LAND... 189F | REALGHOSTBUSTERS 199F 
HS ee sl TARGETRENEGADE 179F | ROBOCOP. 
Po FRIGHT NIGHT THE ELIMINATOR 179F | SAVAGE 
ROAD RUNNER + INDIANA JON 
METROCRULS 1 PAST FOOTBALL MANAGER II THE LAST NINJA II. 179F | SKYFOX2 
LES GUERRIERS … 239F | GALACTICCONQUEROR THEXDER …….  299F | TARGHAN 
TNT + ALTAIR + PROHIBITION GAME OVER II 189F | THE PRESIDENTIS MISSING … 239F | TINTIN SUR LA LUNE . 
ALBUM EPYX ST... 239F | GARYLHOT SHOT . 189F | THE SENTINEL … … 479F | VINDICATORS....… 
WINTER GAMES + SUPERCYCLE + WRESTLING | GARY L SUPER SKILLS 179F | THETHREESTOOGES 289F | WECLE MAN. 
LES EXCLUSIFS N°1 189F | GENIUS 189F | TIGERROAD . 1489F | BOAL... 
LEADER BOARD + TAIPAN+XEVIOUS +TOPGUN | GHOST AND GOBB 189F | TIMESOF LORD... 219F | BIOCHALLENGE 
MEGAPACK ST 2390F | GRAFFITIMAN 189 F || TRIVIAL PURSUIT {nl génération) CRAZY CAR 2 … 
WINTER OLYMPIADE 88 + MOUS PL é 
+BLOOD FEVER + SECONDE OUT + FROST ANNE GUERILLA WAR … 179F Mu vo ENAT0 DRE 
HERCULE … 179F | TYPHOON…. 
ALBUM ACTION ST. 189F 
DEFLEKTOR + NORTHSTAR + 3D ue + | IRON LORD . 215F | ULTIMATE GOLF. LED STORM 
TRAILBLAZER + MASTER OF UNIVERSE IRON TRACKERS 219F | VENOMSTRIKES BACK THE DEEP 
Écrire Es ïe 298F INTERNATIONAL KARATE +. 179F | VERMINATOR … AFTÉRSURNE 
+ + 
BARBARIAN [PSV um Sd # Dpt he A eux | 
GEANTS DE L'ARCADE  239F ee NT AUX BILLARD SIMULATOR . 
ROAD RUNNER + INDIANA JONES + GAUNTLET+ | LIVE AND LET DIE . 2179F BISMARCK 
METROCROSS 15430 WHIRLIGIG 179F ag 








CAPITAIN FIZZ 


WAR GAME CONSTRUCTION SET 239F 
SOON Eten n ! 189F 
COSMIC PIRATES... 
RUN THE GAUNTLET ….…. 199F 
DRAGON NINJA … … 


MARS COPS 
MATA HARI 
MAXI BOURSE 
MENACE 

MOTOR MASSACRE iJ 
NIGEL MANSELL'S … 189F 





PRECIOUS METAL 249F 
ARCHE CAPITAIN BLOOD + SUPER HANGON + 
XENON ARKANOIDE. 


PREMIERE COLLECTION ……. 249F 


























ÉEULUS + NETHERWORLD + ZYNAPS + EXO. | OPERATION WOLF | 189F | AFRICAN RAIDERS 220F 
PAC MANIA NAMCO AIR BORN RANGER. 220F 
Er “s À . me Fa PAPER BOY ARCHIPELAGOS …… 249F 
# … 199F | PARANOIA COMPLEX | - 189F | THE GAME WINTEREDITION … 195F 
SPACE RACER + BOB WINNER. PETER PAN 1897 | BAT... 240F | MEURTRE A VENISE 
L NES MEGASOTS 51 CERTON NEPTUNE 
| PURPLE SATURN DAY 
944 TURBO CUP CHAOS STRIKES BACK… 185F | ROYOF THE ROVER 
AMOR... in DAME GRAND-MAITRE … 480F | RTYPE 
DARK FUSION … .… 199F | TEENAGE QUEEN 
ACTION SERVICE 199F DRAGORSPACE 1. ent 
DYTER 07. 199F | TITAN 
FERRARY FORMULA ONE …… 245F | ZAC MAC KRACKEN 

















ROAD BLASTERS . F16 COMBAT PILOT. 229F | ZANY GOLF 

ROCKET RANGER … … 269 F | GALDREGONS DOMAIN Lu 

SNOOT THEM UP, CONSTRUCTION KIT … 219F | HUMAN KILLING MACHINE . 

SOLDIER OF LIGHT … ss 179F MAYBRIS NN 

SORCERY PLUS 189F | KARATEKA ALBEDO 219F 

SPACE HARRIER II 179F |} LEISURE SUITELARRY2 ALIEN SYNDROME 179F 

STAR SHIP 139F | PORTES DU TEMPS... 340F BARD'S TALE .… 219F 
CYBERNOID 2 245F | SPEED BALL. MAUPITI ISLAND …….... 245F | BIONIC COMMANDO 179F 
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ACATARI 








CARRIER COMMAND . 
CHESS MASTER 2 000 . 
DEFENDER OF CROWN. 





FIRE AND FORGET 3 






GIGN OPERATION JUPITER 











€ 





























; ŒT | 379F … 219F | ULTIMA 4... 210F 

. 219F | KENNEDY APPROACH 219F 219F | UNIV, MIL. SIMULATOR _ 219F 

. 269F | L'ARCHE DU CAPTAINBLOOD... 269F - 2107 [RES Fe 

… 219F | L'EMPIRE CONTRE ATTAQUE … 179F | SPACE HARRIER ……. … 219F A TM DS PM 

. 239F | LE MANOIR DE MORTEVILLE … 169F | SPACERACER ……. 179F | 20000LIEUXSOUSLES MERS. 239F 
329F | MICKEY MOUSE. 179F … 179F | VOYAGEAUCENTRE DELA TERRE 279F 
265F | NIGHT RAIDER. 179F 219F | WHERETIME STOOD STIL.  179F 
195F | OBLITERATOR. 219F 2107 PES Hi) 
240F | OFF SHORE WARRIOR.……… 265F | STREETFIGHTER.…... 169F A de 
239F | OUTRUN …...... 189F | TERRORPODS ….. 109F | ZOMBI.. 189F 
279F | SCRABBLE ….……… 219F | THEHUNTFORRED OCTOBER … 219F | ZYNAPS. 


179F 





LOG. GRAPHIQUES 


Le dessin artistique, l'animation et le 
dessin technique sont des domaines où 
FATARI excelle, Nombreyx produits de 
création de qualité professionnelle, 


AEGIS ANIMATOR 570F 
Nombreuses fonctions de manipulations de polygones 
permettant ka simulation en 3D, Palette 16 couleurs. 
Décors en images complètes et sauvegarde au format 
“NEO”. Possibilité de gérer 5 animations différentes, 
avec visualisation simultanée. Pas d'enchainement 
añomatique de plusieurs groupes d'objets. Config. 


mini. 520 STE. 
ANIMEDIA 520S7F:4500F 
1040 STF: 6000 F 
Création d'animations pubhcitares sous: forme d'un 
joumal cyclique associant textes et illustrations. Nom 
Dreux effets spéciaux préprogrammés (rotation Moss 
que, changement de couleurs, etc..}. Logiciel facile 
d'utfisation. Deux versions : 520 STF : 20 images = 
1040 STF: 40 images. Nous pouvons effectuer à 
façon la digitalisation de vos Mustrations. ideal pour 
es bomes d'accueil et d'information. Config. mini. 520 
STF- 1040 STF, 


ARKEY 28 000 F 
Puissant logiciel de dessin destiné aux architèctes, 
décoraleurs et agenceurs, Tracé en plan avec pers- 
pectwe sur commande, avec fre choix du point de 
Vus à tout moment. On peut visualiser les attributs et 
‘coordonnées des points des vecteurs, cotations calcu- 
lées automatiquement après chaque modification. 118 
niveaux de calculs possibles. La puissance de menipu- 
Jation de ka bibliothèque de composants constitue le 
grand atout de ce logiciel Sortie sur imprimante ou sur 
traceur compatible HPGL. ARLEY travaille uniquement 
en|mode haute résolution, Config. mini 1040 STF + 
disque dur. 


ART DIRECTOR 490F 
Travalle uniquement en basse résolution, 16 couleurs. 
Icéel pour les opérations de manipulätion dé blocs, 
projection d'un bloc sur un cylindre que l'on peut 
dimensionner à son choix, ART DIRECTOR peut être 
couplé avec FILM DIREGTOR, ca logiciel d'animation 
du même édfteur. Générateur de caractères an cou- 
Jeurs intégré. Un bon logiciel assez complexe, car le 
concept de brosse est étendu à la majonté des fonc- 
bons, Config. mini 520 STF + écran couleur, 


CYBER PAINT 695F 
Logiciel qui intègre les fonctions d'animation et de 
dessin. On retrouve les outils de tracé de “SPEC- 
TRUM”, avec en particulier un 200m très performant. 
Les options animation disposent de, plusieurs 
Tableaux : un tableau score avec commandes avance 
aan!, avance arrière, arrêt sur image etc... Le replace- 
ment dans la séquence se fait avec la souns, La 
principale ongnalté du logiciel est dans le module 
ADO FX {anti-digital omni-movers effects). Capable de 
produire des effets spéciaux que l'on remodule sur 
des régies vidéo du type "GRASS VALEY? de plusieurs 
centaines de milliers de francs, en un mot un fabuleux 
Logiciel. Config. mini. 520 STF avec écran couleur, 


DEGAS ELITE 220F 
La Best Seller des logiciels graphiques pour Atari. Son 
avantage essentiel est dé travailler indiféremment dans 
k5:3 modes dé résolution. Il peut de plus transférer 
Une image d'une résolution à une autre. || est égale- 
ment équipé d'une gamme colossal d'options les 
plus variés : palettes 16 couleurs, cho de brosses, 
Lracés de lignes, segments, rayons, rectangle, polygo- 
nes, cercle, ellipes. Pour les outils : a , tracé 
de contours, ombrages en direction et couleur, miroir, 
grille de positionnement et 2 vitesses de souns. 8 
écrans de travail, avec passage de l'un à l'autre 
Smutanément. Généraleur de caractères, etc. 
Config. mini. 520 STF. 


DIMENSION 11 390F 
3 modules pour un dessin en 8D. Le premier module 
permet la création d'objets avec fonction de liaison, 
fonction pyramide et fonction polygone. Le deuxième 
module gère la menipulation des objets pour la créa 
ion de structures, avec les options suivantes : transla- 
on, rotation d'un objet, fusion, échelle, copie et symé- 
trie. Le troisième assure la visualisation et de tracé du 
modèle du 2 module. Récupération des vues des 2 
premiers modules, face, côté, dessus, axionométrie et 
perspective conique. Config. mini. 520 STF. 


FILM DIRECTOR 590F 
Complément d'ART DIRECTOR dont il récupère les 
images. Décors destinés à l'animation contenues sur 
ün maximun de 2 écrans. Génération automatique de 
séquence pour la création d'animation classique. Ges- 
tion d'animation de polygonss en mode fil de fer, 
possibilité d'adjoidre une musique et bruitage, Fonc- 
tionne parfaitement avec un 520 STF avec écran 
couleur. 


GFA ARTIST 495F 
Ne fonctionne que sur le 1040. Logiciel éxtrèmement 
complet de manipulation un peu lourde, nombre quasi 
illimité de fonctions at de commandes. Les formats 
d'mages “NEO et ART” sont acceptés, ainsi que les 
dessins provenant de DEGAS, quelle que soit leur 
résolution, ARTIST les convertissant en mode basse 
résolution. Config. mini. 520 STF. 

990F 


GFA DRAFT + 
Tableaux paramétrable, des options de dégradés 
sauvegardables avec le dessin, y compris l'échelle. 
Possibilité de saisie des coordonnées au clavier en 
mode absolu, relatif et polaire et création de macro 
instructions simples que l'on peut sauvegarder. 
Options fournies : tracé de parallèles et de tangentes. 
Rotation au degré pres, agrandissement où réduction 
libre ou par homothétie. Symétrie parrapport à l'un 
des axes d'inclinaison. Fonction hachures. Config. 
mini, 520 STF. 

GFA VECTOR 350F 
Extension du GFA BASIC destiné à la œréationet 
l'animation d'objets en 3D. Construction de volumes à 
partir de 3 vues (face, gauche, dessus}. Scènes limi- 
tées à 32 objets avec un maximum de 1024 vecteurs. 
L'animation des objets se fait par langage GFA BASIC. 
Une procèdure permet de réduire la partie visible de 
l'animation à une portion de l'écran. Config. mini, 520. 
STF. 


MASTER CAD 2360F 
MASTER CAD est un modeleur pour architectes. Saisie 
des objets en 2D, sur l'une des vues du plan. La 9e 
dimension est donnée par le réglage d'un plan supér 
rieur et inférieur. Vue possible en perspective ou en 
adonométrie, L'élimination des arêtes cachées se tra- 
duit par une perspective ombrée. Nombreuses options 
pour la modification du modèle : déplacement, copie, 
rotation, homothétie. Fonction de hachurage, de texte 
et de cotation. Config. mini, 1040 STF. 

350F 


PLUS PAINT 
Le logiciel saus GEM, avec ses inconvénients et ses 
avantages. Travaille dans les 3 modes de résolution. 
Permet de tracer en mode X or, dessin sur 2 écrans 
Simuftanément pour sorties au format A4. Config. mini. 


520 STF. 

PRINT MASTER 440F 
Logiciel de cartes de vœux ou d'invitations. Nombreux 
modèles prédéfinis et plusieurs poñces de caractères. 
Une deuxième collection est vendue séparément sous 
Je nom d'ART GALLERY. Config. mini, 520 STF. 


SPECTRUM 595F 
512 couleurs avec une contrafte de 48 couleurs par 
ligne. Nombreux outils de traitement de la couleur. 
Création automatique de dégradés, traitement antills- 
sing, évitant les effats d'escalier, lissage entre 2 cou- 
leurs, modification du contraste et luminosité sur tout 
ou partie du dessin, Logiciel en français assez com- 
plexe d'utilisation, mais très performant. Idéal avec un 
Mo, Toutefois config. mini, 520 STF. 


STAD 800F 
Logiciel haute résolution manipulant aussi bien des 
imagës Bliman que les images filaires en 3D. Pour 
graphistes travaillant en monochrome. Outils de des- 
sins permettant le tracé du lasso, ce qui est rare dans 
ce type de logiciel. Possibiite de 100 écrans d'anima- 
tlon sur ST4 et seulement 3 sur 520 STF, Vitesse 
d'éxécution des fonctions très rapide. La sortie peut 
56 faire Sur imprimante laser, avec possibilité d'inscrire 
8 écrans sur un format A4, Un module 3D est fourni et 
permet de d'animer des objets en mode fil de fer, 
Config: mini, 520 STF. 

ZZ 2D 4100F 
Logiciel de quaité professionnelle pour dessin techni- 
que en 2D, Six icônes. 19 pave : liste des outils dé 
tracé. 2? payé : sélection des fonctions d'effacement 
el de modification du dessin, 3: pavé : fonctions de 
copie st de déplacement, 4° pavé : gestion des dépla- 
Cements dans ls dessin. 5° pavé : cotation avec lignes 
de rappel et flèche indicate. 6e pavé : information sur 
les ékments du dessin. || peut gérer jusqu'à 9909 
calques dont un calque de hachure, Ce logiciel est 
protégée par un “DONGLE” qui se branche sur ke port 
Cartouche, Config. mini, 1040 STF. 

ZZ ROUGH 490F 
Au feu de travailler avec les outils habituels de fa DAO, 
27 ROUGH utilise les feutres, bles, craies, crayons de 
couleurs, Le fonctionnement de chaque outil est cal- 
qué sur la réalité, Une photocopieuse est intégrée 
pour jouer le rôle des outils de manpulation de blocs. 
Ce logiciel permet aussi le dessin en 3D et 10 feuilles 
de dessin pauvent être affichées simultanément. Un 
bon logiciel très original. Config. mini, 520 STF. 

GFA OBJET 395F 
Logiciel permettant le dessn en 90. |! complète la 
célèbre série GFA de chez Micro Anplcations. Ce 
logiciel d'origine allemande est très efficace pour les 
dessins techniques: 

GFA RAYTRACE 495F 
Quoi de plus fascinant que ces superbes images 
pkines d'ombres et de perspectives que traversent 
d'énommes billes pokes comme des miroirs. GFA 
RAYTRACE est lé premier logiciel permettant de déve- 
lopper de telles applications sur ST. Puissant ef convi 
Vial, vous pouvez mettre al point uné image animée 
facilement et instantanément. Vous disposez de nom- 
breux éclairages, fonctions d'animation et de dessins, 
el Vous pourrez charger les Images créées sous d'au- 
tres logiciels pour les retravailler par La suite. 

ZZ DRAFT 795F 
Logiciel de dessin de la fameuse sënie ZZ de chez 
Human Technologies, ZZ DRAFT s'adapte corecte- 
mentavec les tables traçantes ROLAND de la série 
DXY:1100,1200 et 1300. 


CYBER STUDIO 895F 
Logiciel d'animation d'objets en 3D, Un des logiciels 
les plus vendus: chez GENERAL. Grande facdité d'utill- 
sation Conviendra aux débutants mais peut égals- 
men étre utilisé par des pro. Se pilote entièrement 
avec la souris. 


jh fonctions de programmation à CYBER 


895F 
595F 
… 296F 
. 295F 


. 295F 
295F 
305F 
. 295F 
595F 
. 295F 








TRAITEMENT DE TEXTE 


BECKER TEXT Il 750F 
Logiciel d'origine allemande francisé par le célèbre 
éditeur MICRO APPLICATIONS, BECKER TEXT est un 
classique du genre, Rapide, facile à utliser, aux fonc- 
tions vanges. Il satisfera aussi bien le débutant que le 
professionnel. Il est également parmi les moins chers. 
EVOLUTION 1390F 
Logiciel perfommant très simple à utiliser, Les 5 tabula- 
tions couvrent {ous les formais possibles, y compris la 
réalisation des tableaux. Le format choisi à l'intérieur 
d'une règle subsiste jusqu'à son remplacement par 
une autre. Fonction inversion de 2 caractères qui 
représente para-3 80 % des fautes de frappe. Inser- 
fion de graphiques à parir de DEGAS. Evolution peut 
être également couplé à un fichier de données, fonc- 
tionne également dans sa version 2.25 avec une impri- 
manté laser. 


FIRST WORD + 990F 
Excellent traitement de texte, une fonction dictionnaire 
propose lors de la détection d'une erreur le mot 
correct. Ce dictionnaire possède 4000 mots. 


LE REDACTEUR 590F 
Célèbre logiciel français crée par LOGISOFT, en coor- 
pération avec l& joumal Libération. Ce logiciel n'est 
pas adapté au graphisme. Ecrit en assembleur, la 
rapidité d'exécution des fonctions est remarquable. || 
offre des caractéristiques très originales : analyseur de 
texte à 2 écrans, sauvegarde paramétrable et recher- 
che sur style. De plus, la plupart des fichiers écrits sur 
Un autre traitement de texte tel que BECKER TEXT où 
EVOLUTION peuvent être exportés vers le REDAC- 
TEUR. Signalons aussi une option de bascule majus- 
cules/minuscules, ainsi qu'une fonction “capitales”. 
Cette demière est rendue possible par le fait que le 
logiciel reconnait la fin d'une phrase. 


SIGNUM II 1450F 
Version plus rapide et plus complète de SIGNUM, Ce 
qui fait la force de SIGNUM est sa faculté de gestion 
des Imprimantes et la notion de “ligne principale”, 
puisque la résolution peut atteindre 360 points per 
pouce. Adjonction sur SIGNUM + d'un bloc et d'ins- 
tuctions macro permettant de définir son glossaire. 
Logiciel efficace et de qualité, 

TEXTOMAT ST 390 F 
D'une souplesse d'utilisation exceptionnelle, TEXTO- 
MAT ST offre toutes les fonctions classiques (insertion, 
recherche, remplacement, iabulation Mimitée..} ainsi 
que des fonctions très professionnelles : édition de 
tede en colonnes, impression verticale, calcul des 
césures... Mieux encorg : TEXTOMAT ST génère auto- 
matiquement index et sommaire et, avec 30 touches 
de fonction de 180 caractères, phrases répétitives ou 
adresses sont mmédiatement accessibles. 


LES TABLEURS 


CALCOMAT Il 595F 
Célèbre logiciel de MICRO APPLICATIONS. La version 
Il intègre plus de 50 fonctions arithmétiques, financié- 
res elc… Ce logiciel intègre également un module 
graphique, avec représentation en 3D, CALCOMAT 
permet d'importer ou d'exporter des données en pro- 
venance de BECKER TEXT, DATAMAT et SUPERBA- 
SE-Config. mini. 520 STF. 


VIP PROFESSIONAL 2045 F- 1490 F 
Trois logiciels en un. LOTUS HAL dont il possède la 
plupart des caractéristiques, avec en plus des instrüc- 
tions macro qui peuvent être assimilées à Un véritable 
langage de programmation: Grande facilité de mise en 
page. Un grapheur couplé au tsbleur dispose de 5 
types de graphiques. Fonctionnant en couleur, il 
acceple aussi la haute résolution. Enfin, Une base de 
donnée intégrée permet de donner à Vip Professional 
un maximum de possibilités, Sais doute le meilleur 
programme bureautique pour Atari ST. Config. mini 
S20STF. 

2045 F sous GEM. 

1490 Fen mode texte. 


DATAMAT ST 390F 
Logiciel de gestion de fichiers permettant de travailler 
Sur 4 fichiers simultanément, La création du masque 
de Saisie se fait en mode graphique. Cnières de 
recherche et d'accès avec 20 clés. Les fichiers peuvent 
comprendre jusqu'à 2 miléards de caractères el cha- 
que enregistrement peut aleindre 64 000 caractères. 
SUPERBASE 595F 
Système dé gestion de base de données relationnelles. 
Interface utilisateur très modeme. Possibilité d'asso- 
cr une image à un enregistrement Fonction dé 
recherche multicritères, de présentation et d'organisa- 
ion des données. 

SUPERBASE PRO 1490F 
Encore mieux qu'un D BASE, beaucoup plus facie 
d'emploi, grâce à la présence d'un tableau de bord 
s'occupant de la gestion de l'affichage principal, 
comme pour Un magnétoscope. SUPERBASE permet 
en outre la manipulation de lextse et de dessins 


provenant d'autres logiciels. 

SUPERBASE 3.0 + RUNTIME 2490F 
LDW POWER 1490F 
PACK 520 ST 590F 
(Textomat / Datamat / Cakcomal). 

PACK 140 ST 1290F 


(Superbase / Bekertext 2 / Calcomat 2}. 


LA MICRO-EDITION 


Encore une activité où Atari excelle prin- 
cipalement dans des configurations pro- 
fessionnelles, avec MEGA ST et impri- 
mante laser Atari. 


FLEET STREET 990F 
FLEET STREET est plus un traitement de page que de 
document. Chaque page est un fichier:qui:s'imprime. 
individuellement. Une page peut comporter jusqu'à 99 
guide colonnes. Une bibliothèque de planches de 
dessins et Un outil graphique Sont Compris dans le: 
programme. Le driver pour imprimantes émulation HP 
ou Atari est disponible sur disquette en option ; des 
sénes de 20 macro-commandes comportant du texte, 
des attributs typographiques peuvent étre définies et 
conservées sur disquette. Compliment pour le manuel 
Clair el facile d'emploi Config. mini. 520 STF, 
PUBLISHING PARTNER MASTER 2490F 
PUBLISHING PARTNER JUNIOR  990F 
PUBUISHING PARTNER est destiné au traitement de 
documents. Les outils de dessin sont innombrables, 
Trois collections de polices de caractères dont.une 
vingtaine pour imprimantes matriceles et laser et 11 
polices sous Poscript. Egalement 24 thèmes de plan- 
ches d'images contenant chacune une demi-douzaine 
d'ilustrations et pas moins de 26 drivers d'imprimante. 
Deux versions : là version Junior comprend l'équipe- 
ment de base, le logiciel avec 5 polces et les drivers 
d'imprimantes compatibles EPSON et Alan SLM 804. 
La version Pro ajoute 10 polices d'imprimantes matri: 
celles et laser, plis 11 polices Postcripl et 5 planches 
d'mages. Au moyen de disquettes additionelles, il est 
partaiterment possible de passer de la version Junior à 
la Pro Config. mini.520-STF, 
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PUBLISHER ST 1150F 
C'est celui qui a été retenu par Atari pour équiper sa 
station de travail PAO. Totalement convivial, I vous 
“mâchera” le travail. Un seul format A4, les outils de 
colonnes sont mis en placé une fois pour toutes. 
TIMEWORK est le seul logiciel à proposer l'habillage 
des blocs de textes et d'images, lorsqu'il se superpo- 
Sent partiellement. Vous pouvez, en plus des fichièrs 
ASCII, importer les fichiers 18T WORD, 1 ST WORD 
PLUS, WORD/WRITER ST dans leur format, Paur la 
composition du texte, le mode paragraphe permet 
d'associer chaque paragraphe à un style déterminé. 
L'outil graphique permet de dessiner des figurés géo- 
métriques simplés, avec 4 types, 4 épaisseurs de trait 
et 36 trames différentes. Les drivers d'imprimantes 
mMmatricelles et laser HP GT ATARI sont fourmis avec. Le 
(NA UE GR RON MCONEE DOULES LA 
lants, Config. mini. 520 STF. 


LANGAGES DE 





PROGRAMMATION 


Pratiquement tous les langages sont dis- 
ponibles sur ST y compris. les plus origi- 
naux le LSE, l'APL où le BC PL. 

ALICE nous consulter 
Interpréteur PASCAL associé à un éditeur qui empêche 
d'écrire une syntaxe fausse. Outil de développement 


TS Er 
ce 


BASIC GFA 3.0 750F 
Le plus célèbre de tous les Basics pour Atari, L'éditur 
du GFA est très pratique, avec ses 2 lignes dé com- 
mandes en haut de l'écran qui contiennent toutes les 
actions possbles. Pour là programmation, le BASIC 
GFA intègre les procèdures avec déclaration de varia- 
bles locales . Les procédures peuvent s'appeler elles 
mêmes ou entre elles. Le GFA dispose de plus de 200 
instructions pour créer les sprites, certaines fonctions 
font directement appel au GEM DOS, au Blos et au 
XEIOS. Le manuel en français est de 312 pages. 
L'intérracteur du GFA basic peut être encoré plus 
rapide si vous lui adjoingnez le compiateur vendu 
séparément (650 F), Enfin, le BASIC GFA est offert à 
un prix imbattable. 

CAMBRIDGE LISP 1690 F 
Produit très puissant comportant un interpréteur ét un 
compilateur. IL permet des développements profes- 
Slonnels. Notice en anglass. 


DEVPACK 750F 
L'assembleur préféré des possesseurs de ST en Fran- 
ce. Il est composé d'un assembleur, d'un éditeur, d'un 
Inker et d'un débogueur. 


FPROLOG 1000F 
Le langage Prolog du ST “made in France”, Notice en 
français. Ce Prolong est basé sur le Prolog d'Ecint- 
burch qui est la norme intemationale, avec dés crigina- 
liés telles les réels, les chaines et les tableaux. Près de 
4000 prédicats sont actuellement définis dont environ 
330 de mianière inteme. Le oûté le plus intéressant de 
F PROLOG est certainement son mode tracé et k 
PREDICAT WAY. Le mode tracé es à 3 niveaux et 
Why permel d'explorer l'arbre de preuve représenté 
par le plie des apples. Excellent outil d'apprentissage 
à la portée de tous. 


ILISP 1000F 
Logiciel français produit par “Inférence”, l'éditeur de F 
PROLOG. Bas sur X LISP, 1 est sous GEM et bénéf- 
cie de nombreuses fonctions supplémentaires. 


INTERPRETEUR C 2.0 595F 
Alors que l'utilisation d'un compéateur est lourdé, un 
interpréteur offre une convivialité et une ergonomie qui 
rendent l'utilisation. du langage C beaucoup plus 
agréable. Enregstre sous GEM. L'édéteur pleine page 
gère jusqu'à 8 documents. Les touches de fonction 
Sont redéfinissables selon les besoins de l'utilisateur, 
Les débutants K mise en place automati- 
quë d'une paire d'accolades lors dé l'utilisation d'une 
fonction nécessitant une structuration. Pour l'excép- 
ion, une fois le code rentré, on le demande directe- 
ment dans un menu. Enfin, bonne Surprise, le prix est 
particulièrement modique, 


LATTICE C 940F 
Ce logiciel est l'un des phis puissants compiateurs C 
Sur Atari ST, avec une biblothèque complète, des 
fonctions UNIX êt GEM ; un éditeur d'écrans de chez 
METACOMCO, un inker. Les codes objets sont com- 
patbles avec le MCC Assembleur et le MCC PASCAL. 


M BASIC gratuit 
Fourni avec la machine, Le BASIC *de la 4° génération" 
édité” par MEMSOFT. immense capacité de stockage, 
puisque chaque enregistrement peut contenir 6400 
octets et en théorie, le meme est capable d'en gérer 
4 milliards, L'aspect des données à l'écran est aussi 
privilégié, puisque le M BASIC est multi-fenêtres et 
utlise les ressources couleurs du systèmes ST. 


MACROASSEMBLEUR 

METACOMCO 590F 
Même quebté que les autres logiciels de la marque. 
Grande richesse d'options de compilateurs. ll reprend 
également l'environnément des autres produits dé 
METOCOMCO. 


MARIC WILLIAMS C 1500F 
Le logiciel des pros, avec malheureusement une docu- 
mentation de 700 pages en anglæs, L'environnement 
de ce compilateur est de type “unix” avec la plupart 
des fonctions d'UNIX, tel que HELP" ét "MALE". L'un 
des grands avantages de ce logiciel est la foumiture 
du source des divers. Utiitaires disponibles tels le 
disque virtuel et l'éditeur de textes. La syntaxe du 
compilateur est conforme à celle décrite par Kemichan 
ét Ritchie, ansi qu'aux recommandations de l'ANSI. 
La quaflé et la vitesse d'exécution du code généré 
sont très bonnes. Les temps de compilation sont 
excellents avec le MEGA ST 4. Config. mini, ST 1040. 


MCC PASCAL 800F 
Edité par METACOMCO. Notice de 600 pages en 
anglais, les fonctions GEM, XBIOS, BIOS et GEM DOS 
du compilateur sont accessibles, Un éditeur dé res- 
sources est inclus. Cette compatibilité constitue son 
mesleur argument de vente, 


OSS PASCAL 800F 
OSS à été le premier PASCAL propose pour ATARI 
ST. L'éditeur est bien adapté à la programmation avec 
un made d'indentation automatique. Il est possible, à 
l'aide d'une seule touche depuis l'éditeur, de compder 
et de inker le programme après l'avoir sauvegardé. 
Les appels à GEM ont été redéfiis, ce qui en faciite 
l'emploi. 


PROFIMAT ASSEMBLEUR 485F 
I s'agit d'un assembleur sous GEM developpé par 
MICRO APPLICATIONS. Son éditeur original est très 
convivial. Les ordres de menu, par exemple, peuvent 
la plupart du temps se voir remplacer par une com- 
mande au clavier. L'éditeur est totalement intégré à 
l'assembleur/désassembleur. A s'opère en 2 phases 
sucosssives : la première traite es variables tandis 
que la deuxième gére le code objet. Le débogueur de 
Profimat est facile à utiliser, surtout lors du contrôle de 
la mémoire. Prix imbattable, 


LE ST-BASIC gratuit 
Fourmi avec la matériel, Développé par la fameuse 
société anglaise METACOMCO, cet interpréteur toume 
entiremant sous GEM et est désinbué par Atari, || est 
à conseëler aux débutants désireux d'être rassurès 
par les numéros de ligne et la compatibilité avec les 
BASIC d'antan. 


STOS BASIC 590 F 
Système compiet d'exploftation comportant trois 
modules : 1* module: language STOS BASIC. 2 
module: macro assemblèur/désassembieur Egne à 
ligne, pouvant créer un fichier source à' partir d'un 
programme compilé, 3° module : utilitaires avec disque 
virtuel. Spooler d'imprimante, superviseur, etc. STOS 
BASIC présente d'excellentes possibilités graphiques 
et intéressera les programmeurs de jeux, On peut 
récupérer des images provenant de Néochrome et 
créer des animations en 3D. 


K SWITH II 295F 
Utilitaire permettant de charger deux programmes 
séparés et de les garder simultanément en mémoire, 
tout en restant indépendants. La RAM commune per- 
mel à l'utilisateur de passer d'une application à une 
autre, beaucoup plus rapidement. 


PC DITTO 590F 
Emulateur PC pour Atari écran couieur. Permet l'ému- 
Jation des principaux progiciels PC. 

TWIST 365F 


{ST 1040 et Megal. Permet de charger jusqu'à 14 
apphcations simullanément en mémoire. 


DEVPAK I! ASSEMBLEUR 
Assembleur/désassembleur langage machine très 
connu. D'origine anglaise, cet assembleur a connu un 
triomphe sur les Amstrad PC notamment. 











GFA 3.0 JUMBO PACK …….. 790F 
GFAASSEMBLEUR …... 590F 
ATACOMPTE …… 180 F 
WERKES . cm 80 F 
COMPTABILITÉ 
COMPTA JAGUAR 1980F 


Simple à installer et à manipuler. Permet à l'utilisateur 
d'exploiter toutes les informations saisies en temps 
réel. 





COMPTA MEMSOFT 1550F 
Simple à maïriser grâce à des écrans commentés, 
des saisies sous forme de questionnaire et Une vérita- 
ble documentation disponible à l'écran, De plus, un 
manuel pédagogique vous lé fait découvrir pas à pas. 


LE COMPTABLE 490F 
Comptabilité des associations, comités d'entreprises, 
petites entreprises, commerçants, exploitants agrico- 
ks., Comptabiilé analytique, tableaux de gestion, 
calculs de budget, sui des postes budgétares. Entiè- 
rement sous GEM, Travail sur 4 fenêtres. 


LES COPIEURS 


DISECTOR 275F 
Edieur, copieur, exploreur 100 % langage machine. 
Capacités intéressantes de désassemblage direct, 
lisage automatique, récupération de disquette endom- 
magée, etc. 


COPYIISTR 490 F 
Copieur sous les 4 modes d'édition : ASCII, HEXA 
DECIMAL, OCTAL, BINAIRE. Permet de récupérer un 
programme effacé, explorer un Directory, le réparér, le 
modifier, etc... I permet aussi la copie de sauvegarde 
pour toutes les disquettes protégées ainsi que la 
réparation automatique des secteurs endommagés. 


GEST INTEGRALE (Megast) … 2320F 
(Saisie, écriture, bilan, compte, résultats) 


MODULE VENTES …... 1127F 
LE GESTIONNAIRE . 590F 


QI] l 


Interface midi intégrée oblige, l'Atari est 
le roi des micros dans le domaine des 
applications de création musicale. Puis- 
que l'on en recense plus de 91 sur le 
marché français. 

LES SÉQUENCEURS 


CREATOR 2390F 
Sequenceur 64 pistes. Capacité à prendre en compte 
toutes les.menipulations pendant le jeu en direct. En 
conséquence, ke résultat est immédiatement audible. 
Chaque morceau nommeble peut contenir 1300 
temps. 64 timbres différents Sont séléctionnables. Le 
séquenceur “Temps réel* offre Une rapidité d'interven: 
bon direcie très utilisée, Rest aussi spécialisé dans ke 
“Tracking” et Farrangement. Config. mini. 520 STF. 


EZ TRACK 640F 
Séquenceur 20 pistes pour configuration midi. Logiciel 
très simple d'utilisation. 


KCS 1900F 
Seul séquenceur 48 pistes à né pas fonctionner sous 
GEM, l'intégrateur du ST, || peut stocker 112000 notes 
sur 1040 STF, 126 séquences et 16 chansons. En 
mode “Tracic”, il prend en compte en temps réel, la 
réassignation des canaux et des boucles, le mode 
“open”"eutorise le jeu de 126 séquenceurs simultané- 
ment et la créalion de séquences de contrôle. Les 
enregistrements peuvent être transcrits sous forme de 
partitions avec COPYIST. Config. mini. 520 STF. 


M 1990F 
Séquéncaur d'aide à la composition doté d'intelligen- 
ce. Après que le musicien ait organisé son œuvre en 
disposant ses notes, M peut improviser un morceau, 
par une réorganisation des notes dans une grille d'or- 

chestration et un paramétrage aléatoire controlé. Logi- 
cl très Inventif qui surprendra. Config. mini, 520 STF. 


MIDAS 1690F 
Séquenceur 256 pistes facile d'utilisation pour débu- 
tants. La page prinapale affiche 19 pistes sur les 256 
disponibles et pour chacune 26 mesures en 4/4: Le jeu 
d'un morceau est déclenché de n'importe quel endroit, 
par simple c&c. L'éditeur travaille sur des 

tions de 1/8: à 113849 de résolution. Les modifications 
de type couper, copier, coller sont possibles, comme 
ks options zoom, transposition, relard, vélocté, 
réglage des éléments midi. Config. mini, 520 STF. 


PRO 24 I! 2650F 
À tout saigneur, tout honneur, Le PRO 24 ést utilisé 
par près de 21 000 musiciens de par le monde. C'est 
un séquenceur 24 pistes, qui ne dépaysera pas le 
musicien puisqu'il recrés les conditions d'enregistre- 
ment en studio, Très nombreuses fonctionnalités, acti- 
vation À à 24 pistes, compteur égrénant les lemps et 
mesures, localisateurs affichant le début at la fin de la 
séquence sur ka piste. Interactions sur toutes les fonc- 
tions à partir du tableau dé bord principal activé par la 
souris ou le clavier. Mode copie autorisant la reproduc- 
tion de n'importe quelle partie d'une chanson vers une 
autre position. Editeur Jogique permettant la modifica- 
tion exclusive d'événements en fonction de conditions 





SMPTETRACK 5750F 
Sequenceur 60 pistes polyphoniques professionnel 
dédié essentiellement à la synchronisation d'évêne- 
ments midi, avec des enregistrements magnétiques 
(son où image). La page principale est divisée en 2 
parties: la fenêtre d'affichage des pistes et celle 
concemant l'enregistrement et la lecture, Hommi les 
fonctions classiques des séquenceurs, ls SMPTE- 
TRACK peut recevoir plusieurs interfaces telles que 
SYNC-BOX, SMPTEMATE, MIDICALO et MIDI 
PLEXER, ce dernier boitier offrant au micro ordinateur 
la disposition de 2 entrées midi et 4 sorties, Config. 
mini, 520 STF et MIDICALO avec interface Sync-Box, 
SMPTEMATE. 


STUDIO 24 1147F 
Séquenceur 24 pistes 100 % français, ce qui mérite un 
coup de chapeau, Conséquences : menus en français 


et simplicité d'utilisation inégalée. Soucis de corres- 
pondré au mode de fonctionnement inventif du musi- 
cien peu familiarisé avec la micro informatique. Possi- 
bilité de stocker jusqu'à 200 000 notes sur un 1040 
STF ou 50 000 sur un 520 STF, Peut être synchronisé 
avec un magnétophone à bandes. Ses fichiers sont 
compatibles avec ceux des autres séquencaurs. En 
bref, un logiciel qui conjugue puissance, richesse et 
convwialité musicale. 


LES EDITEUR DE PARTITION 


EZ SCORE + 1200F 
Le plus performant des outils d'aide à l'écriture de la 
musique, Possibilité de produire des documents de: 
type SACEM. 4 façons d'effectuer la saisie : sod par 
transcription directe d'un fichier provenant d'un 
séquénceur de la marque, soit par k clavier du ST, Je 
clavier midi ou la souris. Les fichiers sont compatibles 
avec DEGAS pour un retraitement et une intégration 
dans une publication. Avec HYBRISMITCH, EZ 
SCORE PLUS peut être co-résident en memoire avec 
le séquenceur, Config. mini. 520 STF. 


MASTER SCORE 2800F 
Prolongement du PRO 24, Les séquenceurs prove- 
nanis du PRO 24 sont imprimés automatiquement 
sous formé de partition pouvant contenir jusqu'à 24 
copies, Ce logiciel permet de mixer plusieurs pistes 
sur-une mème portée, pour restituer l'intégralité de 
l'arangement. L'impression est réalisée sur impri- 
mante compatible EPSON, Config. mini 520 STF. 


MUSIGRAPH 1200F 
Logiciel spécialisé dans l'écriture, le dessin et l'écétion 
des notes sur portées et partitions. Très simple d'utit- 
sation, MUSIGRAPH ne nécessite que quelques 
notions dé solfège, Chaque partition peut contenir 
jusqu'à 99 pages, Impossiblité de transcrire des êvé- 
néments midi provenant d'un séquenceur, mais le but 
est d'écrire manuellement et avec toute la précision 
requise pour la musique. Config. mini. 520 STF. 


LES ÉDITEURS DE SON 


MT DESIGNER nous consulter 
Logiciel permettant l'édition, le stockage et la création 
de sons pour l'expandeur ROLAND MT 32. Emulateur 
des réglages de l'expandeur, À autorise le mixage des 
8 voies, Paramétrage de la partie rythmique. 1 gére 
aussi une bibliothèque de 128 sons originaux où 64 
modifiés. MT DESIGNER assure aussi le création auto- 
matique de 32 sons, de façon plus où moins aléatoire. 
Il peut aussi émuler une boîte à rythmes standard et 
ses 30 instruments, Config. mini, 520 STF. 


MUSIC STUDIO 315F 
Logiciel dé création el d'édition musicale, simple d'uti- 
lisation. Interface avec instruments compatibles midi. 
IE permet à votre ordinateur de devenir un générateur 
de sons, bibliothèque de sons. 


S 900 PRO EDITOR 1600F 
Editeur d'échantillons et de leurs paramètres pour 
“Sampler”. |! affiche un échantillon sous forme de 
graphique, dans le but de l'analyser et de le traiter. |l 
peut programmer manuéllement des points de boucla- 
ge, régler l'amplitude du signal, couper, colles, insérer, 
mixer 2 échantillons. Un des meëleurs émulateur pour 


l'Atari Config. min. 520 STF. 
UTILITAIRES DE MUSIQUE 
ST STUDIO 860F 


Ce gestionnaire de banque de sons est utilisable avec 
la pluplart des synthétiseurs et autres appareils mich 
du marché. ST STUDIO prend en compte les messa- 
ges exclusifs midi de type “Patem” et “Son”, accepte 
de ficher les informations provenant du séquenceur 
PRO 24... Config. mini. 520 STF. 


JEUX D'ARCADE 


AARGH 185F 
Avec un monstre, Vous devez détruire 12 vies el les 
pays environnant. Les monstres sont très amusants et 
tres voraces. Jeu sympathique. 


ALIEN SYNDROME 185F 
Scroëing mulidirectionnel. Ce jeu liré de La console 
vous amenéra à Vous infiltrer dans Une base ennernie, 
pour libérer des savants emprisonnés. Un des mei- 
leurs graphismes sur 16/32 bits. Ce jeu peut se jouer à 
FT t 


ARKANOIÏDIIREVENCE OF DOH  185F 
Casse-briques original avec dédoublemént de balle, 
raquette grossissant où rétrécissant el plein d'effets 
spéciaux. Beaucoup de bonus. Un des meilleur casse- 
briques sur ST. 


BARBAR:AN 165F 
Vous êtes Hégor le barbare et vous devez détruire le 
monde souterran de Burgan. La source des pounoirs 
se cache dans le "Cristaf, à vous faudra le trouver et le 
jeter au cœur du volcan. Garé à l'éruption car votre 
temps est compté, L'éditeur Psygnosis est l'un des 
meilleurs sur Atari et Amiga. Magnifique présentation, 
Super graphismes et qualité sonore. 

BEYOND THE ICE PALACE 169F 
Vous devez repousser l'ennemi à l'aide d'une flèche 
magique. C'est Un jeu d'échelle et de plateau très 
traditionriel et intéressant à jouer, 

BIONIC COMMANDO 185F 
Genre jeu dé plateau: Vous êtes le Bionit Commando 
qui doit Säuver la terre des exdraterrestres. Votre bras 





bioniqué vous donne une force surhumaine, Beaucoup 
de tableaux. Jeu réellement original. 
BOB MORANE OCEANS 260F 


Vous vous baïtez contre les Dacoits, qui Sont comme 
chacun le sait, les mercenaires de l'Ombre Jaune. 
Vous étés sur un Scooler sous-marin au fond de 
l'océan et Votre but est de détruire les brouilleurs qui 
vous empêchent de repérer Li base ennernie, Nom- 
breux combats avec pieuvres, requins, plongeurs, 
etc. Très amusant. 


BOMB JACK 205 F 
Vous sauvez la terre en désarmorcant des bombes de 


plateforme. Musique entrainante, joli graphisme. Un 
jeu qui falt les beaux jours des C4 et des Amstrad, 


BUBBLE GHOST 175F 
Un fntôme souffle sur son âme, pour la pousser vers 
la sortie de chaque pièce. Cette âme est materiaisée 
parune bulle, Beaucoup de salles différentes. H faudra 
vous dépécher car votre temps est limité et les obsta- 
cles dans les salles sont nombreux. Très original, 


BUGGY BOY 189F 
La cékbre adaptation du jeu de café, Vous pilotez un 
Buggy sur les chemins les plis divers. Vous dérapez, 
bondissez sur les dunes etc. Trés amusant. 


CHUBBY CRISTEL 170F 
Jeu de plateau et d'échellé avec labyrinthe. L'ambition 
de Chubby est de manger au point de peser 1 tonne. 
Vous devez le diriger à travers 20 tableaux, pour qu'il 
trouve sa noumiture. Jeu original, bonne animation. 


CLASSIQUES 1 235F 
Compilalion de trois grands jeux : PAC MAN, SPACE 
INVADERS st un CASSE BRIQUE. 

FIRE AND FORGET 269F 


Vous pilotez la fabuleuse Thunder Master, la super 
auto qui déblaye tout sur son passage. Vous devez 
détruire dés Chars, des mines, des hélicos, des 
blockaus, etc... Beaucoup de tr en perspective. On 
peut jouer à 2 simultanément. Très bon pour s8 défou- 
kr. 


FROST BYTE 195F 
Vous êtes Un cylindre et vous devez libérer vos congé- 
nères, emprisonnés par les monstres. Pour vous 
déplacer, vous avañcez un peu comme une chenille. 
Des pastilés rencontrées en chemin améliorent vos 
caractéristiques physiques (saut plus haut, course 
plus rapide, elc.. ] Intéressant pour les plus jeunes. 


GAUNTLETH 195F 
Animation! graphisme, bruitage, voix digitaisées. Du 
même niveau que k Manor de Morievile. On peut 
mémé jouer à ce jeu à quatre et si vous ne voulez pas 
Vous faire tuer par le dragon, évitez de le réveller. 


GOLDRUMNER II 200 F 
Vous devez récupérer des robots aux mains dé l'enne- 
mi, mais l'ennemi est coridos. Scrolling très rapide. 
Belles couleurs. Un classique des Jeux de tir. 


HMS COBRA 270F 
Vous commandez un diestroyer et vous vollà durant la 
2 guere mondial en train d'escorter un convoi de 
chars alllés vers MOURMANSK À vous d'ämiver avec 
le moins de pertes possble, malgré les sous-marins, 
chars el curassés ennemis. Scénario très Intelligent, 











10, boulevard 
de Strasbourg 


75010 PARIS 
Æ& 42,06,50,50 


LE GRAND 
SPECIALISTE 


AK ATARI 





IKARI WARRIORS 150F 
Vous pilotez un tank et vous devez sauver un général 
détenu en pleine jungle. Beaucoup d'obstacles et de 
nombreux ennemis s'opposent à vous. Scroling verti- 
Cal et on peut y jouer à deux, Grand classique. 
TERRAMEX 159F 
Vous êtes Un explorateur et vous devez retrouver les 
savants capables de sauver la planète. Nombreux 
tableaux, beaucoup d'énigmes à résoudre. De la 
réflexion et de la stratégie avec des tableaux très bien 
téssinés. Que demander de plus ?. 


TERRORPODS 225F 

Vous devez découvrir le secret de la fabrication des 

M. lérompous. Ce logiciel est un des grands classiques 

é Sur 16/32 bits. Scénario très original, magnifique gra- 
phisme. Fabukeuss musique. 


THE BARD'S TALE 240F 

Six personnages s'unissent pour vaincre Mandar, Le 

Hérrifant Sorcier qui s'est empäré de la ville de Sherze 

Brag. À Vous la victoire. où la mort. Jeu de rôle 

passionnant et excellent graphismes 

THE THREE STOOGES 295F 
= Jaid'aventures graphiques bourré d'humour, Histoire 
 dorphelinal, de banquier avare el de jeunes filles à 
… pouser. Scénario très varié et animation très linéaire, 
sans saccade. Le graphisme est très beau, ce qui 
hache rien. 
TOUR DU MONDE EN 80 JOURS 299F 
Surles traces de Phileas Phogg. Participez à l'aventure 
Œuroman de Jules Veme. Beaucoup de tableaux, 
pleins d'aventures passionnantes. Pour les très jeunes 
Surtout 


ULTIMA IV 289F 
— Sans doute le meilleur jeu de rôle tait à ce jour. Le 
Linème est celui des Ullima précédents. À l'époque 
médievale, Vous devez avec 7 compagnons détruire 
“définitivement le mal Vous devez questionner des 
f gens, trouver des objets, etc... Un chef-d'œuvre. 


VAMPIRES EMPIRE 189F 

Vous allez vivre ay mileu des vampires, découvrir 

Rurs mœurs étranges et vous allez vous baltre contre 
eux: Vous avez de l'ail mais, sur Dracula, mañeureuse- 
mentiin'a aucun effet Très bon jeu. 


…20 000 LIEUX SOUS LES MERS 220F 
Logiciel signe avec ce logiciel un excellent jeu. Ce 
évidemment les aventures du captane Némo, 
= revues et corrigées sur 16/32 bits. Nombreux tableaux, 
d re aux pieuvres oéantes. Tout se pilote à la soûns. 

: Magnitiques graphismes. 
205F 


VIXEN 

Men, splendide créature féminine, se bal dans la 
M jungle avec un fouet. Dé plus, elle peut se transfomner 
enrénard. Elle possède 10 Vies. Graphismes super 
MMS. Excallents bruitages. Jeu original et très amu- 
VOYAGE AUCENTRE DELATERRE  249F 
“Adéptation d'après Jules Veme. Jeu d'arcades, aven- 
Iures et péripéties en tout genre. On né s'ennuie pas 
avec le Professeur Otio von Lidenborck. Les comman- 
065.58 font essentiellement à la souris. Conviendra 
BUSSiaux jeunes possesseurs de machines. 


MARGAME CONSTRUCTION SET 260F 
Vous pouvez construire vous même vos wargames. 
res instructif et original. Tout se fait à la souris et vous 
pouvez définirun nombre quasi ilimité de batailes. 


WARLOCIC'S QUEST 215F 
Vous recherchez sous terre la Karma, C'est un joyau 
quest symbole de la puissance. Votre quète se 
PASSE Sur 2 nieaux parallèles, rellés par des passa- 
ges Vous démarrez la partie avec des points de 
Mitslité que vous pouvez fortifier où perdre. Classique 
Jeu d'aventures. Bon graphisme. 


"M SIMULATION SPORTS 


GRAND PRIX 500 CC nous consulter 
Le plus fabuleux logiciel de pilotage de motos. Vous 
cSputéz la plupart des grands prix. Votre engin à 4 
Wiesses, Un accélérateur et un frein, Les courses ont 
lieu Sur 9 tours contre l'ordinateur où contre d'autres 
Jouburs. Le logiciel à posséder actuellement. 
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MISE EN ŒUVRE DU 68000 … 278F 
MUSIQUE ET SON SUR ATARIST …178F 
PROGRAMMATION EN BASIC 


SUR ATARI ST... 210F 
GUIDE DU BASIC SUR ATARIST … 198F 
GUIDE DU GRAPHISME 

SUR ATARI ST... 178F 


LIBRAIRIE POUR ATARI ST 


LU 

INTERNATIONAL SOCCER 190F 
Football de grande quaëté, vue en 30. Grande rapidité 
d'action. Scroling différentiel. Microdeal s'est vraiment 
surpassé. Réglage du tir en fonction de la force d'ap- 
pui, pilotage du goal, penalty, etc... Fabuleux. 
STREET FIGHTER 195F 
Jeu de combat contre les méchants du monde entier. 
Vous avez 17 mouvements pour diriger votre person- 
nage, mais les adversaires sont très costauds. Des tas 
de types de combals possibles. Excellent graphisme. 


SUPERSKI 210F 
4 épreuves de ski de neige. Le Slalorn, la descente, le 
saut à ski et le géant. Représentation en 3D, mode 
entrainement ou Compétition. Peut se jouer jusqu'à 6 
joueurs, très bon logiciel de l'excellente maison d'édi- 
tion Microïds. 

WINTER OLYMPIAD 185F 
Vous participez aux diverses épreuves des Jeux Olym- 
piques d'hiver. 5 jeux de sports différents. Musique 
très entrainante, graphique stupéfiant. Le dernier cri 
des simulateurs sportif. 


SIMULATION PILOTAGE 


BMX SIMULATOR 165F 
Vous conduisez un vélo cross de marque BMX, sur un 
parcours vu du dessus, mais en relief. Vous avez 50 
secondes pour effectuer les 3 tours de circuit. Vous 
pouvez jouer contre l'ordinateur ou à deux, Trés amu- 
sant. 


BUGGY BOY 185F 
Vous pilotez un buggy sur 5 parcours différents : en 
Campagne, la montagne, le désert, la ville, la glace. 
Sauts, passages céfficiles, rien n'est épargné à votre 
véhicule. Un genre d'Outrun, mais en tout terrain. Très 
amusant, graphismes soignés. 

CARRIER COMMAND 235F 
Histoiré très complexe, avec pilotage de navires, libé- 
ration d'îles aux moyens d'avions hypersophistiques 
eïc…. Logiciel très complet et très bien fait. 

F15 STRIKE EAGLE 195F 
Vous êtes pilote de F15, C'est le plus fabuleux engin 
de guerre du monde. Nombreuses missions sur le 
Golfe Persique et la Lybis entre autres. Système d'ar- 
mes au grand complet, à vous ls combals tour- 
noyants et les ressources de Mach 2. Le Best Seller 
des simulateurs de pilotage. 


FLIGHT SIMULATOR 11 370F 
Le Simulateur permet de voler en Cessna où en Jet et 
de décoller sur l'un des nombreux aéroports US. Vous 
pouvez aussi vous battre dans un combat aérien de 
14/18. Grâce à la souris, le plotage est rektivement 
facile. Le tableau de bord est très complet et k 
nombre d'options phénoménal. C'est un des jeux qui, 
à notre avis, n'est pas prêt de lasser son Utilisateur. 
Pour Génération 4, le joumal qui fait autorité en à 
matière, ‘le jeu partait” 

GUNSHIP 245F 
Vous êtes aux commandes du plus puissant hélcap- 
tère de combat ‘'Apache AH 64”. Vous pllotez, vous 
combattez en détruisant des chars. Tir au missile, 
fiche d'identification des différents modèles de chars, 
Tableau de bord hyperréaliste. Un vrai bijou. 

HUNT FOR THE RED OCTOBER 225F 
Vous piotez un sous-marin, Mais en plus, i y a un jeu 
d'aventures puisque Vous devez Vous emparer du 
sous-marin soviétique ultra-perfectionné que vous 
pilotez pour le livrer aux américains. Passionnant, un 
des melleurs jeux sur machine 16 / 32 bits. 

JET 385F 
Vous pilotez un F15. Vous pouvez décoller d'un porte: 
avions et Vous pouvez même sauter en parachuté 
après Une éjection impressionnante, Graphismes en 
30 et formes pleines, Un beau logiciel, très rapide, 
JUMP JET 225F 
Vous êtes à bord d'un Harier à décollage Vertical. 
Vous décollez d'un porte-avions et vous allez affronter: 
l'ennemi, Très bon jeu assez difficile. 

OUTRUN 195F 
Vous pilotez une superbe Ferrari ‘Testà Rossa” et 
vous Voyagez en compagnie d'une ravissante blonde. 
Le rêve, en quelque sorte. 





102 PROGRAMMES POUR ATARI ST 
BASIC CFA 38F 


ATARI ST EN FAMILLE-BASIC GFA . a 7 
C SUR ATARIST .….…..... 165F 


SCENERY DISK 7 199F 
Premier complément disponible pour Fligh Simulator 
11. Vous avez las données pour Voler de Philadeïphie 
en Floride. Le nouveau territoire renouvelle complète- 
ment 18 jeu. Vous visitez en détail les régions de 
Washington, Jacksonville et Miami. Un excellent additif 
à Flight Simulator. 

SDI 309F 
C'est le projet de guërre des étolles de Reagan. Vous 
desez, à l'aide de satellites tueurs, protéger Votre pays 
d'une attaqué nucléaire. C'est une histoire romanes- 
que, Une révolution en URSS, une France soviétique, 
Vous êtes Américain, Vous devez lutter contra les 
missiles eñnemès, etc. En un mot, Vous n'aurez pas le 
temps dé Vous ennuyer, Très bon graphisme. 
SILENT SERVICE 225F 
Simulation dé pilotage de sous-marin, on peut navi- 
quer, Lirer des torpills, tirer à la mitrailleuse, examiner 
les machines, l'état du sous-marin, larguer des débris 
etc Les ennemis sont les bateaux et à faut les 
détruire sans qu'ils puissent à leur tour Vous couler. Un 
cassique du genre. 

SPITFIRE 40 255F 
Simulateur de vol de Spétfra. Entrainement au combat, 
décollage, ateissage, etc... Un des meilleurs avions 
du monde, qui a gagné la batallle d'Angleterre et qui 
VOUS passionnera. 
STARGLIDER 230F 
Le chef-d'œuvre de Rainbird. Vous devez à bord de 
Votre vaisseau lé “Starglider* détruire tous les ennemis 
Qui attaquent Votre planète et surtout l'ennémi prnci- 
pal qui dispose d'un vaisseau très puissant. Les gra- 
phismes sont en 30 fil de fer et l'animation rapide. 
Starglhder est le tbe même de jeu dont on ne peut pas 
se lasser, 


STRIKE FORCE HARRIER 195F 
Le meñleur simulateur dé combat en avion. Graphismé 
tres coloré, animation rapide, relief de montagne: De 
plus, Îl ya les chars; les avions at les missiles ennemis, 
très nombreuses commandes au clavier. Un smulaleur 
de vol et de combat très réussi À découvrir absolu- 
ment. 

SUBBATTLE SIMULATOR 245F 
Simulation de sous-mann, vous êles allemand où 
américain, on utilise la souris. Ce jeu de chez Epyx 
bénéficie d'un excellent graphésme, Originaké : vous 
avez aussi à vous battre contre des avions. Vous 
possédez deux radars et un indicateur de profondeur. 
Un des meilleurs simulateur du marché. 


TERRORPODS 225F 
Le créateur des super Terrorpods occupé Coëan, On 
vous envoie en mission pour combattre l'ennemi à 
bord de voire vaisseau spatial Les graphismes et 
l'animation sont superbes. |! s'agit d'une simulation où 
Ja stratégie a un rôle important à jouer. 

TEST DRIVE 295F 
Vous plotez à votre choix l'une des 5/vodures de 
sports les plus célébres du monde. La Porsche 914 
turbo, la Lotus Espni, la Ferrari Testa Rossa, la Chevro- 
ki Corvette et la Lamborghini Cointach. Un réalisme à 
vous couper le souffle. Demandez absolument une 
démonstration et vous serez convaincu. 


JEUX DE SOCIETE 


CHESS MASTER 2000 290F 
Jeu d'échec qui respecle scrupuleusemient les règles 
dé la FIDE, 12 niveaux de ifficuités, Le jeu est 
représenté à plat en 30. Une centaine dé rencontres 
types son! préprogrammées. La version ST est parian- 
1e. Le graphisme est superbe 6t le jeu trés rapide. 

TRIVIAL PURSUIT 290F 
Le célèbre jeux de société sur ordinateur. Jeu de 
Culture générale avec des cartes À brer et réponses 


VOUS faisant avancer comme à Un jeu de l'oie. 
JEUX DE STRATEGIE 
UMS 230F 
Wargame sur 5 batailes : Wäriarioo, , Arbe- 
Ja, Wastings'et Marston Moor. Vision du lerrain en 30, 


infnité dé tableäux. Vous pouvez choisr votre scéna- 
rio, votre armée, eté. 


CLEFS POUR ATARI ST 


INTELLIGENCE 
ARTIFICIELLE (disquette incluse) _ 179 F 


LOG. EDUCATIFS 


EDUCATIF PRIMAIRE 210F 
Programmes de calculs et de puzzks. Tables de 
multiplication et choix de puzzles de 4 à 256 pièces. 
Pour les enfant de 6 à 12 ans. 


ENIGME A OXFORD 250F 
Logiciel de perfectionnement à l'anglais; pour les clas- 
ses dé 4 à la saconde. Enigme policière à résoudre. 
Encore un bon logiciel de chez Coktel Vision. 


GEOMETRIE 220F 
Trois options: dessins géométriques dans le plan, 
études des tranformation dans le plan avéc simaitude, 
translation, homothétie, symétrie. Dessin géométrique 
dans l'espace. Excellent support de cours. 

LA BOSSE DES MATHS 220F 
Programme de 5* sur la géomstne, les calculs déci- 
maux et les fractions. Logiciel présenté sous fomme 
d'un livre d'image animées, Très vivant. 

MATH 6° 220F 
Ce logiciel comprend : les 4 opérations, les calculs sur 
les fractions, les suites proportionnellés, les pourcen- 
tags, la symétrie orthogonale, les sommes et différen- 
ces dans Z. 


MATH 5e / 4e 220F 









MATH 2°. 220F 
MATH 1". — 220 F 
Logiciels de pour la 5, 





décomposition des nombres premiers, décomposition 
d'un entier naturel. Programme de 4 : les rationnels et 
les équations et inéquations dans R. Math 5° et 4° est 
très efficace. 


PLAY BAC nous consulter 
Révision du bac sous forme de questions et réponses 
pour 1 à 6 joueurs. |l s'agit d'une sorte de jeu de l'ole, 
où les cases représentent des questions. 


RODY ET MASTICO 159F 
Programme pour les 4 à 8 ans. Histoire racontée par 
un robot, avec questions et coloriages des dessins du 
livre. 


LE ROMAN POLICIER 220F 
Programme d'aide à la rédaction et à la programmation 
Fitéraire. Réalisé par l'excellent éditeur Carraz. 


LANGUE FRANÇAISE 6e 
LANGUE FRANÇAISE 5° 
LANGUE FRANÇAISE 4e 
LANGUE FRANÇAISE 3e 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 1 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 2 … 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 1 ET 2. 


FOLLE LECTURE 
DE DON QUICHOTTE 6 . 


BOSSE DES MATHS 6° 
BOSSE DES MATHS 5e … 
BOSSE DES MATHS 4e 












ENIGME MUNICH 44/3 … 
BALADE À COLOGNE 6e/5e 
BALADE À SEVILLE 6+/5e 
ENIGME MADRID 4e/3e … 










Pair Lg PLUS 







TRUCSET ASTUCES HATARIST 
(disquette incluse) Se 


COLLECTION ATARI = 





BIEN DEBUTER 
AVEC L'ATARI ST . 





MICRO BAC MATH CE . 
MICRO BAC MATH D … : 
MICRO BAC PHYSIQUE / CHIMIE … 225 F 








CARRAZ (3 - + 8 ans / Eveil) 
BAMBINOURS FAIT 1 PUZZLE .. 249 F 





J'ADDITIONNE ET JE MULTIPLIE … 199 F 








J'APPRENDS L'HEURE …….. 190 F 
CARRAZ (8 - 13 ans) 

AUX ORIGINE DE LA VIE … 199F 
VIE ET MORT DES DINOSAURES … 220 F 
AU TEMPS JADIS ………. 199 F 
DDAGT ENGLISH CONCORDANCE TEMPS ; 
DIDACT ENGLISH CONCORDANCE TEMPS 
ALcée / BTS. 199F 
ONCE UPON A TIME 

IL ETAIT UNE FOIS . 





LE TEMPS D'UNE HISTOIRE .… 220F 
ROMAN POLICIER 








BIEN DEBUTER EN GFA 
BASIC 2.0 ET 3.0 


BOITE A OUTILS ST 
(disquette incluse} 


DISQUETTE ET nn DUR 
(disquette incluse) … .… 279 F 


GUIDE 50$ GFA BASIC 
LA BIBLE DE L'ATARI ST 199F 
LE GRAND LIVRE DE L'ATARI ST … 199 F 


LE LIVRE DU PAROI 
SUR ATARI ST … mue 299 F 
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est fait pour vous 
5 MODES DE REGLEMENT AU CHOIX # 4) PAR MANDAT POSTAL : Vous remplissez le bon de commande ci-dessous en 


précisant que vous désirez régler par mandat postal, N'omettez pas de compter 
1) EN CONTRE-REMBOURSEMENT : vous ne réqlez que lors de la livraison de le forfait transport (voir ci-dessous). À réception de votre mandat, nous expédions 
votre matériel. Prévoir 20 F de frais de contre-remboursement lors d'une expédi- votre commande. 


tion P&T et 40 F par un transporteur (envoi de plus de 5 kg) en sus du forfait 5) A CREDIT : si vous souhaitez des renseignements détaillés pour l'achat à crédit, 
transport. Remplissez le bon de commande ci-dessous. Si vous ne souhaitez pas vous pouvez joindre M. TREILLET, Responsable Crédit, au (1) 42.06.50.50, poste 


mutiler votre revue, photocopiez-le ou écrivez nous sur papier libre ou encore, 458. Sitout vous parait clair, vous envoyez le bon de commande ci-dessous en 
téléphonez nous (demander M. BERNARD au (1) 42.06.50.50, poste 436). 


























précisant si vous souhaitez verser une partie comptant. Par retour du courrier, 
2) PAR CART® BLEUE : Vous pouvez nous téléphoner et nous commander le nous vous envoyons un dossier de crédit que vous devez nous retourner dûment 
matériel désiré, en nous donnant le numéro de Votre carte bleue. Vous pouvez rempli et signé. Après acceptation de ce dossier, nous vous expédions le matériel, 
également utiliser le bon de commande ci-dessous. ° FORFAIT TRANSPORT : ss ë pour a softs Amants 
4 : our les accessoires et les e: 
*3) PAR CHEQUE OÙ CCP : Vous remplissez le bon de commande ci-dessous en R P 


; 120 F pour les machines. 
joignant le règlement du total de votre commande plus le forfait transport Ce forfait n’est pas cumulable, c'est-à-dire que si vous commandez un micro-ordina- 
correspondant (voir ci-contre). teur plus des logiciels, Vous ne payez que le forfait transport machine, donc 120 F. 


ATTENTION : pour toute commande supérieure à 10.000 F, joindre un acompte de 20 % à la commande 


Je, soussigné, déclare commander à GENERAL les marchandises'et fournitu- 
res ci-après désignées pour expédition à mon adresse indiquée ci-contre. 
Je choisis de régler par : 

Contre-rembousement ( Carte Bleue* 
( Chèque/CCP C1 Mandat C1] Gréait 
* No de Carte Bleue Date expir. CB 
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Avez-vous déjà commandé par comespondance chez 
GENERAL depuis le 1/02/1989 OUIET NONCI 


Dares 






BON DE COMMANDE À RETOURNER À 
GENERAL, 10 BD DE STRASBOURG, 75010 PARIS 





FORFAIT 
F DE PORT 






Signature RAS 


Fr CONTRE-REMBOURS. 


TOTAL 
A REGLER 





Pour les mineurs, la signature des parents est obligatoire. 





Faites comme plus de 5000 entreprises et collectivités 


— 7 
OUVREZ UN COMPTE CHEZ GENERAL PES PUS + 


Vous aurez droit à des prix professionnels, livraison sous 24 heures, réglement sur relevé de factures, La vente en gros 

s'adresse aux entreprises, collectivités, administrations, etc. Les membres de ces ECTS se rendre 

individuellement chez GENERAL, munis d'un justificatif. II se verront remettre une CARTE COLLEC qui leur donnera 

accès 7 prix de gros. Pour toute information, contactez M. MORDILLAT, tél, 42.06.50.50, télex 214.034, télécopie 

42,38.35.60, 

etat nous sommes en mesure de vous proposer les services suivants pour l'acquisition de votre matériel chez 
ENERAL : 

1°} ouverture d’un compte avec, après [a première commande, un paiement à réception de facture ; 

2°) un financement personnalisé (crédit ou location-vente) ; 

3) une formation d'initiation gratuite de votre personnel avec chaque machine vendue (durée 1/2 journée) ; 

4) une formation approfondie, soit dans nos locaux, soit auprès d’instituts spécialisés qui ont notre confiance tel le 

prestigieux ALTITUDE 21 ; 

5°) une assistance téléphonique, sans limitation de temps; 

6) une maintenance sur site au travers de puissants grour== spécialisés tels AMTI ou MIS ; 

T°) une tarification étudiée en fonction des quantités souhaitées et de votre statut d'entreprise. 


Revendeurs, professionnels de la micro, nous pouvons vous fournir à 
prix de gros la plupart des matériels décrits dans nos annonces. 
Contactez M. LE POULL chez GENERAL 
au & 42.06.50.50, poste 39. 





ETUDIANTS, désormais vous avez droit au tarif “Collectivités” chez GENE- 
RAL : En dehors des prix promotionnels et des actions temporaires GENERAL, 
étudiants, Vous avez droit à Un tanif spécial sur l'ensemble des produits de notre 
magasin. L'inscription pour obtenir la CARTE ETUDIANT GENERAL est immédiate 
et gratuite. Demandez Claire ou Elisabeth lors d'une visite à notre magasin. 
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GRAPHISME 


dame 

75 francs. Tous modèles, 

Couleur uniquement. 

En basse résolution, ce logiciel 
permet de créer des palettes de 
couleurs de teinte pastel. 11 
considère que la palette est 
constituée de trois groupes de 
couleurs que l'on peut modifier 
indépendamment les uns des 
autres, Chaque groupe part d'une 
teinte douce et "l'aquarellise", si 
je puis me permettre. Les 
palettes ainsi générées sont 
sauvées soit au format particulier 
d'Aquarelles, pour les retravailler 
ultérieurement, soit au format 
Néo. Un logiciel vraiment 
superbe. 


= a 
MXETUR NE FIGER, 55 SAUVER LECOELEGET 








Atadraw est un logiciel de dessin 


extraordinaire, qui a d'ailleurs 
remporté le concours GFA 87/88 
DIRAune par Micro-Application et 
ST Mag. Il ne fonctionne qu'en 
monochrome, mais {1 permet non 
seulement de essiner 
normalement (enfin, c'est une 
façon de parler: on peut bien sûr 
dessiner à main levée, faire des 
formes comme des rectangles ou 
des cercles, ou encore des formes 
en relief qui vont du cône au 
polyèdre irrégulier évidé en 
volume. écrire avec des feux de 
caractères superbes, faire des 
dégradés, etc, etc), mais aussi 
selon un mode pseudo-vectoriel 
qui n'occupe pratiquement pas de 
place: une image complète et très 
pleine n'occupe que deux KO 
environ (contre 32 en mode 
normal). De plus, des routines en 
GFA sont fournies pour récupérer 
les dessins sous ce format en 
GFA. Pour plus de ren- 
Aslqusniente, voir l'article dans 
ST Mag numéro 16. Attention, ce 
logiciel propose l'utilisation 
éventuelle d'un RamDisk mais 
sur 520 ST, il sera inopérant 
car il ne reste que 5K 
disponibles. Par contre, sur 1040, 
il suffit de demander "Installer 
une application" lorsqu'on est 
sous le bureau GEM (après avoir 
cliqué une fois sur "RamDisk") 
pour lui affecter la quantité de 
mémoire voulue. 


CLIPBOARD 
75 francs. Tous modèles. 
Cette disquette regroupe 40 
images monochromes (au format 
compressé Tiny, un programme 
est fourni pour les transformer 
au format Degas) qui constituent 
une bibliothèque d'illustrations 
absolument gigantesque pour 
uelqu'un qui fait de la PAO ou 
de TAILLE TION Elles 
comprennent des lettres 
enluminées. des cartes de voeux, 
des symboles (main ouverte, 
pointée, téléphone, ciseaux...), des 
images diverses (des sapins pour 
Noël, des oeufs pour Pâques...), 





des, guirlandess des symboles 
graphiques (de la bouffe et des 
couverts pour les "restaus", sens 
interdit, homme/femme, stop, des 
animaux, des flèches...). 

Un outil nécessaire. 


DEGAS COLLECTION 1 
75 francs, Tous modèles, 
Couleur uniquement. 
Cette disquette contient, outre 9 
images (parmi lesquelles un 
robot, un cheval, la terre 
digitalisée...), le programme qui 
permet de les visualiser, et 
uatre programmes en TTP 
(attentions les possesseurs 
d'anciennes Roms qui ne savent 
pas se servir des sont priés 
de s'abstenir) qui permettent de 
convertir des images Degas en 
Néo ou en oodle et 


réciproquement. Ces images sont 
au format Degas. 





DEGAS COLLECTION 2 
75 francs. Tous modèles, 

uleur uernent. 
Celle-ci contient le programme 
Picswitch, un excellent utilitaire 
qui permet non seulement de 
visualiser les images Néo et 
Dessa (et de les sauver dans un 
autre format), mails aussi de 
charger des images MacPaint et 
Amiga (pourvu qu'elles aient été 
transférées sur une disquette ST). 
Une documentation en anglais est 
incluse. 
Les images comprennent la 
célèbre Joconde digitalisée, Bugs 
Bunny, des images digitalisées.… 





DEGAS COLLECTION 3 
75 francs. Modèles double-face 


nn 
Couleur uniquement 
Celle-ci contient. 


programme pour les visualiser, 22 


outre le 


images parmi lesquelles Vil 
Coyote, des animaux (oiseaux, 
cougar, gorille. pélican, toucan), 
des voitures (Countach, Mazda), 
des images de la navette 
spatiale... 


DEMO IMAGIC 1 
75 francs. Modèles double-face, 
Un méga de mémoire minimum. 
Monoci uniquernent 
C'est une ent e démonstration 
qui dure plus de trente minutes, 
ans laquelle des nanas pas très 
habillées (pas du tout häbillées, 
soyons francs pour une fois) 
s'enchaïnent, apparaissent et 
disparaissent de mille manières 
différentes: pixel par pixel, par 
lignes brisées, par scrolls, par 
inversion, etc. 


DEMO IMAGIC I 

75 francs. Modèles double-face. 
Monochrome uniquement 

Le même choc qu'IMAGIC I. Une 
animation dont on se demande 
encore comment ils ont pu faire. 
L'histoire marrante d'une "famille 
lampe" super mignonne... 


ECRAN AMIGA 

50 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement 

Faites croire à vos amis que vous 

avez changé votre ST pour un 

Amiga | Succès assuré. Beaucoup 
d'images Amiga contenues dans 
cette disquette, plus beaucoup 
d'autres, soit 27 en tout. Des 
images superbes de tous les 
enres, pleines de couleurs: un 
estival | 


programme fonctionne aussi bien 
en haute qu'en moyenne 
résolution. Il permet de 
configurer tous Nr para 
d'une fonte: nombre de caractères 
(de 1 à 256), taille (jusqu'à 
64x64, proportionnels ou non), 
lignes de jambages, de base. Les 
caractères ainsi créés sont 
utilisables avec tous les logiciels 
qui tournent sous GDos: 
Evolution, Degas Elite, Easy 
Draw, MS Write... Attention, il ne 
crée que des fontes écran (lors 
d'une impression normale, ils ne 
sont pas pris en compte sur 


l'imprimante, à moins de faire 
une hard-copy). 





GRAPHIC DEMO 

75 francs. Tous modèles, 

Couleur uniquement. 

Cette disquette contient Deux 
démos célèbres: Boink, la boule 
blanche et rouge qui rebondit, et 
l'oiseau digitalisé qui vole. En 
prime, le programme qui permet 
justement de lancer les 
animations, que, je vous le 
rappelle, vous pouvez créer avec 
Neo 1.0, si vous avez consulté les 
fiches du numéro 18. 


FIXIMAGE 

95 francs. Modèles équipés des 
anciennes Roms uniquement. 

Ce programme, utilisable dans 
toutes les résolutions, permet de 
sauver l'écran PERSAN le 
déroulement d'un écran. Quelle 
est la différence avec les Snapshot 
classiques ? D'une part, celui-ci 
fonctionne même quand le 
Alternate-Help est désactivé: 
d'autre part, il fonctionne selon 
trois modes: normal, fichier de 
démarrage en Auto ou boot 
automatique de la disquette sans 
catalogue. 

Ainsi, par exemple,alors même 
que Barbarian n'a pas de 
catalogue et doit être démarré en 
auto, vous pouvez quand même 
piquer des images. Une 
documentation en français est 
fournie. 


PAS 


TMAGE, 


IMAGES DIGITALES 

75 francs. Tous modèles, 

Couleur uniquement. 

Ces images sont au format Neo. 
Vous trouverez sur la disquette le 
pupamne Slideneo qui permet de 
es visualiser, ainsi que Neo 0.5, 
qui permet de les retravailler. Il y 
a 9 images digitalisées: la 
"Tournifel", le Capitole, l'Acropole, 
des chevaux au galop, même une 
mouche en macro, Toutankhamon 
et bien d'autres. 


LE DEFOULOIR 

50 francs Tous modèles, 

Couleur uniquement. 

Spécialement passées au format: 

Degas afin que vous puissiez vous 

libérer, ce show politique vous 
ermet de vous défouler sur 
es"tronches" de nos élus sans 
risquer la prison. Coups de 
pinceau ou coups de gomme 

assassins donneront à ces 
puissants le look que vous pensez 
u'ils méritent. Tout fait 
écontractant lors des stress 
électoraux 


SPECLOAD 

195 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement 

Il s'agit d'une routine en GFA 
permettant tout simplement de 
EG une {mage de Spectrum 
512 à l'écran. Cela marche sur 
tous les moniteurs couleur et tous 
les téléviseurs (en 50 Hz). Il suffit, 
pour charger une image, de faire 
Sload ("nom de l'image"): on ne 
peut pas faire plus simple | De 
quoi enrichir prodigieusement vos 
programmes. D'autres routines 
sont fournies également sur la 
disquette (Slideshow, fondu). 


TINYÇLIP 
195 francs, Tous modèles. 
Couleur uniquernent. 
Compatible Genlocks. 
Voici enfin le programme 
d'animation d'images et de 
création de clip que tout le 
monde attendait, juste milieu idéal 
entre les simples slideshows par 
trop -"mécanistes", et les gros softs 
d'animation aux prix 
"professionnels". Tinyclip accepte, 
comme son nom l'indique, des 
images au format Tiny (au 
compactage optimum), et ce 
Jura 00 1 Le nombre 
réellement utilisable dépend 
évidemment de la taille de chaque 
image et du modèle de ST utilisé. 
Ce format Tiny ne pose de 
problème à personne puisqu'il 
existe un grand nômbre de 
convertisseurs, dont un vendu à la 
Boutique. La ee originalité de 
ce logiciel réside dans le fait que 
l'on peut méler aussi bien 
basses et des moyennes 
résolutions, et que l'on dispose de 
21 effets de volets, fondus, et 
autres transitions originales et 
perneribls (timing, successions, 
oucles, répétitions...) pour créer 
ses propres petits "films", 
Deux modes de construction du 


es 


clip: 

1) Une interface GEM, éntièrement 
gérée à la souris, permet le 
montage des animations de façon 
simple et rapide : 

2) Un éditeur de "langage" 
utilisant des macro-instructions, 
associé à un compilateur, permet 
de construire des animations plus 
précises et plus compactes. 
D'autre part, l'animation ainsi 
construite est sauvée dans un seul 
fichier contenant toutes les images 
utilisées, et elle peut être exécutée 
directement à partir d'un simple 


Emme 
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GRAPHISME 


"Run-Only", dont la diffusion est 
libre afin de lâcher vos "oeuvres" 
dans la nature |! Une avance 
manuelle est aussi prévue pour 
les utilisateurs de Genlocks,. 
servant ainsi à créer de superbes 
génériques en faisant 
arfaitement "coller" les titres au 
vidéo sur magnétoscope. 


TINY COLLECTION 1 
75 . Tous modèles. 
Cette disquette contient le 
programme Tinystuff qui permet 
de compacter et décompacter des 
images Néo et Degas, le 
programme Tinyview qui permet 
de les voir lorsqu'elles sont 
compactées, et une doc en 
anglais expliquant précisément le 
principe u compactage utilisé. 
our vous donner une idée de 
l'efficacité de ce programme, il y 
a 20 images sur cette disquette, 
et pas des moindres: des 
licornes, un cours complet sur la 
galaxie, ZZ-Top, etc. En plus, et 
on se demande bien ce qu'il fait 
là, 11 a un logiciel qui 
désassemble un programme 
exécutable pour le transformer 
en source assembleur. Couleur 
uniquement (sauf le 
désassembleur qui fonctionne en 
n'importe quelle résolution). 


TINY (COLLECTION 2 

{ jrancs. 1ous modèles. 

Couleur uniquement. 

Tiny 2 contient les deux mêmes 
programmes que la précédente, 
avec la même doc, plus des 
images à la pelle: les Suzerains 
des "Enfants d'Icare" de Clarke, 
des tigres. des navettes spatiales, 
un ghosbuster, des guerriers 
ninja... Couleur only, of course. 


‘’TINY COLLECTION 8 

75 francs. Tous modèles. 

Que contient cette disquette, je 
vous le donne en mille ? Les 
deux programmes pré-cités, plus 
26 images parmi lesquelles le 
HE du Guide du Routard 
Galactique ("Don't Panic" in large 
friendly letters, avec le Smiley qui 
tire la langue), la grands vague 
Japonaise, Smaug, le dragon de 
Bilbo, Discovery.. 
(pardon, couleur). 








Farben 


UTILITAIRES DEGAS 
. Tous modèles. 

Cette disquette contient trois 
programmes différents: Le premier 
est un accessoire qui permet de 
sauver Un écran monochrome au 
format Degas. Le second permet 
de transformer une image couleur 
en monochrome, mais avec une 
particularité très intéressante: on 
peut choisir, pour chaque couleur 
du dessin, la trame (sur 4 pixels) 
qui va lui correspondre. Le 
ernier est le plus intéressant: 1l 
permet d'imprimer une mage 
monochrome sur n'importe quelle 
imprimante (9 et 24 aiguilles, ou 
Laser), en la déformant 
éventuellement. ou en 
l'agrandissant (jusqu'à 10 mètres 
sur 10). Le logiciel fonctionne en 
moyenne ou en haute résolution, 
mais le monochrome est conseillé. 


DS ones 
Couleur uniquement. 

Il s'agit de la première mais non 
moins excellente version de ce 
fameux logiciel de dessin, qui 
est vraiment fait pour les 
dessinateurs. A la fois très 
convivial, avec de véritables outils 
de dessin simulés (feutres, 


1.0 
ous modèles. 


crayons de couleur, crales, 
compas, ciseaux, colle. 
photocopieuse), des aides 
intégrées, un cours de rough avec 
images d'exemple, un manuel 
complet et didactique, mais aussi 
très puissant (loupe temps réel, 1 
page sur 520, 10 sur 1040 avec 
palettes indépendantes, règle 
souple, 3D intégrée, compatibilité 
Néo, Degas, Art Director. et 


format spécifique hyper compacté), 
il est ici "bradé", avec son manuel 
d'origine (mais sans offre de 
support technique, 
même...), 
ridicule. 


quand 
pour une somme 


: : IMAGES 


Voici une série d'images sur des sujets 
“brûlants", avec 6 disquettes qui méri- 
tent de r dans toute bonne ‘disque- 
tothèque”. Toutes les images proposées 
sont en 512 couleurs et peuvent être re- 
travaillées avec Spectrum. Vous en trou- 
verez ci-dessous 4, les 2 autres étant 
Ecran Amiga et le Défouloir qui figurent 
page précédente. 


DIGITALISEES 





LES TAH ENNES 

50 francs. Tous modèles à lecteur 
double face. Couleur uniquement. 
Elles ont inspiré des peintres 
célèbres (comme Gauguin), et des 
po osrephe Elles intéressent 
tous les amoureux de peaux 
ambrées et de soleil. Un bref 
séjour avec ces créatures de rêve 
sur votre écran vaut tous les 
antidépresseurs. Délivrée 
uniquement sur ordonnance. A 
consommer rigoureusement 
suivant les doses prescrites. Un 


régal ! 


LES ANNAMITES 

50 francs. Tous modèles à lecteur 
double face. Couleur uniquement 
La même disquette que ci-dessus. 
mails avec des beautés 
cxtrême-orientales. Pour les 
amateurs de geishas et fleurs de 
lotus. Magie du soleil levant ! 


LÆ STARS DU X 
50 francs. Tous modèles à lecteur 
double face, Couleur uniquement. 
Il n'y a pas de raison qu'on ne 
puisse les voir que sur Canal plus 
1 Ces vedettes d'un genre 
particulier vous sont présentées 
ici. dans des attitudes très comme 
11 faut, car elles sont 
complètement décodées. Marylin 
Jess, Olinka, Brigitte Lahaie, 
Tracy Lords. Ginger Lynn, et les 
autres, pour une "galerie" pas 
ordinaire. 

GROS PLAN 
50 francs. Tous modèles à lecteur 
double face. Couleur uniquement. 
C'est sans conteste la disquette la 
disquette la plus osée de la 
Boutique... C'est la dernière de 
cette série dévolue aux femmes. 
Un sujet éternel sur lequel nous 
aurons trés certainement 
l'occasion de revenir, si vous vous 
Ï intéressez. Eclairant nos 
ucarnes austères et rectilignes de 
courbes vraiment gracieuses, cette 
disquette vous offre plein de gros 





. très bas 1! 
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plans des postérieurs les plus 
délicats. Un petit chef-d'oeuvre de 
rondeurs exquises. Pour 
gourmets | 


fins 





COMMUNICATION 1 
75 francs. Tous 
Domaine Public. 
Cette disquette contient cinq 
protocoles de communication 
différents: Kermit, VT100, VT52, 
Xmodem et RSI Modem7. En 
plus, un programme de 
compression et décompression de 
données est fourni (Squeeze et 
Unsqueeze) car 1l vaut mieux 
compresser les fichiers que l'on 
doit envoyer pour gagner du 
temps de communication. Ces 
PORTES fonctionnent aussi 
ien en haute qu'en moyenne 
résolution. 


CYRUS 

550 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions, 

Nécessite un câble de détection 
de sonnerie (non livré). Ce 
serveur monovoie est un véritable 
chef d'oeuvre. Jugez par 
vous-même: {l comporte un 
mini-composeur dynamique, un 
éditeur de serveur avec 
macro-langage, un interpréteur de 
commandes, un guide intégré. et 
une gestion de service à distance. 
Il n'y a, à l'heure actuelle, aucun 
concurrent, surtout pour ce prix 
Documentation 
complète livrée en sus. 


KERBIT 

195 francs. Tous modèles, 
Monochrome et Couleur. 

Comme son nom le laisse 
entendre, Kerbit est un 
programme qui permet de 
s'échanger des fichiers par 
minitel. Si vous avez un ST et un 
minitel, 11 suffit de les relier (à 
l'aide d'un câble fourni par la 
Boutique - voir Accessoires), de 
lancer le programme et de choisir 
le fichier à recevoir ou à 
émettre... à conditionque votre 
correspondant possède une 
configuration identique. Tous les 
fichiers sont transmissibles: 
images, programmes, données... 
La vitesse de transmission est de 
4 Ko et demi à la minute (vitesse 
maximale avec un minitel) et 
l'utilisation du programme est à 
la portée d'un enfant. On peut 
ormater une disquette, effacer 
des fichiers, vérifier la place libre 
sur la disquette... Il y a même 
une procédure de correction 
d'erreurs, afin d'assurer une 
transmission parfaite, et un autre 
programme, fourni avec, permet 
de compacter préalablement les 
données de façon extrêmement 
efficace (de 30 à 90% suivant le 
type de données) afin de diminuer 
le temps de communication. Le 
protocole de téléchargement est 
compatible avec le logiciel 
"Cervin" d'Informatique et nature. 





KIT TELECHARGEMENT 
95francs. Tous modèles. 


l'ouverture du 8615 STMAG. 
Indispensable! A partir du ler août, 


ST COMM 

75 francs, Tous modèles. 

ST Comm est un logiciel . 
d'émulation minitel. Il n'affiche 
pas l'écran du minitel sur l'écran 
du ST, mais {il permet de se 
servir du clavier du ST au lieu 
du clavier du minitel. Toutes les 
commandes spéciales (Esc, 
Control...) sont accessibles. On 
peut également créer des 
proetees par des touches de 
onction, enregistrer des pages, 
paramétrer la RS 232 afin de s'en 
servir comme terminal ASCII... Il 
ne fonctionne qu'en haute 
résolution. 


ST COMPO MONOCHROME 
200 francs. Tous modèles. 
Monochrome uniquement. 
Ce logiciel permet dé créer des 
ages au format Vidéotex 
initel). De nombreuses options 
sont disponibles, ainsi que tous 
les attributs de la norme 
Vidéotex... Une documentation 
complète en français est fournie. 
Il ne fonctionne que sur un 
moniteur haute résolution. Son 
utilisation nécessite bien entendu 
le câble minitel (voir Accessoires), 


TELECHARGEMENT 


Nouveau soft pour télécharger sur le 
3615 STMAG et sur le 3615 GENA. 
Disponible le ler août. 15 francs port 
compris. 


NOUVEAU!!! 
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BASALG 
150 francs. Anciennes Roms 
uernent. 


Haute et moyenne résolutions. 
Basalg est un basic algébrique 
extraordinairement puissant. Il 
est capable de calculer des 
nombres à la puissance 10.000, 
d'afficher 1200 décimales, de 
causer dans n'importe quelle 
base comprise entre 2 et 36, de 
calculer les développements 
limités d'une fonction, de 
manipuler des nombres 
complexes, de substituer une 
sous-expression par une autre, 
etc. C'est véritablement l'un des 
langages mathématiques les plus 
puissants jamais réalisés. De 
plus, l'interfaçage avec la machin 
€ n'a pas été oublié: non 
seulement on peut He toutes 
les fonctions ÀEs I, Gemdos, 
ce qui permet de faire 
absolument ce qu'on veut, mais 
on peut aussi agir directement 
sur les registres du 68000. En 
fait, la seule partie qui mérite 
l'appelation de Basic, c'est la 
structure générale: Goto, Gosub, 
If then else, For next... Il est 
totalement tmpossibe d'évoquer la 
puissance de ce langage en 
quelques lignes. Reportez-vous à 
l'article dans ST Mag numéro 14. 
Ce programme fonctionne aussi 
bien en haute qu'en moyenne 
résolution. 


CREER UN JEU EN GFA 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions mais destiné à 
la couleur. ; 
C'est la disquette qui 
accompagne la série "Créer un 
jeu en GFA', parue en re les 
numéros 10 et 18 de S : Mag. 
Elle contient tous les Ifstings 
commentés qui examinent 
méthodiquement tous les aspects 
de la création d'un jeu d'arcade: 
création et affichage de sprites, 
détection de collision, srollings 
Toutes les images nécessaires à 
l'utilisation des exemples sont 
fournies. Les programmes sont 
largement commentés et vous 
pouvez même à la limite vous 
passer de la série qui les 


explique. 
GEM KIT 


95 francs. Tous modèles, 
Toutes résolutions, 
Uniquement avec GFA Basic 3.xx 
Gem Kit est une bibliothèque de 
fonctions GEM pour le GFA Basic 
3.00, et qui comporte tout ce 
u'un développeur peut attendre 
do bibliothèque de fonctions. Il 
ermet aussi de transformer un 
ichier ressource en ’.INL' pour 
pouvoir intégrer les ressources 
directement dans le listing GFA. 
Plein d'autres surprises agréables 
y sont incluses, et à ce pix-là, le 
développement en GFA devient 
un jeu d'enfant. 


GFA-TINY 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Voici - enfin | - la disquette qui 
va vous permettre d'intégrer des 
images au format Tiny dans vos 
programmes en GFA. Vous savez 
que jusqu'à preuve du contraire, 
le compacteur Tiny est le plus 
performant actuellement sur ST; 
une image de 32 Ko compressée 
peut ne plus occuper que 5 ou 6 


Ko une fois compactée. GFA-Tiny 
comprend deux routines qui se 
chargent de décompacter ces 
images et de les afficher soit au 

uiovet mesure du 
décompactage, soit d'un seul 
coup. Ce qui permet de mettre 
beaucoup plus d'images sur une 
seule disquette. Lorsque le 
programme GFA est compilé, le 
décompactage de l'image ne 
prend plus que deux ou trois 
secondes. 


HELP 68000 
75 francs. Tous modèles. 
Haute et enne résolutions. 
Help 68000 est un accessoire 
extrémement pratique qui 
fonctionne aussi bien en 
moyenne qu'en haute résolution: 
il donne tous les modes 
d'adressages autorisés et les 
formats de toutes les instructions 
du 68000. Pour les instructions 
qu le nécessitent, il y a même 
es explications supplémentaires : 
les qe des rotations et 
décalages, les exceptions... En 
fait, ça évite d'avoir recours en 
permanence à un bouquin sur le 
68000 pour savoir si on a le 
droit de faire CMP.B 
6(AO,D1),(A7)+ ou pas (en 
l'occurrence, je vous rassure tout 
de suite, c'est non). 


LIBRAIRIE ASSEMBLEUR 

75 francs. Tous modèles. 

Cette disquette contient un 
grand nombre de routines en 
assembleur qui vous éviteront 
d'avoir à tout refaire vous-même, 
alors que d'autres l'ont déjà fait 
avant vous. Calcul d'une 
factorielle, multiplication de deux 
nombres sur 32 bits, affichage 
en hexa ou en binaire, trace, 
exceptions, fonctions VDI et 


LIBRAIRIE OMIKRON 1 
75 francs. Tous modèles, 
Toutes résolutions. 
Elle contient un programme 
autonome avec son source) 
et des routines réservées aux 
possesseurs de l'Omikron. Le 
prose (français) s'appelle 
uméroscope, et traite de la 
symbolique des nombres, avec 
es interprétations 
personnalisées, D'autre part, les 
nombreuses routines 
comprennent une bibliothèque 
GEM complète, et une gestion 
des ressources Kuma et Digital. 
Notamment, comment 
transformer un RSC Kuma en 
un RSC directement utilisable en 
Omikron. 


LIBRAIRIE OMIKRON II 

75 francs. Tous modèles, 
Monochrome essentiellement. 
Disquette double-face. 

Plus de 600K de routines, avec 
une dizaine de mini-programmes 
livrés avec leurs sources, dont 
trois Jeux (labyrinthe, 
Horpion te des éditions 
graphiques, et plein d'autres 
choses... démontrant la rapidité 
et les possibilités graphiques de 
l'Omikron. Plus particulièrement 
destinée aux possesseurs de ce 
langage, qui y trouveront 
sûrement des trucs et astuces. 
Nous attirons cependant votre 
attention sur le fait que ces 
différents matériaux, pas 
toujours en français ni adaptés 
aux Méga ST, sont là pour 
donner des idées, être étudiés et 
éventuellement retravaillés 
(excepté les jeux). 


LIBRAIRIE PASCAL OS38 

75 francs. Tous modèles, 

Cette disquette contient un 
nombre absolument faramineux de 
routines en Pascal OSS. Des 
conversions de base, des boîtes 
d'alerte, la gestion des 
événements, des Graf-growbox et 
Graf-shrinkbox, des ressources, 
des calculs trigonométriques, des 
factorielles, la gestion des 
périphériques (disquette, drivers 
d'imprimante, RS 232...), plus un 
programme d'exemple qui calcule 
des taux d'intérêts et de 
remboursement. Une mine de 
renseignements pour quiconque se 
plonge dans ce langage. Elle a été 
réalisée par un véritable pro. 


LOGO EN FRANÇAIS 

BASIC CORRIGE 

75 francs. Tous modèles, 

Il s'agit de la version française du 
Logo de Digital Research. En effet, 
les enfants qui ont dû apprendre 
le Logo dans le cadre du défunt 
Plan Informatique pour Tous l'ont 
fait avec un Logo français: 
imaginez leur étonnement en 
recevant un Logo dans lequel 
Tournedroite se dit Turnright 1! 
Tous les mots-clés sont ainsi 
traduits et permettent à l'enfant 
de s'y retrouver. De plus, vous 
trouverez sur cette disquette une 
version corrigée du ST Basic. dans 
laquelle les fonctions Goto X,Y et 
Inkey marchent enfin. 


OSCAR OMIKRON 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Cette disquette contient le fameux 
programme "Oscar" (en allemand) 
qui permet de convertir des 
programmes GFA (non compilés et 
en version 2.xx) en Omikron. Bien 
sûr, ne vous attendez pas à une 
conversion automatique et 
définitive, puisqu'il vous faudra 
'traduire" les quelques instructions 
GFA étrangères à l'Omikron. 
D'autre part, vous trouverez aussi 
le fichier ".BAS" d'un programme 
{en Omikron) d'édition de courbes 
en trois dimensions, avec options 
de tramage sur les surfaces et 
développement automatique des 
tracés. 


SOURCES C 

75 francs, Tous modèles. 

Cette disquette contient un certain 
nombre de sources en langage C: 
un dessin de montagnes façon 
Mandelbrot, émulation d'un 
terminal ASCII, examen des 
scancodes du clavier, un 
super-formateur, calcul de la suite 
de Fibonacci, test de la mémoire, 
etc, le tout commenté. 


SOURCES PASCAL 

75 francs. Tous modèles, 

ualche quelle contiendras, el 

isquettos? Contieno una 
multitudinas del sourcos en 
Pascal. Le jeu de la vie, une 
émulation de terminal ASCII, plus 
un superbe programme qui 
dessine un cheval, puis en dessine 
une multitude imbriqués, un peu 
comme du Escher, puis le même 
en spirale, le tout dans une 
fenétre qui, quand elle est 
redimensionnée, redimensionne 
également le dessin. Une bonne 
leçon de manipulation des 
fonctions Gem, 


STOOLS 


75 francs. Tous modèles. 
Haute résolution. 
Cette disquette contient un 


accessoire de formatage 
ultra-rapide avec son source en 
Megamax C (et assembleur), 
Diskspy, un programme qui 
ermet d'avoir en permanence à 
Péran le numéro de la piste et 
du secteur que le TOS est en 
train de lire, PCSpy, qui affiche 
en permanence le contenu du 
Program Counter, ce qui n'a pas 
beaucoup d'utilité en soi car ça 
va beaucoup trop vite, mails ça a 
l'avantage de ralentir énormément 
la machine ce qui permet de voir 
comme le Gem dessine ses 
fenêtres, commet 1l efface un 
écran, etc. Gemspy permet 
d'avoir en permanence à l'écran 
(monochrome) le nom des 
fonctions Gemdos et AES qui 
sont appelées (pratique pour 
débugger un programme), et 
ACIA est un programme qui gère 
un tampon circulaire de données 
pour la souris et le clavier. 
omme tous ces programmes 
sont livrés avec leurs sources, 
d'une part, et que leur auteur 
n'est autre que François 
Guillemé, l'auteur de Twist, 
d'autre part, il y a des chances 
pour que ça vous serve et que 
vous sPprENISE pas mal de 
choses. part l'accessoire de 
formatage, ces programmes ne 
fonctionnent qu'en monochrome. 


KIT GFA-LINK - ST GEM 
195 francs, Tous modèles, 
Alors là, ça va être difficile. 
D'abord, le concept de base: 
GFA-Link est un programme qui 
permet de "linker", alias Merger 
des procédures automatiquement 
à vos programmes, Bougez pas, 
je vais vous expliquer. Ce 
programme doit être accompagné 
d'une librairie de procédures. Îci, 
la librairie en question, c'est ST 
Gem, dont vous trouverez la 
description dans la disquette ST 
Gem. Car une fois que vous avez 
le programme GFA-Link, vous 
n'avez pas besoin de le racheter. 
Ainsi, vous pouvez acquérir 
GFA-Link avec la librairie ST 
Maths, puis acquérir ensuite la 
librairie ST Maths et Stats. C'est 
pourquoi nous vous proposons ce 
pionene avec une des quatre 
ibrairies, au choix, plus les 
librairies indépendamment. 
Passons maintenant à la 
description d'un Linker, chose 
que vous ne connalssez 
certainement pas si vous ne 
travaillez qu'en GFA. Une librairie 
est un ensemble de procédures 
de la forme: 
Procedure Machin 
Print "Machin" 
Return 
Elles sont toutes sauvées 
indépendamment les unes des 
autres dans un dossier spécial. 
Pour les utiliser, dans votre 
programme, 
simplement : 
Gosub Machin 
(ou: Gosub Machin (Paramètre) 
si la procédure demande des 
paramètres). 
Vous n'avez pas à taper la 
procédure elle-même. Lorsque 
vous avez fini d'écrire votre 
programme, vous le sauvez en 
ASCII (c'est-à-dire par Save,A), 
vous sortez du GFA, vous 
appelez le Linker qui 
automatiquement va scruter votre 
programme, déterminer quelles 
rocédures vous avez appelées, et 
es rajouter au pro Vous 
n'avez plus qu'à recharger votre 
programme par Merge et 11 est 
prêt à fonctionner, Quel est 


vous tapez 
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l'avantage ? D'abord, vos sources éléments d'u 7 tablea x : uniquement. et à l'environnement Ordonews. 
sont plus concis, plus clairs, écarts-type, coefficients € Pour des possesse urs 

plus lisibles. D'autre part, vous corrélation, factorielles, carrés d'Ordonews-Aide.Acc ou de ORDONEWS: MEMOS.ACC 
n'avez pas à taper les Procédures d'un nombre complexe, et c'est à  Médi-ST. Toutes vos ordonnances 120 francs. Tous modèles, 
elles-mêmes. Et Dieu sait qu'elles peu près là que je cesse de de dermato en ratique médicale Moyenne ou haute résolution. 


Peuvent être longues et comprendre, car je n'entends rien courante. Une bible 1! C'est un accessoire de bureau 
complexes, dans certains cas. I] aux nombres complexes. Comme (done compatible avec tous 
cst possible, si vous modifiez le vous qui lisez ce texte connaissez ORDONEWS TOME 2: logiciels tournant sous GEM) pour 
Programme entretemps, de le Certainement ça, voici un extrait O.R.L. 


les médecins: {1 permet de 
|T€Passer au Linker qui ne de la doc: "Cette fonction renvoie 95 francs. Tous modèles. mémoriser tous les médicaments 
rajoutera que les procédures qui dans Y{() un tableau à deux  Moñochrome uniquement. usuels, comme «dans le célèbre 
ne sont pas déjà dans le éléments considéré comme un Pour 


POSSesseurs gros livre rouge... En plus, 1l 
Programme. GFA-Link est livré point du plan qui est l'image du d'Ordonews-Aide.Ace ou de 


recherche, trie par nom, DCI, 
avec un disque Ram qui Permet point X{ par la symétrie oblique Médi-ST. La suite de votre indications, contre-indications.., Il 
d'accélérer le processus. d'axe la droite d'équation y=Mx+P thérapeutique... Surdité, Stomatite, assure de plus la gestion de la 
Pour cette disquette, le- et d'angle A qui doit être en otites, herpès, aphtes, angines, visite en temps réel: les 
Programme GFA-Link est livré radians et différent de P{". ete. Tout le quotidien. de vos spécialités, date des Passages, 


avec la bibliothèque ST Gem. Comme vous voyez, 1l y a de prescriptions en O.R.L. suivi des nouveautés, etc. om, 


Toutes les b1b 1othèques quoi faire (et à part la définition numéro de téléphone, serveur. Un 
fonctionnent dans toutes les Fr Pascal-Seconde, Je ne vois pas ORDONEWS TOME 3: lus GES les utilisateurs d'un 
Fe très ppien ce Flat Peut trouver DIETETIQUE ; logiciel médical. 

À noter: le programme GFA-Link de plus compliqué). 95 francs. Tous modèles. 

a remporté concours GFA F Monochrome uniquement. ORDONEWS: MAGAZINE.ACC 
2rganisé par Micro-Application et ST MATHS ET STATS FOUT po stercelele ir à 150 francs. Tous modèles, 

ST Mag. 75 francs. Tous modèles. d'Ordonews-Aide.Ace ou de L'accessoire de bureau ut 


Voici une liste non exhaustive Médi-ST. Au menu: régimes manquait à votre ST. En effet, 
KIT GFA-LINK - ST MASTER des fonctions contenues dans spécifiques, diététique du 


VOuS pouvez maintenant 
195 francs. Tous modèles, cette librairie, utilisable avec nourisson, tables caloriques, mélanger, enchaïîner vos textes et 
Ici, GFA-Link est livré avec la GFA-Link. Pour les matrices, 11 y équivalences glucidiques, etc. Bon vos Images Degas. à l'aide de 
librafrie ST Master. Vous en a des déterminants de matrices, appétit | plusieurs fenêtres GEM. La porte 
trouverez le descriptif dans la décomposition LU, nombre de 


Ouverte à vos créations les plus 
disquette ST Master. dimensions d'un tableau, ORDONEWS TOME 4: folles: modes d'emploi 
inversion, puissance, trace. PSYCHIATRIE, NEUROLOGIE dynamiques, "magazines" sur 
KIT GFA-LINK - ST MATHS ET transposition, produit et somme 95 francs. Tous modèles, disquette, pubs, etc. Utilisable à 
STATS d'une matrice, test de la Monochrome uniquement. partir du bureau Gem oude 
195 francs. Tous modèles. Symétrie, etc. Pour les 


P'OUUE Sp OlSiate ss eiu Fr S n'importe quel logiciel sous Gem. 
C'est le kit GFA-Link plus la po lynômes, :1 Ÿ a la d'Ordonews-Aide.Ace ou de Un nouvel essor pour la visite 
librairie ST Maths et Stats. détermination du degré, déri 


vé, Médi-ST. Si c'est pas les nerfs, médicale. 





division par Puissances Docteur, c'est Ja tête 1... 
KIT GFA-LINK - ST MATHS croissantes, dsion Eucldienne, Pour soigner votre déprime, ST-DIET 1 : 
195 francs. Tous modèles, rimitive, combinaison inéaire, 95 francs. 520/1040. 
Cet kit GFA-Link plus la D odut somme, produit externe, ORDONEWS TOME 5: Monochrome uniquement. 
librairie ST Maths. spécialisation, valuation… Pour CARDIOLOGIE, RHUMATOLOGIE Composition des aliments, taille 
les stats, on a effectif cumulé, 95 francs. Tous modèles. et poids "normaux", équivalences 
ST GEM calcul de l'indice de la médiane. Monochrome uniquement. alimentaires. Le quotidien de la 
75 francs. Tous modèles. moments, moyenne arithmétique, Pour Possesseurs diététique en tableaux clairs et 
Voici donc la librairie Gem à géométrique, harmonique ou d'Ordonews-Aide.Ace ou de précis. 
utiliser avec GFA-Link. Elle Quadratique, calcul des indices Médi-ST. Comme les disquettes 
contient un très grand nombre Interquartiles, varlance normale précédentes, celle-ci s'app ique à ST-EPID 1 


des fonctions VDI et AES (en fait, ou réduite, coefficient de vous faciliter la tâche dans vos 95 francs. 520/1040. 


toutes celles qui sont utilisables corrélation linéaire, covartance… prescriptions en cardiologie et en Monochrome un 
avec le GFA). La gestion des 


fquement. 
rhumatologie. Agents infectieux, MDoRe, 
fenêtres (Windinit, indcreate, ST MASTER spectre des A.B, calendrier des 
Windkeep, Windget, Windset: 75 francs. Tous modèles. ORDONEWS TOME 8: Vaccinations, prophylaxie des 
Windcale, Windelose, Windfind, Cette disquette (utilisable avec HOMEOPATHIE maladies infectieuses, maladies 
Windput, Windredraw., Windwork, GFA-Link) regroupe un ensemble 120 francs. Tous modèles. transmissibles par inoculation. 
Setwxylh, Setslide, Getslide) est de Procédures qui permettent, Voici de quoi satisfair 


e les plus 
cxtrémement simplifiée par d'une part, la gestion de homéopathes d'entre vous. 43 ST-BIO 1 


rapport à son équivalent Gem, Masques de saisie à l'écran, avec Auestions de cette spécialité, 95 francs. 520/1040. 

grâce à quelques fonctions qui formatage des entrées, champs Formes pharmaceutiques, Monochrome uniquement. 
Permettent par exemple de de Saisie paramétrables, copies posologies, indications... Le Toutes les constantes biologiques 
recalculer le contenu d'une £ Zones sur une autre, contenu de la disquette peut être du sang, exprimées en différentes 


fenêtre Hope iuement lorsque changement des couleurs de fond chargé dans Médi-ST où utilisé unités. Anom alies de 
celle-ci est redimensionnée. etudi 


"€, Justification, avec l'accessoire de bureau l'érythropolèse, les hémolyses, etc. 
Toutes les instructions scrutat .… d'une zone pointée Par Ordonews.Acc. Mais elle peut 


nécessaires à la gestion des la souris. ctc, et d'autre part. également fonctionner en mode ST-PHARM 1 
ressources sont incluses. On tous les mots-clés nécessaires à Programme de façon totalement 95 francs. 520/1040. 
trouve en outre des fonctions la gestion fichier Séquentiel indépendante. En Conséquence, Monochrome uniquement. 


telles que Diapo Growbox, indexé. Inutile de vous les elle fonctionne aussi bien en Tableaux pharmacologiques 
Shrinkbox, Rubberbox, plus des énumérer, ils Y sont tous, sans haute qu'en 





moyenne résolution. usuels, les digitaliques èt leur 
fonctions qui viennent faciliter exception. En plus, un Pour tous. Prescription, contre-indications. 
l'emplot di Gem, telles que Programme qui permet de créer action: idem pour les 
SCLogique ou SCphysique, ou des écrans de saisie est fourni. ORDONEWS: TOUT ! anti-arythmiques, contraceptifs, 
encore Gempoke avec quatre 450 francs. modèles double-face. etc. 
FESLnÈRES qui permet de placer Un méga de mémoire minimum. 
€s quatre paramètres dans LE COIN MEDICAL Pour possesseurs de Médi-ST. La ST-ANAT 1 
Gintin(l), Gintin(2), etc. voilà enfin, Tous les médecins 95 francs, 520/1040. 

utilisateurs de Médi-ST Monochrome uniquement. 

ST MATHS ORDONEWS-AIDE.ACC l'attendaient. C'est l'intégralité Du crâne au bassin, les coupes 
75 francs. Tous modèles. 95 francs. Tous modèles. d'Ordonews: 180 questions de essentielles a u lan 
Cette librairie, utilisable avec Monochrome uniquement. thérapeutique en médecine topographique ont été réalisées 
GFA-Link, comprend un grand Cet accessoire de bureau (donc £énérale, tous les certificats au bout de la souris, avec les 


nombre de fonctions que l'auteur compatible avec tous les logiciels Usuels, tous les utilitaires. prises légendes. Superbe | 
de ce texte, lui, a bien du mal à noir et blanc tournant sous de sang, radios, etc. Tout le 
GEM) permettra aux médecins, Contenu du livre et du serveur. 
aux étudiants en médecine, etc. Un must. De quoi compléter votre 
h dr 5 te en d° Consulter et d'utiliser les logiciel en quelques instants. 

erbo €, cotangente en Fa tique 
radiane, degrés Ou grades, sinus, nbenues ns ce Mise ie CRDONEWS: DEMO MEDI-ST 
Cosinus ou tangente hyperbolique Ordonews (tomes à 6 95 francs. Tous modèles. 
inverse, logarithme décimal. ci-dessous), même s'ils ne sont Monochrome uniquement. 


décimal inverse ou népérien, équipés d'un logiciel médical. Une première: mettre à la 
conversion de degrés en radians, P*° fquipés d'un logiciel m disposition de tous les médecins 


ou en grades, et réciproquement, ORDONEWS TOME 1: une démo très performante, leur 
moyenne d'un tableau, sommes DERMATOLOGIE Permettant pur 95 balles de 
des carrés des N Premiers 95 francs. Tous modèles. s'initier tranquillement à Médi-ST 







comprendre. Sinus hyperbolique, 
Cosinus hyperbolique, tangente 
hyperbolique, cotangente 




































































MUSIQUE ET SON 


CREER LE SON EN GFA 

95 francs. Tous ; 

Toutes résolutions. 

Voici la grande saga de la 
création de sons et de la 
AR du circuit sonore 
du ST, sous GFA, et qui plus est 
en "interruption". C'est-à-dire 
pouvoir jouer des musiques 
programmées par vous-mêmes, 
sans gêner l'exécution en 
parallèle d'un programme réalisé 
en GFA. La disquette regroupe 
tous les articles de la série ST 
Mag, avec les listings afférents, 
mails contient aussi trois 
programmes exécutables avec 
une progression pédagogique 
évidente. Le premier sert à écrire 
une suite de notes 
monophoniques. Le second 
permet de composer une mélodie 
sur trois canaux simultanément 
(accords de trois sons), et le 
dernier, "Edimusik", est le 
résultat abouti de l'ensemble, 
avec clavier musical graphique et 
interface GEM. Pour tous ceux 
qui s'intéressent de près ou de 
loin au GFA et à {a gestion 
sonore du ST. 


CZ PHONIX 

75 francs. Tous modèles, 
Monochrome et moyenne 
résolutior 

Ce programme permet de créer et 
d'éditer les sons des Casio 
CZ-230S, CZ1, CZ3000 et 
CZ5000. Toutes les 
manipulations se font à la 
souris: on peut aussi créer, 
charger et sauvegarder des 
banques de sons, créer un son à 
partir de zéro, où en modifier un 
qui existe déjà (voir article dans 
ST Mag numéro 12). En prime, 
deux superbes banques de sons 
sont gracieusement fournies. 


INTERMUSIC 

195 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

L'outil idéal que beaucoup 
attendaient. Voici enfin le 
programme qui permet de 
récupérer des musiques créées 
avec le logiciel "Music Studio", 
afin de les manipuler sous GFA 
Basic, et ce en interruption: soit 
sans gêner l'exécution du 
programme en cours. Un module 
supplémentaire permet de générer 
automatiquement les routines en 
GFA permettant de chaïner 
plusieurs morceaux, et 11 est 
aussi MIDI. Que demander de 





FBé1 TERMINATOR 

195 francs. Tous modèles. 
Monochrome uerment 
Terminator est - qui l'eût cru - 
un éditeur de sons pour 
l'expandeur Yamaha FB O1. Il 
permet, outre le "dump" de 
sons, c'est-à-dire l'envoi et la 
réception de sons du synthé et la 
sauvegarde sur disquette, la 
création de banques de sons, le 
paramétrage de la configuration 
de base duFB (canaux Midi, 
multi-timbralité,.….), ainsi que la 
création ou la modification de 
sons. Tout se fait à la souris, 
LE Cet éditeur est 
réellement comparable aux plus 
gros. Il ne fonctionne cependant 
qu'en haute résolution. 


INTER-DIGIT 

195 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Le génial programmeur 
d'InterMusic à encore sopRs 
Maintenant, avec InterDigit, il est 
possible d'intégrer à vos listings 
en GFA des sons digitalisés sous 
interruption (très utile pour les 
Jeux). Îl est aussi possible de 


compresser les digitalisations et 
de les restituer à une fréquence 
allant de 50 à 19800 Hz. 

La disquette contient aussi la 
routine commentée, directement 
‘mergeable" dans votre listing 
GFA. 





MT 32 EXTENSION 
195 francs. Tous modèles. 
Version Monochrome et Version 
Couleur. : 
MT-Extension est un programme 
qui permet de gérer, classer, 
créer et modifier les sons d'un 
MT-32 Roland. Tout est prévu: 
création ou modification aléatoire, 
création de patches (groupe de 8 
arts), grenon de l'environnement 
Pass trages de la Reverb, des 
canaux....), etc. Les fichiers 
contenant les sons sont même 
compatibles avec Pro24, évitant à 
ceux qui possèdent ce logiciel 
d'avoir à charger MT-Extension 
avant chaque séance | Ce 
programme est accompagné d'une 
volumineuse documenta- tion 
(sur la disquette) qui explique, 
outre le fonctionnement du 
programme, les secrets de la 
rogrammation du MT-32. Enfin, 
28 sons sont fournis avec le 
logiciel ! 


SOLFEGE - INITIATION 
(Voir "Pédagogle"). 


PEDAGOGIE 


CALCUL CE ET CM 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Ce logiciel éducatif, destiné aux 

enfants des cours élémentaires et 

moyens, mais aussi à des plus 
rands (!)}, est un excellent outil 
‘apprentissage et de révision des 

opérations et des tables de 

calcul. Totalement programmé 

avec la parole au point de 


transformer l'ordinateur en un 
professeur sympa et objectif, il 
pouce d'apprendre et d'exercer 
e calcul mental selon de 
multiples options, et avec 
évaluation des résultats. Réglage 
du temps de réponse, du niveau 
de difficulté, et du nombre 
d'essais autorisés, 
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CHEZ LE MARCHAND 


195 . Tous modèles, 
Couleur uniquement. 
11 s'agit d'un jeu de société 


édagogique, qui se joue donc à 
a fe 2 à 4 eur, à la 
açon d'un jeu de l'oie où l'on se 
déplace en utilisant de l'énergie 
régénérée suivant les réponses. 
L'objectif est de réussir le 
parcours le premier, en réalisant 
des achats, avec tout ce que cela 
implique: pesées, rendus de 
monnaie, bref, le commerce, quoi 
Graphique et éducatif, c'est un 
jeu réalisé par l'auteur de 
"Connaître la France", "Jeukrak",.… 
sans commentaires | 
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CONNAITRE LA FRANCE 
145 , Tous modèles. 
Ce logiciel en deux disquettes ne 
fonctionne qu'en couleur. Il 
permet d'apprendre la géographie 
en s'amusant: on ge un petit 
personnage qui doit aller d'un 
oint à un autre de la France 
c'est le joueur qui choisit ses 
villes de départ et d'arrivée). On 
peut choisir un certain nombre de 
Villes-étapes. Il faut ensuite se 
rendre de la ville de départ à la 
ville d'arrivée, Mais tout n'est pas 
si simple: d'abord, comme on est 
à pied, le rayon d'action n'est pas 
très grand et 1l faut se déplacer 
pratiquement de village en village. 
A chaque étape, une question sur 
la région est posée (fleuves, 
rivières, spécialités locales, relief, 
ctc...). Une bonne réponse donne 
des points qui permettent de 
s'acheter une voiture. En bref, on 
le voit, de quoi s'instruire de 
façon passionnante. Une partie 
peut durer des heures s1 on 
choisit beaucoup d'étapes et des 
villes très éloignées | Les plans 
digitalisés et sa convivialité font 
de ce logiciel un excellent outil 


pédagogique. 


GEOMONDE 
ancs. Tous modèles. 
Toutes résolutions. ' 
Cet éducatif complet et joliment 
résenté, avec affichage des cartes 
l'écran, vous permettra de tester 
vos connaissances sur 14 pays et 
continents de la planète, que ce 








LAN BOUTIQUE 95 ASSIS 


soit sur la géographie (villes, 
fleuves, etc.) que sur l'économie 
(agriculture, ressources 
naturelles, etc.). En fin de 
chaque test, une note sur 20 
vous sera attribuée. Pour tous et 
particulièrement pour les 
scolaires qui pourront réviser et 
parfaire leurs connaissances. 


L'ORTHOGRAPHE PAR LE 
DESSIN 
75 francs. Tous modèles. 

Ce logiciel en couleur s'adresse 
PRAGUE aux tout-petits. 
1 leur permet d'apprendre 
l'orthographe sans même s'en 
apercevoir. Le principe est 
simple: 12 images sont 
présentées à l'écran, fl s'agit d'un 
tournevis, d'un cheval, d'un 
bateau, en bref, d'images simples 
dont les noms comportent deux 
ou trois syllabes. Ces images 
sont mélangées par moitié. 
L'enfant doit alors reconstituer 
toutes les images, soit d'après le 
dessin, soit d'après les moitiés de 
mots qui sont en dessous. Une 
petite animation rend le 
rocessus agréable à l'oeil. De ce 
ait, même s'il ne s'aide pas des 
mots, l'enfant voit en permanence 
l'orthographe de ceux-ci. De plus, 
ce programme est entièrement 
paramétrable: 1l est possible pour 
un adulte de créer des exercices 


nouveaux (en plus de ceux qui 
sont déjà livrés sur la disquette). 


C2] 
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SOLFEGE 

75 francs, Tous modèles. 

Haute et moyenne résolution. 

Ce petit logiciel pratique et utile 
vous permettra d'apprendre le 
solfège ou de réviser vos leçons 
de musique. Vous voyez 
apparaître une portée sur 
laquelle s'affiche une note. À 
vous de retrouver le nom de la 
note. Ce logiciel conçu et utilisé 
par un professeur de musique 
avec ses propres élèves a déjà 
fait ses preuves pédagogiques, et 
tout musicien en herbe pourra en 
savourer les bénéfices. 





ACCESSOIRES DE BUREAU, 
VOLUME 1 

75 francs, Tous modèles. 

Cette première disquette est 
dédiée aux jeux. Elle comprend 
un Othello, un casse-briques, un 
taquin et un labyrinthe en 3D, 
avec en plus un cinquième 
accessoire qui permet de résoudre 
le labyrinthe en question. Tous 
ces accessoires fonctionnent dans 
toutes les résolutions. 













ACCESSOIRES DE BUREAU, 
VOLUME 2 

75 francs. Tous modèles, 

Elle comprend 4 accessoires: le 
premier est un calendrier qui 
ndique le jour de la semaine par 
mois et par année, de 1980 à 
2009. Le second affiche l'heure et 
la date. Le troisième est une 
calculatrice avec mémoires: le 
quatrième est une énorme 
calculatrice format HP, avec 
polonaise inverse, notation 
mathématique, etc. La 
méga-calculette, 


ACCESSOIRES DE BUREAU, 
VOLUME 3 
75 francs. Tous modèles 


accessoires de bureau. Le premier 
(Get-free) permet de connaître à 
tout moment 


disquette est correcte ou 
non. Il vaut mieux utiliser des 
disquettes neuves. Ceci dit, fl 
possède aussi une option qui lui 
permet de faire la même chose 
en deux fois pus de temps, ce 
ui est très logiquement, deux 
ois plus fiable, Le quatrième est 
une Calculatrice qui ne fonctionne 
de haute résolution, en mode 
écimal ou hexadécimal, avec des 
opérateurs logiques: and, or, xor, 
etc. Très pratique pour les 
Programmeurs. Le dernier permet 
d'imprimer le catalogue d'une 
disquette sur une imprimante. 


ACCLOAD 
75 francs, Toutes résolutions. 
Anciennes Roms uernent. 
Cet accessoire est une véritable 
bénédiction: 11 permet, alors que 
le ST est allumé et sans faire de 
Reset, de charger des accessoires 
en cours de route. Il arrive 
souvent que, travaillant sur un 
rogramme, vous ayez 
rutalement besoin de formater 
une disquette. Avec Accload, pas 
de problème: 11 vous suffit de 
charger un formateur en 
accessoire et le tour est joué. 
Jusqu'à 5 accessoires peuvent 
ainsi être chargés en cours de 
route. 


ASTROLAB 

145 francs. Tous modèles. 

Couleur uniquement 

Ce programme stupéflant est une 

carte du ciel complète. Elle vous 

permet de repérer des centaines 

ct des centaines d'étoiles, à tout 

moment et à tout endroit. Des 

Aie de renseignements sont 
isponibles: nom de la planète 


ou de l'étoile, nom de la 
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constellation dans laquelle elle se 
trouve, le tout entièrement 
graphique (c'est-à-dire que le ciel 
s'inscrit soit dans un cercle qui 
est gradué en degrés, soit dans 
une projection plane). La 


température des étoiles est 
indiquée par leur couleur, on 
Peut trouver des étoiles proches 
pas recherche automatique... 

n programme extraordinaire, 





ATHENA 

295 francs, Tous modèles. 

Ce logiciel, qui fonctionne aussi 
bien en moyenne qu'en haute 
résolution, est un système expert. 
Il vous permet d'entrer une base 
de connaissances, puis des 


règles, et il en déduit ensuite des : 


assertions. On peut également 
l'interroger pour vérifier une 
assertion, ou pour avoir la liste 
de toutes les connaissances qui 
répondent à une règle. 


AUTOMATE 
75 francs. Modèles équipés des 
anciennes Roms uniquement. 
Il s'agit d'un accessoire qui 
permet d'apprendre une 
rocédure à votre souris. Il 
onctionne dans n'importe quelle 
résolution. Il vous demande 
d'abord quelle place mémoire 
vous souhaitez allouer à la 
procédure (à titre d'exemple, 1 Ko 
permet de mémoriser environ 1 
minute de trajet). Puis, vous 
faites avec la souris exactement 
les mouvements que vous 
souhaitez qu'elle apprenne, clics 
compris. Vous pouvez ouvrir une 
fenêtre, puis un dossier, lancer 
Un programme, attendre qu'il soit 
chargé, charger ensuite un 
fichier, le formater, etc. Lorsque 
c'est terminé, la procédure est 
stockée sur disquette et vous 
POUES la rappeler d'un simple 
clic. 


CHECK DISK 

100 francs. Tous modèles. 

Ce programme fonctionne aussi 
bien en haute qu'en moyenne 
résolution. Il permet, lorsqu'un 
fichier texte a été effacé, de 
récupérer ce qu'il en reste. La 
plupart du temps. si la disquette 
n'a subi aucune opération epuis 
l'effacement du fichier, 1] reste 
présent intégralement. On peut 
alors le recopier morceau par 
morceau sur une autre disquette, 
Si le fichier a été partiellement 
effacé, 11 est tout de même 
possible de récupérer ce qu'il en 
reste. Une option pratique: la 
recherche dune chaîne de 
caractères sur la disquette. Ainsi, 
si vous vous souvenez d'un 
élément. de votre texte, vous 
pourrez le localiser beaucoup 
plus facilement. Qui n'a jamais 
perdu un fichier précieux 


CLUSFAT 

95 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Voici un utilitaire pour disquette 
cxtrémement puissant, qui 
permet d'analyser complètement 









une disquette et de l'éditer. Non 
seulement on dispose de toutes 
les informations possibles et 
imaginables, mais on peut aussi 
Visualiser la disquette sur un 


écran graphique avec situation 
des fichiers, des pistes et des 
secteurs, et promener sa souris 
sur les différentes cases pour 
obtenir instantanément toutes les 
informations sur un secteur 
Particulier, La FAT (les FATs 
cvrions-nous. dire), le BOOT 
SECTOR, etc. n'auront plus de 
secrets pour vous, et vous pourrez 
même aller changer des valeurs 
suivant différents systèmes de 
notation (décimal, hexa....). 


À posséder absolument. 





195 francs. Tous modèle 
. Tous S. 
Toutes résolutions. 
Ce programme fonctionne en 
couleur et en monochrome, et {l 
vous permet de gérer votre arbre 
généa code Il est complètement 
aramétrable et entièrement en 
rançais, On peut gérer jusqu'à 50 
arbres, avec liens entre les arbres 
par les frères et soeurs. Il 
contient des commandes d'édition, 
d'examen du fichier à l'écran, de 
recherche, de placement, de 
pission d'images et de notes 
lographiques, et d'impression. 
Dans ce dernier cas, un 
presente permettant d'adapter 
‘impression à votre type 
d'imprimante est fourni. La 
documentation est en français. 
L'amélioration et le suivi du 
logiciel sont assurés par le club 
des acheteurs (dont l'adresse est 
sur la disquette, gardez la facture 
d'achat pour en bénéficier). 
92 
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GESFAM II Le 

195 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

C'est la toute dernière version de 
cet outil idéal pour informatiser la 
gestion du budget familial, I] 
Permet évidemment l'entrée et la 
sauvegarde de tous les types de 
données possibles, mais aussi la 
&estion des versements 
automatiques. Des raphismes 
Viennent compléter le tout, qui 
comporte bien sûr un manuel 
complet présent sur la disquette. 


GFA SHELL 

75 francs. Tous modèles, 

Toutes résolutions. 

Enfin l'outil pratique qui manquait 
à ceux qui travaillent avec le GFA 
Basic, et qui commencent à 
cumuler des fichiers un peu 








pALIQUE (disquettes, disque dur), 
‘est un utilitaire, du type 
M oc de commande", qui 
consiste à localiser et à lancer 
différents outils de développement 
(interpréteur, compilateur, linker 
-cf."Kit GFA link", éditeur de 
sprites ou de ressources, autres 
Programmes, etc.). Là 
Configuration ainsi éditée peut 
évidemment être sauvegardée, 
afin de retrouver un 
environnement de travail qui 
deviendra habituel. Livré avec un 
"RSC TO GFA" qui permet de 
transformer un ".H" en ".LST", 
directement mergeable sous GFA. 


GUTEMBERG 
195 francs. Tous modèles, 
Monochrome uniquement. 
Cette disquette est composée de 
quatre programmes distincts, Le 
Premier permet de 8e 
confectionner un driver 
particulier. Le second permet 
d'installer celui-ci de façon à être 
utilisé par l'accessoire fourni à 
cet effet. De ce fait, toutes les 
impressions passent par ce 
driver: Un troisième permet 
d'imprimer plusieurs textes à la 
suite (ou plusieurs fois le même 
texte) sans avoir à attendre que 
le ST ait terminé pour spécifier 
les impressions suivantes. Enfin, 
le dernier permet de reconfigurer 
les caractères téléchargeables de 
l'imprimante, afin de se créer de 
nouveaux bd de caractères. 
Attention: 1] est bien évident que 
cela ne fonctionne que si votre 
imprimante possède de la Ram. 
d'une part, et la fonction de 
téléchargement, d'autre part, Pour 
savoir si c'est le cas, vérifiez dans 
le manuel d'utilisation de 
l'imprimante. La Star NL-10 
ossède cette faculté (dans tous 
cs cas, 1] y a un Switch à 
régler). 


IBM-ST DISK 

95 francs, Tous modèles, 

Toutes résolutions. 

Le principe de cet utilitaire 
Consiste à convertir des 
disquettes qui sont au format PC 
double-face simple densité (40 
pires par face), en disquettes au 
ormat Atari simple-face double 
densité (80 pistes). I] s'agit donc 
de "fabriquer" des disquettes 
lisibles sur un lecteur simple-face 
Atarl, à partir de disquettes PC 
360K. Le transfert nécessite au 
moins un lecteur double-face 
3"pouces 1/2 ou 5"pouces 1/4, et 
un deuxième lecteur apportera 
un confort supplémentaire, à 
condition d'être double-face, 


ICONES 
75 francs, Tous modèles, 
Cet accessoire de Jérôme Cabanis 
fonctionne dans toutes les 
résolutions. I] permet de redéfinir 
les icônes du bureau. Il est livré, 
d'une part, avec un très grand 
nombre d'icônes toutes faites, et 
d'autre part avec un programme 
qui permet d'en dessiner 
soi-même (bien qu'on puisse en f 
aire autant avec un éditeur de 
ressources, mais tout le monde 
n'en a pas). Il est possible d'avoir 
des icônes différentes pour tous 
les fichiers: ainsi, tous les 
rogrammes n'auront pas 
orcément le même aspect, les 
dossiers peuvent être tous 
différents les uns des autres, etc. 
Il fonctionne selon deux modes : 
soit un fichier d'icônes se trouve 
dans chaque répertoire, ce qui 
évite de gâcher de la mémoire, 
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soit 1l y a un fichier commun à 
tous les disques, ce qui permet 
de ne pas perdre trop de temps. 
Son utilisation est totalement 
transparente. De quoi faire pâälir 
le Mac ! 





IMPORT-PP 
95 francs, Tous modèles. 
Toutes résolutions. 
C'est un accessoire de bureau 
{donc compatible avec tous 
logiciels tournant sous GEM) qui 
ermet de convertir des fichiers 
irst Word (.DOC) au format 
d'importation sous Publishing 
Partner. D'une utilisation directe 
et hyper-simple, cet accessoire, 
après vous avoir demandé quel 
est le "fichier. DOC" à convertir, le 
réécrira automatiquement sur la 
disquette, avec le même nom 
mais l'extension .TXT, et sera 
directement importable dans 
"Publishing Partner". Finis les 
retour-chariots intempestifs, les 
attributs mal digérés, et autres 
double-espaces. 


INTTPATH 

145 jrancs. Tous modèles, 

Toutes résolutions, 

Cet utilitaire indispensable vous 
permettra de pallier à une 
insuffisance du GEM: lorsqu'à 
partir du bureau, vous "installez 
une application", ce dernier ne 
vou s permet de réaliser 
l'application qu'à partir du disque 
A. X l'aide de "Initpath" installe 
dans un dossier Auto, et d'un 
fichier ASCII édité par 
vous-même (avec n'importe quel 
éditeur ou traitement de texte - à 
condition de "sauver en ASCII"), 
vous pourrez alors spécifier des 
noms de "chemins" et divers 
paramètres qui vous permettront 
de lancer des applications en 
toute liberté, donc d'appeler un 
programme sans avoir Ê changer 
de répertoire courant I 


JOSHUA'S UTILITIES 
75 francs. Tous modèles. 
Ce programme fonctionne aussi 
ien en haute qu'en moyenne 
résolution. C'est un utilitaire qui 
permet de ‘dumper" le contenu 
de la mémoire, c'est-à-dire de 
voir ce qu'elle contient, soit en 
décimal, soit en hexadécimal, en 
ASCII, de visualiser soit le 
contenu d'un fichier soit une 
disquette, secteur par secteur, de 
rechercher une chaîne ASCII sur 
une disquette (ça, c'est pratique 
1}, de modifier le contenu de la 
mémoire, de sortir toutes les 
opérations précédemment citées 
sur imprimante, de faire des 
opérations (ça paraît bête, mails 
quand vous êtes à l'adresse hexa 
2BF et que vous voulez allez 2F5 
octets plus loin, ça aide bien) et 
finalement de récupérer des 
images de Commodore 64, mais 
our .cette dernière option, il 
audra vous débrouiller 
vous-mêmes parce que nous ne 
savons absolument pas comment 
on fait. 





L'ETUDIANT 

195 francs, Tous modèles. 
L'étudiant est un système expert 
en langage naturel. Il permet la 
création que base de données, 
ou même de plusieurs bases 
simultanées, puis de l'interroger 
le plus simplement du monde, ou 
de vérifier si une affirmation est 
vraie, ou encore de lister une 
suite de connaissances répondant 
à un critère donné... Ce qui 
remplace très avantageusement 
les fiches cartonnées des 
étudiants. 


MEGABANK 

195 francs. Tous modèles. 

C'est un programme de gestion 
de compte bancaire. Livré avec 
deux exemples, 1l permet 
d'effectuer jusqu'à 4000 
opérations sur un 520 ST et 
Aayireen plus sur les autres 
modèles, Il est possible d'avoir 30 
rubriques d'entrées/sorties 
différentes, d'avoir des 
graphismes statistiques sur un 
mois ou une année et sur la 
fluctuation du solde (en ligne 
brisée), le rapport des entrées et 


des sorties (en bâtonnets) et les 
différentes rubriques (en 
camembert). Une aide intégrée 
est disponible à tout moment. Ce 
programme fonctionne aussi bien 
en haute qu'en moyenne 
résolution. 





MEGAKEY 

145 Tous modèles. 

Un utilitaire que beaucoup 
demandent, et auquel seuls les 
allumés du joystick ne trouveront 
pas d'utilité {et encore |}. C'est 
un logiciel d'apprentissage de la 
frappe au clavier, conçu à la 
façon d'un jeu contre 
l'ordinateur, qui non seulement 
vous permettra d'utiliser les bons 
doigts sur les bonnes touches, 
mais aussi de réaliser vous-même 
les phrases-test qui vous sont 
proposées et d'évaluer vos 
progrès en rapidité. Entièrement 
graphique, simple, rapide, et 
extrêmement efficace. 


ORDONEWS: MAGAZINE.ACC 
150 francs. Tous modèles, 
L'accessoire de bureau qui 
manquait à votre ST. En effet, 
vous pouvez maintenant 
mélanger, enchaîner vos textes et 
vos images Degas, à l'aide de 
plusieurs fenêtres GEM. La porte 
ouverte à vos créations les plus 
folles: modes d'emploi 
dynamiques, "magazines" sur 
disquette, pubs, etc. Utilisable à 
partir du bureau Gem ou de 
n'importe quel logiciel sous Gem. 


PLOT IT ! Le 
145 francs. Tous modèles 
Monochrome uernent. ? 


Plot It est un utilitaire 
mathématique qui sert à dessiner 
des fonctions à l'écran et à les 
imprimer. Vous pouvez rentrer 
n'importe quelle fonction tordue, 
et Île logiciel calcule les 
intersections, les intégrales, et 


Jusqu'à trois dérivées... Beaucoup 
d'autres options pour la 
représentation graphique. Chaque 
fonction ou image obtenue peut 
être sauvegardée, puis imprimée 
(Atari SMM804 et compatibles 
Epson). 


RAM DISQUES 
75 


Anciennes Roms uniquement. 
Cette disquette contient s1x 
ramdisks RAR virtuels), Deux 
d'entre eux résistent au Reset, 
tous ont des fonctions et des 
utilisations différentes. Attention: 
les'iodes d'emploi sont eèn 
D è 


SUPER FORMATEUR 

75 francs. Modèles équipés des 
anciennes Roms uemert. 
Cette disquette contient un 
accessoire de formatage 
ni se (18 secondes pour 
une double-face, pas très fiable, 
ou 35 secondes toujours pour une 
double-face, ce qui est quand 
même plus sûr) et un programme 
de jorpniase qui permet de 
choisir entre 1 ou 2 faces, 80 ou 
82 pistes (pas recommandé), 9 ou 
10 secteurs par piste, et vitesse 
de lecture normale où rapide (car. 
avec une petite astuce qui 
consiste à entrelacer les secteurs 
et à décaler les index, on peut 
accélérer la lecture d'une 
disquette). Toutes résolutions. 





SUPER SELECTEUR 

95 francs. Tous modèles, 

Toutes résolutions. 

Alors là, bonjour | C'est un 
nouveau sélecteur d'objet, qui 
sera placé dans le dossier Auto de 
votre disquette ou partition de 
boot, et viendra remplacer 
automatiquement celui du GEM, 
qui, disons-le tout haut, n'est pas 
vraiment sophistiqué. Super 
Sélecteur offre directement toutes 
les fonctionnalités du bureau 
GEM (gestion des fichiers, 
informations, etc.) et 11 fait 
beaucoup plus: formatage des 
disquettes jusqu'à 82 pistes - 10 
secteurs, édition et mémorisation 
d'extensions particulières avec 
leur classement alphabétique, 
affichage ultra-rapide des fichiers 
dans la boîte de sélection (Jusqu'à 
15 simultanément), mémorisation 
du chemin d'accès, etc, etc. Bref, 
il fait tout sauf la vaisselle. 


THE EXTENDER 

75 francs. Anciennes Roms. 
Double-face uniquement 

Ce programme permet de 
récupérer la deuxième face d'une 
disquette simple face. Le principe 
est simple: 1l formate la seconde 
face et se contente d'indiquer au 
système qu'il vient de le faire. En 
général, ça marche avec la 
plupart des disquettes protégées. 


TOUCHES MORTES 

75 francs. Tous modèles. 

Toutes résolutions. 

Ce petit accessoire, bien pratique, 
permet d'obtenir l'affichage à 





l'écran de deux types de 
caractères: 1) en appuyant sur 
une "touche morte" du clavier 
(comme l'accent circonflexe ou le 
tréma...) puis sur une voyelle, on 
obtient Île caractère accentué 
correspondant, exactement 
comme sur une machine à 
écrire: 2) en maintenant la 
touche Alternate enfoncée (et 
éventuellement la touche Shift), 
tout en pressant une autre 
touche, on peut obtenir un 
caractère spécial non disponible 
sur le clavier standard, comme 
ceux prÉRens dans la table des 
caractères spéciaux de First Word 
ou du Rédacteur, C'est plutôt 
pratique pour rédiger une note, 
un document, un rapport, avec 
les bons accents ou des 
caractères inhabituels. 
Cependant, nous devons attirer 
votre attention sur le fait que 
certains logiciels interpréteront 
certaines combinaisons de 
touches comme des 
"raccourei-clavier" qui leur sont 
propres, et que, d'autre part, 
certains caractères ne seront pas 
pris en compte ou mal 
interprétés lors de l'impression, 
suivant le type d'imprimante et 
de driver utilisés. 


UTILE V2.00 

95 francs. Tous modèles, 

Toutes résolutions. 

C'est un accessoire de bureau 
qui fait à peu près tout sauf le 
ménage | Il présente un bloc 
notes et un carnet d'adresses 
pouvant comporter jusqu'à 400 
adresses selon la version de 
l'accessoire que l'on a installée, 
puisqu'il existe différents modules 
pouvant en contenir 50, 200, 
400. Bien sûr, {l ne fait pas que 
cela, 1l comprend aussi une 
calculatrice, un renommeur et un 
destructeur de fichiers, une 
mise-à-l'heure et à la date, des 
infos sur la mémoire disponible, 
et le changement de lecteur, 

En fait, le mieux c'est de 


l'adopter (car l'essayer c'est 
l'adopter). 





Vous avez encore 


Fait 40 Fautes 14 
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NOUVEAU... LES AMIGA SHOW 








LS LUN QE A 






: 


(certains programmes ne tournent que sur AMIGA 1000 kickstart 1.1) 






3D CUBE 
Rotation d'un cube en trois dimensions. Ce programme a été écrit en 
ne Modula 2. 

PS INVASION 





Combattez les ignobles Triclops. Jeu animé en 3 dimensions utilisant 
les fractales. 
De lee de ille 
ne tion meilleures images. 
YATHZEE 
Le célèbre jeu de dés entièrement écrit en C, 
MAZE 


ae du labyrinthe généré par l'ordinateur. 









\ 





” 


HO 2 

(certains programmes ne tournent que sur AMIGA 1000 kickstart 1:1) 
PERFECT SOUND 
Super pr. permettant d'éditer, de modifier, des séquences 
numérisées, de les réécouter, de bidouiller les sons les plus fous | 
ROTATIONS 
Superbes démos en 3 dimensions. 
ZOOMLENS 
de programme original qui permet d’agrandir le contenu des fenêtres. 

5 frs 







VII (OS $ 
(certains programmes ne tournent que sur AMIGA 1000 kickstart 1.1) 
RAINBOW A 
Un véritable arc en ciel sillonne votre écran. 
RUBIK 
Le fameux Rubik cube en 3D. 
SINE 


Superbe démo en 3D. 
QUICKCOPY 
3 utilitaires de copie, idéal pour réaliser des sauvegardes de vos 


SÉRTTE MAKER 

Editeur de lutins performant, crée un ciode source en C. 

Dre de liser des f Maclntosh, 
ogramme permettant de visualiser i 8 au format 

DIRU TILITY dure 

Copieur fichier par fichier. 

75 frs 










(pour toutes configurations) 





JUGGLER 

Superbe SHpamanen animée “ue dimensions désormais célèbre. 
ispensable à tout possesseur d'Amiga. 

PLAVER 


Utilitaire qui vous permettra de faire tourner vos créations sous Acgis 
Animator, sans avoir à charger le logiciel. 

DISKMAPPER 

Permet de visualiser le "mapping" de vos disquettes et de localiser la 
pee d'un fichier sur celles-ci 









3 animations créées avec le fameux Sculpt 3D, et animées à l'aide 
rl 3D. 









os 
avec DeLuxe Vidéo. 





(pour toutes 
Er s dessins animés éducatifs 








(pour toutes conti pi 
: “pb ets du jeu INSANITY FIGHT de MICRODEAL. 
5 








L 


AN EX rer 5 








LES DISQUETTES AMIGA 





UTILITAIRES GRAPHIQUES 1 
Cette disquette contient un 
générateur aléatoire de terrains 
cos une simulation bras 
robotique, un amme destiné 
à dosfinés D oictions en 2D 
ou 3D, ainsi qu’un éditeur de 
sprites qui peut éditer 2 sprites 
en même temps. Tous les listings 
sont livrés sur cette disquette. 

75 francs. 





UTILITAIRES GRAPHIQUES II 
Les différents utilitaires contenus 
sur cette disquette permettent de 
visualiser une image provenant 
de MAC PAINT (programme sur 
MAC !), de lire un fichier ILBM 
et de l'afficher jusqu'à ce qu'il 
soit fermé, ainsi que des images 
RAYTRACING au format ÎFF 
HAM. 

75 francs. 


REY 





UTILITAIRES GRAPHIQUES I 
2 utilitaires seulement, mais assez 
éniaux: 
ANDEBROT: c’est un 
énérateur de courbes de 
andelbrot et Julia qui travaille 
dans toutes les résolutions 
(source C inclus). 
SPRITEMAKER: qui est un 
éditeur de sprites très élaboré. 
75 francs. 


UTILITAIRES TEXTE 
Contient un programme 
ermettant l'affichage de textes à 
‘écran, ainsi que l'insertion 
d'images dans le texte, contient 
aussi la démo de CYGNUS 
EDITOR avec toutefois la 
possibilité de sauvegarder des 
textes de 5K maxi (ce que est 
quand même pas mal). De 
nouvelles fontes sont également 
disponibles. 
75 francs. 


UTILITAIRES CL. 

5 utilitaires de bonne facture 
po circuler dans la mémoire à 
‘aide du joystick, afficher 
l’occupation des secteurs du 
disque, afficher la description de 
toutes les commandes du CLI, 
simuler une calculatrice HP-10C, 
créer et afficher un CLi 
ersonnalisé. 

5 francs. 


TRAITEMENT 

Cette disquette contient des 
utilitaires qui vous permettront 
de transformer vos images, de 
leur appliquer différents filtres, 
de changer leurs couleurs, leurs 
tailles, libre à votre imagination. 
75 francs. 


AMIGA MONITOR: Ce 
programme affiche toutes les 
informations sur l’état de la 
machine (interruptions, etc...). 
EGAD: Voici un éditeur de 
gadgets (ressources), lesquels 
peuvent être réutilisés dans les 
Fe ranunes en C. 

5 francs. 


CREATION DESSIN 

Bienvenue dans le monde du 

Hphame de l’Amiga. Cette 
isquette contient 3 

programmes : 

- Un programme de type 

DPAINT II. 

- Un utilitaire permettant 

d'afficher des images DPAINT 

II sans avoir à charger ce 

dernier. 

- Et enfin un utilitaire pour 

visualiser à l'écran les dessins 

créés avec VDRAW. 

75 francs. 


DEMO GRAPHIQUE 

Une foule d'utilitaires, sur les 
ones gMion d'écran, 
animations de sprites, animation 


d'images et scrollings. Inclus 
également le listing 
SRE 

75 francs. 


e chaque 





BUREAUTIQUE 

Vous trouverez sur cette 
disquette quelques accessoires 
de bureau indispensables: 

- Une horloge de luxe où l’on 
peut choisir la couleur et les 
caractères utilisés, 

- Un répertoire téléphonique, 

- Une base de données, 

- Un éditeur pour entrer vos 


textes et programmes. 
75 francs. 


RAYTRACING 

C'est un pr. me tout simple 
mais et à qui génère des 
images de synthèse en 3 
dimensions, il suffit pour cela 
de positionner les objets et 
sources lumineuses. 

Vous comprendrez ainsi le 
principe de l'animation en 3D et 
vous aurez la possibilité de 
fabriquer vos propres petites 
animations. 

75 francs. 











LES NOUVEAUTES. Afari ST 


_N AUTE 








BIORYTHMES 

75 francs. Monochrome uniquement. 

Un bon petit programme qui calcule et les 3 
courbes propres aux biorythmes, qui affiche la 
courbe moyenne résultante et qui vous donne 
une interprétation pour chaque jour demandé. 
Une option étude de compatibilité entre deux 
personnes est également disponible. 


ASTROLOGIE 

195 frs. Monochrome uniquement. 

Enfin un programme d'astrologie bien réalisé. 
Les choix s'effectuent rapidement à l'aide de la 
souris, le calcul de thème est instantané et tout 
ce que peut attendre un astrologue en herbe est 
présent: oppositions, rétrogradations, planètes 
dans les signes, triplicités, etc... 

Une option impression est disponible avec la 
possibilité de modifier le driver afin de l'adapter 
à votre imprimante. De longues heures en 
perspective. 


MONI MORSE 

75 francs. Couleur uniquement. 

Un super utilitaire BIP BIP BIIIP qui. je ne vous 
le laisse pas deviner vous permet BIIIP BIP 
d'apprendre le morse BIP. Un système de cours 
progressifs avec application pratique au joystick 
ou à la souris. BIP. 


MEC LOVE STORY 

75 francs. Couleur uniquement. 

Logiciel à caractère érotique. 

Signature des parents pour les mineurs. 

C’est l'histoire d'un mec... et d'une "gonzesse", 
une histoire d'amour quoi. Ca commence très 
soft avec des dialogues en boîte de nuit. La 
deuxième partie, si vous la menez à terme vous 
ouvrira la porte à tous les' délires 
amoureux. 

Prouvez donc à votre compagne que vous êtes 
un super amant, même armé d'un simple 
joystick plus francisément appellé bâton de 
joie. 


LES RESEAUX NEURONAUX 

95 francs. 2 disquettes. Toutes résolutions, 

Ces deux disquettes sont en fait l'application 

pratique des articles parus dans ST MAG n'’30 

et n'31. 

Elles contiennent les sources pour écrire des 
rogrammes utilisant les réseaux neuronaux 

ÎRN ; ces sources sont disponibles en C, GFA, 

MODULA 2. De plus un exemple d'application 

effective (identification de spectres de 

fluorescence très proches) montre comment on 

pete utiliser ces programmes. Ce sont des 

ibliothèques qu'il suffit d'appeler. 


À BOUMQUS 05 PASS 
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Les softs qui ont suscité le plus d'intérêt 


courant l’année 1988 . 


TELECHARGEMENT 


CALCUL CE CM 
GROS PLAN 
STARS DU X 
ASTROLAB 
MEGABANK 

SUPERSELECTOR 

GESFAM 
GAGS 


REVENDEURS 








VOUS POURREZ 
BIENTOT 
PROPOSER A VOS CLIENTS 
LES LOGICIELS 
PRESSIMAGE 
CONTACTEZ NOUS POUR 
LES MODALITES DE 
DISTRIBUTION. 


smliiniortir It fi TRIER 
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SOU} PTOQUZ 113 AXES LV 
mn 


LES LIVRES 





ATARI ST 


Tout ce qu'il est de plus important de 
connaître sur la structure hardware et sur la 
A api cu de l'ATARI ST. 
éritable ouvrage de référence, 11 est 
indispensable à tous ceux qui veulent 
connaltre à fond les ordinateurs de la famille 
ST et pouvoir profiter de toutes leurs 
capacités. 
Un aperçu du contenu: 
Les circuits intégrés du ST 
- Les Customs Chips 
- Le contrôleur de disquette WD 1772 
- Le MPF 68901 
- Les ACIAs du 68000 
- Le générateur de sons YM 2149, etc... 
interfaces 
- Clavier, moniteur, centronics, RS232 
- L'interface MIDI 
- Le port cartouche 
- L'interface disquette 
- Le DMA 
Le système d'exploitation 
- GEMDOS 
- Les fonctions du BIOS et XBIOS 
- Le graphisme 
- Les interruptions 
L'émulateur VT 52 
Les variables système. 


‘… 


199 frs 


Une collection de variables système pour les 
fous de ‘pokes'. 
Sujets traités dans l'ouvrage: 
- tn d'oeil sur le ST 
Configuration Mémoire et interfaces 
Un clavier intelligent 
Une souris pour dessiner 
Pointeurs et piles 
Gestion des disquettes 
Représentation interne des nombres 
Le TOS 
Interpréteur et compilateur 
Les différents langages (C, LOGO, 
BASIC, As be 
- La programmation du ST en BASIC 
(graphismes, sons, fenêtres.) 
- Programmer l'imprimante, le lecteur 
de disquettes, les communications. 
129 frs 


C'est l'ouvrage Indispensable des débutants. 
Principaux sujets traités: 
- Les premiers pas avec un ST 
- Travailler avec le ST 
- Le GEM desktop 
- Manipulation des disquettes (création, 
co re à 
- ST et les fenêtres | 
- Tout pour bien utiliser le clavier 
- Réussir son premier programme en 
Basic 
- Les variables, les commandes 
graphiques, les commandes disque. 
ï Des programmes en Basic: agenda, 
oto... 
- Un programme en LOGO 
- Les connections. 
- Les langages, systèmes d'exploitation, 
programmes utilisateur... 
- Petit lexique informatique. 
- Messages d'erreur du Basic. 
129 frs 


Ouvrage qui permet d'acquérir les bases 
nécessaires à une bonne programmation des 
possibilités graphiques et sonores. 

Sujets traités: 

- Le graphisme BITMAP et VECTORIEL 
- Le graphisme sous GEM 

- Démonstrations graphiques en LOGO 
- Manipulation des routines GEM sous 
BASIC 

- Tout sur le graphisme en deux 


dimensions 

- Miroir, Zoom, Rotation, Fonctions... 
- Le Graphisme en 3 dimensions 

- Représentation d'objets réels en 3D 
- La CAO 

- Trucs et astuces graphiques sur le 
ST 


- Les différentes résolutions 
- Les sons 
- Le CHIP sonore sous LOGO 
- L'interface MIDI 
- a ST comme synthétiseur 
- Etc... 
149 frs 


Tous les secrets de la programmation des 
raphismes en 3D sont dévoilés aux travers 

LÉ notions clairement expliquées et illustrées 
d'exemples en C et en assembleur. 
Le détail du contenu: 

- Transformations dans l'espace 

- Projections de l'espace sur un plan 

- Lignes et surfaces cachées 

- Routines en assembleur 

- Fonctions du système d'exploitation 

- Algorithme des faces cachées 

- Algorithme de remplissage 

- Manipulation d'objets multiples 

- Lumières et ombres 

- Dessin animé etc... 
179 frs 


Un monument de 800 pages consacrées au 

graphisme en GFA Basic. Tout les sujets y 

sont traités depuis le simple affichage d'un 

écran jusqu'au graphisme en 3D et aux 
animations. 

Quelques routines en C et en assembleur 

sont données pour seconder le GFA dans 

certains cas précis. * 

Sujets EME 
- Les bases de la programmation 
graphique en utilisant les différentes 
résolutions 
- Programmation sous GEM de 
fenêtres, de menus déroulants et de 
boîtes de dialogue 
- Applications avancées, CAO, 2D, 3D, 
animations et mes 
- Bases hardware, structures mémoire 
et interruptions vidéo 
- Routines graphiques performantes, 
tracés, déformations, rotations, 
projections 
- Astuces de programmation, 512 
couleurs à l'écran etc. 

- Créations de polices de caractères 

249 frs 


TRUCS E 
Une mine d'astuces pour programmer 
fenêtres, graphismes et Achiere RSC en GFA 
Basic, et comment exploiter au mieux les 
fonctions GEMDOS, BIOS et XBIOS. 
Le contenu: 
- Création d'un bureau personnalisé 
(redessinez les icônes du Desktop |!) 
- Les fonctions XBIOS, GEMDOS, 
BIOS, VDISYS, GEMSYS. 
- Comment programmer les ressources 
en GFA 4 
- Routines de graphisme (diagrammes 
Manhattan) gg , 
- Moniteur de disque en GFA 
- Commande Monitor etc... 
269 frs 


Tout sur la musique sur ST d'une part, et 
sur la norme MIDI d'autre part. (gestion des 
signaux, programmation, utilisation pratique). 
149 frs 


Le guide de référence pour acceder 
rapidement et clairement à de nombreuses 
solutions aux divers problèmes que 
M les programmeurs en GFA BASIC 
149 frs 


AMIGA 


Un livre illustré de façon amusante pour 
apprendre à utiliser tout ce donc vous avez 
besoin pour une bonne prise en mains de 
votre machine. 
Le contenu : 
- Monter et connecter la machine sans 
erreurs 
- Le travail avec la souris, fenêtres et 
menus déroulants 
- Formater et copier des disquettes 
- Ecrire des textes avec le calepin 
- Régler correctement les préférences 
- Premières utilisations de l'Amiga Basic 
- Le C.L.I, comment l'utiliser 
- L'éditeur ICON fourni avec la 
machine... 
149 frs 


Un excellent complément au manuel de base 
fourni avec l'AMIGA, très riche en exemples et 
traitant de nombreux thèmes. 
Principaux sujets traités : 
- ae et syntaxe des fonctions 
- ers relatifs et séquentiels 
- Animation : lutins, teur d'objets. 
- Graphisme, couleurs, résolutions, 
écrans, fenêtres 
- Son: synthétiseur vocal, instruction 
sound avec ses paramètres... 
249 frs 


Un ouvrage qui va vous aider à maitriser les 
innombrables possibilités graphiques de 
l'Amiga. 800 pages qui vous accompagneront à 
votre rythme, tout au long de vos créations. 
Thèmes développés: 
- Les instructions phiques de l'Amiga 
Basic et leurs applications 
- Les couleurs de l'Amiga: accès à la 
palette, inversion des couleurs, 
animation en couleurs. 
- Les sprites et les bobs: édition, 
chargement, sauvegarde. 
- L'interface utilisateur intuition: créer 
un pointeur de souris, gestion de 
l'écran, le Rasport, les primitives 
graphiques. 
- Le viewport: modes graphiques, 
programmation du Copper, Layers… 
- Les jeux de caractères, accès aux 
fontes du disque, agrandir un texte, 
créer son jeu de caractères... 
- Les images graphiques: format 
IFF-ILBM, AD dessin en haute 
résolution (102 24)... 
- Pro mation Li en C 
- Les instructions Blitter, ColorMap, la 
mémoire écran... 


249 frs 
DIVERS 


COPILOT 

Enfin traduit en français, l'ouvrage qui vous 

péEtetre d'exploiter au maximum Flight 
imulator Il: initiation au vol, visite de tous 

les lieux, acrobaties… mais attention 11 s'agit 

de la version 8 bits. Pour les 16 bits, 11 existe 

"Voler avec Flight Simulator", qui est tout 

autant excellent mais indisponible à la 

boutique. 

145 frs 


















NOS PACKS 
"SUPER-PROMOTION" 


*X %X * 


SERIE SPECIALE: 
IMAGES DIGITALISEES 


C'est un package comprenant les 4 disquettes précé- 
demment annoncées done la section graphisme des 
programmes pour Atari ST, sous le même titre que 
ci-dessus, plus deux autres décrites à la page précé- 
dente (au prix unitaire de 50 francs): 






PRODUITS 





"ECRAN AMIGA", contenant 27 superbes images de 

tous les genres, pleines de couleurs, un véritable fes- 

tival à voir absolument. 

"LE DEFOULOIR)’, qui, par définition, vous permettra 

de délirer graphiquement sur les "tronches" de nos 
uiïles politiques... 


Indiquer ici la 5ème disquette gratuite s'il y a lieu. 


FRAIS DE PORT 
(disquettes 15 francs, autres voir indications) 


NET A PAYER 





Ce package est disponible en version ST ou AMIGA au 
prix absolument incroyable de 200 francs port non 
compris. Alors. n'hésitez pas plus longtemps à vous 
en mettre plein la vue !!! 


* * *% 






SPECIAL DEMOS AMIGA: 





BON DE COMMANDE A RETOURNER À: 
LIBRAIRIE PRESSIMAGE 
210 rue du Faubourg St MARTIN 
75010 PARIS 


J'ai connaissance du fait que certains 
roduits ont une notice ou un écran en 
€ anglaise et je désire les acquérir. 
Veuillez expédier ma commande à l'adresse 
suivante : 






Cette fois, ce ne sont plus des images, mais des démos 
à vous couper le souffle, Ce pack est constitué des trois 
disquettes COMPILATION I, COMPILATION II 
COMPILATION III, dont le contenu exact est spéci- 
fié dans la nomenclature des disquettes AMIGA. 

Pour le prix, devinez … vous ne voyez pas? … eh bien 
vous pouvez obtenir ce superbe ensemble pour la mo- 
dique somme de 100 francs, port non compris. 


















M nnnpnrant ess nnnsennnnensantnn ententes nan ensnnits runs 






TELECHARGEZ DES SOFTS 
PRESSIMAGE SUR LE 3615 STMAG. 


LE ER AOUT, NOUVEAU SOFT 
DE TELECHARGEMENT 


15 FRANCS PORT COMPRIS 
10 FRANCS EN ACHAT DIRECT 


CABLE DE TELECHARGEMENT 
95 FRANCS 


A PARTIR DE SEPTEMBRE, 
RETROUVEZ LE CATALOGUE DE LA 
BOUTIQUE SUR LE 3615 STMAG. 


COLLE CEEET EEE EEE EEE EEE ENT EN TE N TITI T LITE TTC 

















CODE POSTAL SENIOR ADR EN 
À 04 LA A DAS RGO AO ER par 










DATE :....: /.:.….../1989 


SIGNATURE: (celle des parents pour mineurs) 

















Ci-joint mon règlement à l'ordre de 
S 


IMAGE 
Q Chèque 
Q ccp 









Etranger, nous consulter: 








































AFFICHAGE 

Cette disquette contient une 
multitude d'images et 2 
routines d'affichage très 


intéressantes. Découvrez-les 
vite. 


75 francs, 


MICONES 

Contient tous les programmes 
utiles pour la création d’un 
icône, 1 est à dire du dessin en 
lui-même jusqu’à la spécification 
du type d'icône. De plus on 
trouvera une importante 
bibliothèque d'icônes prêts à 
l'emploi. 

75 francs. 





ANTIVIRUS 

Les VIRUS envahissent nos 
disquettes, paralysent nos 
Amigados, perturbent nos 
PORTE et detruisent nos 
ichiers. STOP ! Cela suffit. 
Nous vous offrons une arme 
radicale pour vous débarrasser 
de ces vilaines petites bêtes. 
Longue vie. 

75 francs. 


Cette disquette contient une 
foule de gags tous aussi 
amusants les uns que les autres, 
On ne donnera pas de 
description de ces rogrammes 
c'est eaucoup mieux de les 
decouvrir soi-même (pour ceux 
qe aiment les gags 1). 

5 francs. 





\MIJEUX I 
Quatre jeux disponibles: 
- AMOËBA: qui est un jeu du 
type Space Invaders, sa 
réalisation est très soignée. 
- CYCLE: TRON ça vous dit 
uelque chose ? 
- BACKGAMMON : le célèbre 
jeu de société, mais cette fois-ci 
on joue avec la souris, 
- EGYPTIAN RUN: C'est en 
égypte, et vous devez sauver 


dernière chance. Prenez le 
volant d’une Jeep et traversez 
un désert hostile. 
75 francs. 

AN AMIGA 


Slide show avec des images 





Domaine public. 
Une superbe démonstration du 


Docteur Mabuse. Ca bouge de 
l'humanité. Vous êtes la paris partout. 


COMPILATION In 

Domaine public, 

Une énorme Se avec 10 
démos épousto tes. 

50 francs, 














Plusieurs démos de dessins en 
toutes résolutions. Cette 
disquette vous permet 
également de créer vos propres 
slides, 

75 francs. 


































NIBBLY 

Nos amis d'INFOMEDIA nous 
offrent ce jeu original issu des 
premiers balbutiements de leur 
programmeurs sur AMIGA. 
Aidez Nibbly le ver de terre à 
traverser les nombreux tableaux 
de ce labyrinthe infernal 
parsemé de friandises 
succulentes, mais attention de 
Fe se mordre la queue car 










































liant À es me Ut 

ne BON DE COMMANDE A RETOURNER À: 
(elbhaiee Palais pair ES LIBRAIRIE PRESSIMAGE 
ESA D A AA «2 210 rue du Faubourg St MARTIN 
Dee! 75010 PARIS 














J'ai connaissance du fait que certains 
roduits ont une notice ou un écran en 
e anglaise et je désire les acq 


Veuillez expédier ma commande à l'adresse 
suivante : 


NOM se 
ADRESSE 


( ture parents pour mineurs) 
Elles sont belles et nues, Celles 
qui vous font rêver... (Pour 


ublic averti), 
Dane à 

COMPILATION I 
Domaine public, 
La géniale démo de WILD 
COËPER. Tout y est: musiques, 
scrolling, animation à vous 
couper le souffle. À voir 


absolument. 
50 francs. 


















RAA SSI LLELE EE CEE CCECENNNNNNEGRNENS 











. 
LATE LERL ECOLE ECOLE ENCORE ARENA ENS 





RE Re CELL LULLEE CE COR CECE OSEO ICI UP COS ES CARRE RES 





CETTE 








Foy vite 


see pue 


* WILD 9 





RE EL LEE EEE CEE OPONNNONRREENRREEES 















CODDE D po 


[2 


SIGNATURE: (celle des parents pour mineurs) 





COMPILATION II 



















Ct-joint mon règlement à l'ordre de 


O francs. SIMAGE 











| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
STARS DU X | 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 













l ADDITIF No 1 au Catalogue de la Boutique ETE 89 


Vous l’avez constaté, notre nouveau catalogue est présent dans ce numéro, mais il 
à a déjà des nouveautés que nous vous présentons ci-dessous. Reportez-vous au 


‘catalogue pour 


4 


les conditions générales de ventes et le bon de commande. 
ATTENTION : La boutique de Pressimage sera fermée durant le mois de juillet. 


} A . 

Que cela ne vous empêche pas de commander, maïs sachez que ces 
commandes ne seront traitées que début août 89. Economisez donc sur le 
téléphone ! Bonnes vacances ! : 


RAPPEL: Nous ne vous avions pas si- 
gnalé la disponibilité, au prix unitaire de 
145 francs, de LABELDISK, un pro- 
gramme utilitaire destiné à éditer des éti- 
quettes pour disquettes 3° 1/2, utilisable 
sur tous modèles de ST et en toutes réso- 
lutions:. Accompagné par ailleurs, d'un 
anti-virus très efficace, il vous permettra 
de gérer graphiquement vos étiquettes 
(textes, dessins, …) et de les imprimer 
directement pour disposer d’une 
logithèque personnalisée et facile à 
ranger. 


"AUTO ECOLE" 


l x 
AMTous modèles. 
95 francs. Couleur uniquement. 


| 
Vous pouvez dès maintenant passer 
“votre code de la route à volonté; AUTO 
ECOLE vous propose des tests de 40 
“questions choisies parmi 280 en vous 
mettant quasiment dans les conditions 
d'examen, et en vous proposant des tests 
“successifs toujours différents. Ceux-ci 
» abordent les sujets les plus divers: écono- 
\mie de carburant, priorités, panneaux 
ide signalisation et même mécanique, et 
de plus, chaque question est illustrée à 
Nécran. Alors n'attendez plus, mais 
attention !!. moins de 35 bonnes 
|Mréponses et vous êtes recalé. 
| 


BATAILLE NAVALE" 


ÉTous modèles. Couleur uniquement. 
75 francs. 1 joueur. 


[C'est une bataille sans merci contre vo- 
tre Atari où vous pouvez choisir deux 
niveaux de difficulté. Sachez placer vo- 
tre flotte afin d'éviter la pluie de torpilles 
judicieusement déclenchée par votre 
adversaire. Lequel des deux sera le plus 
rusé et remportera la victoire? 


"BREAK YOUR MIND" 


“Tous modèles. Couleur uniquement. 
75 francs. 1 joueur. 


Ce jeu est un mélange de Pac-Man et 

de Taquin. Le but en est très simple: 

avaler toutes les pastilles en frayant un 

passage à la boule à travers le tableau 

tout en évitant certaines plaquettes qui 
peuvent s'avérer dangereuses et même 
mortelles !!. 


SPACE TILE" 


Tous modèles. Couleur uniquement. 
175 francs. 1 joueur 





Votre mission: détruire le mur fortifié 
construit par l'ennemi. Mais attention, 
car il vous envoie son armada de vais- 
seaux qu'il faut absolument détruire dès 
leur apparition, et certains d’entre eux 
descendent plus bas que prévu pour finir 
par vous écraser contre la passerelle où 
vous déplacez votre enpin 

spatial. Vous pouvez faire votre choix 
parmi 50 tableaux ou commencer au 
premier et les passer dans l'ordre. 
Bonne chance et à vos souris!!. 


"SUPERPACK" 


Tous modèles. Haute et 
résolution. 145 francs. 


moyenre 


SuperPack est constitué de l’ensemble des 
développements théoriques sur le 


du 29 de ST nee Il contient aussi 
e 


bien les sources comp 


d'arriver. Il est entièrement sous GEM: 
au début, vous pourrez n'utiliser que la 
souris pour toutes les actions; plus tard 
pour aller plus vite , Vous utiliserez les 
raccourcis clavier. Ted est fourni sur une 
disquette avec un prélude et une fugue 
de Bach, pour que vous puissiez l'utiliser 
tout de suite, et 18 pages de manuel à 
consulter sur l'écran où à imprimer pour 
pus connaître toutes ses possibilités. 
3ref, si vous avez un ou deux synthé- 
tiseurs ou expandeurs MIDI, Ted saura 
être leur maître irremplacable. 


SERIE SPECIALE 
ECHANTILLONS SONORES 


Voici une série de disquettes simple-face, 
au prix unitaire de 75 F (port non com- 


PR M RES de données pris) qui contiennent des séries de sons 
0 


échantillonnés en 8 bits. En plus des 


ts que les versions échantillons, chaque disquette contient 


exécutables, ces derniers étant prêts à le source en assembleur d'une routine de 


lemploi même si Von n'est 


Pas conversion numérique/analogique (N/A), le 


programmeur. L'utilisation en est très source d’un programme de conversion N/A 
simple. Vous n'aurez la Fupart du temps en Basic GFA (version 2 ou 3) et un 
qu'a donner le nom du fichier à programme de démonstration. Vous dis- 
compresser, appelé ‘fichier Source”, et posez ainsi d’une véritable sonothèque, 
cel du fichier qui sera le résultat de la prête à être utilisée dans vos program- 
compression, fichier Tarjet. Trois ver- mes, et les disquettes sont référencées 
sions différentes du Compacteur/Décom- comme ci-dessous: 

pacteur sont proposées, et le tout cons- 


titue un excellent développement pédago- "ANIMAUX 1" 


gique, les listing-sources étant très lar- : : 
gement commentés. A D Cheval Eléphant, 


PES "ANIMAUX 2" 


Tous modèles. Monochrome uniquement. Ne ts Coucou et différents 
195 francs. HN ï 


1! LA 
Bon, alors avec tout ce que vous avez NATURE 1 
déjà vu auparavant, vous êtes déjà assis. (Pluie, Tonnerre, Chute d’eau) 
Parfait, on peut donc vous présenter TED. . 
Ted est un "Track EDitor’,°ce qui signifie "NATURE 2" 
éditeur de pistes. Pas pour le ski, non, (Tourbillon, Typhon, Orage) 
mais pour le MIDI. Et comme c’est pour la 


musique, ce nest pas seulement un "OCEAN 1" 


éditeur mais aussi un séquenceur qui (Vagues - mer calme et déchaïînée, Bateau 
perse d'écouter ce que vous avez créé. de pêche à moteur) 


ed ris voies ras la ces 
tion et la modification des notes sur les n " 
pistes s'effectuent en pas à pas: pas besoin OCEAN 2 
ce Chopin pour pouvoir faire jouer une (Bruits d'eau en profondeur) 

onaise à Votre ST. La particularité de 

Pécriture musicale D à cliquer sur "TIR/EXPLOSION" 
une portée, pour y fixer graphiquement des (Pistolet Mitrailleur, Fusil, Tir à l'arc, 
‘occurences' et non des notes. Explosion) 
Couper/Copier/Coller, c’est son vocabulaire 
de base, maïs il connaît beaucoup d’au- La série complète (7 disquettes) est 
tres choses: sélectionner, transposer, … disponible au prix super promotionnel de 
par exemple, et Vous pouvez bien évidem- 350 F (port non compris). 
ment sauver vos slows pour l'été qui vient 
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intéresse de plus en plus 

d'Ataristes, les éditeurs, 

respectant une fois de plus la loi 
| de l'offre et de la demande, 
| proposent aujourd’hui de 
nouveaux softs. Et c’est 

tout à l’avantage du ST. 

On peut cependant s'interroger 

sur ce marché et sur 

l'opportunité de sortir tellement 

de softs en si peu de temps. 

Windtel saura certainement 

retirer son épingle du jeu, grâce 

à son originalité et à ses 

grandes qualités. 


| Au moment où la télématique 
| 
| 
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PRESENTATION 


Quand j'ai recu Windtel il y a quelques 
semaines, j'ai d'abord été agréablement 
surpris par la présentation du produit, livré 
dans une petite mallette en jean, dans 
laquelle étaient soigneusement rangés 
une disquette, une réglette à installer 
au-dessus des touches de fonction, une 
interface RS232 comprenant un câble de 
liaison ST-Minitel et un autre à relier à la 
prise gigogne du téléphone, et enfin une 
très belle documentation. 

Je pus très facilement installer le soft sur 
mon disque dur, la protection contre les 
copies frauduleuses étant assurée par un 
circuit à l'intérieur de l'interface et la 
vérification se fait automatiquement, sans 
intervention de l'utilisateur. 

Windtel comprend un dossier où sont 
stockées toutes les données nécessaires 
au bon déroulement du programme, et 2 
Rogianmes éxécutables: Windtel. ACC 
et WindtelTOS, rigoureusement identiques, 
mis à part leur lancement. Inutile de vous 
dire qu'il est très agréable d'utiliser un 
soft comme celui-ci sous forme d'un 
accessoire! D'autant plus, et c'est là un 
point très important, que tout se passe 
Sur l'écran du Minitel, sans parasiter celui 
du ST. C'est pourquoi Windtel ne fonc- 
tionnera qu'avec un Minitel Bistandard, 
puisque le dialogue avec le Minitel se fait 
à la vitesse de 4800 bauds. 


EN QUOI CA CONSISTE? 


Windtel est Un Utilitaire permettant la 
numérotation, de capturer des pages, de 
créer un serveur et, enfin, de composer 
des pages. 

S'il l'affichage a bien lieu sur Minitel, il n'en 
reste pas moins que la Souris est encore 
exploitable, vous devrez l'utiliser pour vous 
servir de Windtel (Des raccourcis claviers 
existent par ailleurs), 

L'interface ne se limite pas à protéger le 
soft, elle sert aussi à composer les 
numéros, par impulsions décimales, ce qui 
vous obligera à vous équiper du téléphone 


WINDTEL 


adéquat. lci, pas question de composer 
les numéros par une série de connexions- 
déconnexions du modem, tout est fait 
électroniquement. Si je suis généra- 
lement sceptique quant à l'utilité d'un 
composeur de numeros, Windtel, du fait 
qu'il est résident sous forme d'acces- 
soire, démontre l'intérêt que ce genre 
d'outil présente. Car on dispose d'un véri- 
table répertoire téléphonique, et son utili- 
sation est surprenante de confort et de 
vitesse: imaginez-vous des menus GEM 
sur Minitel, C'est exactement ce que le 
soft Windtel propose! On retrouve d'ailleurs 
cet environnement GEM dans tout le 
soft, et dans le serveur lui-même. 

Venons-en à l'éditeur Vidéotex. Pour bien 
comprendre l'esprit de Windtel, il faut 
saisir que pour lui, tout est fenêtre. Par 
exemple, une page Vidéotex n'est jamais 
qu'une fenêtre plein écran (quand je vous 
parlais du Gem..). Windtel propose un 
éditeur statique, statique car équipé d'un 
système révolutionnaire sur ST: un codeur- 
décodeur. Je m'explique: quand vous 
demandez l'affichage de deux fenêtres, 
le codeur-décodeur ne réaffiche que ce qui 
est nécessaire. Dans une super-position, 
il n'affichera que les parties de la fenêtre 2 
n'ayant pas été affichées par la fenêtre 1. 
En fait, le système compare un écran 
virtuel avec la page à afficher et déter- 
mine quelles sont les différences. En 
pratique, cela permet un multi-fenêtrage 
automatique et rapide. L'inconvénient de 
ce système est qu'il ralentit quelque peu 
l'affichage des écrans: il est ainsi conseillé 
de ne pas abuser des graphiques. 

On dispose d'un composeur ayant toutes 
les possibilités de ST Compo, pour sim- 
plifier, avec des outils extraordinaires, du 
fait de ce système. Par exemple, prenons 
une page Vidéotex. Elle est rangée dans 
un écran logique. || est possible de définir 
à la souris une fenêtre de visualisation, 
que l'on pourra déplacer sur toute la page, 
elle-même déplacable. C'est réellement 
impressionnant mais difficilement appré- 
ciable par le biais d'un article. Le soft 
étant écrit en 68000, je vous laisse ima- 
giner la rapidité de traitement des données. 
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Cette interface, c'est un véritable petit 
bijou. Elle fait aussi office de détecteur 
de sonnerie! 

Parlons tout de suite des applications, 

uisqu'il s'agit bien souvent de l'élément 
déterminant dans le choix d'un micro- 
serveur. 

Windtel comprend un système de Bas, 
des Forums Publics, un dialogue entre le 
connecté et le Sysop, l'identification, Et 
lon peut très facilement créer des journaux 
cycliques, par le système dont je vais vous 
parler tout de suite. Avant cela, il est inté- 
fessant de noter que l'auteur du logiciel 

romet un téléchargement (peut-être 

ransteaser?) dans une prochaine version. 
Henez-vous bien, le système est révolu- 
Honnaire, en tout cas sur notre ST, et ne 
ressemble à rien de ce qui existait jusqu'à 
maintenant. Il s'agit en fait d'une Le. 
fescence qui est définie uniquement par 
des ressources et par les liens qui les 
Unissent les unes aux autres. 
Une ressource contient une ou plusieurs 
fenêtres, car rappelez-vous: tout est fenêtre. 
Cela peut-être une page Vidéotex, mais 
Ga peut aussi être une boite de dialogue, 
Une barre de menu avec autant d'items 
que vous le souhaitez, ou un input-text. 
En création, Windtel vous propose une 
fenêtre de base, que vous pourrez à loisir 
déplacer à l'écran, agrandir et modifier en 
définissant son type (voir ci-dessus) et sa 
forme (encadrée ou non, avec où sans 
descriptif, les couleurs, etc...). Autant de 
Paramètres qui vous éviteront de courir 
risque de réaliser le même serveur que 
Notre voisin, même si le système reste le 
Même. Une fois vos fenêtres définies et 
sauvegardées, il reste à les lier entre 


elles ce qui générera l'arborescence dont - 


je vous parlais, par un système de LIENS. 
Selon le pe de la fenêtre et l'action du 
connecté (ÈVENEMENT D'ENTREE), on 
5e branchera sur telle ou telle fenêtre, où 
Sur une application donnée (voir en tête 
de paragraphe), un tel branchement est 
“appelé un ÉVÉNEMENT DE SORTIE. 
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Parmi les événements d'entrée, citons 
les Time-Out (affichage d'une fenêtre 
pendant X secondes), la détection d'une 
touche de fonction, saisie d'un texte, 
sélection d'un item dans un menu. Parmi 
les événements de sortie, notons le bran- 
chement sur une page, une autre fenêtre, 
une application ou sur une ressource, le 
réaffichage de la fenêtre, la déconnexion, 
le retour à la racine, etc. 

En fait, si on veut décortiquer, les appli- 
cations elles-mêmes sont des ressources 
un peu spéciales: le dialogue est composé 
de 2 input-text (les messages du connecté 
et du Sysop s'affichent simultanément 
dans les deux fenêtres, c'est saisissant), 
les Bals aussi, les Forums aussi. C'est 
un système auquel il faut s'habituer, je 
vous l'accorde, mais le jeu en vaut la 
chandelle: après une à deux heures d'uti- 
lisation, on peut réaliser un micro-serveur 
tout à fait capable de concurrencer les 
RTC déja existants. || est de plus tout à 
fait possible de concevoir un multi- 
serveurs (pas un multivoie, hein), en 
sachant que la combinaison “+Sommaire 
renvoie automatiquement à la première 
ressource. J'en vois déjà qui palissent à 
la lecture de cette courte présentation du 
soft; qu'ils se rassurent, Windtel peut 
tourner sur un 520, et il crée son propre 
Ramdisk qui évite des accès-disques 
longs et fréquents. 
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Il faut ajouter que tout est reconfigurable, 
des différents pathnames au nombre de 
sonneries avant connexion, du nombre de 
secondes que le serveur peut attendre 
sans que le connecté se manifeste aux 
suffixes des différents fichiers, et coetera. 
On doit aussi fournir un code de 
protection du système, car il est possible 
a tout moment de gérer le serveur à 
distance. Le Sysop accède alors à toutes 
les options présentées, exactement comme 
s’il était sur son ST (composition Vidéotex, 
éditeur de ressources, éditeurs de liens...). 


CONCLUSION 


Attention, ne faites pas la confusion qu'a 
fait un Sysop quand je lui ai dit que 
Windtel pouvait ètre lancé en accessoire. 
Cela ne veut pas dire qu'il tourne en 
tache de fond et qu'il lancera le serveur 
au premier appel venu. C'est toujours un 
ST qu'on utilise (même si on est tenté de 
l'oublier de par la philosophie de Winatel), 
et le ST, jusqu'a preuve du contraire, 
n'est pas réellement multitäche. 

Windtel, vendu 890 francs TTC par la 
toute nouvelle société CKS, m'a séduit et 
en séduira plus d'un. Le prix me semble 
tout à fait correct quand on sait qu'il 
comprend un câble de liaison, un cäble 
de détection, un composeur de numéro 
(et ceci dans une interface et fonction- 
nelle et esthétique), plus le soft, un bon 
petit bouquin et une mallette en jean! Le 
système adopté déroute au premier abord, 
mais la documentation très soignée en 
facilite la compréhension et finalement, 
on se surprend à créer des ressources 
interminables. 

Diverses modifications devraient être 
apportées, et d'après ce que je sais, il y 
a du vocal dans l'air! Affaire à suivre, 
donc. 


Mic Dax 


PS: Vous constatez comme moi qu'il est 
difficile de réaliser un tableau comparatif 
des softs RTC, vu le rythme auquel les 
éditeurs en proposent sur le marche. 
Chaque mois amène un nouveau soft. 
Citons par exemple Le Serveur, dont je 
ne peux pas vous passer le banc d'essai 
par manque de place. Il est donc reporté au 
mois prochain, et le tableau à perpette, 
dès que les éditeurs se calmeront. 
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Aujourd'hui, 
rmettre de devenir maître de ses capacités. 274 lignes en basse 
ution? Pas de problème! Des images en 512 couleurs? Facile! 


| vous 
ou moyenne réso 


CR 


uw? 


PRELIMINAIRES 


Avant de commencer quoi que ce soit, il nous faut connafî- 
tre tous les éléments dont nous allons nous servir. Ils sont 
au nombre de deux: le processeur graphique (of course!) 
appelé SHIFTER et le MFP 68901 qui s'occupe, entre 
autres, des interruptions périodiques. Inutile de vous dire 
aussi que nous allons programmer toutes nos routines 
en assembleur. Pour ceux qui ne le connaîtraient pas 
encore, ST MAG publie une très bonne initiation. Le 
compilateur employé ici sera DEVPAC IL, très pratique 
pour son debugger. 


LE SHIFTER 


C’est le responsable des images: c’est lui qui décode les 
32 Ko de la page graphique et qui envoie les couleurs à 
l'écran. Les adresses qui lui sont propres s'étendent de 
$FF8200 à $FF82FF. Le tableau ci-après contient ces 
adresses et leurs significations: 
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274 LIGNES ET 
512 COULEURS 
A L'ECRAN 


Lequel d’entre vous n’a jamais 

regretté la limitation des 200 lignes 

à l'écran ou des 16 couleurs simultanées ? 
notre cher ST va plus loin: cet article va 








l'Adresse | Long 
1 


Fonction 7 
Adresse haute de la base de la mémoire vidéo 






































Adresse basse de la base de la mémoire vidéo 
$FF8205 ; Adresse haute du compteur vidéo 
$FF8207 1 Adresse médiane du compteur vidéo 

Adresse basse du compteur vidéo 

Mode de synchronisation 

Couleur 0 
$FF8242 it : _ Couleur 1 jai 
$SFF8244 | 2 Couleur 2 

2 * Couleur 14 

SFF825E | 2 | __ Couleur15 | 
$FF8260 1 Mode graphique. 
$70 4 Vecteur de l'interruption VBL. 





(Long=longueur du registre en octet) 


Les couleurs sont codées sur deux 
suivante: 

XxxX XRRR xVVV xBBB, chaque couleur de base (Rouge, 
Vert ou Bleu) est codée sur 3 bits, d'où une intensité pour 
chacune variant de 0 à 7. Pour obtenir du blanc (toutes 


octets de la facon 


les composantes au maximum), on aura la valeur $777. 
L'adresse de la base de la mémoire vidéo est codée sur 
deux octets. Pour positionner l'adresse vidéo en $78000 
(adresse par défaut pour un 520), l’adresse sur 4 octets 
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est 00 $07 $80 $00; pour le shifter, on va éliminer le pre- 
cn et le dernier octet, il reste $07 $80, l'adresse $FF8201 





É 


“contiendra alors $07 et $FF8203 contiendra $80. L’adres- 
“cage vidéo est donc du type $00xxxx00, et l'on ne peut 
“pas positionner la base de la mémoire vidéo à l’octet près. 
“Dommage. 
Pour savoir où en est le SHIFTER lors de l'affichage de 
écran, trois adresses nous sont fournies: $FF8205, 
FF 8207, $FF8209 qu nous renseignent respectivement 
\ , la valeur médiane et la valeur basse 
de l'adresse en cours de décodage. Si le SHIFTER décode 
par exemple le mot placé en $7A280, les trois adresses 
reflèteront respectivement $7, $A2 et $80. Tiens, j'ai dit 
le ‘mot ? En effet le SHIFTER décode la mémoire vidéo 
mot par mot, le compteur sera donc toujours pair. Il faut 
Savoir aussi que l'on ne peut écrire à ces adresses, elles 
ne fonctionnent qu’en lecture. 





Le mode de synchronisation est codé sur 2 bits à l’adres- 
“se $FF820A, le premier régit la synchronisation interne 
(Bit O0 à 0) ou externe (Bit 0 à 1), la synchronisation in- 
terne étant soit 50 Hz (Bit 1 à 1) ou 60 Hz (Bit 1 à 0). 
Le mode graphique est codé sur 2 bits à l'adresse $FF8260: 


0 = Mode 320*200 en 16 couleurs 
1 = Mode 640*200 en 4 couleurs 
2 = Mode 640*400 monochrome 


Il faut savoir aussi qu’à chaque début d'affichage de l'écran 
tout en haut), le GLUE (complice avec la MMU) envoie 
une interruption au 68000, et son vecteur est placé en $70. 
Sa fréquence est donc soit de 50 Hz, soit de 60 Hz. 


“LE MFP 68901 


“C'est, après le 68000, le processeur le plus puissant du ST. 
“Il gère aussi bien les TIMERS (interruptions programma- 
“bles soit sur des cycles horloges donc périodiques, soit 
“sur des événements), toute la RS-232C, et un port de 8 
“entrées-sorties utilisé sur le ST pour, entre autres, les in- 
…terruptions clavier et midi. 

Ætant donnée toute la puissance de ce processeur, je ne 
.métendrai que sur ce que nous userons, c'est-à-dire les 


peut être soit interne, d'ordre temporaire (un certain laps 
“de temps, toujours le même) pour les quatre timers, soit 
“externe pour les timers À et B (pour le timer B: au début 
de chacune des 200 lignes). De plus, on peut déterminer 
Combien d'événements il faut avant l'interruption. Pour 
les événements internes, leur fréquence est variable et 


(NOUVEAU PROTOCOLE LE ER AOÛT 
A LA BOUTIQUE) 


_stMR 


est définie par le registre de contrôle sur 3 bits, par rap- 
port à la fréquence envoyée au MFP qui est sur le ST 
de 2457600 Hz: 


: stoppe le timer 

: fréquence divisée par 4, d’où 614400 Hz 
: divisée par 10 d’où 245760 Hz 

: divisée par 16 d’où 153600 Hz 

: divisée par 50 d’où 49152 Hz 

: divisée par 64 d’où 40960 Hz 

: divisée par 100 d’où 24576 Hz 

: divisée par 200 d'où 12288 Hz 


008 Q NH © 


L'autre valeur utilisée est le nombre d'événements pour 
une interruption: ce registre est appelé registre de don- 
née et peut contenir une valeur variant de O0 à 255. 
Pour calculer la fréquence d'interruption d’un timer, il 
suffit de diviser la fréquence du MFP par le diviseur con- 
tenu dans le registre de contrôle et par le registre de don- 
née. Par exemple, pour le TIMER C programmé pour 
être appelé 200 fois par seconde, le registre de contrôle 
contient 5 et le registre de donnée 192, quelle est sa fré- 
quence réelle? Simple: 2457600/64/192=200, il s’agit bien 
de 200 Hz. 


Pour les événements externes, il suffit de positionner le 
registre de contrôle à 8. Pour avoir une interruption tou- 
tes les 50 lignes, le registre de contrôle du timer B sera 
à 8 et le registre de donnée à 50. 

Autre chose à savoir, les registres de contrôle des timer 
C et D sont mélangés en un seul et même registre; pour 
ces timers, seul le mode d'événement interne est possi- 
ble, le timer D occupe les bits 0 à 2 et le timer C les bits 
4 à 6. Pour l'exemple du TIMER C, il faudra placer 
dans ce registre la valeur $50 (là, on ne s'occupe pas du 
TIMER D, mais par défaut c’est $51). 

D’autres registres sont utiles aux maniements des inter- 
ruptions, ce sont les registres IERA, IERB, IPRA, IPRB, 
ISRA, ISRB, IMRA, IMRB, leur fonction est d'inhiber ou 
“e masquer les interruptions maïs je ne m’étendrai pas 
plus. 


Vous avez compris? Si c'est non, ne vous découragez pas, 
il y a tout un article dans le ST MAG n° 11 sur les in- 
terruptions, jetez-y un coup d'oeil. 


Après les explications, voici un tableau regroupant les 
registres: 



























Fonction 

Autorisation d'interruption A: IERA 
__ Autorisation d'interruption B: IERB 
Interruption en attente A: IPRA 
Interruption en attente B: IPRB 


Adresse 
$FFFAO7 1 
1 
1 
1 











$FFFAOB 
lSFFFAI1 | 1 | 








Interruption en cours B: ISRB 
| $FFFA13 | 1 Masque d'interruption A: IMRA 
1 Masque d'interruption B: IMRB 
Registre de contrôle du TIMER A (TACR) 
Contrôle du TIMER B (TBCR) 


$FFFA1D Contrôle des TIMERs C et D (TCDCR) 
$FFFA1F Registre de donnée du TIMER A (TADR) 
$FFFA21 


Registre de donnée du TIMER B (TBDR) 
Registre de donnée du TIMER C(TCDR) 
istre de donnée du TIMER D(TDDR) 
Vecteur du TIMER A 
Vecteur du TIMER B 


Vecteur du TIMER C 


Vecteur du TIMER D 

































































$134 
$120 
$114 
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| D] 274 LIGNES EN BASSE & MOYENNE 
| 5) RESOLUTION 


L’ASTUCE 

Pour afficher nos 74 lignes supplémentaires, on va en 

| chercher 45 en bas et 29 en haut. Pour le bas, il suffira 
d'empêcher l'arrêt du décodage et pour le haut de faire 
démarrer prématurément l'image. Comment peut-on 
faire cela? 
Il faut savoir que le ST dispose de compteurs dans la MMU 
permettant de démarrer ou d'arrêter le décodage vidéo. 
Mais, me direz-vous, je croyais que l’on ne pouvait accé- 
der au registre interne de la MMU? Eh bien, vous avez 
malheureusement raison. Pour trouver l'astuce, mettez- 
vous en 50 Hz (ce qui doit théoriquement être déjà le 
cas, sinon tapez en GFA: spoke &HFFFF820A,2), que 
remarquons-nous? Beaucoup de blanc en haut et en bas 
de l'écran (de quoi justement caser nos 74 li es). 
Bon, maintenant passons en 60 Hz (spoke &HFFFF820A.0), 
pour les chanceux dont leur moniteur a pu, sans se dé-syn- 
chroniser (affichage bizarre de plusieurs images cligno- 
tantes), afficher l'image (pour les autres, repassez en 50 
Hz, ça vaut mieux, et pour vos yeux, et pour le moni- 
teur): vous remarquerez que l’espace laissé en haut est 
bien inférieur. Les compteurs doivent donc réagir diffé- 
remment suivant la fréquence d'affichage utilisée. La so- 
lution apparaît alors clairement: tromper les compteurs 
en changeant rapidement de fréquence aux bons moments. 
Ces bons moments se situent toujours après la fin de l'af- 
fichage d’une ligne et avant affichage de la suivante. 


LA METHODE 


Commencons par le commencement: les 45 lignes du bas! 
On va créer avec le Timer B une interruption au niveau 
de la dernière ligne. .Mais il va falloir se synchroniser avec 
l'écran, l'interruption n'étant pas toujours au tout début 
de la ligne. Rassurez-vous, c’est archi-simple, il suffit de 
lire le compteur vidéo, d'attendre une certaine valeur don- 
née (par exemple, l'affichage de la quasi-totalité de la li- 
gne) puis, suivant le décalage du compteur par rapport 
à la quasi-totalité de la ligne, d’exécuter un certain nom- 
bre d'instructions pour être pile synchronisé avec l'écran. 
Pour l'instant, voici ce que cela donnera: 


WAIT MOVE.B $FFFF8209,D0 
CMP.B #$B0,D0 ; (*) 
BLSS WAIT : 


6 ) (*) milieu de la ligne = 199*160+80 = $7CBO, donc $BO 





LATIN LNATRAE 


Dans DO, on obtient un nombre qui est forcément supé- 
rieur ou égal à $B0; maintenant, avec ce nombre, il faut 
réaliser un certain nombre de cycles. Bon, réfléchissons, 
nous allons partir d'un fait très intéressant: en basse réso- 
lution, un pixel correspond à un cycle du 68000, donc 
16 pixels équivaudront à 16 cycles, soit 8 octets pour 16 
cycles, étant donné que le compteur vidéo est toujours 
un nombre pair, 2 octets équivaudront à 4 cycles soit une 
instruction NOP (4 cycles pour 2 octets!). ésultat, une 
seule instruction suffira: 


LEA SYNC(PC),AO 
LEA -$BO(A0),A0 
MOVEQ #0,D0 
JMP 0(A0,D0) 
SYNC REPT 20 





NOP 
ENDR 


Les instructions REPT x... ENDR sont destinées sur DEV- 
PAC IT à faire une boucle de x itérations. Pour ceux qui 
ne possèdent pas DEVPAC I, ils peuvent toutefois rem- 
placer ces instructions par soit DS.W 20,$4E71 soit 
DCB.W $4E71,20 suivant leur assembleur, c’est en fait 
l'empilage de 20 instructions NOP ($4E71). 

On aura donc une synchronisation parfaite avec l'écran. 
Et pour la moyenne résolution? Recommencons: ici, 2 
pixels pour 1 cycle (2 fois plus de points en largeur), soit 
16 pixels pour 8 cycles, 4 octets pour 8 cycles, 2 octets pour 
4 cycles: on obtient le même résultat que pour la basse, 
nous n’aurons donc pas à nous préoccuper de la résolution. 
Une fois synchronisé avec l'écran, il suffit d’une boucle 
d'attente (pas n'importe laquelle, bien sûr), de passer en 
60 Hz, d'attendre un peu pour les compteurs et de reve- 
nir en 50 Hz: 


de 70 (attention, ce n’est pas la bonne valeur) 


ENDR and at 

Re #0,$FFFF820A  ;60 Hz 

MOVE.B. #2, $FFFF820A :. :50 Hz | 0. 
Après le bas, le haut: ici pas de possibilité de se synchro- 
niser avec l'écran, vu que les compteurs ne l'ont pas en- 
core fait démarrer. Alors comment faire? Nous allons pro- 
fiter de la synchronisation du bas pour lancer une inter- 
ruption en utilisant le TIMER A. Mais cela ne suffira 
pas, en effet le processeur répond à l'interruption après 
l'exécution totale de l'instruction en cours, si bien que le 
temps de réponse varie énormément. Nous allons con- 
tourner ce problème en utilisant le TIMER B: c’est lui 
qui permettra la réelle synchronisation. La routine ins- 
tallée dans le TIMER A attendra le TIMER B! Puis une 
simple boucle d'attente et la commutation rapide de la 
fréquence. Toutefois, il vaut mieux, dans la pratique, 
laisser au moins 8 NOPs entre le 60 et le 50 Hz. 


COMMENTAIRES SUR LE PROGRAMME 


Tout d’abord, une remarque très importante: du fait de 
la nécessité absolue de l'exécution des routines, on est 
obligé de stopper la souris car elle demande beaucoup 
de temps pour sa gestion. Ceci est réalisé par l'envoi du 
code $12 vers le contrôleur clavier et souris (fonction 
IKBDWS numéro$19 XBIOS). Ensuite, nous allons tra- 
fiquer le TIMER C et l'interruption du CLAVIER de ma- 
nière à ne pas empêcher l'exécution de nos routines en 
positionnant le niveau d'interruption du registre d'état 
(SR) à 5 (voir ST Magazine n° 25 page 111) par la routi- 
ne SETMFP. Toujours dans les initiahisations, il faut arré- 
ter les TIMER A et B (au cas où ils étaient déjà utilisés), 
et installer nos propres routines. Le timer A ne contient 
que la routine TIMERA destinée au haut de l'écran, on 
eut la placer tout de suite dans son vecteur ($134). Vient 
e moment crucial de démarrer la routine qui régit le tout, 
celle placé en $70 (l'interruption à chaque tan Ici, l'af- 
fichage des 274 lignes est réalisé. Et les routines alors? 


La première, la plus importante, est appelée IT70 et est 
placée en $70 (donc appelée à chaque début d'écran). 
Elle est chargée de lancer les 274 lignes ou de l'arrêter 
si l'écran a déjà commencé à s'afficher. Un drapeau ap- 
pelé FLAG (!) est le critère de lancement du TIMER B 
sur la 200ème ligne. C’est le cas au début, FLAG étant 


à 0. L'intérêt de FLAG va être élucidé plus loin. 





































c 274 Lignes... ( — 


Deuxième routine, la routine appelée à la 200ème ligne: . i 
.B200. C’est elle qui va réaliser la synchronisation avec MOV CES “as es 
écran. Elle correspond donc à ce que l'on a vu plus haut. MOVE #$19-(SP) ‘fonction IKBDWS 
ï, j'ai choisi la valeur 222 ($DE-fin de la ligne-34) afin TRAP4#$p ‘plus de souris! 
e laisser le maximum de chance aux retards d'appel de ADDQ L #8 SP ‘ | 
a routine. De plus, il y a un test pour déterminer sila : ; o 
chronisation s'est mal effectuée (si DO est positif, chose CLRL -(SP) 
qu n'arrivera que si le pointeur de l'écran est en haut); MOVE #$20,-(SP) 
cest là l'intérêt de FLAG, car c’est lui qui transitera l'in- TRAP #1 
“formation quant à la réussite ou l'échec de la synchro- ADDQ_L #6,SP 
nisation à la routine IT 70. Si tout est correct, la routine MOVÉ.L DO.-(SP) è 
| Doro est appelée die note de Hop pour : é 
Ja synchronisation et l'attente de la fin de la ligne, lacom- ; : : 
mutation 50/60/50 Hz et le lancement des TIMER A et PER Fee A5 Mot MFP. OR 
B pour le haut. FLAG est positionné (réussite de la syn-  AND.B #$DE,18(A5) j 
Chro). Les bonnes valeurs pour la programmation du ANDB #$DE 14(A5) 
mIIMER A et B ont été cherchées par tâtonnements, il AND.B #$DE 10(A5) 
faut attendre environ 5 millisecondes. Le registre de con- AND .B #$DE 6(A5) 
trôle contient 6 pour les deux, soit une Fe ichce de CLR.B 24(A5) 


:Passage en superviseur 


24576 Hz, le registre de donnée du TIMER B est mis à CLR.B 26(A5) -arrêt du TIMER A et B 
132, valeur pour laquelle l'interruption est la plus pro- LEA TIMERA(PC),A0 , 
che de la fin de ligne. Pour le TIMER A, il faut mettre MOVEL A0,$134.W routine pour le TIMER A 


une plus petite valeur de manière à ce que la routine soit  : 

appelée avant que le TIMER B ait fini son temps. Pour LEA ANCIT70(PC),A0 
“plus de sécurité, j'ai mis la valeur 129, ce qui laisse un ’ 
äps de temps largement suffisant pour les possibles re- 


Hards d'appel, dus aux cycles pris par certaines instructions 
où à d'autres interruptions comme l'interruption du 
—…TIMER C gérant l'horloge interne. 
Troisième routine: TIMERA concerne la commutation du 
haut. Tout d’abord, elle attend le décomptage du TIMER SP I f E 
…B puis modifie la fréquence. Enfin, elle va détecter si tout 
s'est bien passé, c’est-à-dire si l'écran a commencé à s’af- ED T O 
I R DELUXE 





ficher. Si tout va bien, elle lance le TIMER B sur la 229ème 
digne, sinon ce sera sur la 200ème ligne. Cette routine 
peut poser problème à certains d’entre vous, à cause du 





D: pibre de . choisi sen si, pour mon A - Récupération des images au format 
une valeur de 33 convient, il est arrivé que certains 
demandent une valeur très différente, et les valeurs pos- + DEGAS . NEOCHROME . ZZ-ROUGHT 


Sibles tournent autour de 30 à 50. Si la valeur 33 par dé- ; : 
faut ne marche pas, renpIat els par que autre jusqu'à Décompile les images TINY et DEGAS ELITE 
tomber sur la valeur optimum, celle où l’on ne voit aucun . : ! FANS DL 
défaut de synchronisation. Pour établir une fourchette Livré avec 2 disquettes + manuel d'utilisation 
plus PiÉREe et sur un pie grand nent a re vous 

pouvez m'indiquer sur le serveur de ans ma 

bal "EAGLEMAN" votre bonne valeur ainsi que la date ; ES CREATION DE  SPRITES 
d'achat de votre ST et le type de ROM inclu (anciennes 

ROMSs 85-86, ex-nouvelles ROMSs 87 et les véritables nou- 

velles ROMSs 88-89). 


Dernière routine, B229 est identique à B200 sauf quil NS 
S'agit ici de la 229ème ligne; en effet, il ne faut pas ou- SPRITES DE 

blier de compter les 29 lignes affichées en haut par 160: 160 

TIMERA. 

Enfin, les routines SETMFP, RESETMFP, TIMC et CLMI 

ne servent que dans le cadre de la modification de la prio- 
rité des interruptions du 68000 (voir plus haut). 


GESTION DES 
ECRANS 


Voilà, vous devez être à même d'adapter ces routines pour 
“os programmes de jeu, de démonstration, de graphisme, 
etc. Au prochain épisode, on verra comment afficher des 
mages en 512 couleurs. En attendant, si vous avez des 
Problèmes, vous pouvez me poser vos questions sur le ser- 
eur de ST MAG en bal EAGLEMAN. COMPACTAGE DES 


ECRANS 


pos ANIMATIONS EN GFA OU 
Christophe Thivend PRIX »  595f ASSEMBLEUR 


ESAT SOoFIVARE -57, rue du Tondu 33000 Bordeaux 
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à) ANCIT70 
LEA IT70(PC),A0 
MOVE.L A0,$70.W 


MOVE #2,-(SP) 
MOVE #2,-(SP) 
TRAP #$D 

ADDQ.L #4,SP 


MOVE SR,-(SP) 


MOVE.L $70.W,(A0) 


ancienne routine $70 en 


;et on place la nôtre 


attente d’une touche 





BNE.S STOPPE ;si l’image a commencé à s'afficher 
TST.B 8(A0) ;on stoppe les TIMERS, il y a eu 
BNE.S STOPPE un problème 

LEA FLAG(PC),AO 

TST (A0) 

BEQ.S LANCE ;si Flag à 0, on relance le TIMER 
B 

CLR (A0) ;sinon on met le FLAG à 0 


MOVEM.L (SP)+,D0-D1/A0  ;on relit les registres 

RTS :et fin de la routine, saut à 
l’ancienne routine mise dans la pile 

LANCE LEA B200(PC),AO 

MOVE.LA0,$120.W  ;le TIMER B sur routine B200 

LEA $FFFFFAO1.W,AO 


CLR.B 26(A0) 
MOVE.B #199,32(A0) 
ligne=>interruption 
MOVE.B #8,26(A0) 


;à la 200ème 


;mode comptage d'événement 


MOVE (SP)+,SR 
MOVE #$20,-(SP) 
TRAP #1 


ADDQ.L #6,SP 


PEA S_GO(PC) 
MOVE #0,-(SP) 
MOVE #$19,-(SP) 
TRAP #$E 
ADDQ.L #8,SP 


FIN CLR -(SP) 
TRAP #1 





MOVE.L $114,2(A0) 
LEA TIMC(PC),A0 
MOVE.L A0,$114 


MOVE.L $118,2(A0) 
LEA CLMI(PC),AO 
MOVE.L A0,$118 
RTS 


MOVE.L 2(A0),$114 
LEA FCLMI(PC),AO 


164 Pure 2(A0),$118 


Ce 


TIMC OR #$500,SR 
AND #$FDFF.SR 

FTIMC JMP $10000 
CLMI OR #$500,SR 


AND #$FDFF,SR 
FCLMI JMP $10000 


MOVEP 0(A0),D0 
MOVEP 4(A0),D1 
CMP DO0:D1 


ep. 


LEA FCLMI(PC),AO 


IT70 MOVE.L ANCIT7O(PC),-(SP) 


MOVEM.L DO-D1/A0,-(SP) 
LEA $FFFF8201.W,A0 


OR #$700,SR plus d'interruption 

MOVE.L ANCIT70(PC),$70.W;on remet l’ancienne 
routine VBL 

AND.B #$DE,18(A5) 

AND.B #$DE,14(A5) 

AND.B #$DE,10(A5) 

AND.B #$DE,6(A5) 

CLR.B 24(A5) 

CLR.B 26(A5) ;plus de TIMER A et B 

BSR RESETMFP ;on remet le TIMER C et 
;:CLAVIER comme avant 


;on récupère le SR 


;On repasse en mode 
utilisateur 


;remet la souris 
;1 code à envoyer 
fonction IKBDWS 


;de nouveau la souris 


et hop fini 


SETMFP LEA FTIMC(PC),A0 


:on Rene les adresses des 
;routines TIMER C et CLAVIER 
;pour mettre ensuite les nôtres 


:$114=-TIMER C 
:$118-CLAVIER 


RESETMFP LEA FTIMC(PC),A0 


;on recopie les anciennes adresses 
:des routines TIMER C et 
;:CLAVIER 


;routines pour le TIMER C 

;on met le niveau des interruptions 
‘arS: 
de même pour le CLAVIER 
et MIDI 


Ancienne adresse 
;dans la pile, sau- 
;vons les registres 


;base de l'adresse vidéo 
;pointeur dans l'adresse vidéo 


OR.B #1,6(A0) 

OR.B #1,18(A0) :on lance le timer B 
MOVEM.L (SP}+,D0-D1/A0 

RTS ‘et on s’en va 
STOPPE LEA $FFFFFAO01.W,A0 

AND.B #$DE,18(A0) 

AND.B #$DE,6(A0) 


CLR.B 26(A0) 

CLR.B 24(A0) ‘plus de TIMER A et B 
LEA FLAG(PC),AO 

CLR (A0) :le Flag remit à 0 


MOVEM.L (SP)+,D0-D1/A0 
RTS ;et zou, fin de la routine 


TIMERA CMP.B #1$FFFFFA21.W 


BGT.S TIMERA ;on attend le TIMER B à 1 
REPT 33 boucle d'attente 

NOP le nombre de 33 NOPSs peut 
ENDR ‘varier suivant le ST utilisé 
MOVE.B #$FC,$FFFF820AW  :on met en 60Hz 
REPT 8 

NOP 

ENDR ;reboucle d'attente 


MOVE.B #$8FE $FFFF820A.W 


MOVEM.L DO-D2/A0,-(SP) 
LEA $FFFF8201.W,A0 
MOVEP.W 0(A0),Di 
MOVEP.W 4(A0) D2 
LEA B229(PC),A0 
MOVE #228,D0 
TST.B $FFFF8209. W 


;remise en 50Hz=29 
lignes de plus! 
sauvegarde des registres 


;adresse routine pour la 229è ligne 
interruption à la 229è ligne 


BNE.S OK l'image a-t-elle commencé à 
CMP Di,D2 ;s’afficher ? si oui on saute 
BNE.S OK au label OK 


LEA B200(PC),AO  ;sinon>routine pour la 2008 ligne 
MOVE #199,D0 interruption à la 200è ligne 
OK MOVE.L A0,$120.W  :routine dans le TIMER B 
LEA $FFFFFAO1.W,A0 

;on stoppe le TIMER B 


CLR.B 26(A0) 
MOVE.B D0,32(A0) ;et on copie nos données | 
MOVE.B #8,26(A0) ;mode comptage d'évenement 
OR.B #1,6(A0) 
OR.B #1,18(A0) :et on lance le timer B 
CLR.B 24(A0) ;ici on arrête le A 

BCLR #5,14(A0) fin de la routine du TIMER A | 


MOVEML (SP}+,D0-D2/A0;on relit les registres 


RTE ‘et hop, retour 
B200 MOVEM.L D0/A0-A2,-(SP) routine pour l'arrêt 
LEA $FFFFFAO1.W,AO à la 200ème ligne 

LEA $FFFF8209.W.A1 








C 274 Lignes... ( à 


;on charge les registres 
voir plus loin 

















LEA SWITCH(PC),A2 

fi £ -222(A2),A2 

MOVEQ #0,D0 

AND.B #$FE,18(A0) 

D.B #$FE,6(A0) 
R.B 26(A0) 

DLR.B 24(A0) 


;on arrête le TIMER B 
:on stoppe les TIMERSs À et B 


AIT200 MOVE.B (A1),DO 
#222,D0 
.S WAIT200 son attend le bon moment 
.B #0,D0 
RATE 





MP A2,D0) ;synchronisation 


;malheureusement on ne peut pas avoir 
de JMP -222(A2,D0), dommage 


8229 MOVEM.L DO/A0-A2, (SP) ;de même que B200, 


sauf qu'ici 

LEA $FFFFFAO1.W,A0 l'interruption est à 
;la 229è ligne 

LEA $FFFF8209.W,A1 

LEA SWITCH(PC),A2 


k arrêt des TIMERSs A et B 


;synchronisation 
;puis on saute 
;ici un JMP -8(A2,D0) est possible 


synchronisation et attente 
A.W 


:on lance le TIMER B- 


:puis le A 

;mais seul le A produira 
une interruption 

fin de la routine du TIMER B 


TE BCLR #0,14(A0) 
A FLAG{(PC),AO 

LR (AO) 

DVEML (SP)+,D0/A0-A2 


au cas où!! 





;Flag à 0=problème 


terminé 


AG DC.W 0 
OP DC.B $12 
0 DC.B $8 


;drapeau en cas de problème 
:$12 stoppe la souris 


sauvegarde de l’ancienne routine 


souf c'est fini ? 


passage en 60 Hz 


[een : rapide, Euro 


:$8 pour remettre la souris 


On me ue ue RS NO DEN MS CN DEN CONS CONS SO GUN 


=} BULLETIN DE ON — 


| ABONNEMENT | 


| Comme nous vous en avions pes entre- 
jionu lors de précédents éditoriaux, MAG, 
comme tous les journaux dédiés à une marque 
récise, ne bénéficie pas de la Commission 
aritaire. De ce fait, ‘quasiment définitif, il | 
[résulte sa nous subissons une T.V.A exhor- 
bitante de 18,6% qui commence à coûter très | 
cher. Plus grave encore, nous n'avons pas droit 
au tarif et aux délais d'acheminement postaux 
Rrefren us Ce qui entraîne des livraiso 





| ons tar- 

ives du magazine à nos abonnés qui peuvent lui | 
[donner un retard de quatre semaines, ce qui est 
jf peine croyable, D'où ce cri: 


| ÀE VOUS ABONNEZ US! | 


| Sauf évidemment si vous êtes coupés du | 
monde et que vous ne pouvez vous procurer ST 
[46 autrement. Ce n'est évidemment pas une I 
raison pour vous abonner à d'autres revues où 
gsspiller votre argent à des bêtises. Vous pou- | 
vez vous abonner à la disquette du journal : 
c'est plus cher, et ça pèse plus lourd: on vous 
l'envoie donc rapidement, ce qui nous amène à 
pousser un autre cri : | 


ABONNEZ-VOUS A LA 
|  DISQUETTE : /\U po 


l . Dans ce cas, vous avez votre magazine très | 
rès du jour de la parution en kiosque, car nous [l 
[l'envoyons en urgent la veille ou l'avant-veille de 
la parution. Que contient donc la disquette du | 
[magazine, vous demandez-vous? Question pleine 
d'à propos, pour laquelle je vous envoie à {a bou- | 
[tique de Pressimage, qui est, soit dit en passant, 
fe endroit où l'on dépense intelligemment son | 
argent. Mais vous pouvez ne pas avoir envie de 
pe disquette (excellente au demeurant) de ST | 
MAG, et vouloir rapidement votre magazine par 
la poste. Nous pouvons le faire : Ça coùte un peu I 


A: cher, évidemment; dans ce cas: 


| ABONNEZ-VOUS AU JOURNAL | 
EN URGENT ! | 


| Abonnement pour 10 numéros * | 
Normal(?) : lent, France et Europe , .... .. 250FF 
(60 fm Le | 
Dom Tom et 
350 FF | 


Abonnement pour 16 disnuettes seutes ** I 
ÎRapide: . . 600 FF - Etranger Avion .. 650 FF 


l Abonnement pour 19 magazines4+10 disquettes ** 
Rapide: .. 800 FF - Etranger Avion .. 850 FF | 
o ** En cadeau 1 reliure ou 1 coffret 
Bullutin d'abonnement à rétouner à Pressimare 

230, rue du Faukhouxe Saint Martin 7010 PARTS 

à ; . + du magazine l 


{ ) Je m'abonne, à partir du numéro . . . du ! | 
azine+disquette 
Je choisis (pour abonnement -à la disquette): I 
[ J le coffret {  } ou la reliure ( ) 
[Nom et prénom:............ oil 
[44 resse de livraison : LU ant à | 
| Code Postal... ... Ville: 0 ue | 
i tre ré t à l'ordre d 
Pere diner nn rép ed | 
par CCP' ou chèque Bancaire. Etranger : virement | 
| bancaire exclusivement. 


EE A GR UE 
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INTRODUCTION 


A L'ALGORITHMII 


Nous incitons le lecteur à lir 


"Introduction à l’algorithmie (L''à la page 4 

du ST-MAG précédent car certains termes employé 

en logique formelle ou en algorithmie générale y on 

été expliqués. D’autres termes peu courants utilisés dan 


cet article seront au préalable expliqués (vous pourrez ains 

enrichir votre vocabulaire informatique et remarquer au passag 

notre propension à nous assurer que nous parlons toujours le même langage (ce qu 
est très important, étant donné le contexte didactique de ces articles sur l’algorithmie) 


Nous vous parlions le mois dernier des différents 
schémas élémentaires que l’on rencontre dans un 
programme. Nous allons donc pouvoir approfondir 
certaines de ces notions, comment elles sont 
implémentées et quelles sont leurs caractéristiques. Car 
une bonne compréhension d'un langage passe presque 
inévitablement par une bonne idée de sa représentation 
au coeur même de la machine. Nous allons donc aborder 
ce qu'il y a de plus simple, mais ceux qui connaissent un 
peu ou pren l'assembleur auront certaines aptitudes que 
nous essayerons de faire partager à ceux qui ne le connaissent 
pas ou très peu. 


Commençons ce mois-ci par les structures de contrôle: 


Pour ce qui concerne les tests simples, la représentation 
est presque évidente. Notons T1 une proposition vrai ou 
fausse (par exemple C>=45), 

le test: 


IF (T1) THEN ; évaluation du test. 
<InstructionsT> ; Instructions à exécuter si le test 
est vrai. 
; Nous abrégerons par <T> à 


: l'avenir. 
ELSE 
<InstructionsF> ; Instructions à exécuter si le test 
- est faux. 
; <F> en abrégé. 
FI : Fin du test. 


deviendra dans la machine: 
IF(T1) GOTO TRUE  ; Test est vrai allez en TRUE. 


GOTO _FALSE : autrement aller en FALSE. 
_TRUE: 
<InstructionsT> : exécution si T1 est vrai. 
GOTO _F1I ; Aller en fin de test, ne pas 
: exécuter 
; les <InstructionsF>. 
_FALSE: 


: exécution si T1 est faux. 


<InstructionsF> 
I ; Fin de condition. 


C’est en fait ce que donneraient certains compilateurs 
dont l'objectif prioritaire n’est pas l'optimisation. Voici 
deux versions plus efficaces: 





(2) (1) 
IF(T1) GOTO _TRUE | IF(!T1) GOTO FALSE 
_FALSE: _TRUE: 


<InstructionsF> <InstructionsT> 

GOTO _FI TON TE 
TRUE: : _FALSE: 

<InstructionsT> <InstructionsF> 


Adoptons la convention suivante: !Test est équivalent 
NON(Test). 

Remarquez au passage que l’ordre des labels TRUE : 
_FALSE n'est pas conservé dans le modèle (2), nous ÿ r. 
viendrons tout à l'heure. Jusque-là, c'est assez simpl 
Quelle sera l'implémentation d’une condition faite c 
deux propositions conjointes? 


Appelons propositions, T1 et T2 à valeurs booléenne 
(vrai ou faux). 


IF(T1 AND T2) THEN ; conjonction des tests T1 et T2 
<T> ; Instructions à exécuter si (T 
: AND T2) est vrai. 
ELSE 
<F> : Autrement exécuter ces instruction: 


FI : Fin de condition. 


Ces mêmes types de compilateurs donneront: 


IF (T1) GOTO _TesterT2 ; T1 est vrai on peut 
: tester T2. 

GOTO _FALSE ; Sinon aller exécuter 
: <F> en FALSE, 

_TesterT2: 


2: 
GOTO _TRUE 
_FALSE 


IF (T2) 
GOTO 


_TRUE: 
<T> 


GOTO 


_FALSE: 
<F> 


; T2 est vrai aussi, aller 
; exécuter <T> en _TRUI 
; T2 est faux, aller exé- 

: cuter <F> en _FALSE 


;: À exécuter si (T1 ANL 
; T2) est vrai. Ÿ } 10R 

; Puis aller en fin de tes 
; pour ne pas exécuter<F> 


; À exécuter si (T1 ANT 
; T2) est faux. 
; Fin de condition. 


_FI 


_FI: 









ci rajoute deux structures de déroutements que l’on 
irrait éviter. Le nombre de structures de déroutement 
tées est égal au nombre de propositions conjointes 
ie l'on trouvera dans la condition... 

foici deux méthodes plus optimisées: 

cd 


) (2) 
A(IT1) GOTO FALSE IF (T1) GOTO_ FALSE 


A(IT2) GOTO FALSE IF (T2) GOTO TRUE 
PRUE: _FALSE: 
e <T> <F> 
SM GOTo ri GOTO _FI 
S MFALSE: _TRUE: 
tn <F> <T> 
s BEC _FI: 
: (as de deux propositions disjointes: 
iMAT1 ORT2) THEN : Disjonction des tests T1 et T2. 
, <T> ; À exécuter si (T1 OR T2) est 
| ; VTai. 
ELSE 
ï <F> ; À exécuter si (T1 OR T2) est 


à ; faux. 
JA ; Fin de condition. 


Joujours et encore ces compilateurs vous offriront.: 
B(T1) GOTO TRUE  ; Si T1 est vrai, pas besoin 

; de tester T2, Explications 

; dans l’article précédent. 

; Ici T1 est faux, Si T2 est vrai 
; on exécute les instructions 

: <T>, donc aller en TRUE. 

; Ici T2 est faux, aller exécuter 
: <F>en FALSE, 


; À exécuter si (T1 OR T2) est vrai. 
; Skipper les instructions <F>. 


; À exécuter si (T1 OR T2) est faux. 
;: Fin de condition. 







B(T2) GOTO _TRUE 


:GOTO _FALSE 


SFT 


Dette méthode rajoute autant de structures de déroute- 

. ment qu'il y a de disjonctions (et non plus de 

1 propositions disjointes) dans l'expression de la condition. 
Encore une fois, le code ne sera pas optimisé... 


Nous vous proposons encore deux méthodes “plus” opti- 
es: 





) (2) 
B(T1) GOTO TRUE IF(T1) GOTO TRUE 
B(IT2) GOTO FALSE IF(T2) GOTO TRUE 
PRUE: _FALSE: 

<T> <F> 

GOTO _FI GOTO FI 

SE: _TRUE: 

<F> <T> 

PI: DET 


S compilateurs utilisent leur méthode pour éviter d'avoir 
dtransformer un test Tn en !Tn ou pour éviter d'inverser 
Wrdre d'apparition des instructions <T> et <F>, donc 

| “RS labels _ TRUE et _FALSE. 

är souci d'efficacité, nous éviterons ces deux méthodes. 

t dus préfèrerons donc négativer un test (puisqu’à chaque 
. St en assembleur, correspond un test opposé, directe- 
ènt câblé dans le langage de tous les processeurs), en 
| “Brdant ainsi l’ordre d'apparition des instructions <T> 
<F> (ce qui est bien moins déroutant si vous avez un 
r à débugger). Ce choix est d'autant plus judicieux que 








l'on peut avoir à programmer une structure de contrôle 
sans le "ELSE <F>", Nos méthodes (1) pour la conjonc- 
tion et la disjonction seront donc implémentées à l'avenir. 
La conjonction sans instruction "ELSE <F>" devient: 

IF (T1 AND T2) THEN devient alors IF (!T1) 


GOTO _FI 
<T> IF(!T2)  GOTO _FI 
FI “TRÜUBMPETS 
_FI 
La disjonction sans instruction "ELSE <F>" devient: 


IF (T1ORT2) THEN devient alors IF (T1) 


GOTO_TRUE 
<T> IF (IT2) GOTO FI 
FI 0e <T> 


Au vu de ces implémentations des propositions conjointes 
et disjointes, vous pouvez comprendre alors pourquoi, 
quand T1 est faux, dans (T1 AND T2), on ne teste pas 
T2, et pourquoi, quand T1 est vrai dans (T1 OR T2), on 
ne teste pas T2 non plus. Rappelons que FALSE AND 
T1 sera faux quel que soit T1 et que TRUE OR T1 sera 
vrai quel que soit T1 (Cf. toujours l’article précédent 
sur l’Introduction à l’algorithmie-I). 


TOUJOURS UN PEU PLUS DUR! 


Supposons qu’une condition soit un assemblage de N pro- 
positions disjointes et conjointes (accrochez-vous!), regar- 
dons comment cela peut se coder. Le mieux est encore 
d'utiliser une méthode récursive en ajoutant au besoin un 
niveau de parenthèsage sur une expression où les paren- 
thèses peuvent être implicites, donc en rapport avec la 
rare des liens logiques. Commencons avec deux 
liens, d’abord une disjonction puis une conjonction: 


IF (T1 OR (T2 AND T3)) THEN 
<T> 

ELSE 

FI 


<F> 


Formons une table de vérité: 


2 | T3 | T2 AND T3 | T1 OR (T2 AND T3) 





Il apparaît que lorsque T1 est Vrai, l'expression sera Vraie, 
donc pas besoin de tester (T2 AND T3). Sinon l'expression 
aura la valeur de (T2 AND T3). 


Implémentation: 

IF(T1) GOTO TRUE ; Ti est vrai on exécute <T> 
;en_TRUE. Sinon il faut 
: évaluer (T2 AND T3). 
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IF (IT2) GOTO FALSE ; T2 est faux alors pas 
; besoin d'évaluer T3, on 
, exécute <F> en FALSE. 
IF (T3) GOTO FALSE ; Ici, T2 est vrai, si T3 est 
; faux on exécute 
; <F> en _FALSE. Sinon on 
; exécute <T> en TRUE. 
._TRUE: 
<T> ; exécuter les instructions <T>.. 
GOTO FI ; Skipper les instructions <Fs, 
_FALSE: 
<> ; exécuter les instructions <FS. 
_FI: ;: Fin de condition. 


N.B: Le tableau de vérité comporte 8 résultats possibles, ce - 


:. Revenons donc aux conditions formées de N 


Comme vous venez de le constater, une hiérarchisatic 
des liens parallélement à l’utilisation de parenthèses no 
implicites dictent la forme du code implémenté dans | 
machine. En fait, les parenthèses servent à déroger ur 
hiérarchie basée sur des règles admises. Elles incliner 
donc le parseur (nous APDCIDDE ainsi le processus d’év: 
luation RAe expression) à convertir une expression sot 
telle ou telle autre forme. L'étude des parseurs se fer 
dans un avenir très proche dans votre magazine préféré. 
rOposition 
Nous vous proposions d'utiliser une méthode récursir 
pour nous donner une image du code résultant. 

Il y a en fait trois règles principales: 


Règle 1: 


chiffre n’est pas l'effet du hasard. Explication: chaque pro- 


position peut être alternativement Fausse ou Vraïe (donc 
deux valeurs possibles), et il y a 3 propositions, nous au- 
rons donc 213=8 résultats possibles qui seront soit des 
F soit des V. 

ie N propositions, il y aura alors 2N résultats pos- 
sibles. 


Insistons bien sur la hiérarchie des liens logiques: 

Les évaluations de liens logiques (les AND et les OR) se 
font de gauche à droite, ce qui signifie que (T1 OR T2 
AND T3) sera équivalent à ((T1 OR T2) AND T3) puis- 
que les parenthèses rajoutées sont implicites dans la pre- 
mière expression. Il est important de noter que (T1 OR 
ne SN T3) n'est pas équivalent à (T1 OR (T2 AND T3)). 

n effet: 


IF (T1 OR T2 AND T3) THEN 
<T> 

ELSE 

FI 


<F> 


Cette expression aura pour table de vérité: 


T1 OR T2 | T1 OR T2 AND T3 





Ce qui revient à dire: si T3 est faux l'expression sera faus- 
se, sinon elle aura la valeur de (T1 OR T2). Ce qui, opti- 
misé, donne dans la machine: 


IF (T3) GOTO FALSE 
IF (T1) GOTO TRUE 
IF (T2) GOTO _FALSE 
_TRUE: 


Imaginer l'expression de la condition en forcant des paren 


thèses implicites. 


Exemples: T1 OR T2 AND T3 OR T4 devient (((T1 O] 
T2) AND T3) OR T4). 

T1 OR (T2 OR T3 AND T4) devient (T1 OR 
((T2 OR T3) AND T4)). 


Règle 2: 
Placer à gauche par ordre de préférence: 


1) les expressions à probabilité de skipping de test | 
plus élevée. 
Exemples: (T1 OR T2), si T2 a en moyenne plus de chan 
d’être vrai que T1, le placer à gauche. -> (T2 OR T1). 

(T1 AND T2), si T2 a en moyenne plus de chan 

d'être faux que T1, le placer à gauche. -> (T2 AND T1) 
(Cf. l’article précédent). 

2) les expressions qui comportent le moins de parenthèse 


La méthode 1) permet une plus grande efficacité lors d 
l'exécution, et c’est principalement le but que nous nou 
efforcons d'atteindre. 

La méthode 2) permet de voir plus clair et plus rapide 
ment l'implémentation de la condition. Ce qui dans ce 
tains cas n’est pas incompatible avec la méthode (1). 


Règle 3: 
Faire confiance aux règles 1 et 2. 


Exemple: T1 AND (T2 OR T3) OR T4. 
Probabilités (arbitraires) des tests d’être FALSE: 


T1 : FALSE dans 22% des cas (donc TRUE à 78% des cas) 
T2 : FALSE dans 48% des cas (" TRUE à 52% des cas). 
T3 : FALSE dans 35% des cas (" TRUE à 65% des cas), 
T4 : FALSE dans 24% des cas (" TRUE à 76% des cas). 
Appliquons la règle 1, la visualisation des parenthèses 
implicites. ; 
L'expression devient alors: (T1 AND (T2 OR T3)) OR T4). 


Occupons-nous d’abord de l'expression la plus inclue dan 
les parenthèses. 

T2 OR T3: comme la chance d’être TRUE de T3 es 
supérieure à celle de T2, nous placerons T3 à gauche di 
OR, ce qui donne (T3 OR T2). 

(T1 AND (T3 OR T2)): Il faut calculer la “chance” qu'aur! 
(T3 OR T2) d'être faux et la comparer à celle de T1. (T: 
OR T2) sera faux si T3 et T2 sont faux, on multipli 
alors leurs probabilités d’être faux, ce qui donne: 

(T3 OR T2) sera FALSE à 48%*35%=16.8% donc TRUE : 


n M(100-16.8)=83.2%. Comme la chance d’être FALSE de (T3 

n MOR T2) est inférieure à celle de T1, on place (T3 OR T2) 

a Mädroite du AND, cela donne: (T1 AND (T3 OR T2)) 

e MBfaut maintenant calculer sa chdnce d'être TRUE et la 

t Meomparer à celle de T4. C’est le TRUE de T1 multiplié au 

1. MMRUE de (T3 OR T2). 

1s MNous obtenons ainsi 88%*83.2-73.229%, de chance d'être 

a MBRUE pour (T1 AND (T3 OR T2)) contre 76% de chance 
lêtre TRUE pour T4, nous placerons donc TA à gauche 

s. #ou OR, cela donne: (T4 OR (T1 AND (T3 OR T2))), 


fous pourrez à titre d'exercice fabriquer la table de vé- 
ité de (T4 OR (T1 AND (T3 OR T2))) et la comparer à 
lle de (T1 AND (T2 OR T3) OR T4). Nous pouvons bien 
ür vous certifier que vous trouverez le même résultat 
sinon cela signifierait qu'il n’y a pas d'équivalence en- 
re ces deux expressions). 

Nous arrivons donc à cette expression finale. Il ne nous 
réste plus qu’à la mettre à plat. 


À TA est TRUE, l'expression sera TRUE donc pas besoin 
por les autres tests. Ce qui donne IF(T4) GOTO 

















Mais si T4 est FALSE l'expression aura la valeur de (T1 
AND (T3 OR T2)), c’est-à-dire (récursivement) considé- 
er que (T1 AND (T3 OR T2)) sera faux si T1 est faux. 
Dans ce cas, on ne testera pas (T3 OR T2). 

a donne IF(!T1) GOTO FALSE 

is si T1 est vrai, l'expression aura la valeur (toujours 
n, descendant dans la récursivité) de (T3 OR T2). 
rest-à-dire TRUE si T3 est TRUE, dans ce cas on ne 
e pas T2. 

qui donne IF (T3) GOTO TRUE 

fais si T3 est FALSE, l'expression aura la valeur de T2. 
dus obtenons IF (!T2) GOTO _FALSE, avec TRUE: 
Ste en-dessous. 


ECAPITULATION: II apparaît donc l'implémenta- 
on qui suit: 

A(T4) GOTO TRUE  ; 76% des cas on ne teste que TA. 
B(T1) GOTO _FALSE; 22% des 24% qui restent, 

4 ; soit : 5.28%, on ne testera que TA et T1. 

; dans 24%*(100-22)%=18.72% qui restent, on 
; teste (T3 OR T2) 

B(T3) GOTO TRUE ; dans 65%*18.72% qui 

; restent on ne teste pas T2. 

Q(IT2) GOTO FALSE ; reste 35%*18.72% des cas 
PRUE: 














; ou on teste tout. 


<T> ; À exécuter si l'expression est vrai. 
GOTO _FI  ; skiper les instructions <F>. 
SE: 


…. <> ;: À exécuter si l'expression est fausse, 
M: ; Fin de la condition. 


gite forme (il est vrai, outrageusement transformée) 
Arantit une probabilité du nombre de tests la plus fai- 
& possible. Il est très intéressant de faire adopter cette 
jme à l'expression si la condition se retrouve souvent 
ans le programme (soit par des itérations, soit par des 
Dpels AC tonnels fréquents). Mais rassurez vous, la 
ipart du temps vous n'aurez pas autant de proposi- 
ns dans une condition. 

ur vous donner un ordre d'idée, voici les pourcentages 
hances d'avoir à évaluer les tests: 

lseul test (T4) : 76% de chance. 
eux tests (T4 et T1) : 5.28% de chance. 
tests (T4, T1 et T3) :12.168% de chance. 
lätre tests (T4, T1, T3 et T2) : 6.552% de chance. 


fetes CR 


Ceci nous offre sur 100 passages, en moyenne: 
Somme (nombre de test de 1 à 4) de : #chance * 
Nombre_de_tests. Soit, 

76 + 2*5.28 + 3*12.168 + 4*6.552 = 149.272 tests 
seulement!!! 


Nous avons obtenu une implémentation dans la machi- 
ne à l'image de l'expression modifiée par les trois règles 
dont nous faisions mention plus haut. L'exécution sera 
donc à forte probabilité beaucoup plus rapide que ce que 
pourrait donner un de ces compilateurs pré-cités. Ren- 
dez-vous le mois prochain pour parler plus précisemment 
de l’implémentation machine des fonctions classiques et 
TÉCUTSIVES. 


En attendant, digérez bien ces dernières informations 
et si vous le désirez vous pouvez toujours me joindre sur 
ma bal “rogers" de notre serveur 3615 SM1*ST pour 


avoir des éclaircissements. 
% Roger Veber a 


+ Extension mémoire 

+ Changement de drive 
. Blitter 

. Pièces détachées 


COMMODORE 


- Extension mémoire 
. Pièces détachées : 


MAINTENANCE : ATARI - COMMODORE - AMSTRAD 
MONITEURS TOUTES MARQUES 


15, Impasse des Primevères - 75011 PARIS 
T 43 38 94 24 - Fax : 40 21 04 48 








MID MINIINIUS : cer d'a UeRRnNen ID MNINI UT di NI « à = - doi DORE CCR ici . 
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apporterez des ST vivants, 
nous ne pouvons pas non plus r 
qu'il y en a des saugrenues, 








COURRIER DES LECTEURS | 


Cela faisait bien longtemps 

qu'on ne vous l'avait pas dit, 

et Ga se ressent: nous ne pouvons en 
aucun Cas répondre personnellement au 
courrier. Il est donc inutile d'envoyer des 

timbres, des enveloppes, car ils seront considérés 

comme des offrandes, et rien d'autre (c'est d'ailleurs 

peu comme offrande. On va créer une secte, et vous nous 
ui seront sacrifiés...). D'un autre côté, 


pondre à TOUTES les questions. Parce 
je ne vous dis que ca. Pour les autres, n'oubliez 


pas d'être le plus précis possible dans vos questions, ca nous aidera beaucoup. 


Ainsi, M. Vial, Le Cannet 
Rocheville, nous pose la 
uestion: 
ar quoi remplacer la ligne 
VOID XBIOS(15,7,0,174.-1, 
-1,-1,-1) 
d'un programme en GfA, en 
une instruction Compréhen- 
sible par l'Omikron? 


Difficile d’être plus clair et 
plus précis. Eh bien la ré- 
ponse est simple elle aussi. 
VOID signifie qu'il ne faut 
as tenir compte de la va- 
eur de retour de la fonc- 
tion. En Omikron, cette va- 
leur de retour doit être la 
première variable de la lis- 
Pour ne pas en tenir 
compte, il suffit de ne pas 
en mettre. Ce qui donne: 
XBIOS(,15,7,0,174,-1,-1,-1,-1) 


De son côté, C. Saban, à 
Rennes, se demande c0/1:- 
ment faire un scrolling de 


texte (par exemple) dans une 02 


fenêtre GEM: Avec le BIOS, 
il serait possible d'utiliser 
les codes ESCAPE. Mal- 
heureusement, ca ne mar- 
che pas sous GEM. Il doit 
être possible d'utiliser un 
GET et un PUT, mais c'est 
assez gourmand en mémoi 
re. Comment faire? 


L'idée du transfert de bloc 
est la solution à retenir. Mais 
au lieu de passer par un 
buffer comme l'exige la sé- 
quence GET-PUT, pour- 
quoi ne pas faire le trans- 


fert directement d’une par- 
tie de l'écran à l’autre? Il 
existe pour cela, entre au- 
tres, la fonction BITBLT 
(avec deux syntaxes, l'une 

our la ligne A, l’autre pour 
le VDD. 


Dans le Sud-Ouest, P. Cu- 
pard, de Toulouse pense 
avoir trouvé une meilleure 
solution que la nôtre pour 
lire l'état du joystick: 
Après avoir scruté la mémoi- 
re de mon 1040 octet par oc- 
tet (NDLR: quel courage!) 


J'ai découvert une adresse 


qui contenait les huit posi- 
tions du joystick. Ainsi la 
ligne: 

%=PEEK(3663) 
fera prendre à A% la valeur 
correspondant à la position 
du joystick (1 pour haut, 2 
pour le bas...) 
Il désire aussi des infor- 
mations à propos de COM 


Je voudrais savoir st Pas- 
cal Rinalduzzi commercia- 
lise son produit, et si oui, 
où? 

Sa dernière question concer- 
ne le GfA et les boot-sec- 
teurs: 

Est-il possible de transfor- 
mer un programme GfA en 
code exécutable qui puisse 
être écrit dans un boot-sec- 
teur? 


Répondons dans l’ordre. 
Tout d’abord, êtes-vous bien 


sûr que l'adresse que vous 
citez est valable pour tout 


ST? J'en doute. Les seules h 


méthodes officielles et vala- 
bles d'interfacage avec le 
système sont: lutilisation 
de adresses systèmes DO- 
CUMENTEES (vecteurs 
d'exceptions de 0 à $3FF, 
variables systèmes de $400 
à $59D, entrées-sorties de 
$FF8000 à  S$FFFFFF) 


l'appel du système (TRAPS d 


1,2,13,14 et Ligne A). Tout le 
reste est valable pour une 
version donnée du TOS, et 
peut varier comme bon le 
semble à Atari (et c’est 
leur droit le plus naturel), 
comme ils l'ont déjà fait 
avec les "nouvelles ROMs" 
dont on parle encore. 

Pour COM 02, c'est toujours 
l’auteur, pour l'instant, qui 
s'occupe de la diffusion de 
son soft, et nous redonnons 
ici ses coordonnées: Pascal 
Rinalduzzi, 26 Route du 
Château d’eau. 38150 Rous- 
sillon (ce coup-ci, tout le 
monde doit les connaître 
par coeur! -le pôvre...). 
Pour finir, l'insertion, dans 
le boot-secteur d’une dis- 
quette, d’un programme en 
GfA pose plusieurs problè- 
mes. Tout d’abord, la taille 
du boot-secteur: en moins de 
512 octets, mieux vaut avoir 
un contrôle absolu, au code 
machine près, de ce qu’on 
veut mettre dedans. Ensui- 
te, un programme compilé 
en GfA est muni d'une struc- 


ture de programme exécu- 
table par le TOS (avec un 
eader, des segments, des 
informations de relocation, 
des symboles). Il fait de plus 
appel à de nombreux élé- 
ments du système qui sont 
très loin d’être utilisables 
lorsque le boot-secteur est 
exécuté. Je vous conseille 
donc un assembleur pour 
faire ce genre de choses. Et 
e préférence un assembleur 
ui puisse générer du code 
objet relogeable, sans header 

ni quoi que ce soit. 


Pendant ce temps-là, G. 
Lefranc, à Sain Brieuc, 
n’est pas content. Et on le 
comprend: 

at un vieux 520 ST à côté 
de mon Mega, dont je pen- 
sais me Servir comme ma- 
chine de dépannage en cas 
de pépin. Mais c'est lui qui 
est tombé en panne le pre. 
mier, C'étaient les ROM. ! 
L'article "RHUM" du numé- 
ro 25 nous dit qu'on peut ins- 
taller les ROMs 8687 mé- 
me Sur un vieux ST, pour 
360F HT. Alors pourquoi 
se priver? Mais Atari France 
refuse, en invoquant le fait 
qu'on doit remplacer une 
pièce défaillante par son 
exacte réplique. Tant pis! 
Mais trois semaines plus 
tard, après moult déboires, 
le paquet m'arrive enfin, 
accompagné de la facture 
de. 1000 F TTC. Je veux 
donc prévenir les lecteurs 
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de cette arnaque (sic) d'Ata- buteur 
France, qui vend des piè- 

ces périmées trois fois plus 

r qu'un matériel actuel! 


ou limportateur 

français disparaît du mar- 

ché... Pour Fleet Street Pu- 
lishersen tous cas, (et qui 

en est bientôt à sa version 

3) voici les coordonnées de 

l'éditeur anglais: 

MIRRO ET, 

Irwin House, 

118 Southwark Street. 
LONDON $SE1 OSW. 

Tél: 01.928.14.54. 


Nous vous remercions pour 

tre remarque, et espérons 
que de tels faits ne se repro- 
iront pas, surtout avec 
ivée de ce fameux TOS 
14 que nous attendons tous. 


Richard, à La Garen- 
Colombes n’a pas ce 


Qu'est-ce que c'est que ce 
re de problèmes. Mais ; j. 


: | merdier, les gars? Un nou- 
Peroit en avoir trouvé dans veau Joystick vient de sor- 
versions 2 et 3 du GfA tir et vous n'en parlez pas 
ic: dans ST Mag? (Quickshot 
dans le programme sui- V avec moult boutons, un 
bi: chrono, etc.). Et pourquoi 
R I=M TO N pas un article spécial joy- 
RINT "ST MAG !sic Stick du genre tous les en- 
EXT I gins en banc d'essai, tech- 
prend M supérieur à N, nique, complet, comparatif, 
lieu de sauter toute la et les photos bien sûr... 
le, le GfA l'exécute une A. Kasaro. Albi 


. Sans doute parce que 
r économiser du temps, Du calme, du calme, nous 
est n'est effectué qu'à la regrettons beaucoup de vous 
Encore un bug! décevoir mais le Quickshot 
n’est pas le premier joystick 
qui sort depuis que ST Mag 
existe, et ce n’est pas le pre- 
mier dont nous ne parlons 
pas. Il nous semble effecti- 
vement intéressant pour la 
majorité de nos lecteurs 


Eh bien non. Un bug est 
D fonctionnement anor- 
par rapport à ce qui 
décrit, prévu, documen- 


les nouveautés en matière 
de périphériques tels que 
les joysticks (à condition que 
les diffuseurs nous en_infor- 
ment aussil), mais il nous 
est difficile de procéder à un 
banc d'essai complet au sens 
profond du terme, car nous 
manquons cruellement de 
dispositifs électroniques évo- 
lués permettant comme Ikéa 
de tester à 50000 reprises 
les manettes à jouer. Mais 
vous avez raison, on y pense, 
et un prochain dossier de- 
vrait rapidement se pen- 
cher sur le sujet. 


est la même chose? Non, 
en sûr. L'un effectue le 
st au début, l'autre à la fin. 
Êt en BASIC, on a décrété 
ie dans un FOR..NEXT, 
test se ferait à la fin, con- 
arement au Pascal par 
éemple. Ce n’est donc pas 
bug, mais tout simple- 
t une conception qui 
e le programmeur à 
oduire un test supplé- 
entaire, 


Pour des raisons de dis- 
bnsions internes intenses 
Lsein de l’équipe rédac- 
onnelle chargée du trai- 
ment du courrier des lec- 
ürs, la deuxième partie 
S questions et des répon- 
S qui leur sont parfois 
ciées sera maintenant 
ntée à l’ancienne ma- 
e (ce qui est vieux à le 
rite d'avoir fait ses preu- 
S disait Aristote). Au fait, 
ant de passer à cette se- 
’nde partie, nous parlions 
mois dernier des difficul- 
S à suivre un produit 
langer lorsque le distri- 


Jai pris mon bel ordinateur 
pour vous poser une petite 
question: j'envisage dans un 
proche avenir de me procu- 
rer une imprimante STAR 
LC-10 couleur et j'aimerais 
Savoir si cette dernière fonc- 
tionne correctement avec 
Signum 2 (sans aucun pro- 
blème, bien sûr). Je sais 
très bien que ST Mag ne 
peut me répondre person- 
nellement, c'est pourquoi 
J'aimerais avoir l'avis d'un 





lu! put Htiæ hill 


. d’être au courant de toutes - 


utilisateur de ces deux pro- 
duits. 

C. Hertling, 

11 Impasse du Moulin 
91760. ITTEVILLE 


(à sa demande, nous pu- 
blions l'adresse de notre 
ami Christophe qui sou- 
haiïte recevoir de nombreux 
témoignages vécus). 


Nous ne pouvons effective- 
ment habituellement ré- 
pondre à ce genre de ques- 
tions, mais vous avez une 
chance phénoménale: j'uti- 
lise moi aussi une Star 
LC-10 Couleur qui, je dois 
dire, ne m'a causé aucun 
problème, même avec des 
logiciels comme Signum 2. 
Les deux produits se sup- 
portent donc très bien. De 
nombreux lecteurs doivent 
se poser des questions au 
sujet de la Star LC-10 Coul- 
eur et douter de l'intérêt des 
7 couleurs disponibles. Aus- 
si vais-je tenter d'en démon- 
trer les avantages... Dans le 
cas de lutilisation d’un 
traitement de texte classi- 
que qui imprime avec les 


CLAVIUS présente 






pour des ROM 128K 


VITESSE 

Optimisation du disque dur : Co- 
pie d'un fichier 500K en 8 secon- 
des 

Optimisation du floppy : Ecriture 
sur disquette 8 fois plus rapide 
Vitesse de rafraichissement 
d'écran 400 % plus rapide 

Ecran 30 % plus large et vitesse 
globale du micro émulé 20 % 
plus rapide qu'un Mac Plus 


MAC (Magic Sac) » David SMALL 


Disquettes Shareware au format 
Spectre. Provenance USA. A peu 
près 60 supers logiciels. 40 Fa 
disquette. Liste sur demande. 


NOM : 
Adresse : 


SPECTRE 129 


LE PLUS PUISSANT EMULATEUR MACINTOSH POUR ATARI ST 
Enfin une émulation Mac 


Le Spectre vous donne accès aux monstres sacrés de l'univers Mac 
tel que Hypercard, Illustrator, PageMaker, Excel, ect. 


… «Îlest bien plus rapide et de loin bien plus compatible que mon précédent émulateur 


Ces produits sont disponibles chez votre revendeur ou chez CLAVIUS 
19, rue Houdon, 75018 PARIS - æ 42.62.90.19 


Je désire commander Spectre 128 à 1 620 FCI Rom 128 K à 1 490 F. Por à ndure de 30 Je joins mon 
réglement global (chèque. CCP, Mandap À Shareware list 4,40 F timbres. CA Gadgets News Herald 15 F 
timbres 


A ———_— 


jeux de caractères internes. 
propres à l'imprimante (sty- 
le First Word+ ou Le Rédac- 
teur en direct"), il est pos- 
sible et même très facile 
d'imprimer une ligne, un 
mot où un caractère dans 
une couleur donnée. En re- 
vanche, il n’est pas possible 
par exemple de procéder au 
soulignement seul en une 
autre teinte. Mais si vous 
travaillez avec un logiciel 
de PAO ou plus simple- 
ment avec un traitement 
de texte qui imprime en 
mode graphique, c'est-à-di- 
re qu'il utilise des jeux de 
caractères qui lui sont pro- 
pres, il n’est pas possible 
d'insérer les codes de chan- 
j'me de couleur comme 
ans le cas précédent. La 
seule possibilité est de se 
servir d'un driver d'impri- 


mante approprié, comme 
celui de la JX80C d'Epson, 
qui est une des impri- 


mantes couleurs les plus 
répandues et les plus an- 
ciennes, vous avez donc des 
chances d’en trouver le dri- 
ver. Signum 2 ne tirera, lui, 










Nouveau prix 


1 620F 















COMPATIBILITE 

Compatible ROMS 128K 

Tourne tous les softs qui les 

requièrent : Hypercard, Illustrator, 

PageMaker, Excel, etc. 

Compatible avec tous les softs Mac 

Reconnaî la SLM 804 ATARI 

Tellement compatible que le Spectre 

pas même utiliser les disques durs 
CSI propres à Apple 











ROMS 128 K indispensables : 
1 490 F le jeu 


Vous voulez en savoir plus sur le 
Spectre ? Demandez le "Gadgets 
News Herald” pour 15 F en timbres 






































































pas complètement partie 
» des avantages liés à la cou- 
leur, mais un logiciel com- 
me Publishing Partner Mas- 
ter donne de très bons ré- 
sultats en particulier grâce 
à de multiples passages de 
la tête d'impression et la 
création de tramés assez 
réussis. Pour finir, ajou- 
tons que Degas Elite pos- 
sède un driver de JX80C 
(qui s'appelle JX80C, éton- 
nant non?) et l'impression 
est alors très bonne, sur- 
tout en comparaison avec 
des machines beaucoup 
plus chères comme celles à 
jet d'encre. De toutes les 
facons, la Star couleur peut 
être utilisée comme une 
Star "noir et blanc” nor- 
male, elle accepte d’ailleurs 
les rubans monochromes 
de sa petite soeur, et la dif- 
férence de prix entre les deux 
modèles n'étant vraiment 
pas énorme, la couleur ne 
peut apporter que des avan- 
tages. 


Ayant été soudain frappé 
par l'envie d'apprendre le 
langage Pia de ne plus 
être limité dans mes déve- 
loppements, plusieurs ques- 
tions me sont venues à l'es- 
prit sans que je puisse pour 
autant y trouver une quel- 
conque réponse. Voilà pour- 
quoi je vous écris aujour- 
d'hui. -Est-il possible d'écri- 
re un programme en C grä- 
ce à l'Interpréteur C (IC), 
de le mettre au point, puis 
de le compiler avec un au- 
tre compilateur C (le Laser 
par exemple)? 
-L'assembleur et IC font-ils 
bon ménage? 

-Est-il possible grâce à l'in- 
terpréteur C d'écrire des 
progiciels tel que le traite- 
ment de textes, les tableurs, 
les gestionnaires de base de 
données... 

«Le GEM, Les ressources, 
les codes Midi, etc. sont-ils 
exploitables  convenable- 
ment grâce à IC? 

-La documentation est-elle 
de bonne augure? 
-Comment her une ima- 
ge Degas en C, et comment 
‘afficher? 

Un fidèle lecteur de LYON 


En somme, il semble que 
vous vouliez un banc d'essai 
complet de l’interpréteur C, 
mais sans doute n’avez-vous 
jamais su que dans notre 
numéro 25 de décembre der- 
nier, nous nous étions déjà 


assez largement étendus sur 
les mérites et les problèmes 
de la version 2. Pour votre 

première question, la répon- 
se est affirmative (voir plus 
loin la question du compi- 
lateur) mais il reste que l'IC 
est avant tout destiné à vous 
initier au C. Une foïs cette 
initiation opérée, rien ne 
vous empêche d'acquérir un 
environnement complet de 
développement en C. En ce 
qui concerne la portabilité 
des programmes écrits avec 
IC, et en particulier la com- 
pilation, la documentation 
nous annonce qu'il n’y a au- 
cun problème dans le cas de 
utilisation du compilateur 
du Lattice. 

En revanche, pour un au- 
tre compilateur comme ce- 
lui du Laser, c’est aussi pos- 
sible mais des problèmes 
peuvent se poser avec la tail- 
le des entiers, et surtout les 
bibliothèques, celles d’IC 
étant constituées différem- 
ment. D'ailleurs, la suite des 
explications sur l'utilisation 
d'un autre compilateur est 
quand même précédée de 
l'annonce "débutants, s’abs- 
tenir”. Enfin, nous nous 
devons de mentionner qu'IC 
ne supporte pas d’être lan- 
cé avec certains accessoi- 
res, et -plus gênant- il ne 
supporte pas le TOS 1.4. 
Donc, côté compatibilité, IC 
doit encore faire des efforts! 
A propos de l'image Degas 
en C, vous disposez à ce 
sujet d’un article complet 
dans notre numéro 21 de 
ST MAG, pages 102 puis 
138 et suivantes. 


Je viens d'acheter 1st Word+ 
3.14... quelle déception! Où 
sont les drivers pour les im- 
primantes 24 aiguilles? 
Pourriez-vous me donner 
quelques conseils? Où puis- 
Je trouver 1st-XTRA, uti- 
litaire dont vous avez an- 
noncé la parution avec cel- 
le de 1st Word+ 3.14 (ST 
Mag numéro 29)? 

À. Silva, Nogent 


Sur ce coup-là, nous som- 
mes vraiment désolés mais 
pour les drivers et autres 
problèmes, renseignez-vous 
auprès de votre revendeur 
qui sera ravi de vous répon- 
dre. D’autant que nous 
n'avons même pas encore 
recu de version officielle fran- 
caise!.… Pour 1st-XTRA, il 
s'agit d'un utilitaire que 
nous avions vu au Cebit de 


Hanovre, présenté par les 
représentants de GST (lédi- 
teur anglais de First Word) 
et eux-mêmes, à l’époque, 
ne savaient pas encore sil 
serait intégré ou livré avec 
First Word (plutôt séparé, 
tout de même...), ou vendu 
séparément, ou chez un au- 
tre éditeur, Bref, nous 
n'avions pu obtenir aucun 
élément définitif le concer- 
nant, et à notre connais- 
sance, il n’est toujours pas 
iranporté en France, c’est 
dommage. 


Bonjour, je m'appelle 
Leclerca Thierry et je vous 
écris pour avoir de la docu- 
mentation sur tous les ordi- 
nateurs. Je. vous remercie 
du fond du coeur... 

T. Leclercq, Wallnerg 


Celle-là, on pouvait pas la 
laisser “lettre morte’ et 
vous devez savoir que cette 
demande est en plus écrite 
sur un papier de 7 sur 12cm, 
ce qui nest vraiment pas 
très grand... C’est la meil- 
leure que nous ayons recue 
depuis longtemps, mais mon 
pauvre Thierry, nous ne pou- 
vons évidemment pas ré- 
pondre et nous en sommes 
désolés! Si d'autres lecteurs 
ont des questions similai- 
res, nous leur conseillons 
quand même une méthode: 
il suffit d'acheter tous les 
magazines d'informatique 
de ces dernières années et 
de tous les lire (oui, même 
les autres!). Il est toutefois 
plus réaliste de faire un 
peu le tour de revendeurs 
bien achalandés. 


Trois petites questions: 
Est-il possible à l'aide d'un 
éditeur de secteur de ‘re- 
mettre" les caractères $60 
t $1A qui se trouvent en 
tête des fichiers .PRG et qui 
ont été effacés sur quel- 
ques-uns de mes program- 
mes à la suite d'un proble- 
me de drive, ceci pour évi- 
ter le message d'erreur TOS 
numéro 35. Clusfat de la 
Boutique le fait-il? Dans 
Arkanoïd I, comment enre- 
&gisitrer son Score sur dis- 
quette à partir de la page 
des scores? Enfin, y a-t-il 
un club Atari à Cagnes 
Sur Mer? 
P. Assandri. Cagnes sur 
Mer 


Si des données ont effecti- 
vement été effacées à la sui- 






















































te d'un problème de drive, 
il est fort peu probable que 
seuls les deux premiers ca- 
ractères aient été altérés: 
l'erreur TOS 35 provient 
évidemment de la perte du 
fameux 601A mais rien ne 
dit que ce sera la seule rai- 
son, En effet, juste après 
cela se situent diverses in- 
formations relatives à la 
structure du programme qui 
sont vitales pour son bon 
fonctionnement. Par ail- 
leurs, Clusfat peut permet- 
tre de son côté de modifier 
ainsi des octets en hexa, 
mais, répétons-nous, le seul 
rajout de 601A ne pourra 
sans doute pas tout résou- 
dre. Quant à Arkanoïd I, 
les spécialistes se lèvent et 
nous répondent en choeur: 
Non, ce n’est pas possible, 
on ne peut pas enregistrer 
son score sur disquette. Bon, 
moi, je leur fais confiance 
mais ce que j'en dis, hein... 
Et puis pour le Club, là en 
direct, et en l'absence de 
notre futur annuaire télé- 
matique des Clubs, je suis 
très gêné: si je vous dis qu'il 
n’y en a pas, les intéressés 
vont sauter au plafond en 
demandant comme un seul 
homme le remboursement 
de tous leurs abonnements 
(déjà qu’il n’y en a pas beau- 
coup!) et si Je vous dis qu'il 
} en a un, cest vous qui al- 
ez perdre votre temps, en 
vidant votre sac sur ces. 
de journalistes à ST MAG 
qui savent même pas de 
quoi ils parlent. Vous voyez 
le dilemne? Alors, une toute 
petite solution: dans votre 
département, il doit y avoir 
une Préfecture (ou une sous 
Préf, ca doit marcher aussi). 
Comme la plupart des Clubs 
fonctionnent sous un sta- 
tut dit "Loi de 1901", et s'ils 
font leur boulot (pas au 
CLub, à la Préfecture), il de- 
vrait exister un fichier des 
Associations ‘et, par miracle, 
il se pourrait qu'il soit clas- 
sé par sujets d'activités. 
Vous me suivez? Non, non, 
allez-y, j'arrive de suite. 


TROP DE 
| COURRIERH 


NDEZ-VOUS FIN 
” AOÛT STOP 













LES GFA-PUNC 


davantage, tiens. Je suis sûr que, parmi vous, il y en a qui 
hésitent en disant "Oh non, je ne l'envoie pas, ce Punch, oh 
noOo0Ooon non non non, il est bien trop mauvais". Sachez que 
l'important, c'est de participer. De toutes facons, il y en a 
beaucoup qui ne sont pas publiés, par manque de place: 
certains sont très bons, d'autres nettement moins, c'est vrai. 
Vous retrouverez tous ces Punchs non publiés dans le dossier 
"PUNCHS" de la disquette de ST Magazine: certains Punchistes 


: m'envoient des disquettes avec une quinzaine de Punchs à la 
jites, c'est pas parce qu'on vous dit que Punch est invariable fois. Manque de bol, ils sont excellents mais je ne peux pas me 


luriel car chaque Punch est unique qu'il faut nous croire. Un permettre de les publier tous, il en faut pour tout le monde, ce 
































eud'esprit critique, bon sang! C'est à l'école primaire qu'on n'est pas un spécial Punchs. 6 
prend que l'on ajoute un "s” au pluriel des noms communs, 
Lun "x" quand ils finissent par "eu", où "ou" pour certains, OU Je vous parlais des Punks 
Mais là, c'est plus compliqué. 
un cheval, des chevaux 
un bijou, des bijoux 
un carnaval, des carnavals L'idée qu'on se fait de la télévision, elle est très simple: "La 
un Punch, des Punchs. télé, c'est nul" (je cite). Mais on la rSae quand même. Enfin, 
pitié, n’écrivez Ps "Punches”, ça ne veut plus rien dire. moi, pas beaucoup. Plus je la regarde, plus je la trouve nulle. 
bien d'accord? Vous écrirez tous "Punchs”, désormais? Mais je la regarde quand même au cas où il passerait quelque 
chose de plus intéressant. 
Et Olivier Delbos, il fait pareil, il attend les bonnes émissions en 
rt Ga, vous êtes parfaits, vous m'envoyez beaucoup de regardant les mauvaises. Et aussi, il incruste une image PH 
quettes, c'est très bien. Si j'osais, je vous en demanderais dans un globe, et c'est très beau. 


de le mois dernier, je vais donc vous 
pars de la télévision ce mois-ci, ça me semble on ne peut plus 
ogique. Si vous ne voyez pas le rapport, c'est le même prix. 


En à 


Bureautique - Pao 
Vidéo Applications 
es Infographie 
Re COMMODORE - ATARI 


F La Boutique des "Pros": Service - Compétence - Démonstration sur Atari ST: Commodore AMIGA & Compatibles 
… Deux solutions : acheter ‘en cartons "chezles ‘autres” ou s’équiper en informatique chez Espace Micro 
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Du PC Standart aux 256 & 386 
Gammes COMMODORE & ATARI 





… Méga file 30 Méga 
Tt. de Texte - Pa 








bimpri ja Fi idall | | PC Commodore: je point d’entré 
Me, ne aliseurs - Filtres\ |en double lecteur 514 & 3 12 
PC20 Commodore : PCI0 avec dur 
de 20 Méga | 
PC40 Commodore : Le 286 VGA 
PC60 Commodore : Le 386 16 Mhz 


| 
|à 
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En Démos permanentes … 
Les plus classiques des ordinateurs 
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? Basse résolution 

A$=Spacc$(32066) 

A%=Gemdos(72,L:32000) 

B%=Gemdos(72;:L:32000) 

Fileselect "a:*.pi1”,"",Hh$ 

Bload Hh$,Varptr(A$) 

Bmove Varpt(A$)+34,A%,32000 

Void Xbios(6,L:Varptr(A$)+2) 

For U=0 To Pi Step 0.5625*Pi/180 

For T=Pi/2 To 3*P1/2 Step 0.9*Pi/180 

Void Xbios(5,L:A%,L:A%,W:-1) 
Z=-(Cos(T}*80*Cos(U)}Sin(U) 
Xx=160+(Cos(T)*80*Cos(U))+(0-(Cos(T}*80*Cos(U)))}*(D-Zy(-9000-Z) 
Yy=100-(Sin(T)*60)+(0-(Sin(T)*60))}"(D-Z}(-9000-Z) 

Color Point(Int((U* 180/Pi)*(320/180)),Int({(T* 180/Pi-90)*(200/180)+1)) 
Void Xbios(5,L:B%,L:B%,W:-1) 
Plot Xx,Yy 

Next T 

Next U 

Void Inp(2) 

Edit 


Les émissions nulles, vous les connaissez, inutile de les citer. 
Allez, si, quand même, pour le plaisir, et puis Ga ne mange pas 
de pain: sacrée élysée, avis de Martin, Sébastien de la fortune, 
etc. Mais il y en a une que je ne connaissais pas avant ces 
derniers jours, c'est celle de Bouvard, qui fait jouer des 
comédiens. Enfin, “jouer”, et “comédiens”, ce sont de grands 
mots, C'est vraiment lamentable. Essayez pour voir. C'est sur la 
Cinq, je crois. Fidèle à sa réputation, quoi. 
Mathieu Kolb s'est programmé une horloge digitale, pour être 
sûr de ne pas allumer sa télé aux heures de l'émission de Bouvard. 
Cool, Mathieu, cool. : 
Input "ENTREZ HEURES,MINUTES ET SECONDES COMME 
SR US 2 

s 


Settime T$,"" 
Get 110,55,210,145,B$ 
Eu 109,54,211,171 


0 
A=Val(Midé(Timef,7,2)) 
Print At(17,20)}:Time$ 
Print At(17,21);"ST-WATCH" 
Line 160,100,Cos(Pi*(Val(Mid$(Ti mcÿ,1,2))-3)/6)*20+160, 
Sin(Pi*(Val(Mid$(Timc$,1,2))-3)/6)*20+100 
Line 160,100,Cos(Pi*(Val(Mid$(Time$,4,2))-15)/30)*30+160, 
Sin(Pi*(Val(Mid$(Time$,4,2))-15/30)*30+100 
Line 160,100,Cos(Pi*(Val(Mid$(Ti mc$,7,2))-15)/30)*40+ 160, 
Sin(Pi*(Val(Mid$(Time$,7,2))- 15)/30)*40+100 
Circle 160,100,50 
I ADS Val(Mid$(Timef,7,2)) 

Put 110,55,B$ 
Endif 


Loop 


Avant, Dechavanne, c'était pas mal, c'était loufoque. Et puis 
comme il a fait des émissions portant sur des sujets pour le 
de Détective où France-Soir, forcément, 
pour les regarder. Du sang, du sexe, de la r 
sentiments, ça accroche, c'est un bon truc, ca, 
ça monte à la tête. Tant et si bien que maintenant, 
tête, il est prétentieux au point de ne plus supporte 
les catholiques de Télérama en savent quelque ch 
Un spécialiste des tartes à la crème, c'est Davi 
fait, pen Sais rien, c'est seulement pour faire la tra 
son Punch, si vous FEte dre c'est facile de tout racer 
A$='EN VOILA UN PÜNCH 
VRAI CA" 
For H=0 To Int(Len(A$)/39) 
For I=1 To 39 

X=Random(300) 

Y=Random(160)+10*Succ(Len(A$)/39) 

Text X,Y,Mid$(A$,1+39*H,1) 

While XS1+8 














ocher… 
CEST BEN 


Endi 

Text X,Y,Mid$(A$,1+39*H, 1) 
Wend 
While Y<10+H*10 

Dec Y 


ec 
Text X,Y,Mid$(A$,1+39*H, 1) 
Wend 


Next I 
Next H 


Soyons pas négatifs, il y a aussi 
vous devez les connaître. La seule 


quelques bonnes émissions, 
S « que je regarde réguliè. 
rement, c'est l'Assiette Anglaise, mème si c'est bien trop intel. 





lectuel pour moi, et puis c'est un peu snob, mais c'est Voulu. Ca! 


ŒUVRE aux gens de Télérama, cool, cool. 


Nicolas Rougier m'a envoyé plein de Punchs, vous en trouverez 


ici, mais il y en a d'autres sur la disquette 32 de ST Magazine, 
* Basse résolution, GfA 3.0 

Setcolor 4,&H700 

Setcolor 12,&H7 

Setcolor 0,&H0 

Skx=0.3 

Cx=0.05 

Repeat 


Cls 
Draw “sx',Skx,"SY",0.3,"MA",159,99,"TT",Gr 
olor 4 
Draw "PURT180FD100PDFD40RT90FD20RT90FD40LT90" 
Draw "FD20LT90FD40LT180PUFD70PDRT90F D" 
Draw "40RT90FD20RT180FD40" 
Color 12 
Draw "PUFD20LT90FD40PDRT180FD40LT135FD20RT90" 
Draw "FD20LT135FD40RTS0PUFD10PDRT63FD45LT120" 
Draw "FD45LT125FD40RT180PUFD50PDFD40RT90FD20" 
Draw "RTI0FD20RT180FD20RTI0PUFD20" 
Draw "RT9I0PDFD40RT90FD40" 
Add Skx,Cx 
If Skx>0.3 Or Skx<-0.3 
Mui Cx,-1 
Endif 
Add Gr,3 
Until Inkey$<>"" 
Edit 


Et puis, à la télévision, il y a les pubs, Au moment où TF1 a 
décidé (il faut bien que ces gens-là vivent) de couper les films 
par de la pub, tout le monde a gueulé, il y a eu des pétitions, on 
était au bord de la guerre civile. Et puis, maintenant, il n'y a plus 
personne. |l y a quelques semaines, TF1 passait "Ciao Pantin”, 
un film punk avec Coluche et Richard Anconina. Et puis Richard 
Anconina meurt dans les bras de Coluche, c'est atroce, il a du 
Sang dans la bouche, c'est bouleversant, quoi. Hop, publicité, la 
première du film. Et dans la première pub, on y Voit Richard 
Anconina manger des Crackers Belin, souriant, les cheveux au 
vent. Bref, Ga casse tout le film, c'est nul. 
Encore un Punch de Nicolas Rougier, c'est une très belle 
animation, prenez-en de la graine. APR 
’ Basse Résolution, GfA 3.0X 
SETCOLOR 0,&H0 
COLOR 7 
DRAW 159,0 TO 159,99 TO 79,200 TO 239,200 TO 159,99 
COLOR 4 
DRAW 159,0 TO 0,99 TO 159,200 TO 319,99 TO 159,0 
REPEAT 

FOR i&=0 TO 220 

NEXT i& 


i 
SLPOKE &HFF8248,&H1000001 
SLPOKE &HFF8248,&H2000002 
SLPOKE &HFF8248,&H3000003 
SLPOKE &HFF8248,&H4000004 
SLPOKE &HFF8248,&H5000005 
SLPOKE &HFF8248,&H4000004 
SLPOKE &HFF8248,&H3000003 
SLPOKE &HFF8248,&H2000002 
SLPOKE &HFF8248,&H1000001 
SLPOKE &HFF8248,&H0 

UNTIL MOUSEK 
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vouez que les 


e tr 










lique que sa poudre 
est sans phosphate, el 
ent. Pas opportuniste 













l'imprimez, vous le 
s le clouez au-dessus 


tite. PNR 










GA Purich 


Ily a une publicité ae vue une seule fois, ils ont dû la retirer, 
rongés par la honte. C'était pour une gafetière qui EG pie 
Super Cool”. Une voix off présentait tous les avantages de cet 
indispensable outil domestique, et une pauvre fille répétait 
niaisement "Super cool, super cool". Non mais je rêve? À quand le 
jus d'orange "Bonnard", la voiture "Vachement géniale", la farine 
fExtra démente"? On nous prend vraiment pour des imbéciles, à 
la télévision... 

Dalton fait de la musique. Vous tracez une courbe à la souris, et 
e | Ppuyant sur les deux boutons, le ST traduit en sons. Super 

ol. 


asse résolution 
SERVE 100000 
MALLOC(42274) 


) 
AD "A:\IMAGE.PIl",m®% ! degas 320*200 
VOID XBIOS(6,L:m%+2) 
OR a%=0 TO 199 
BMOVE m%+34#(199-a%)*160,1%+a%*160,160 


T a% 
STRING$(10240,CHR$(0)) 

VE V:a$,m%+32034,10240 
R a%=-64 TO 199 
BMOVE m%+34+a%*160,XBIOS(2)+a%*160,160 
BMOVE 1%+(118-a%)*160,XBIOS(2)+a%*160+160,6400 
; C !'va + vite sans vsync 


















VOID MFREE(I%) 
Vo 


Se résolution et doit être tapé sous GfA 3.03. Bravol 


Scénario et règles du jeu: 


e de résistance atteint zéro, l'aéroglisseur est immobilisé. 
Ur augmenter la difficulté du jeu: 


+  *% 


La Cinq, c'est un vrai plaisir de la regarder. Cherchez l'erreur. 
Un deuxième Punch à conserver dans votre coffre-fort, c'est 
celui de STMAC, qui réalise ici un scrolling vertical d'images 
ss PI1. Prodigieux! 
VOID XBIOS(5,L:-1,L:-1,W:0) 
pes ie, RD Ur Sr 2ES YA) 
uf%= ong%(0))+255 AND &HFFFF00 
BLOAD "IMAGEL ire BIOS D 
VOID XBIOS L'XBIGS(2).82) 
BMOVE XBIOS(2),buf#%,32000 
BLOAD "IMAGE2.PI1",XBIOS{(2)-34 
BMOVE XBIOS(2),buf%+32000,32000 
BMOVE buf%,buf%+64000,32000 
WHILE INKEY$<"" 
FOR scroll%=buf% TO buf%+62720 STEP 1280 
VOID XBIOS(5, L:-1,L:scroll%,-1) 
VSYNC 


NEXT seroll# 
WEND 
END 


Bon, ie On pourrait discuter pendant des mois de ce qui 
asse à la télévision. On se retrouve en fin Août, envoyez vos 
unchs OBLIGATOIREMENT sur disquette, pas sur papier (je 

ne vous parle pas des drivers de certains... 

Bonnes vacances à tousl 

On finit avec un Punch de Rascal, qui décompacte une image 

Degas. Il faut que vous l'affichiez par vos propres moyens, en 
renant soin d'installer la palette. 
add%=adresse de l'image compressée 

’ada%=adresse du tampon de réception 

£ ee être l'écran avec le 

? XBIOS(2) mais il faut alors 

* planquer la souris) 

OCEDURE unpack(add%,ada%) 

FOR y%=0 TO 199 

FOR p%=0 TO 3 
clæ=-1 
REPEAT 
cde#%=PEEK(add%) 
ADD cde%,256*BTST(cde%,7) 
FOR lo%=0 TO ABS(cde%) 
INC cl 
SUB add%(cde%>=0) OR (lo%-0) 
POKE ada%+y%*160+p%*2+DIV(c\%,2)*8-ODD(cl%) PEEK{add%) 
NEXT lo% 
INC add% 
UNTIL cl#%=39 
NEXT p% 
NEXT 


RE 









PRESSIMAGE (GFA-PUNCHS) 
210 rue du Faubourg Saint Martin 
75010 PARIS 





* 


US rappelez-vous de Nathaniel le Mineur? C'était un petit jeu fort bien réalisé, un Punch qu’André Dufrasne (de Belgique) nous 

ait envoyé? Il récidive ce mois-ci avec Aéroglisseur, un autre jeu d'arcade qui a surpris tout le monde ici à la rédaction. C’est ] / 

emple type de l'exploit, la preuve que rien n'est (peste quand on maîtrise la programmation en GfA. Ce jeu fonctionne en 
à 


Vous êtes dans un labyrinthe aux commandes d’un aéroglisseur., En appuyant sur les touches "8" ou "2", vous augmentez ou 

éduisez respectivement la vitesse. En appuyant sur les touches "4" ou "6", vous tournez respectivement vers la gauche ou vers la 

te. En bas de l'écran, deux chiffres sont affichés; le premier correspond à l'indice de résistance aux chocs de l'aéroglisseur et le 
ième, le décompte du temps en deux centièmes de seconde. Le jeu consiste à sortir du labyrinthe en moins de trois minutes. 

ur provoquer l'ouverture de la porte de sortie, l'aéroglisseur devra passer pleinement aux endroits du eoninuns marqués d’un 

éniffre, d'abord sur le chiffre "1" et ensuite sur le chiffre 27.1Le nté 

oglisseur dès qu'il le rattrape. Chaque fois que l’aéroglisseur cogne un mur, il perd de sa résistance aux chocs et dès que 


gardien du labyrinthe représenté par la lettre "G" immobilise 


Modifier le 224ème signe de la 2ème ligne 49500 170# 360... par -49500 60#-360... ce qui réduit l'indice initial de résistance de 200 à 100. 
Modifier le nombre 964000 par 976000 à la 10ème ligne et à la 18ème ligne ce qui réduit le temps maximum du jeu de 3 à 2 minutes. 
Modifier en fin de la ème ligne (TIMER MOD 50<16)) par (TIMER MOD 50<32)) ce qui augmente la vitesse du déplacement du gardien. 
9) Modifier à la 15ème ligne les 4 diviseurs "0.1" par "0.05" ou "0.01" 


ce qui augmente la vitesse de l’aéroglisseur. 


( Suite page 204) : 





" a CNP ur rs se 





? GFA 3.0X, basse résolution 

? Placez les Datas sur une seule ligne 

DIM a&{50) 

DATA 1,2,3,4,5,6,7,17,27.37,47,57,67 
DATA 77,177,277,877,477,577,677,777 
DATA 776,775,774,773,172,771,770,760,750 
DATA 740,730,720,710,700,600,500,400 
DATA 300,200,100,0 


FOR i=0 TO 41 
READ z 
a&(i)=VAL"&H"+STRS(z)) 
NEXT i 
DO 
REPEAT 
ADD pas,0.25 
ADD bar,pas 
FOR i=0 TO bar 
NEXT i 
FOR i1=0 TO 41 
SDPOKE &HFF8240,a&i |) 
NEXT il 
VSYNC 
UNTIL bar>160 
MUL pas,-1 
bar=160 
LOOP 


C'est un peu comme pour Monsieur Propre. Quand on nous 
présente quelque chose de mieux, un nouveau produit, une 
nouvelle méthode plus efficace, ça sous-entend qu'avant, on se 
faisait avoir, on avait un produit moche et pas pratique. Les publi- 
citaires se sont dit: "il faut faire quelque chose que la concur- 
rence n'a pas encore fait”. Et dans le domaine des produits 
d'entretien, on nous avait tout fait, SAUFI Sauf le NOUVEAU 
bouchon, qui ne se bouche plus! On nous rappelle qu'avant, on 
avait droit à un bouchon tout crasseux, où le produit séchait, 
c'était vraiment pas pratique. MAIS maintenant, le nouveau 
bouchon, il est super, cool et cool. Replaçons cela dans le milieu 
informatique: c'est comme si nous vous disions que notre télé- 
chargement fonctionne désormais mille fois plus vite. Avant, on 
vous arnaquait. C'est pareil. 

Nicolas Rougier incruste une image Pl1 dans un globe, mais 
mille fois plus vite qu'Olivier Delbos. 

? Basse résolution, GfA 3.0X 

RESERVE 40000 

FILESELECT "A:\*.PI1",",nom$ 

ecran$=SPACE$(32000) 

BLOAD nom$, V:ecran$ 

z%=GEMDOS(72,L:32000) 

BMOVE V:ecran$ +34,z%,32000 

ER RNDESNERER RER 


ELLIPSE 159,99,159,99,900,2700 
FOR il=0 TO 198 
z%=ADD(z%,160) 
FOR x&=0 TO 159 
EXIT IF PTST(x&.,i |) 
NEXT x& 
BMOVE z%,XBIOS(3)+31840,160 
FOR j-0 TO 319 STEP 320(SUB(MUL{SUB(160,x&),2),1)) 
ET “ji |,PTST(,199) 
X 


NEXT ; 
NEXT i 


Et alors, et alors, il y en a une qui est géniale. En général, 
quand un produit est plus cher que ses concurrents, on évite de 
le dire, on parle d'autre chose. Et là, il y a un produit pour se 
teindre les cheveux en blonde (un truc pour l’Avenfou), dont j'ai 
oublié le nom. C'est une belle femme qui présente ce produit et 
ses cheveux très blonds et très beaux, en déclarant qu'elle a 
séduit son homme grâce à ce produit. On croit rêver. Mais le 
ERA fort, c'est qu'elle dit que "bien sûr, il (le produit) est plus cher. 
t alors? Mes cheveux valent bien ça!", Ha d'accord. Carrément. 
Bon, alors, moi, maintenant, j'attends les pubs qui diront "bien 
sûr, ce produit ne fait pas ce qu'on attend de lui, il est même assez 
nul. Et alors? Il n'est pas cher, vous n'allez pas lui demander de 
marcher, non plus?”. 
Nicolas Rougier affiche un écran Pi et réalise un petit effet 
spécial de derrière les fagots. 
’ Basse résolution, G{A 3.0X 
FILESELECT "A:\*PIl",",nom$ 
IF EXIST(nom$)<>0 
ecran$=SPACE$(32000) 





GfA-Punch 


BLOAD nom$,V:ecran$ 
BMOVE V:ecran$+34,XB1OS(3),32000 
-XBIOS6,L:V:ecran$+2) 
COLOR 0 
LINE 0,199,319,199 
LINE 0,0,319,0 
REPEAT 
FOR i&=32000 TO f STEP -320 
a%=ADD(SUB(31840,i&),XBIOS(3)) 
b%=ADD(XBIOS(3),1&) 
BMOVE b%,ADD(b%,320),160 
BMOVE a%,SUB(a%,320),160 
NEXT i& 


ADD f,320 
UNTIL com |=100 
ENDIF 


Bon, on reste dans la publicité, il y a trop de trucs fendards. Par 
exemple, il y a celle d'Oasis Forme, qui présente une super 
minette avec deux hommes sur un ponton, dans un lagon. 
Après un gag très beauf, le slogan s'affiche: "Bienvenue aux 
adultes”, C’est ce qui s'appelle Une ouverture de marché. Le 
marché des gosses était trop gagne-petit, il faut que les adultes 
s'y mettent, alors on filme une super nana et basta, c'est dans 
la poche, et un marché d'ouvert, un. 
Fabrice Roux nous propose des cercles dansants, c’est très 
beau. Cool. 
? 1040 ST, toutes versions de GfA 
? Haute résolution 
VOID XBIOS(0,L:0,W:0,W:0) 
DIM p$(20) 
FOR i%=1 TO 20 

CIRCLE i%*10,i%*10,i%*10 

CIRCLE (40-i%)*10,(40-1%)*10,i%*10 

CIRCLE i%*10,(40-1%)*10,i%*10 

CIRCLE (40-i%)*10,i%*10,i%*10 

PRINT AT(1,40) 

SGET p$(i%) 
NEXT i% 


O 

FOR i%=1 TO 20 
VOID XBIOS(37) 
SPUT Er) 

NEXT i% 

FOR i%=20 DOWNTO 1 
VOID XBIOS(37) 
SPUT Ee) 

NEXT i% 

LOOP 


Et puis il y a les Stars. Pour vendre des savons, des pots d'échap- 
pement, des camemberts, des saucissons où des sorbets, rien 
ne vaut une bonne vedette, Brasseur, Blier, Lio, Prost, Galabru, 
etc. Une autre star, c'est Zabou, dont je suis un fan, pour des 
raisons personnelles qui ne vous regardent pas. Eh bien, Zabou 
a fait très fort, elle vend des déodorants pour homme. Imaginez 
votre idole dire "Vous (les hommes) voulez nous (les femmes) 
séduire avec vos dessous de bras, ou quoi?", alors que vous 
êtes en train de dîner, et vous comprendrez ce que je veux dire, 
C'est dégoûtant. Si ça peut vous consoler, Fabrice Roux s'amuse 
à faire des tremblements de terre. 
? Haute résolution 
VOID XBIOS(0,L:0,W:0,W:0) 
BOX 60,100,580,360 
DRAW 60,100 TO 140,60 TO 500,60 TO 580,100 
y1=120 

2=200 

OR i=1 TO 2 

FOR j=100 TO 520 STEP 160 

BOX j,y1,j+120,y2 
NEXT j 


ADD y1,120 
ADD y2,120 
1 


NEX: 
BOX 260,280,380,360 
LINE 320,240,320,360 
SGET p$ 
DO 
VOID XBIOK37) 
SPUT 


ns AT(30,40);"Ca bouge comme en Californie" 
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4 GAGNEZ DU TEMPS: en passant vos 
À commandes par MINTFEL. 


‘Vente - Achat - Depot-Vente 


à Reglement possible par CARTE BLEUE 


à directement sur MINITEL 
TOUS MATERIELS: 
S RUUVAÆTRR RGO PA ACRENVARE RUE TRUE TS 


Micros Ecrans M sagner un AMIGA 500 
Peripheriques Logiciels 
Accessoires à : \e 
TEL : 45.41.26.04 à 


TARI MEGA ST 1 + SM 124 : 5950 FRS HT 
Te DIE SL - + = JA 9950 FRS HT 


AMIGA 500 CABLE PERITEL : 3990 FRS 
MIGA 500 + À 501 (ext 512 k) + CABLES : 5250 FRS 
MIGA 500 + MONITEUR COULEUR 1084 S : 6790 FRS 





A A VA NA A NL NA AE NA AA RAR A RNA VA AV AR AR VA AVR NA VE AA AE 


Tous les dernieres nouveautés en 
logiciels sur Atari, Amiga et Amstrad 











ASTAR LC 10 NOIR + CABLE : 2350 FRS 
; TAR LC 10 COULEUR + CABLE : 2750 FRS 


SN ù # 

à né RS eu 
AA SNS SSSR, A AA RAC 

x 


Doubleur Vidéo : 290 Frs BON DE COMMANDE (Materiel ou Logiciel) 
COMMANDE PAR CARTE BLEUE OÙ PAR CHEQUE 


Rallonge joystick : 50 Frs 

















Cable Minitel : 150 Frs 
Cable Peritel : 180 Frs 
Tapis de Souris : 75 Frs 
Free Boot : 350 Frs 
Lerteur DF interne : 1050 Frs 


À RETOURNER A : JBG Electronics, 163 AV. du Maine 7504 PARIS 


Frais de Port Logiciels : 30 Frs - Materiel : 100 Frs 


y 







Lecteur DF externe : 1390 Frs £ | | 
\ à NOM Rs LE Un En A Prenom: 
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Avé. Ce mois-ci, encore un listing télématique! Cette fois-ci, c'est 
un petit logiciel dans le genre "Vidéoteaser”.. Bien sûr, il n'a que 
très peu des qualités et des avantages de cet excellent logiciel, 
mais il pourra vous apprendre comment ça marchel 


Voici une liste des variables clés: 


ctr| C'est un réglage de contraste [entre -1 et +1] 
p() C'est le tableau qui contient la couleur des points du 
motif actuel 
cq, C'est le tableau des couleurs en elles-mêmes 
tableau.couleurs&() C'est la palette, en fait 
x et y dans transforme() Ce sont les coordonnées du point chaud 
moyennel| Moyenne de luminosité de 
l'ensemble des 6 points près de ce point 
moy.cl| Moyenne de luminosité des points clairs (plus lumineux 
que la moyenne) 
moy fc| Idem pour les points foncés 


nbl| Nombre de points clairs 

nb] Nombre de points foncés 

motif| Motif de la matrice de six points 
be) Nouvelle encre 

ae Ancienne encre 

nf Nouveau fond d'encre 

af Ancien fond d'encre 


Le reste des explications se trouve dans le listing en commen- 
taires que vous n’avez pas besoin de taper! 


En GfA 3.0: 
ctr 1=0 


ae|=0 
afl=0 
nfl=0 
ne|=0 


? On dimensionne les tableaux une fois pour toutes. 
DIM p(6),c(6) 

? Con qe de la RS232 à 1200 bauds 

VOID KBIOS(15,7,0,174,-1,-1,-1) 

? Choix de l'image PI1 [Dégas] à charger 
FILESELECT ‘"a:\*.PI1"," a$ 
? Si elle n'existe Pre l'on a cliqué sur Annuler ou Ok sans rien 
4 OR RIGHT$(a$)="\" OR NOT (EXIST{a$)) 


ENDIF 


DIM image |(32066) ! Buffer pour l'image et la palette 


adr%=V:image |(0) ! Adresse du buffer 
BLOAD a$,adr% ! On charge 
ADD adr%,2 ! Pointe sur la palette 


VOID XBIOS(6,L:adr%) ! Met la palette pointée par Adr% 


*On sauve la palette, et on copie l’image à l'écran 


LA RUBRIQUE 
VIDEOTEX 


DIM table.couleurs£&{(16) 
BMOVE adr%, V:table.couleurs&(0)+2,32 
BMOVE adr%+32,XBIOS(3),32000 


DO 


start: 

a%=FORM_ALERT(1,"{1][Envoi sur| -Minitel! 
:Fichier?][Minitel IFichier]') 

IF a%=1 

OPEN ‘o",#1,'AUX:" 

LSE 


FILESELECT "\*.VDT",""a$ 
IF a$=" OR RIGHTS (a$)="\" 
GOTO start 


ENDIF 
OPEN ‘"o"#l,a$ 
ENDIF 


? On boucle jusqu’à ce que l’on ait appuyé sur une touche 
? de la souris: bouton gauche > choix de l'endroit, et 
bouton droit > quitter 


REPEAT 
IF MOUSEK=2 
END 


ENDIF 
UNTIL MOUSEK-1 


” Cadre qui bouge tant qu’on maintient la bouton appuyé 
—GRAF_DRAGBOX(82,77 OUSEX MOUSEY,0,0,639, 209 mx my) 


WHILE INP?(2) ! Vide le buffer clavier 
VOID INP(2) 
WEND 


k On transforme l’image! Une touche pour arrêter. 


FOR y=0 TO 24 
FOR x=0 TO 39 
transforme(x, y) 
EXIT IF INP?(2) 
NEXT x 
EXIT IF INP?(2) 


NEXT 
CLOSE #1 
LOOP 


PROCEDURE transforme(x1,y1) 
LOCAL x,y,moy.cl |,moy.fc|,nbl,nb1 | 
x=x1 

y=y1 


? Si c’est la première ligne on place tout en ligne 0 
é Si c’est la seconde on se met en ligne 1 


af|=0 
OUT #1,30,14 
ENDIF 
, 
Coordonnées réelles du point chaud 
4 


x1=x1*2+mx 
y1=y1 *3+my 


Ë On prend les couleurs des six points 
10 


AL=PTST(x1,y1) 


HO=PTSTx1+1,y1+2) 
:On prend la couleur de ces points 


FOR il=1 TO 6 
. «Gi l)=table.couleurs&(1+p{i 1 )) 
NEXT il 


‘ Qu'on transforme savamment en taux de luminosité [0 à 7] 
FOR il=1 TO 6 

D=ROUND(((c(i1) AND 7-ctr)}+ROUNIX(cti 1) AND 
Li 10)}+ROUND((c{(i|) AND &H700-ctr) &H100)) 8) 

à É 

, 


Ë Et on fait la moyenne de luminosité des 6 points 
‘moyenne I=ROUND((c(1)+c(2}+c(3)+c(4)+c(5)+c(6))/6) 


On fait une moyenne pts clairs/foncés 
; avec détermination du nombre 


FOR il=1 TO 6 ! Point 1 à 6 
IF cGl)=>moyennel ! Plus clair ou = à la moyenne? 
INC n ! Oui! Un point clair de + 
DD moy.cl l,e(i 1) ! On ajoute la luminosité 


INC nb1| !{ Non! Un point foncé de plus 
: ADD moy.fc|,c(il) ! On ajoute la luminosité 
ENDIF 
NEXT il 
On établit la moyenne, là 


IF nbl<0 
k por I=ROUND(moy.el l/nb 1) 
ELS 


ü PE RoUNn fcl/nb1|) 
moy.fc |= moy.fc l/n 
ELSÉ 


smoy.fc |=0 
ENDIF 


Le motif est composé des points clairs. L 
(C(X)=moyenne |) retour -1 si c’est vrai ou 0 si c’est faux. On 
# multiplie la valeur absolue par la valeur du bit pour obtenir le motif 


-motifi=ABS(c(1}=>moyenne|)+2*ABS(c(2)=>moyenne |) 
H*ABS(c(3)=>moyenne |)+8*ABS(c(4)=>moyenne |) 
+1 6*ABS(c(5)=>moyenne |)+32*ABS(c(6)}=>moyenne |) 





«On définit les couleurs grâce aux moyennes de luminosité 


ne|=@encre(moy.cl |) 
“nfl=@fond(moy fc) 


à tel 


FUNCTION encre(x) 
IF x=0 


IF x=0 


ATTENTION: les lignes en itali- 
N 84 ‘ques sont les prolongements des 


ELSE IF x=3 Au précédentes. Le format de 
RETURN 85 ST Magazine nous oblige à adop- 

ELSE IF x= ‘ter ce système. 
RETURN 86 Pour taper motifl, tapez "motif" 

ELSE IF x= ‘puis préssez simultanément <Shift> 
RETURN 87 ’et #. 

ENDIF 

ENDFUNC Emmanuel SCHWEITZER 





50, rue de Richelieu - 75001 Paris 
Tél. : (1) 42.96.93.95 


251, Bld Raspail - 75014 Paris 
Tél. : (1) 43.21.54.45 


C'est aussi la maintenance 
sur srte 
+ Dépannages sur site 


+ Interventions rapides 
° Contrats 






Bon à retourner à 
VIDEOSHOP Dépt. Maintenance 
50, rue Richelieu - 75001 Paris 


Je désire recevoir une offre de maintenance 
Société 

Nom 
Adresse 

Ville 

Code Postal : 
Matériel 
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COMMUNIQUE DE 
LA REDACTION 


Nous tenons à remercier la 
société France-Tex et Pierre 
SAUCOURT-HARMEL.,auteur- 
programmeur de la série des 
ease ( Videoteaser, Repteaser, 
Capteaser, Diapovid etc...) 
Notre souci est de proposer à 
nos lecteurs un protocole suffi- 
samment fiable pour qu'ils 
puissent l'adapter sur leur micro- 
serveur. Ce protocole rapide et 
sûr existait, et il est en passe 
de devenir un standard. Nous 
avons souhaité qu'il soit avant 
tout présenté sous Une forme 
didactive, car tel est le but de 
cette rubrique de ST Mag. 


COMMUNIQUE DE 
L'EDITEUR 


TRANSTEASER est protégé 
par un dépot notarié. Son utili- 
sation à des fins commerciales 
sans notre accord est strictement 
interdite. Cet accord peut être 
obtenu sans difficultés sous la 
forme d'une licence d'exploitation 
u'il convient de nous demander. 
j à licenciés: VICTEL, HUMAN... 
FRANCE-TEX 


22 GRANDE RUE 
92310 SEVRES. 


TRANSTEASER 


7 ACAHOHAOHAI HONOR OHEOHCOEOHE DK OH Ok ef de 3 He 2H He ED ke ee fe eee fe ee ke 
CE” 


pe, Programme de réception RecepTeaser Fa 
di (protocole TransTeaser) ë 
; : en GFA Basic v2.02 (compatible GFA v3.0x) ; 
2% Auteur: Pierre SAUCOURT-HARMEL Li 
3% Editeur: FRANCE-TEX 2 
» %k *k 
LE ] EACH SK KSHOR HAE CREED DH D A D HRK 2H DRE HE DR RH HO * 
** * Toute utilisation à des fins commerciales ou * 

. : ke lucratives est strictement INTERDITE sans * 


* 

*x 

l'autorisation écrite de la société France-Tex AUS 

LEE PACA A2 HA ARR HOR ORCH HO D DK EH SDK HE 3 He 2 D RER * 
* 

* 


DE” 
SZ 

3 

L] 

D MARS RRRNRR RSA RH HR O O 


D KHAN AN AOHAK Initialisations & configurations AA AR AEROK HCHKOHONIOK 
7 PARA AA AEHEMENR A HERO OO HER DK AR OO DK HERO DH DK DDC HO 
’ 


Void Xbios(15,7,0,174,-1,-1,-1) 


! Configuration RS232 pour le minitel 
Rez%=Xbios(4) 


! Mémorisation de la résolution 


If Rez%=0 ! Si basse: 
Void Xbios(5,L:-1,L:-1,1) | on passe l'écran en moyenne 
2%o=1 ! ainsi que la variable 
Endif ! 
Reserve 50000 ! Réservation de 50000 octets pour le GFA 


Rs232%-Gemdos(&H48,L:1442) 
Tamp%=Gemdos(&H48,L:1080) 
@Xbios14(Rs232%, 1442) 


! Allocation de 1442 octets pour l'entrée RS232 
| Allocation de 1080 octets pour la sortie disk 
! Nouveau buffer entrée RS232 = 1442 octets 


Dim Sextet%(2) ! Tableau de 3 sextets (1 sextet = 6 bits) 
Nack%=46 ! Valeur de réponse en cas d’erreur(s) 
Ack%=33 ! Valeur de réponse si tout a bien été transmis 
M%=2000 ! Valeur maximale de l'attente d’une donnée 


A$=" *** RecepTeaser ** | Auteur: P.Saucourt Harmell Editeur: " 
Alert 0,A$+"FRANCE-TEX | --- domaine public --- "1,0k,Void! 


Out 4,18 
Hidem 


2 RH RAR ARR HER HR HORDE HI A HE DRE 
RIRE Cest Darti ARIANE AIR NN 
D ARR RRREEREOERRERRRRRRE CODHHE  O GGE 
? 


Attente: 
CIs 
Dfree%=Dfree(0) 


D HHAORHRRORRRRRE RENAN HORDE RER ER RO 
ARR RIRERERRE Présentation HEART 


2 ARE AHRHAEK HR HR DK OHORONH HR HORDE DK AH OH 22 ee eee 2 3 2 ORCH ER 
, 


! Déconnexion souris 
! Effacement du pointeur de la souris 


! Place sur l'unité courante 


( Suite page 184) 
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Les vacances, le soleil, le farniente, 
les plages, l'imprimante de mon ST crépitait dans le 
bungalow. Dans la moiteur de la véranda, je fumais 

un Havane quand le téléphone sonna. C'était l'infâme 
rédacteur en chef de ST Mag qui s'égosillait réclamant 
sa rubrique qui ne venait pas. Ces Parigots, ils ne 
peuvent pas comprendre ce que c'est de travailler par 


les pépées sur 


45 degrés à l'ombre avec un ventilateur pour refroidir le ST. 


Ici, on a un dicton que vous devriez suivre à la lettre: | 
le laisser pour demain, ne fais pas le travail aujourd'hui!". 


"Si tu peux 


ST MAG ET LES LIVRES | 


DANGER PIRATES INFOR- 
MATIQUES 

Chaos Computer Club 
Plon - 110 F 


Cet ouvrage, mi-anecdotes mi- 
hymne au piratage « sérieux », 
est une sorte de fourre-tout où 
les auteurs ont mis pêle-mêle 
l'histoire de la création du 
Chaos Computer Club, la philo- 
sophie du piratage, l'esprit et la 
manière de pirater et le 





Pirates 
informatiqu 





PION 


cryptage des données sur VAX 
(tiens, le rapport m'échappe). 
En gros, comme à la Samari- 
taine, on trouve de tout, des 
histoires sympas, des délires de 
Peter Glaser, écrivain fou d'in- 
formatique, et même l'hymne 
du pirate. De ces textes très 
faciles à lire, bien qu'ils n'aient 
aucun rapport entre eux, on 
retire Une leçon: le Chaos 
Computer Club agit pour le bien 
de l'humanité et les pirates sont 
tous des gentils. C'est vrai, 
j'exagère un peu, en fait il est 
vrai que « Danger pirates infor- 
matiques » nous explique que 
les pirates (les bons, ceux du 
Club} sont comme de bons 
samaritains, ils entrent dans un 
ordinateur, prouvent que ce 


n'est pas bien protégé et s’en 
vont en ne détruisant jamais les 
données « volontairement ». 
En gros, c'est l'illustration de la 
théorie simpliste : « toutes les 
maisons sont cambriolables, 
cambriolons-les pour prouver 
qu'elles ne sont pas bien proté- 
gées ! » (au fait, je tiens à 
remercier les voyous qui ont 
volé chez moi le Macintosh et 
son disque dur et ont laissé 
l’Atari ST : je retiens la lecon, 
je me protègerais mieux à l’ave- 
nir.….). Evidemment, les auteurs 
de ce livre citent les « 1% » 
qui, comme pour les fans 
d'Harley Davidson, cassent 
tout et sont des pirates, des 
mauvais garcons. Au Club, il 
n'a pas de 1%, il n'y a que des 
gentils garçons qui veulent le 
bien de l'humanité et l'arrêt des 
centrales nucléaires. 

Un livre qu'il faut avoir lu, pour 
se faire une idée plus précise 
sur la philosophie du piratage, 
du moins celle du Club. En ce 
qui concerne l’Atari ST, vous 
serez déçus, on n’en parle pas, 
et le piratage, tel que le voit le 
Chaos Computer Club, est une 
affaire de minis et gros systè- 
mes où les systèmes d'exploi- 
tation VMS règnent en maîtres. 
Alors notre TOS, vous savez... 


MICROMEMO LE REDAC- 
TEUR 

Christophe Castro 
Editions. P. S. I. - 49 F 


L'Atari ST est un système qui 
sert essentiellement à deux 
choses : le jeu (la gue-guerre 
intergalactique) et le traitement 
de texte. Du premier domaine, 
nous ne parlerons pas, il suffit 
de vous reporter aux « Hits » et 





aux « Bofs » de ce magazine 
pour vous faire une idée de 
l'étendu du désastre. Le second 
domaine s'avère plus intéres- 
sant : 1st Word Plus, Becker 
Text, Signum 2 et Le Rédacteur 
tiennent le haut du pavé du trai- 
tement de texte. Les deux plus 
utilisés, 1st Word Plus et Le 
Rédacteur connaissent une 
vague de copies pirates 
incroyable. Nous ne sommes 
pas ici pour critiquer la déonto- 
logie des éditeurs de logiciels et 
de livres, toutefois lorsqu'on 
voit que le Rédacteur est pro- 
tégé par un mot de passe, on se 
dit que les Editions P. S. |. sont 
folles de sortir un livre sur un 
sujet, dont à priori, les disquet- 
tes sont dupliquées avec le 
manuel. Eh bien non, ce livre 
sert plus la cause du traitement 
de texte que celle des pirates. 
En effet, toutes les possibilités 
du logiciel sont passées en 
revue comme un index avec 
des points d'entrée sous forme 
de verbes d'action. Stop, je 
m'explique, prenons par exem- 
ple une personne qui a un texte 
en ASCII qu'elle voudrait char- 


ger. Tout le monde {les pros 
bien sûrs.) sait qu'il faut ouvrir 

un texte vide et demander l'in 
sertion du texte ASCII pour ne 

pas perdre des caractères. Eh 
bien, dans le MicroMérno, l'au- 

teur a symbolisé cette action . 
avec le verbe « INSERER 
TEXTE ASCII », facile non ! 

Bon, il y en a pour 64 pages . 
d'infos, avec un sommaire bien 

clair et le tout ne coûte que 49 
Fttc, si P. S. I. ne me l'avait pas 
envoyé je l'aurais acheté, car 
pour s'y retrouver dans le 
manuel original, il faut de la 
patience et un esprit ouvert 
teinté d’informatique. 


BIEN DEBUTER LE REDAC- 
TEUR 

François Medioni, Béatrice 
Compte et Sylvie Chapey 
Micro Application - 129 F 


Rs te ll ot dons 





Il s’agit d’un livre d'apprentis- 
sage, et bien que toutes les 
manipulations soient rappelées, 
cet ouvrage ne pourra pas ser- 
vir de manuel de référence 
rapide à consulter. Comme 
tous les « Bien Débuter » de 









Micro Application, celui-ci se 
base sur un texte d'explication 
assez succinct et des exemples 
nombreux. L'utilisateur peut 
alors appliquer sur le champ les 
connaissances qu'il acquiert. 
La version décrite dans ce livre 
ést la 1.97 qui précède la 1.95 
et suit d'une courte tête la 
1.98. Que l'on se rassure, les 
Versions changent, le contenu 
ainsi que les bogues restent ou 
“du moins ne varient pas trop. 
Un livre à conseiller aux débu- 
tants. À noter une dizaine de 
pages blanches pour écrire vos 
propres remarques sur les 
bogues (que dis-je, les incohé- 
rences) de ce fabuleux logiciel 
de traitement de texte. 


MICROMEMO ATARI ST 
Augustin Garcia 
Editions P. S. I. -49F 


Stop, cet aide-mémoire n'a rien 
à faire dans cette rubrique, il 
s'adresse uniquement à ceux 
qui, soit n'ont pas encore 


plaisir des utilisateurs qui voient 
les prix chuter à grande vitesse. 
Pour l'instant, la balle est dans 
le camp“du Micro Application 
qui perd de 50 F. A sa 
décharge, il faut dire que le 
guide SOS a plus de pages et 
est bien mieux présenté. Tou- 
tefois, son format ne permet 
pas de le garder ouvert à plat 
sur une table. Un bon mémo un 
peu cher... 





d'Atari ST, soit ne compren- RE 


nent rien au ST. En effet, ce 








de la machine et un rappel 
(complet) de ses manipulations 
de base. Je le conseille à tous 
ces journalistes qui écrivent des 
Papiers sur le ST et ne savent 
pas de quoi ils parlent, là au 
Moins il y a tout ce qu'il faut 
dire sur le système et sa philo- 
Sophie. 


GUIDE SOS GFA BASIC 2.0 
et 3.0 

Uwe Litzkendorf 

Micro Application - 99 F 


La guerre des mémentos bat 
Son plein pour le plus grand 


DE PEPSI A APPLE 
John Sculley 
Grasset - 120F 


Quel rapport y a-t-il entre Pepsi 
et Apple ? Un homme : John 
Sculley. Celui qui a fait que 
Pepsi a dépassé Coca-Cola est 
aujourd'hui le grand patron 
d'Apple. || était une fois. 

Au hasard d'une rencontre 
organisée par un chasseur de 
têtes, il fait la connaissance de 
Steve Jobs, centre charismati- 
que d'Apple. Une amitié sin- 
cère, doublée d'une fascination 
réciproque, va naître entre le 
jeune génie visionnaire et le pur 
produit des business-schools 
américaines, rompu aux techni- 
ques les plus dures du marke- 
ting et du management. La fin 
de l’histoire, tout le monde la 
connaît : Steve Jobs sera 
inexorablement écarté de la 
direction d'Apple, Sculley héri- 
tera des pleins pouvoirs. Ce 
livre n'est ni une pièce pour ins- 
truire le procès de Jobs, ni une 
justification culpabilisée de 
Sculley. || montre comment le 
rêve et la réalité se sont heur- 
tés de plein fouet, faisant tom- 
ber Apple du petit nuage sur 
lequel elle est née. De Pepsi à 
Apple va sans doute devenir le 
livre d'une génération 
d‘informaticiens-businessmen, 









Sommer avec modér 








ation. 


JOHN SCULLEY 


avec Jolm À. Byrne 


De Pepsi | 
à Apple 


DS 


À, 
Un gémie 
du marketine 
ICONE SO VSSCE 
Eee 


partout où le livre aura trouvé 
traduction. Cet été, vous vou- 
drez lire en vrac : un livre qui 
parle intelligemment d'informa- 
tique, un traité de management 
et de marketing, une success- 
story, le drame atroce d'une 
amitié déchirée, un livre sur les 
U. S, le roman d'une génération 
et un texte d'anticipation. Lisez 
de Pepsi à Apple, et poussez la 
porte de deux entreprises parmi 
les plus connues du monde. 
PS : Au fait, saviez-vous que 
Steve Jobs avait travaillé chez 
Atari Corp ? 


L'ordinateur machiste 


de se faire tr 
affaire d‘ho 


Gare /’pleué, 







puis longtemps, Mais on n'osait 
alter de tous les noms : les ordi- 












L’archiviste 





Où/troûuver/ dés livres 
“made in England» où «in 
USA»? 


Va bremiére methode consiste 
àa'acneter des Magazines étranr 
gderset dé renondrée aux publi 
ChéS/M'est possible dés /ache: 
tér.des ivres a l'étrangeren les 
commandant eét/enles avan 
par Mandat international ou 
Paris NUE 
himière/Nnous Sommes un peu 
plus agstés les hbraines/anglo; 
saxonnes fourmiNent;/et/voici 





roûélques adresses 


W/ Smith 
248 /rde RivoÏ 
75001 /Paris 
Brentano's 


183 


81, AN/dée VOpéra 


75001/Paris 


Atbion 

13 rvé/Chanes’/V 

15004 Paris 

Nouveau Quartier Lau 
18/Bd/ST-Nvéhe! 
75005/Paris 

Le Monde’en Tique 

18/rué Matre:Albert 

150058 Paris 

Offiltb 

49 /rue Gav-LUSSac 
75005/Paris 

Si Vaus/aver des /adrésses/en 
Province; faites-nous en prof 
ter/en'nous/ecriVant 
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( Suite de la page 180) 


COMMUNIQUE DE 
L'AUTEUR 


La réalisation d'un programme 
de téléchargement rapide et 
fiable est chose simple. Les 
étapes de sa réalisation sont les 
suivantes: 


1ERE ETAPE 


Conversion: 

8 bits => 6 bits (émission) 

6 bits => 8 bits (réception) 
Fixons le vocabulaire suivant: 8 
bits = OCTET (étonnant, non ?) 
et 6 bits = SEXTET (s'inspire de 
SEXTUPLE qui signifie: "Qui vaut 
6 fois une quantité y 

Il faut savoir que le Minitel ne 
transmet les données que sur 7 
bits (ce qui donne des valeurs 
comprises entre O0 et 127). Par 
ailleurs, les codes compris entre 
0 et 31 servent à l'usage interne 
du Minitel. Pour pallier à ces 
inconvénients, la conversion 
octet <-> sextet est indispen- 
sable (un sextet étant compris 
entre O et 63, il suffit de 
rajouter 32 à ce sextet pour 
obtenir une valeur comprise 
entre 32 et 95, ce qui évite les 
conflits entre les données et le 
protocole du Minitel). 


2EME ETAPE 


Il faut grouper à l'émission les 
octets par 3, et à la réception 
les sextets par 4 (en nombre 
de bits, 3 octets = 4 sextets) 
selon le schéma suivant: 


Remarque: si le nombre d'octets 
que l'on veut envoyer n'est pas 

ivisible par 3, on ajoute des 
octets de bourrage pour que ce 
soit le cas (ces octets servent 
juste de supports de trans- 
mission, ils ne seront pas sauve- 
gardés à la réception). 


Restore 
For 1%-=1 To 4 
Read A%,B%,C%,D% 


Next 1% 
For 1%=1 To 10 
Read A%,B%,T$ 
Print At(A%,B%);T$; 
Next 1% 
@Vide_buff 





! Tracage des cadres de l'écran de 
! présentation en tenant compte 

! de la résolution (Rez%) 

Box EE RezR,CR,DK*REZR 






Impression sur l'écran des types d'indication 
(cf DATAs) 


| On purge le buffer RS232 de tout résidus 


2 HA AAA ORNE NEOR AE EDEN DK D 2e DH HE DH DH HE DK HD DEEE D 


? #kkkkkk Attente du si 


al de début d'envoi AH HA ARR HONHOKH A HO 


7 ORKORO ARR HRNER ROCHER ORCORHEK KR SR DK KE HG HERO HE HE 


Repeat 
Repeat 


Sbift!=(Bios(11,-1) And 15)=3 


Until Inp?(1) Or Shift! 

If Shift!=0 
Ret%=Inp(1) 

Endif 


ndi 
Until Ret%=1 Or Shift! 
If Shift! 

@Libere 
Endif 
@Emission(Ack%) 


3 


! On attend le code 1 ou bien la 
! Ron sur les deux touches 

! SHIFT pour sortir des boucles 
| 


! 
! 
! Si ce sont les 2 touches SHIFT 


E appel de libere, qui stoppe le programme 


! On envoie un ACK pour dire au serveur 
! que le récepteur est prêt à recevoir 


7° HRK HN HRK ARE OK ORDRE MD M D ke ee EE EEE 


? *#** Réception du HEADER (informations sur le fichier) *#*** 
? AAA HAE SH DHEOROR KR RH HERO IE HER EEE EH HE RE 


3 


Header: 

Cilr Check1%,Nom$ 
epeat 
@Reception 

Until Ret%>0 And Ret%<13 

Ln%=Ret% 

For 1%=1 To Ln% 
@Reception 
Nom$=Nom$+Chr$(Ret%) 

Next 1% 

@Reception 

Nb_blocÆ%=Ret%*64 

@Reception 

Add Nb_bloc%,Ret% 

@Reception 

Ajout%=Ret%*64 

@Reception 

Add Ajout%,Ret% 

Check2%=Check1% And 4095 

@Reception 

Check3%=Ret%*64 

@Reception 

If Check3%+Ret%<>Check2% 
@Vide_buff 
@Emission(Nack%) 

Goto Header 

Endif 

@Emission(Ack%) 


Taill%=(Nb_bloc%-1)*1080+Ajout% 


If Dfree4<Taillæ 
Out 4,8 


Alert 44 |Pas assez de placel sur le disk 


@Libere 
Endif 


! 


! Checksum courant=0, Nom courant="" 


! Réception du nombre de 
! caractères du nom 
! 


' 
Réception du nom du fichier 
1 


l 

! Réception du poids fort 

! du nombre de blocs 

! Réception du poids faible 
! du nombre de blocs 

! Réception du poids fort 

! du dernier bloc 

! Réception du poids faible 
! du dernier bloc 


! Mémorisation du checksum courant 


! Réception poids fort 
| du checksum vérificateur 


! Réception du poids faible checksum vérif. 

! Si le checksum mémorisé différent du 

! checksum vérificateur, on vide le buffer 

! d'entrée on émet un NACK pour demander 
! au serveur une ré-émission du header 


! (retour à la réception du header) 
! Emission ACK L 
! Calcul de la taille du fichier 


! Vérification de la place sur disk 


| ",1,;"'Ok",Void! 


L REACH AH AE HENE HERO RERO HER HDI HEDH SH HR EEK 


* #####* Calculs et mises à jour des indications sur l'écran ****** 
; HEAR HARRIS HRK RHODES OK RSR OO 


? 


emande la suite (blocs) 


4 


“S%-((Taill%\1080)/7.5)+(Taill%/89.8752)+0.478 
3) Ÿ 


s, S ! Calcul du temps de transfert en secondes 
“Print At(48,12);,Nomÿ; ! Affichag e du nom du fichier 
Print At(48,14);Taill%; l PR ns de la taille du fichier 


int At(48,16);Ri ht$("00"+Str$(S%\60), 3)": as 
Print RiShESC OS tr$(S% Mod 60),2);" mn 

1 Affiche le temps de téléchargement 
Print At(48,18);:Nb_bloc#; ! Affiche le nombre de blocs à recevoir 
Open" ‘0",#1,Nom$ ! Ouverture du fichier Nom 


DD ARRETE NEEREHEREREORERERORERRORERERORRODEE EE EEEEE 
Jérkkkiibeekk Réception des blocs #46 RR 
he HA ORAIATRORORORNOIRNRRRRRRERE RE RENE RON RER RENE 


1 

“While Nb_bloc%>0 

£ » 

4 Recoit#=(1080 And (Ajout%=0 Or Nb_bloc%>1))+(Ajout% And Nb_bloc%=1) 

| : ! Calcul du nombre d’octets du bloc courant 

oc: | 

Cr Check1% 
Print At(48,20);:Nb_bloc%:;" "; 
@Recoit. _bloc(Recoit% ,Tamp%) 


 Check2%=Check1% And 4095 


{ Tant qu'il y a des blocs à recevoir faire... 


! Checksum courant = 0 

! Affiche le nombre de blocs restants 

! Appel Recoit_bloc pour réception du bloc 
! dans le tampon de 1080 octets (Tamp%) 
! Mémorisation du checksum courant 


—_@Reception ! Réception poids fort du checksum vérif. 
….Check3%=Ret%*64 
…._DReception Réception poids faible checksum vérif. 


k If Check3%+Ret%<>Check2% 1 Si le checksum mémorisé différent du 


— @Vide_buff ! checksum vérificateur alors on vide le 
—…._@Emission(Nack%) ! buffer d'entrée on émet un NACK pour 
— Goto Bloc ! demander au serveur une ré-émission 


Else ! du BLOC (retour à la réception du bloc) 
Dec Nb_bloc% 
nt 


n 
« Bput #1, Tamp%,Recoit% 
“"Wend 


| Sinon décrementation du nbre de blocs 

! restants et émission d’un ACK pour 

| demander le bloc suivant 

On sauve le tampon de stockage sur disk 
…. fin boucle 

Fermeture du fichier 

| On retourne à attente 








lose #1 
Goto Attente 


f 


ï 
MD AAA SKETCH ROAD HR DEEE HR 2H RC He 
|. Memmenme PROCEDURES AA AK OKOKOMHOROHHEN AH HER He 
PER OH AO OHCOR OH HO HO HO HIER RGO DER CO RH ER ER HE A AO A OO NOR 
; 
; 









Procedure Recoit_bloc(X%,Pointeur%) 
Local 1%,J%,K%,L%,Nb_pass% 
If (X% Mod 3)<>0 

Add X%,3-(X% Mod 3) 


ndif 
Nb_pass%=X%/3 


For 1%=1 To Nb_pass% 
For J%=0 To 2 


! Si le nb d’octets n’est pas divisible par 3 
On le rend divisible 


Nb _pass#=nb de groupes de 3 octets 
nb de groupes de 4 sextets 

Boucle décrivant ces groupes 

Réception des 3 premier sextets 


@Reception ! 

Sextet%(J%)=Ret% ! Mémorisation dans le tableau 
Next J% ! x k 
@Reception ! Réception du dernier sextet 


D nt gt pot gt pt put put Dot at pot ent put dut tt qd nt qu dont got tt pt pu ot Pot Pt Pot tt bat Et Lt Lot Pot Pt Pot Pont ont Pot Pot Pot Got ot Pot Pot Pot Pot Pot End pod tt bd dt dt tt ps 


Minet Cal oeul ! Algo général: les bits du dernier sextet 
L%=3 ! sont mis (par deux) sur les 2 bits de 
For J%=0 To 2 poids fort des 3 premiers sextets 


Poke Pointeur%,Sextet%(J op Rel And LÆ)*K% 

! qui vont alors se transformer 
1 3 octets que l’on stocke dans 
! le tampon) 


Inc Pointeur% 

Div K%,4 

Add L%.L% 

Add Læ,L% 
“Next JH 


GeST INTEGRALE 
Version 1.23 


Le premier système intégré 
de gestion professionnel sur 
ATARI MEGA ST 


Offre 
EXCEPTIONNELLE 
(valable jusqu'au 
31/7/89) 


Module Comptable 
+ 

Module VENTES 
+ 


Module PAYE 


3.990 F htw«zar tro 


dy TE QUE 
Ges] LIBERALE 
La solution de 


gestion pour les 
professions libérales. 


2.490 F ttc 


La convivialité de 
GEM, la puissance 
de SUPERBASE 
PRO IE () 


() SUPERBASE PRO HE est un 
logicicl Precision Sofiwarc distribué en 
France par MICRO APPLK'ATION 
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me 





3EME ETAPE 


Emission du fichier de la 
manière suivante: 

Emission d'un bloc d'en-tête 
{ou HEADER) contenant ie 
nom du fichier, le nombre de 
blocs et la taille du dernier bloc. 
Emission du contenu du fichier 
par BLOCSs de 1080 octets (soit 
360 groupes de 3 octets, soit 360 
ge de 4 sextets, soit 1440 

TETS). 


Remarque importante: après 
l'émission d’un bloc, on émet 
deux sextets constituant les 12 
bits de poids faible de la somme 
des sextets du bloc (c'est ce 
que l'on Re communément 
un CHECKSUM). Le programme 
de réception, à la fin d'un bloc, 
va comparer le checksum qu'il a 
réalisé lui-même et le checksum 
reçu. Si les deux nombres sont: 
différents, il envoie un sextet 
de désaccord (signifiant qu'il 
veut qu'on lui émette à nouveau 
le bloc mal transmis) sinon il 
envoie un sextet d'accord. 


Voilà, c'est tout. Passons 
maintenant à la pratique avec les 
deux sources d'émission et de 


réception du protocole Trans- 
Teaser (protocole utilisé dans 
Repteaser v2.0x et Recep- 
Teaser). 

Analysez bien ces sources, vous 
pourrez découvrir à quels 
endroits j'applique les étapes 
ue je viens de citer. J'utilise 
Dalaran dans ces sources 
quelques astuces comme la 
manipulation de bits par addi- 
tions successives, multiplications 
et divisions, l'utilisation de 
TAMPONS permettant de 
Supprimer les temps d'attente 
dûs aux accès disks pendant le 
téléchargement, … 


Seul le source de réception est 
abondamment commenté car les 
remarques que j'aurais pu faire sur 
les routines d'émission auraient 
été équivalentes (à vous de 
faire le parallèle. Cela vous fera 
étudier (et comprendre) la tota- 
lité des sources. 


Je vous souhaite d'excellentes 
vacances (partagées entre vos 
écrans et les plages de sable fin). 


Pierre 
SAUCOURT-HARMEL 





Procedure Vide_buff 
While Inp?(1) 
Voiïd Inp(1) 
Wend 
Return 


! Tant qu'il y a un caractère sur la RS232 
! on le lit (et on loublie !!!) 


Procedure Emission(X%) 
Out 1,X%+32 


Return 
EC ENS + 
| l Réception d’une donnée | 
RS + 
Procedure Reception 
Local T% 
T#=Timer ! Stockage du temps de début d'attente 
Repeat à ! On boucle tant que M%<=200 secondes 
Until Inp?(1) Or Timer-T#%>M%  ! ou que la RS232 ne recoit rien 
If Timer-T#>M% ! Si le temps d’attente est > M%/200 sec 
Out 4,8 ! Sortie pour cause de divers problèmes 
Alert 1,'ATTENTE de + de 10 sec”,1,"Bye",Void! | 
@Libere | 
Endif 
Ret%=Inp(1)-32 ! Soustraction de la donnée recue de 32 
Scan Check1%,Ret% ! mise à jour du checksum courant 
urn 


En ee mn en SR + 
” | Configuration du tampon d’entrée de la Rs232 d'adresse | 
! | Adr%, de taille L% | 


- 
ae OT COIN PTT ca CETTE 


Procedure Xbios14(Adr%,L%) 


! Caractéristiques du tampon RS232 
Ad%=Xbios(14,0) - à 


! Adresse descripteur de tampon d’entrée 


Lpoke Ad%,Adr% ! 1ère donnée: adresse tampon (4 octets) 6 

Dpoke Ad%+4,L% ! 2ème donnée: taille tampon (2 octets) 
noue Ad%+6,0 ! Remise à zéro des autres données 

eturn 


Procedure Libere 
@Xbios14(&H854,256) 
Void Gemdos(&H49,L:Rs232%) 
Void Gemdos(&H49,L:Tamp%) 


! Retour au pag RS par défaut 
! Désallocation du tampon de 1442 octets 
! Désallocation du tampon de 1080 octets 


Out 4,8 ! Reconnexion de la souris 

Showm ! Affichage de son pointeur 

End ! Retour au bureau 
Return 


D ARR AHRE IHM REC EEe 
D RRRAAIIIRE DATA S HI RIM HNK 
D AH AHORRRROROIROERORORRONER ORNE RE HE 
L 


Data 10,10,629,189,15,15,624,184,20,20,619,179,140,80,499,169 
Data 29,4, *** TELECHARGEMENT *** 
Data 8,6,Ce programme permet de recevoir des fichiers offerts par l'option 
Data 10,7,téléchargement des serveurs fonctionnant sous RepTeaser v2.0x. 
Data 11,8,(la vitesse de transfert sera en moyenne de 5333 octets/min) 

Data 12,9,Pressez les deux touches SHIFT pour quitter ce programme. 
Data 22,12,Nom du fichier: 

Data 22,14, Taille du fichier: 

Data 22,16, Temps de transfert: 

Data 22,18, Nombre de blocs: 

Data 22,20,Blocs restants: 





OPA Télématique 





2 MO AOMNUGEHEAEEEERENE HER  Eee e e eee  e E SEE 
# 


LE 

+ Routines d'émission pou RecepTeaser 

1# La re TransTeaser) 

,* en GFA Basic v2.02 (compatible GFA v3.0x) 
+ 

,* Auteur: Pierre SAUCOURT-HARMEL 

+ Editeur: FRANCE-TEX 

x 

DA MAR AO ITR RAI l id doi 


2 * Toute utilisation à des fins commerciales ou * 
2* *  lucratives est strictement INTERDITE sans * 


2* * l'autorisation écrite de la société France-Tex * 
+ GA AE NON AE OO EEE KR oh nee ee 


x 


, 
, 
, 


Important: 


Ml ne s'agit là que de routines et non d’un programme 


* 
*+ 
* 
* 
* 
* 
* 
%* 
* 
* 
* 
* 
* 


* 
Do HER RENNES ee ee ee ee ee ee eee ee eee eh ee ee ee 


d'émission. Si vous vouliez réaliser un tel programme, 


bles étapes manquantes sont les suivantes: 

l Sélection du fichier à émettre (par fileselect) 

& Retournement et connexion du modem du minitel 
. (série de codes) 


= Attente de la connexion de l’autre minitel (test de codes) 








Il est préférable d'intégrer l’ensemble de ces routines 
dans un serveur. 
\Je vous conseille de 
RESERVE pour oser les Malloc sans risques. 
mme nn nee meme n nee nnn nn mnn nee + 

| Telechar_prog: routine principale. I 

| Paramètres: ire fichier, nom fichier | 

| Seule cette routine doit etre appelée 


Ki 


1 (car elle appelle les autres) 


ne + 


Procedure Telechar_prog(N1$,N2$) 

Local 1%,Long%,Ret%,Ack%,Nack%,T$,Ret$ 
Local Check1%,Check2%,Emet1%,Emet2%,Tamp1% 
Local Tamp2%,Nb_bloc%,Ajout%,Att!, Flag! 
“GXbios14(Rs232%,1442) 
Tamp1%=Gemdos(&H48,L:1080) 
Tamp2%=-Gemdos(&H48,L:1080) 
Restore Telechargement 
For 1%=8 To 18 Step 2 

- Read T$ 
«Print AU1,1%);T$; 

Next 1% 

Print At(21,10);,N2$; 

=46 






Print At(21,12);Long®%; 
— Repeat 


P 
“Until Aît! Or Ret#=Ack®% 
… GVidbuff 
“If Att!=0 
«— IfRet%=-Ack% 
@Dureetel(Long%) 


“Tout cela a déjà été abordé dans d’autres numéros de 
G (par Berseb notamment qui a passé en revue 
quasi-totalité des codes protocolaires du minitel 1). 


évoir en début de votre listing un 









Pour ATARI ST du 520 ST simple face jusqu'au MEGA4 ST avec Disque DUR ! 
Fonctionne en moyenne ou haute Résolution. Toutes versions de ROMS ! 


TRANSMETTEZ VOS 
PROGRAMMES PAR 
REPTEASER 2.01 


Serveur monovoie utilisant le modem gratuit du minitel et incluant les options : 
Journaux Cycliques : de 0 à 5 - Pages par journal : de D à 20. 

: 1 Messagerie SYSOP pour vos messages. 

: 1 Messagerie GENERALE pour les annonces. 

: 1 Messagerie PRIVEE pour les boites aux lettres. 
La capacité de TOUTES les Messageries est complètement paramétrable. 

Les pages SYSTEME sont TOUTES modifiables afin que vous puissiez enfin 
PERSONNALISER entièrement votre serveur. Nous vous fournissons toujours 
un jeu de pages SYSTEME, à vous de les modifier à votre guise. 
TELECHARGEMENT : Vos correspondants pourront S'APPROPRIER les 
programmes ou fichiers que vous VOUDREZ bien mettre à leur disposition. Par 
exemple, un fichier de 3 Koctets partira de chez vous et s'écrira automatique- 
ment sur la disquette de votre correspondant en moins de 35 Secondes. 

De plus, le programme de réception RECEPTEASER vous est fourni et vous 
êtes kbres de le copier et de le donner aux futurs connectés de votre serveur. 
UTILITAIRES FOURNIS : REPUTIL.PRG grâce auquel vous pourrez impri- 
mer tous vos services MESSAGERIE — REPEDIT.PRG un composeur videotex 
alpha-numérique pour créer les pages de votre serveur. — Et surtout : 
CONFIG.PRG qui vous permettra de gérer votre serveur sur une où plusieurs 
unités de disquettes voire même sur Disque Dur pour les professionnels. 
POUR UTILISER REPTEASER 2.0 vous devez avoir : 1 câble MINITEL pour 
assurer la liaison ST -> Minitel et { Câble de DETECTION de sonnerie qui 
lancera votre serveur lors d'un appel téléphonique. 

BONUS : EMUCAP 2.0 véritable EMULATEUR de clavier MINITEL avec en plus 
CAPTURE incorporée et Sauvegarde Videotex ou ASCII des fichiers. 







SerniceS MESSAGERIE 


























Pour ATARI ST du 520 ST simple face jusqu'au MEGA4 ST avec Disque DUR ! 
Fonctionne en basse Résolution. Toutes versions de ROMS ! 


TRANSFORMEZ 
VOS IMAGES AVEC 
VIDEOTEASER 2.0 


OUTL INDISPENSABLE permettant la composition de pages minitel graphique 
par transformation automatique d'images format NEO/PI/PC1/RI3/PC3/TNY/ 
ART/SC0/SC2/DO0/PIC, en images minitel au format VID, c'est-à-dire le format 
VIDEOTEX. Les pages ainsi créées peuvent être reprises dans un serveur. 

Un éditeur graphique incorporé permet la retouche des images grace au 
PIXELISATEUR qui travaille au niveau du PIXEL 2 x 3 du minitei. L'envoi des 
images se fait à 4800 Bauds et les données sont compactées afin de réduire au 
maximum le temps d'affichage de l'image. Des gains de près de 40% ont pu être 
observé par rapport à la version 1.0. Enfin l'installation sur disque dur est 
désommais possible ainsi que l'utilisation CLAVIER pour les déplacements. 


BONUS : DIAPOVID 2.0 un slide show pour vos images minitel et aussi bien sur 
RECEPTEASER pour télécharger sur TOUS les REPTEASER de France !!! 


BON DE COMMANDE - A Recopier ou à Découper 
D Je commande le REPTEASER à 

































[] Je commande le CABLE DETECTION SONNERIE à 

D Je commande le PACK COMPLET comprenant 
Les 2 câbles et les 2 programmes à 

D Je joins le chèque de règlement et le port est GRATUIT. 

D Je règlerai ma commande au facteur majorée de 60.00 F. 

NOM: Prénom : 

Adresse :’ 


















Code postal : 
Téléphone : 
À retoumer à : FRANCE-TEX - 22 Grande Rue - B.P. 54 


92310 Sèvres - Tél. : (16.1) 46 26 1510 
Commandes téléphoniques acceptées SERVEUR au (16.1) 39. 75. 75. 38 


Ville : 












1 1 1 OUI BINE M NNCNE QUE ! NEE CHIUIIEN IE EH CŒMRUIET IE 





Print At(21,14);Ret$;" mn; 
Éd Mod 1080 

_blocæ=Long#%+1079\1080 
Flag!=-1 


Header: 
Clr Check1% 
@Emission_nom(N2$) 
@Emission(Nb_bloc%/64) 
@Emission(Nb_bloc%) 
@Emission(Ajout%/64) 
@Emission(Ajout%) 
Check2%=Check1% 
@Emission(Check2%/64) 
@Emission(Check2%) 
If Flag! 

Emet1%=(1080 And (Ajout%=0 Or 

Nb_blocæ>1))+(Ajout% And Nb_blocH=1) 
Le #1, Tamp1%,Emet1% 

n 


Print At(21,16);,Nb_bloc%; 


Fos 

@Reception 

Until Att! Or Ret%=Ack% Or Ret%=Nack% 
@Vidbuff 

If Ret%-Nack% 


Flag!l=-1 
ile Nb_bloc%>0 And Att!=0 
Cilr Check1% 
Print At(21,18);,Nb_bloc%;" "; 
@Emet_bloc(Emet1%,Tampl%) 
eck2%=Check1% 
@Emission(Check2%/64) 
@Emission(Check2%) 
If Nb_blocæ>1 And Flag! 
Emet2%=—(1080 And (Ajout%=0 Or 
Nb_blocÆ%>2))+(Ajout% And Nb_bloc%=2) 
Bget #1, Tamp2%,Emet2% 
Endif 
Repeat 
@Reception 
Until Att! Or Ret%=Ack% Or Ret%=Nack% 
@Vidbuff 
If Ret%=Nack% 


Clr Flag! 
88 


se 
Dec Nb_blocæ 
If Nb_bloc% 
Bmove Tamp2%,Tampl%,Emet2% 
Emet1%=Emet2% 


Close #1 
@Xbios14(&H854,8) 


a 


Void Gemdos(&H49,L:'Tamp1%) 
Void Gemdoë(&H49,L:Tamp2%) 
Return 


» 4 


? | Routine de calcul de la durée. | 

* | Paramètre: le nbre d'octets du fichier | 

* | Retourne la duree formatée dans ret$ | 

D drmnnnnnmennnnenenenennennennnnenenennnnnnnnnee + 

Procedure Dureetel(Oct%) 

Oct%=(Oct%\1080)7.5}HOct%/89.8752)+1 
Ret$=Right$(" "+Str$(Oct%\60),3)+":"+Right$("0"+ 
Str$(Oct% Mod 60),2) 

] turn 

+ 

? | Routine de fixation du tampon | 

? | d'émission RS232. | 

” | Paramètres: adresse, longueur 


Procedure Xbios14(Adr%,L%) 
Local Ad% 
Ad%=Xbios(14,0)+14 
Lpoke Ad%,Adr% 

Dpoke Ad%+4,L% 
Lpoke Ad%+6,0 
Return 


» | Routine d'émission d'un bloc. ( 
? | Paramètres: taille du bloc, pointeur | 
* | sur bloc | 


Procedure Emet_bloc(X%,Pointeur%) 
Local 1%,J%,Nb_pass%,Octet%,Octet_sup% 
If X% Mod 3 
Add X%,3-(X% Mod 3) 
Endif 


Nb_pass%=X%/3 
For 1%=1 To Nb_pass% 
Cir Octet_sup% 


o= 


Repeat 
Octet%=Peek(Pointeur%) 
Add Octet_sup%,(Octet%\64*J% 
@Emission(Octet%) 

Inc Pointeur% 
Add J%,J% 
Add J%,J3% 
Until J%>16 
@Emission(Octet_sup%) 
Next 1% 
Return 


mennnssnnsnonmespmemsesnncsesssannnsmnaseacascus + 
” | Routine d'émission du nom du fichier. | 
” | Paramètre: nom du fichier | 


Procedure Emission_nom(N$) 
Local L#,X%,1% 
L%=Len(N$) 


( Suite page 190 ) 





Me DE SERVICES 
sel atantt ù 
3 Mo npess 16 neures 
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L'ESPACE LE PLUS MICRO DE PARIS! 





DEMO LOGICIELS CALAMUS, 
PUBLISHING PARTNER, LDW 





| POWER. 
| TIRAGES LASER EN LIBRE 
| SERVICE. 
DIGITALISATIONS, 
SCANNERISATIONS. 
Dia 1} ? 
GAMME MEGA LASER: SDF DC. 
SUR SIMPLE APPEL, OFFRE PAO COMPRENANT : 7.2" 
MEGA ST4 + Moniteur SM124 + Imprimante Laser SLM 804 + Disqué = 
\ De OMMENCIAL VON RENDRE dur 30 Mo + Logiciel CALAMUS + 2 jours de formation + Maintenance 
—…— VISITE AFIN DE DÉTERMINER sur site gratuite 29.900 fr HT 
VOS BESOINS D'ÉQUIPEMENT !! 
{ GRAPHISME/CAO: 
M Configurations bureaux d'études, 
. architecture. 
4 POCKET ATARI Taäbles traçantes. 
É Grands écrans. 
E nee parenle nel Démo logiciels DYNACCAD, 
| extraordinaire. ZZ VOLUME, TECHNOCAD... 













2.990 Fr TTC GAMME PC: 
— PC 4 ATARI: 


PC AT 286: À UN PRIX ENCORE JAMAIS ÉGALÉ!! 
14.900 Fr HT 


1 À VOTRE SERVICELL AUSUD : 251, bd Raspoil 73014 PARIS - M° Raspail 


ur Eté 42.86.03.44 


Prochainement : 












VENTE PAR k 
ED SRECPONDANCES PO ATART sortie du catalogue 
BP 105-75749 PARIS PC XT 30 MEGA + SOURIS, GEM, MONITEUR MONOCHROME HERCU- VIDÉOSHOP 
CEDEX 15 LES CARTE CGA, EGA, HERCULES ............. 6.990 Fr HT 
AU CENTRE : 47, rue de Richelieu - 75001 PARIS - M° Palais Royal 
——————— CARTE CLUB = = 10%. 
{ S A L'OUEST : 7, rue de l'Eglise - 92200 Neuilly - M° Pont de Neuilly ATALOGUE COMPLET 


À TOR ONE DOME L'OTARTÉR FE NE COM 11 








a Télématique 


SUPER BAISSE DE PRIX !!! @Emission(L%) (Suite de la page 188) 


For 1%=1 To L%# 
X%=Asc(Mid$(N$,1%,1)) 
Out 1,X%+32 
Add Check1%,X% 

Next 1% 

Return 








Le Premier 
Magazine 
Digital 





den mmnn nn nnnn msn nne + 
” | Routine d'émission d’un sextet. | 
; | Paramètre: le sextet 








Hnmnmnnnnnnnnn nee nn ne nnnnn nee nn + 
Un journal entièrement sur| | Fosedure Emission(X%) 
disquette pour votre ATARI Os LXeS2 ; 
ST et votre AMIGA rage 
À Assmnmnnnnnnnmnmennanmnnneenenenmemmennennnnnnncse + 


Au sommaire tous les deux mois : 


- Editorial 






? | Routine de réception (renvoie un sextet | 
; | dans ret% et attl=-1 si tps>10 sec) | 
















- Trucs et astuces (GFA, C, assembleur) STRESS 0 Hossies“s wi 
- Potins Pr ; 
- Solutions de jeux pets FaEUORE 
- Test de logiciels ” Cir Att! 
- Programmes avec sources commentés =TS 
- De véritables démos des meilleurs softs Deep 
LV ALISATION Until Inp?(1) Or Timer-T%>4000 
If Timer-T%>4000 
en 
Les jeux, les utilitaires et les dessins ne 
publiés seront rémunérés. Lo 
Attl=-1 
NOUVEAU PRIX !!! Endif 
Endif 
Return 


49 frs 


A oo 0 0 0 0 on mt 0 0 0 0 0 no 0 0 0 + 
” | DATAS pour les informations de l’évolution de 
” | émission | 
: seen mena een n eee nn n een nn ne nn nnnn ne + 
Data *#+ TELECHARGEMENT **+ 

Data Nom du fichier : 

Data Taille du fichier : 

Data Temps de transfert: 

Data Nombre de blocs : 

Data Bloc(s) restant(s): 


’ ATTENTION: les lignes en italiques sont les 

? prolongements des lignes précédentes. La taille 
? des pages de ST Magazine nous oblige à 

? adopter ce système. 







LE NUMERO 


Et encore moins cher sur abonnement... 


TARIFS D'ABONNEMENTS. 


eus 1 | | F4 
CCMEOETET 


Tarif étranger nous consulter. 















TELE GROUPE 


AGENCE DE COMMUNICATION TELEMATIQUE 
RECHERCHE PASSIONNES D'INFORMATIQUE 
AYANT DE SOLIDES CONNAISSANCES 







DL LEE LEE ELEC CEE ECC RE E RER 


EN BASIC GFA 
POSTE EVOLUTIF 
APPELER ERIC JEAN-ELIE AU (1) 40 26 33 33 
or 


LRELLELELELELLEECECEE EEE EEE RRRRREE 
CULELELEEENEE EEE TENTE EEE PENSE TETE TIC 

LRARELELELELELEEELECELEEECE CE CE CEE EE EE PTE 
CRE LLL EEE LEE EE CECECECCCECONEOOOOEEEN PEER ENT ENT EST 


CR LEE LEE LE EEE CEE ECO EE ET TETE 


A retourner paiment joint chèque à : 
INFOMEDIA, BP 12, 66270 LE SOLER. 


Tél : 68 34 23 03 









ë oise de a 
Le (eo) 
Me ordinate n auaite 
( e èg\ is. 
| sans es ve 
. Gare vie 
IMPRIMANTES : 
M CITIZEN 120D......... 1.490 Fr 
STAR LC 10 mono ...... 2.350 Fr 
STAR LC 10 couleur ..... 2.650 Fr 
MANEC P2200.....:...... 4,250 Fr 


Î Houte une gamme d'imprimantes 
(STAR, CITIZEN, EPSON, NEC) 


en démonstration permanente. 
l 


à GAMME 520-1040 STF livrée 
avec : 

… Iraitement de texte - Fichiers - 

Logo - 10 jeux + manette. 


| 


FORMATION!!! 


Pour vous permettre d'utiliser au 
maximum les possibilités de votre 
micro ordinateur, nous vous pro- 
posons des séances de formation 
au prix exceptionnel de 


350 Fr la 1/2 journée. 


Contactez Mme JACQUESSON au 
42.86.03.44. 


VENTE PAR 
CORRESPONDANCE : 
BP 105-75749 PARIS 

CEDEX 15 





3 MAGASINS , 
À VOTRE SERVICE! 


OUVERTS 
tout L'ÉTÉ 


AU SUD 





L'ESPACE LE PLUS MICRO DE PARIS! 






nn A ob re UE ER ÿ : 
7 J an 


ne 


1040 STF + Moniteur couleur 6.490 Fr 
ATARI 520-1040 STF: 

520 STF + Moniteur couleur. ..................., 4.990 Fr 
Offre bureautique : 

1040 STF + Moniteur monochrome SM124 + Imprimante CITIZEN 1200 
+ Pack Bureauties 20.2 en ce rates are at dura 6.990 Fr 


Offre exceptionnelle : 


1040 STF couleur + Imprimante couleur STAR LC10 + Logiciel ZZ 
ROUGH 8.490 Fr 


ATARI MEGA STI 


Offre MEGAPAGE comprenant: 
ATARI MEGA ST1 + Moniteur monochrome SM 124 + Imprimante STAR 


LC10 + Logiciel MEGAPAGE . . .................., 8.990 Fr 
MEGA: STE SMATZAEE TERRE re nr ee 6.990 Fr 
MEGA ST1+SM 124 +DISQUE DUR 30 MO ........ 10.990 Fr 
MEGA ST1+SM 124+MEGAPAGE............... 7.650 Fr 
MEGA ST1+SM 124+DD 30 MO + MEGAPAGE ..... 11.800 Fr 





AU CENTRE : 47, rue de Richelieu - 75001 PARIS - M° Palais Royal 





A L'OUEST : 7, rue de l'Eglise - 92200 Neuilly - M° Pont de Neuilly 





: 251, bd Raspail - 75014 PARIS - M° Raspail 


42.86.03.44 





oWwEL / 


a'Sernam 
nn ARRETE" 


PERIPHERIQUES : 

Moniteur monochrome SM124 990Fr 
Moniteur couleur SC 1224. 2.290 Fr 
Disque dur 30 Mega . . 4.490 Fr 
Lecteur externe 1 Mo... 990 Fr 


MEGAPAGE!!! 


L'offre exceptionnelle d'ATARI 
permettant d'associer le TEXTE et 
l'IMAGE. 


HI 


Prochainement : 


sortie du catalogue 
VIDÉOSHOP 










CARTE CLUB = - 10%. 


ET 
ATALOGUE COMPL 
CONTRE A TIMBRES À 2.20 Fr 
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RTC SUR ST 


L'événement de ce mois de Juin a sans 
aucun doute été la soirée organisée par 
Chip, qui a réuni une cinquantaine de 
Sysop(e)s. 

Occasion de se voir, mais pas forcément 
de se parler, vu le nombre d'invités, je 
n'ai certainement pas été le seul à ne 
pas pouvoir m'entretenir avec que tous 
ceux que j'aurais souhaité connaître. 
Loin des mondanités, des cocktails et 
des écrans géants, la fête a été très 
sympa, il d avait des RTC venus de tous 
les coins de France. 


Il existe la même ambiance détendue 
dans le Sud de la France, à Marseille, 
avec le GAM (Groupement Amical des 
Micro-serveurs), regroupant une dizaine 
de Sysops qui aiment à se retrouver 
souvent devant un pastis. Comme quoi le 
climat est amical, ce qui semble stimuler 
la création, car ils ont énormément d 
projets. Le seul RTC sur ST que de 
connaisse là-bas, c'est RMES, au 91 68 
47 00. 


L'un des plus jeunes Sysops sur ST, 
c'est bien Starboat, Sysop de Transfer, 
un serveur que vous pourrez joindre au 
60 77 90 11. C’est dans l'Essonne que ça se 
asse, et il se pourrait qu'il ferme pendant 
es vacances. 


Sloane était présent à cette bouffe, il est 
le Sysop de Dieptel, un serveur très bien 
présenté, avec plein d'infos pour tous 
ceux qui aiment la télématique. C'est au 
35 82 44 20, et dans DIEPtel, il y a le 
nom d’une ville... 


Ages Cucumber, voici un autre ancien 
RTC qui est passé sur RTC, c'est Pinky, 
anciennement sur Téléstrat. Un serveur 
impeccable, rapide, ergonomique. 
Connectez-vous dès maintenant sur le 
45 03 37 32, à Paris. 


Un autre RTC qui immine, c’est Ellis: il 
passera bientôt sur ST. Vous pouvez 
toutefois l'appeler au 47 74 57 77, c'est 
un copain, et il est sur Paris. 


Tenez, si vous avez deux minutes 
devant vous, faites-moi savoir combien 
de connexions vous avez en moyenne 
par jour. C'est pour un sondage. 


C'est une rubrique RTC quelque peu 
tronquée, du fait qu'il y a beaucoup de 
télématique dans ce numéro et que ST 
Magazine est une revue consacrée au ST. 


Merci à tous les Repteaser qui auront 
installé dans leurs banques notre nouveau 
protocole de téléchargement. 


Envoyez-moi vos totaux, vos numéros, 
vos infos, mais je ne Vous garantis pas que 
jai suivre mon courrier. Bronzer, 
igner, feignasser, scooter, je vais tâcher 
de vous oublier. Passez vous aussi de 
bonnes vacances, on se retrouve fin Août! 


L'AMI VIDEOTEX 


Nous vous rappelons que nous vous 
donnons ici des listings Vidéotex écrits 
sous Compostar 2.0X, avec les instructions 
standard, que vous n'avez qu'à recopier 
bêtement, sans penser à rien. Si vous 
voulez faire l'effort de comprendre, il y a 
des explications juste au dessus des 
listings. 


COMMENT ECRIRE À L'ENVERS? 
Question farfelue mais néanmois pas 
dénuée d'intérêt puisque le listing que 
nous vous donnons ce mois-ci vous 
permettra de créer des effets spéciaux 
Sur votre RTC. 

Pour écrire à l'envers, il faut jouer sur les 
double-hauteurs en surimpression. Vous 
n'êtes pas sans savoir que des carac- 
tères en double hauteur prennent deux 
lignes, d'où le nom. Le truc consiste à 
écrire des caractères en double hauteur 
à cheval sur d'autres caractères en double 
hauteur, c’est à dire à une ligne d'intervalle, 
et non deux. Voici un exemple d'utili- 
sation de cet effet: 

Curseur OFF 

CIs 

Bas 

Double Hauteur 

Ctri-X 

Encre @ 


$20 
Le OO! PHUIS' 
r 


Bas 

Droite 

Droite 

be OO! SUW/ 
r 


Haut 

Fond Q 

$20 

Et voici le tableau des lettres que l'on 
peut écrire à l'envers. Il y en a sûrement 
d'autres, et il y a aussi des symboles que 
l'on peut désormais afficher. Nous vous 
laissons le soin de les découvrir. 




























LEAUT | BAS T RESULTAE E. 
ne | = + 
s Les N 
RE AN SRE USE | 
RUE CUT EE NE NES : RE | 
RS NT PNR 
191 WW 
nn 
(Sn TN 7 S 72 
LR ET ie 
se ONE LS: 
CRE 
X CS 
Re AN CET ER 
Lo TT opt eo ue) 
DRE NN MR LT RSS 
DT PRET TEEN TE 
NUIT 7 Re: 10 4 
RTS RC CCR 


COMMENT EPATER SES COPAINS? 
On peut par exemple éteindre son Minitel 
1B, le rallumer puis lui envoyer la séquence 
$12$28 (en hexa), ce qui correspond à 
demander à répéter 40 fois le dernier 
caractère affiché. Or, à cause d'une erreur 
dans la procédure d'initialisation du Minitel, 
on affiche un... Surprisel 

















MINITEL NEWS 


NOUVEAU | 
J'ai recu une préversion de ZZ-COi. 
PRO. Vous prenez une tête, un mur, df 
vous fracassez l'une sur l’autre, Les font: 
ont été modifiées, il y a un mode Plein] 
écran très impressionnant, un éditeur 6 
textes pour préparer ses messages hor 
connexion, des procédures révolution 
naires, et Une possibilité d'exporter le 
données vers dBMAN. Vous utilisg 
ZZ-COM très facilement, puisque la] 
principales options sont accessibles pa 
des icônes, que l'on peut ouvrir, copig 
les uns sur les autres, bref, c'est tr 
instinctif et très agréable. Affaire À 
suivre. 















MODEMS 
La société COM 1 propose pour 1869 francs 
son Baladeur: c'est Un modem très compad 
et très esthétique, intégrant un coupleut 
acoustique, comprenant les standards 
V23, V22 et V21 et Bell, et répondant 
aux normes Hayes. Par ailleurs, COM 
propose d’autres modèles comprenanl 
en plus le V22 bis, et doté de |: 
correction d'erreurs MNP4, ainsi que 
compression de données MNP5. Band 
d'essai dans un prochain numéro. À notel 
aussi qu’ils ont plus que des projets poul 
un système de haute résolution sul 
Minitel, on vous en reparlera aussi. 








BOUTEILLE A LA MER 
La société télématique Compumedia est à 
la recherche d’un nouveau s nsor, Sérieut 
et solide, Microserveurs & Te clés 
en main et hébergés sont donc poui 
l'instant "sur la touche". 

Compumédia: 56 93 27 28 

Ou 20 Cité Magenta, 33000 Bordeaux. 
C'était ce qui s'appelle un coup de pouce. 


ATARI-ST 
— COMPILATIONS 
- DÉMENT! 


299F 
BEST DE US GOLD éa 
sur tous les logiciels 


AMSTRAD, ATARI, ST, PC, AMIGA 
# 


" . 
NOUVEAUTES (suite) 
GHOST AND GOBBLINS 195F 
GUARDIANS MOONS 195F 
BULUS+NETHER WORLD HILLSFAR 245F 
INAPS+EXOLON HYBRIS 245F 
JAN 5 STARS 245F LO.U. 245F 
DURO RACER JAWS 195F 
RBARIAN+CRAZY CARS KARATEKA 195F 
BALL+RAMPAGE KINGS QUEST IV. 295F 
ATION 16 249F LA LEGEND DE DJEL 220F 
PER SKI+GRAND PRIX 500 REVOLUTION FRANCAISE 
| TRACKERS LICENCE TO KILL O0 | 
13 ï ; ï LORDS OF RISING SUN 
NCROYABLE! _. | mauve 


RCES MAGIQUES 149F HA MECHANIC WARRIO 


RKANOID 2 
MIER COLLECTION  249F 


Passez un été cool avec MICROMANIA ! 
En juillet et août bénéficez 
d’une remise géante de = 


0 CHATEAUNE 
ie Fe DE 8 H À 20 H DU 


DOUBLE DRAGON 


HIT PARADE 


ARCHIPELAGOS 
BATTLEHAWKS 1942 
CASTTLE WARRIOR 
CRAZY CARS 2 

DRAGON NINJA 
DUNGEON MASTER EDIT. 
F 16 COMBAT PILOT : 


 FORGOTTEN WORL 


249F 
249F 
199F 
249F 


DUNGEON MASTER 
ELITE 
EMMANUELLE 
EXPLORA 2? 

FALCON 

F.O.F T. Ne 
FOOTBALL MANAGER 2 
GALDREGON'S DOMAIN 


: GOLD RUSH 


UF. TÉL 93.42.57.12 
LUNDI AU SAMEDI 


195F 


PANTHERE ROSE+WESTERN 
ES+CLEVER AND SMART 
AMPIRE'S EMPIRE 
ONST 149F 
MAITRES DE L'UNIVERS 
EFLEKTOR+NORTHSTAR 


 GUNSHIP 


AOS STRIKES BACK  185F 
UITE DUNGEON MASTER) 
UBLE DETENTE 199F 
TE. 199F 
INDIANA JONES :THE 
EAST CRUSADE(ARCADE) 245F 
NEW ZEALAND STORY  195F 
NIC STATIONS 199F 
NEGADE 195F 
NEGADE 3 199F 
199F 
199F 
E GAMES SUMMER 199F 
KENON 2 MEGABLAST  245F 


AIRBORNE RANGER 
CYBERNOID 2 
CUSTODIAN 
COSMIC PIRATES 
DRILLER 
GAUNTLET 
GAMES WINTER 
JUG 
LED STORM 
LEVIATHAN 
MOTOR MASSACRE 
NETHER WORLD 
ROAD BLASTERS 
R TYPE 
SPACE BALL 
STARGLIDER 2 
TEENAGE QUEEN 
* THE DEEP 

THE ELIMINATOR 
TYPHOON 
VICTORY ROAD 

À WARZ 


“LES CLASSIQ 
MICROMANIA :. 


|°+ Ces logiciels doivent 

| sortir prochainement. 
Téléphonez ou tapez 

1 3615 MICROMANIA et vous 

| connaîtrez la disponibilité 
exacte de chaque logiciel. 


OUNDATIONS:WAST 
MARBLE MADNESS 
MUSIC'CON: CTION SET 


TITRES 











RERO RUE C]T.Shi 
PAYEZ PAR CARTE BLEUE | INTERBANCAIRE D M Le XL ai lssue 0 


T.Shirt HIGH SCORE 
M. L. XL. (entourez votre taille} 
[1 Montre MICROMANIA | 





Mise sur les logiciels AMSTRAD, ST, PC, AMIGA 
Micipation aux frais de port et d'emballage 


Écisez cassette [] Disk [] Total à payer = 





Date d'expiration — / — Signature : 
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Le Minitel ne permet de transmettre que 7 bits de données par 
octet, à cause de la parité. Contrairement à ce qu'on peut penser, 


la parité n'a pas pour but de rendre une bonne partie des 
standards de téléchargement incompatibles avec le Minitel, mais 
de détecter les erreurs de transmission. Après tout, c'est une 
bonne idée, mais absolument pas exploitée par les premiers 
modèles de Minitel qui ne cherchaient pas à corriger cette 
erreur! À partir du Minitel 1B, 1 a beaucoup mieux : la procédure 
de correction d'erreur (PCE). Elle permet une meilleure détection 
des erreurs de transmission, de corriger dans certains cas de 
légères erreurs et naturellement de demander la retransmission 
de ce qui a été mal recu. 


La PCE est prévue pour fonctionner uniquement dans le sens 
serveur à Minitel. Le débit du Minitel vers le serveur est tellement 
faible que la transmission n’est que rarement victime d'erreurs. 
Le soft du Minitel ne prend donc en charge que le côté réception de 
la PCE. Le côté émission se trouve dans les PAV (Point d'Accès 
Vidéotex) pour les serveurs sous Télétel. Les micro-serveurs 
sont donc obligés de gérer eux-mêmes la PCE. 


C'est en général l'utilisateur qui demande l'activation de la 
PCE, par la séquence Fnct-M C. Celle-ci se contente d'envoyer 
au serveur 13 4A (tous les codes sont en hexa), la PCE n'est 
toujours pas active. S'il veut la gérer (et s’il le peut), le serveur 
renvoie alors la commande PRO2 START PROCEDURE (1B 3A 
69 44). Si le serveur utilise le Minitel comme modem, il faut bien 
sûr faire précéder cette commande d’une demande de transpa- 
rence au protocole, pure c'est le Minitel distant qui doit 
prendre en compte la PCE/réception (transparence pour 4 octets: 
1B 3A 66 4). Le serveur n’est pas ob igé d'attendre la réception 
de 13 4A pour demander le démarrage de la PCE, il peut 
envoyer PRO2 START PROCEDURE à n'importe quel moment. 
Dès réception, le Minitel distant renvoie son status, qui contient 
entre autres le bit d'activation de la PCE. Le serveur doit se 
baser sur ce bit pour démarrer effectivement ou non la PCE (si 
le serveur a demandé de lui-même la PCE, le Minitel distant 
eut très bien ne pes la Re La séquence est PRO2 
EP-STATUS- FONCTIONNEMENT STATUS (1B 3A 73 suivi 
d'un octet dont le bit 2 correspond à l'état de la PCE: active ou 
non). Les problèmes commencent lorsqu'on utilise le modem du 
Minitel pour le serveur: le Minitel avale cette séquence protocole, 
on ne la recoit pas sur la prise péri-info. Ceci nous condamne à 
supposer que la PCE est activée dès la demande faite. Avec un 
modem, tout peut se passer normalement. 


Une fois tout correctement établi, on n'envoie plus des carac- 
tères un à un mais par blocs de 17 octets. Les 15 premiers 
octets sont les données à transmettre. S'il y a moins de 15 
caractères à transmettre (par exemple écho d'un caractère), on 
rajoute des 0 après de manière à toujours avoir 15 octets. Il ya 
ensuite un octet de CRC (cyclical redondency check, contrôle 
de redondance cyclique), calculé à partir des 15 premiers octets. 
Il permet au récepteur de détecter efficacement les erreurs de 
transmission, et même, associé à la parité, de corriger des 
erreurs portant sur un seul bit. Nous verrons plus loin ou 
méthodes de calcul. Enfin le dernier octet est un 0, qui permet 
au Minitel récepteur de se resynchroniser sur le prochain octet 
dans le cas où il aurait eu erreur sur un bit de start ou de stop. 
Un bloc contient donc 15 caractères, le CRC et un 0. 





L'émetteur n’attend rien en retour de l'envoi du bloc, et continue à 
transmettre de nouveaux blocs s'il y en a. Ceci permet d’avoir 
une transmission continue s’il n'y a pas d'erreur. Le récepteur 
n’envoie rien si tout va bien, mais il demande la retransmission 
du bloc lorsque celui ci est erroné. Comme le serveur continuait 
d'envoyer des blocs, on numérote les blocs transmis pour pouvoir 
indiquer lequel est à renvoyer. La numérotation est implicite : un 
paquet ne contient pas son numéro. Le premier paquet transmis 
cos le numéro 0, et le numéro du pue est ensuite incrémenté 
chaque nouveau paquet, modulo 16. C'est à dire qu'après le 
paquet numéro 15, on reprend la numérotation à 0. 
Dans le cas d'une erreur, le Minitel renvoie NACK (21) suivi du 
numéro du bloc à retransmettre plus 40. 21 45 demande donc la 
retransmission du paquet 5. En fait, il s'agit plus d’un retour en 
arrière que d’une retransmission : le serveur recommence à 
transmettre tous les blocs qu’il a déjà envoyé en partant du 5. 
Le serveur renvoie alors SYN SYN (22) suivi du numéro de bloc 
à partir duquel on recommence à transmettre plus 40 (22 22 45 
avec notre exemple). SYN signale la resynchronisation, elle 
peut intervenir en plein milieu d'un paquet. En pratique, on 
efface le buffer de la sortie série avant de resynchroniser, pour 
éviter d'envoyer des caractères qui de toute façon ne seront 
pas interprétés par le Minitel. 


Les blocs sont numérotés de O à 15, on doit donc toujours 
conserver les 16 derniers blocs émis en mémoire, pour faire face 
à une éventuelle demande de retransmission. Il faut également 
réduire la taille du buffer en émission. Afin de stocker chaque 
nouveau bloc qu'il émet, le serveur va effacer le bloc qu'il a 
émis 16 blocs auparavant. Si le buffer est trop important, ce bloc 
peut très bien se trouver encore dans le buïfer de l'Atari, et ne 
pas avoir été transmis au Minitel! S'il y a une demande de retrans- 
mission sur ce bloc, elle arrivera après qu'il ait été effacé de la 
mémoire. Un buffer de 256 caractères est un peu trop gros, car 
il contient presque 16 blocs! En revanche, on peut quand même 
garder une centaine d’octets dans le buffer car les demandes de 
retransmission arrivent rapidement (temps de transmission de 
17 octets à 1200 bauds et de 2 octets à 75 bauds: 0.4 seconde, 
le temps de traitement du Minitel ne doit pas être énorme et on 
Suppose la propagation instantanée). Elles ne portent donc pas 
sur des blocs très vieux. Il reste quand même le risque d’une 
très mauvaise ligne : les demandes de retransmission peuvent 
elles aussi être victimes d'erreurs. Si plusieurs NACK xx échouent, 
le bloc peut avoir disparu de la mémoire... Plus le buffer d'émission 
est petit, moins il y a de risques. 


Il y a plusieurs contraintes lors de la formation des blocs. Les 
caractères SYN et NACK sont utilisés pour le traitement des 
erreurs, et NUL est utilisé pour remplir des blocs de moins de 15 
Caractères. Pour qu'ils soient considérés comme des octets de 
données on les fait précéder de DLE (16). Pour transmettre DLE 
lui-même, on enverra DLE DLE. Enfin, un bloc contenant 15 
octets nuls est illégal, 


Il est nécéssaire de vérifier tout le temps s’il n'arrive pas des 
NACK. On ne peut pas le faire pendant un traitement par le 
serveur, à moins d'utiliser des interruptions, ce qui complique 
as mal. Lors de l'attente de caractères, il n'y a aucun problème. 
ar contre, il faut aussi vérifier pendant l'émission des pages. 
Pendant la transmission de chaque bloc, on teste donc l'entrée 
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jori si c'est un NACK ou des caractères envoyés par l'utilisateur. 
c'est un NACK, on s'occupe de retransmettre les blocs. Sinon, 
onstocke le caractère dans un second buffer, pes u’il ne soit 
pas perdu Le programme serveur le recevra dès qu'il fera une 
écture de l'interface série). C'est à cet endroit qu'on pourra 
éventuellement rajouter une gestion de l'anticipation pages 
interruptibles). Attention à ne pas interrompre la transmission 
aumilieu d'un bloc! 


série. S'il y a un caractère, on est obligé de le lire car on ne sait pas 
DrIO 


pour utiliser le programme proposé, le serveur doit utiliser 
detserie pour lire les caractères à l'entrée, et sendblock(str) à 
l'émission. Str contient une chaine de longueur quelconque. Le 
jveur n'a pas à se soucier de l'éventuelle activation de la 
DE, ni de la composition des paquets ou de leur réémission. 
Mais il doit absolument veiller à envoyer plusieurs caractères à 
jafois par sendblock : cette procédure transmet au minimum un 
bloc (17 octets), même si str ne contient qu'un seul caractèrel Si 
vous avez tellement l'habitude d'utiliser Cauxout pour envoyer 
caractères Un à un, vous pouvez toujours rem Bee Cauxout 
ar une procédure qui garde le caractère dans un buffer de 15 octets. 
Dès qu'il est plein, elle appelle sendblock avec la chaine 
correspondante. Il faudra quand même penser à vider de temps 
temps ce buffer "à la main" même s'il n'est pas plein, avant 
arexemple une lecture sur disquette ou une saisie Minitel. Le 
listing 1 donne le programme complet, avec la première méthode 
calcul du CRC qu'on va étudier très bientôt. Le listing 2 
onne le fichier header correspondant. 































problèmes euvent survenir si on utilise le modem du 
abord, le 


nnées est un ESC, il sera suivi du CRC, c'est à dire n'importe 
Pour éviter des gags, on remplace dans ce genre de cas le 
par un 0. Enfin, aucune commande protocole ne peut être 
Voyée par sendbiock. Pour le Minitel local, on les envoie 
ymalement avec Cauxout. Pour le Minitel distant, il faut de 
Ute facon utiliser une commande de transparence, mais elle ne 
fa pas reconnue par sendblock. Il la mettra dans un bloc, et 
ülement une partie de ce bloc sera transmise, d’où une 
ücle NACK/retransmission infinie! || faudra donc modifier 
block pour qu'il reconnaisse une commande de transparence, 
sorte du bloc et l'envoie avant le bloc qui contient la commande 
otocole destinée au Minitel distant. On poura également 
outer quelques protections contre par exemple les boucles 
CK/retransmission infinie, ou l'absence d'acquittement dans 


CALCUL DU CRC 


est d'abord nécessaire de calculer la parité des 15 octets à 

mettre. Normalement, la parité est calculée par l'interface 
e, mais ici on a besoin de la connaître pour le calcul du 
C. Il doit toujours y avoir un nombre de bits à 1 pair dans les 
ts transmis. On compte donc le nombre de bits à 1 dans 
Octet, s’il est pair on met le bit 7 de l'octet à O, sinon on le met 


Suite, on décide ae chacun des 8 bits des 15 caractères sont 

ait les 120 coefficients (8x15) d'un polynôme de degré 119. 
s coefficients ne peuvent donc qu'être O ou 1. Le septième 
u premier caractère sera le coefficient de x1119 et le bit O 
caractère 15 sera le coefficient de x*0 (ça s'appelle également 
Les bits de parité sont pris en compte normalement. On multiplie 
Suite ce polynôme par x7, on a maintenant un polynôme de 
gré 126, qu'on appelle P(x). 


exemple, les 15 caractères du bloc à envoyer sont B, R, 
SUivi de 13 codes ascii 3 (pour ne pas arriver à un polynôme trop 
Onstrueux). En binaire, on a B: 01000010 , R: 01010010, mais avec 
48 cela devient 11010010, et enfin 3: 00000011. Le polynôme 
t alors : ; 

)=x1125+x11204x4118+x1117+x4115+x1112+-x1104+x1103+x196 
A964x188+x187+x180+x179+x1724+x17 1x1 64+x163+x156+ 
x148+x147+x140+x1394x132+x134x1244+x1294+x116+x115 
2X284+x 17. - 
Eh oui. Ce polynôme est alors divisé par un polynôme parti- 
ler appelé polynôme générateur G{x}=x"7+x13+1, Cependant, 












Créez votre serveur minite 
avec LE SERVEUR pour ATARI 1040 
Serveur RTC monovoie 1480 Francs TTC 


est un logiciel évolué sous GEM conçu pour 
créer et exploiter un serveur minitel de haut niveau,il fonctionne 
avec un ATARI 1040,ou avec un deuxième lecteur,ou sut disque 
dur,et sur tous les types de minitel et de téléphone homologués 
par les PTT.II fonctionne en haute ou basse résolution.Ses 
LR er Aie Caractéristiques son:Arboresc 
Infinie,forums,affichage publique,dialogues en direc 
salons,possibilité de créer 10000 bals automatiques avec 
signalement des nouveaux messages et réponses automatiques sur 
toutes les rubriques.jeu intégré Char Ent avec protocole de 
transfert incorporé ,heure et date visualisable ou non. 
Module de commande intégré permettant de gérer 99 catalogues 
de 9999 articles chacun,calculs automatiques du stock et des prix 
HT et TTC;sortie du bon de commande sur imprimante en temps 
réel,visualisation des commandes à distance par le 
SYSOP Possibilité d'appeler un sommaire par numero ou par # 
suivi du nom du sommaire,utilisation du SERVEUR comme 
téléscripteur,dès que vous avez un message en bal celui-ci est 
imprimé immédiatement avec le nom du pseudo la date et l'heure 
Fonction ma permet au SYSOP d'envoyer un message à tous 
les possesseurs de BAL.Multi-serveur,99 images de publicité 
incorporables,toutes options SYSOPà distance (détruire 
bal,modifier niveau d’accès, supprimer messages sur 
forums,P A ,affiche,visualisation des dernières connexions 
etc...). Visualisation guide de la vacation par le SYSOP avec son 
minitel prioritaire. Tests local en 4800 Bauds.Tous types de pages 
utilisables crées avec un composeur vidéotex standard,digitalisées 
ou récupérées avec le KIT VIDEOTEX ou autres . Impossibilité 
pour le connecté de bloquer votre minitel en 80 colonnes,il repasse 
en 40 colonnes 30 secondes après la deconnexion.Livré avec 
cordon détection sonnerie +1 documentation serveur +1 
documentation création d’arborescence + 1 disquette d'exemples 


.Multivoie sur demande. Démonstration et vente sur serveur 
MUST tél 33 04 55 55 ou commandes téléphonig 


KIT VIDEOTEX 790 Francs TTC 
Le kit videotex est un logiciel évolué sous GEM il fonctionne avec 
un atari 1040 en basse ou haute résolution,avec tous les minitels . 

A :Dialogue avec un autre minitel,sans passer par le |: 
réseau transpac,connexion à des centres serveur,retournement du 
modem minitel transformant l’émulateur en mini 
serveur, sauvegarde des pages écrans minitel transfert : réception 
de fichiers,envoi de fichiers,visualisation sur st et sur 
minitel,toutes options impression,composition automatique des 
numéros télmémoire tampon, impression de la vacation page à 
page ou en continu,envoi de procédure de connexion ou de 
messages préparés Mini éditeur de caractères minitel.Reception et 


emission avec protocole de transfert incorporé. 

COMPOSEUR VIDEOTEX:Le composeur vidéotex est un | 
composeur professionnel.Fonctions:Création de 
rectangles,cadres, dégradés mise en page,déplacement et copie de 
bloc,sonnerie,mode rouleau,temporisation,animation 
dynamique,pages en surimpression,couleur des fonds et des 
textes,hauteur et largeur des lettresmode graphique,dessin avec 
pavé fixé à l'avance ou dessin libremémorisation de trois blocs de 
travail réglage de l'environnement bureau etc... 
VIDEOTEXTISEUR:des images degas,cet outil professionnel 
remplacera avantageusement des logiciels dont le prix seul est 
nettement supérieur:Choix des teintes du grisé,du 
pinceau, mosaique, de plus est fourni avec le kit un programme 
pour capturer des images et les transformer en image deg 


BON DE COMMANDE à recopier ou à découper 
Je commande LE SERVEUR à 












































































Je joins le chèque de ré ent et L test gratuit . 
} ie a facteur Piajorée de 60 Fr 


Prénom: 
















A retourner à : MUST B.P.004 Barneville Carteret 5 | 


0270 
tél : (16.) 33 53 13 66 commandes téléphoniques acceptées 
Démonstration ou commande SER au 33.04.55.55 
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pendant la division, les coefficients du polynôme sont toujours 
considérés comme des bits: ils ne peuvent prendre que les 
valeurs 0 ou 1, Lors de la division du polynôme, on va être amené 
à soustraire deux EE er :le polynôme "reste" et un ke) 
de la forme x4i * G{x). Pour la soustraction sur chaque coefficient, 
on utilisera donc 1-0=1, 1-1-0, 0-0=0 et 0-1=1 pour conserver 
toujours un résultat sur un bit (en fait, on fait les calculs "modulo 2"). 
Vous venez tous de vous apercevoir que la soustraction correspond 
en fait à un "ou exclusif” (XOR) entre les bits. Le reste obtenu 
est un polynôme de degré 6 (ou plutôt de degré inférieur ou égal à 
6, mais on ne fera pas la différence ici). Avec notre exemple, le 
reste est R(x)=x15+x13, Les coefficients de ce reste sont à leur 
tour considérés comme les 7 bits les plus bas d'un octet. On 
aura donc l'octet 00101000 (40 décimal). Eh bien (attention), 
c'est le CRC du bloc! 


La division des polynômes se passe à peu près de la même 
manière que les divisions classiques: on écrit les versions succes- 
sives du reste à gauche, et le quotient à droite. Ici, on ne s'intéresse 
pas du tout au quotient. On va donc stocker.le reste dans un 
tableau (une case pour chaque coefficient). Initialement, le reste 
vaut P(x) (le polynôme calculé à partir des bits des 15 carac- 
tères du bloc). On cherche d'abord le terme de plus haut degré 
(qu'on note n) qui a un coefficient non nul. Il faut éliminer ce 
terme pour abaisser le che du reste. On va donc soustraire au 
reste le polynôme x'i * G{x), où i est choisi tel que 7+izn (les 
deux polynômes à soustraire ont le même degré, le terme de 
plus haut degré du reste disparaît donc). Un fois ce polynôme 
soustrait (en fait, cela correspond à inverser deux coefficients : 
n-4 et n-7), on recommence jusqu'à ce que le polynôme reste 
soit de degré inférieur ou égal à 6. 


Cette méthode fonctionne parfaitement, et est suffisamment 
rapide pour un monovoie compilé. Par contre, elle peut devenir 
un peu lente pour un multivoie, surtout qu’il existe une méthode 
beaucoup plus rapide utilisant des tables. 


On veut calculer le CRC des 15 caractères en connaissant (à 
l'aide d’une table) le CRC de chaque caractère pris indépen- 
damment. Le CRC d'un seul caractère, c’est le reste de x17 * 
P(x) divisé par G{x}, avec P(x) le polynôme de degré 7 formé 
des 8 bits du caractère. Le reste est un polynôme de degré 6 
(c'est à dire que 7 bits sont significatifs dans la correspondance 
octet/polynôme). 


D'abord un peu de maths: supposons qu'on ait déjà calculé le 
CRC des n pue caractères. P1(x) est le polynôme de degré 
8"n-1, calculé avec les bits des n caractères. Soit R1(x) le reste 
de x7 * FR divisé par G(x). On remarque que si n=15, Rx) 
est en fait le CRC cherché. Si n<15, pour se raprocher de 15 on 
rajoute un caractère. Soit C(x) le PoHpene de degré 7 formé 
des 8 bits du caractère à ajouter. Soit P2(x)= P1(x) * x18 + C{x). 
P2(x) est en fait le nouveau polynôme P1 pour n+1 caractères 
(on a decalé tous les anciens bits de P vers la gauche pour pouvoir 
rajouter les 8 nouveaux bits de C). On veut donc connaître le 
reste R2(x) de x17 * P2(x) divisé par G(x). 

XA7 * P2(x) = x17 * x18 * PAx) + x17 * C(x), qui a le même reste 
que x"8" R1(x)+ x17 * C{x), car R1(x) est le reste de x17 * P1(x). 
X" 8 * R1(x) + x17 * C{x) = x17 * ( C(x) + x * RA(X) ). 

Or notre table contient tous les restes des polynômes x\7*P(x) 
ou P(x) est un polynôme de degré 7. C(x) + x * R1(x) est bien de 
degré 7. On aura donc HQE allant pêcher dans la table des 
restes le reste de C(x) + x * R1(x). 


Concrètement, il ne sera pas nécessaire de transformer les bits 
des 15 caractères en un tableau de coefficients, puisque qu'on 
traite chaque caractère séparément. On fera donc les additions 
directement sur des caractères. Les 8 additions séparées des 
bits de deux caractères s'obtiennent en faisant un XOR entre ces 
deux caractères. La multiplication par x du polynôme s'obtient sur 
le caractère en faisant un décalage de un bit vers la gauche. 


On obtient donc newcrc = reste[{oldcre<<1)  caract]. Le 1 corres- 
pond au XOR et <<1 au décalage. 


Pour créer la table, on reprend le même principe pour diviser les 
polynômes que dans le listing 1. Le listing 3 présente le programme 
qui crée un header avec la table des 256 restes. Le listing 4 donne 
le résultat de l'exécution de ce fichier, si vous préférez taper ces 





tables! Enfin, le listing 5 donne les modifications à apporter au 
premier listing pour qu'il utilise la nouvelle méthode de calcul de 
CRC (juste le changement de la procédure crc et le rajout au 
rl fichier de l'include du fichier header contenant les 
tables). 


Vous voilà donc avec un beau serveur qui gère la PCE, ce qui 
ne manquera pas de faire hurler de joie vos utilisateurs. dn 
poisse en particulier l'utiliser dans un protocole de téléchargement. 
n tel protocole offre l'avantage d'un programme de réception 
réduit au strict minimum : juste la transformation 7 bits/8 bits. 
Toute la gestion des erreurs est faite par le Minitel pour [a 
réception. Dans le cas d’un serveur sous Télétel, le PAD s'en 
occupera même en émission! Un tel protocole offre une vitesse 
théorique d'environ (je prends le boulier) 5200 octets par minute... 


Vincent POMEY (Tricky) 
(NDLR: Sysop de Linn et auteur 
de COMPOT sur ST) 


———————————— 


FE LISTING 1 */ 
/* driver pour la PCE du minitel */ 
/* v.pomey 89 */ 


#include <osbind.h> 

#include <stdio.h> 

#define AuxOut(a) bios (3,1,a) 
#define AuxIn() bios (2,1) 
#define Auxls() bios (1,1) 
#define BUFFERSIZ 200 
#undef MODEM 


#define NUL 0 
#define DLE 16 
#define SEP 19 
#define NACK 21 
#define SYN 22 
#define ESC 27 


char block[161[16]; /* garde en memoire les blocs emis*/ 
int numblock = 0; /* numero du dernier bloc emis */ 
int pce = 0; /* flag on/off */ 

char buffer BUFFERSIZ]: 

int bufr = 0; bufe = 0; 

char mask[8]={0x1, 0x2, 0x4, 0x8, Ox10, 0x20, 0x40, 0x80)}; 


struct iorec { 
char *buff; 
short bufsiz; 
short head; 
“short tail; 
short low: 
short high; LE 


clrbuft) : 

{struct iorec *rs232: 

/F efface le buffer en emission */ 
r5232 = lorec (0) + 14; 
ent = rs232->head: 


char c:; 
for (i=1; i<=15; i++) 
{c=*buf & Ox7f: 
nbit=0; 
fe re le nombre de bits a 1 dans le caractere */ 
for (j=0; j<=6; j++) 
(if (c&1) nbit++: 
c=c>>1; 


if (nbit%2) *buf=*buf | 0x80; else *buf=*buf & Ox7f; 
buf++; 


} (Suite page 201) 
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re Herr 

Edité par Virgin 
Couleur 

Environ 200 francs 


Au lendemain de la quatri- 
ème guerre mondiale et à la 
suite d’une série d'accords, 
les armes nucléaires ont été 
interdites. L’armement des 
civilisations actuelles est de 
nouveau conventionnel. Ain- 
si la guerre demeure plus 
"écologique". Bien sûr, ces 
mesures ont favorisé la pro- 


_ SILKWORM 








L'ACTUALITÉ DES JEUX 


ns _— 


RL AD TUO DS 


nucléaires. Mais heureu- 
sement pour la terre, un es- 
poir subsiste. Un petit grou- 
pe de scientifiques travaille 
sur le projet d’un super hé- 
licoptère et d’une super jeep 
de combat. Si un pilote ou 
un conducteur peuvent être 
trouvés, on pourrait tenter 
une action contre l'avance 
des troupes de l'Alliance. 
Mais attention, un pilote ou 
un conducteur seul a bien 
peu de chances de réussir. 
Pour bien faire, il faudrait 





duction en masse des équi- 
pements primaires: tanks, 
avions, hélicoptères, fusils 
d'assaut, etc. Cette profusion 
d'armes a fait germer une 
idée terrible dans l'esprit des 
généraux de l'Alliance. Ils 
se sont tous réunis pour 
montrer aux dirigeants po- 
litiques que ce sont eux qui 
détiennent le vrai pouvoir. 
Le coup d'état militaire pa- 
raît inévitable. Si jamais ils 
arrivaient à leurs fins, ils 
passeraient outre les recom- 
mandations internationales 
et favoriseraient de nouveau 
le développement d'armes 


que deux volontaires se ma- 
nifestent en même temps. 
Les scientifiques ont baptisé 
cette opération de la derni- 
ère chance: "Operation Silk- 
worm'. Si jamais vous vou- 
liez tenter votre chance, vous 
devez savoir un certain nom- 
bre de choses. La jeep com- 
me l'hélicoptère se manoeu- 
vrent indépendamment. Ils 
possèdent chacun un canon, 
orientable pour la jeep mais 
moins puissant. Celle-ci à la 
possibilité de sauter par des- 
sus les mines. À chaque fin 
de tableau, vous devrez dé- 
truire un énorme engin de 








erre. La destruction de ce 
ernier vous permettra d'ac- 
quérir des armes supplémen- 
taires. De plus, à certains 
moments du jeu et suivant 
les pertes que vous infligez 
à vos ennemis, des écrans de 
protection apparaissent vous 
rendant invulnérable pen- 
dant quelques temps. Par- 
lons maintenant de la réa- 
lisation. Un seul mot con- 
vient: fantastique. Il s’agit 
d'une conversion quasi-par- 
faite du jeu d'arcade, Les 
aphismes sont extraor- 
inaires, les bruitages et 
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sons de très bonne qualité, 
et l'animation est remar- 
quable. Véritable prouesse 
technique car il y a en plus 
un superbe scrolling difré- 
rentiel. Le fait d’avoir gardé 
la possibilité de jouer à deux 
simultanément donne en- 
core plus d'intérêt au jeu. Y 
jouer seul s'avère trop dif: 
ficile. Silkworm arrive à 
point nommé pour renouvel- 
ler le genre des shoot’em 
up, jusqu'alors trop stéréo- 
typé. Dans tous les cas, une 
grande réussite. À vous de 
trouver un partenaire. 


Jeu d'arcade 

Edité par Microstyle 
Couleur 

Environ 250F 


Non content d'affirmer sa 
suprématie sur les circuits 
du monde entier, Honda 
trouve le moyen d’être en- 
core plus présent dans l'in- 
formatique. En effet, ce logi- 
ciel vous met au guidon d’un 
des plus prestigieux modè- 
les de la marque. Depuis la 
sortie du ST, il faut bien dire 





que nous avons peu eu l’oc- 
casion de voir un logiciel sé- 
rieux dans ce domaine. C’est 
maintenant chose faite. Ce 
programme relève aussi bien 
de la simulation que de l'ar- 
cade pure. Jugez plutôt. Au- 
cun élément technique n’a 
été oublié. Tout d’abord, pour 
démarrer votre engin, il s’a- 
git d'effectuer un départ à la 
poussette, c’est-à-dire courir 
à côté de la moto en la pous- 
sant, puis sauter dessus au 
bon moment. Un exercice 





D  — 





auquel rechignait notre meil- 
jeur pilote francais, Chris- 
fan Sarron. Une fois sur 
ja piste, vous devrez con- 
duire de manière à ména- 

r le plus possible la moto. 
Pas question de rester en 
iyr-régime" trop Potenss 

us peine de serrer le mo- 


teur. Il en va de même pour 
les chutes. Si lors de la pre- 
mière, VOUS pourrez Vous en 
tirer sans trop de dégâts, les 
suivantes deviendront vite 
beaucoup plus pénalisantes. 
Au début, on tord seulement 
le guidon. Ensuite, c’est le 
compte-tours qui tombe en 





_ CASTLE WARRIOR 





u d'arcade 
dité par Delphine 















oS prières ont été enten- 
es. Le second logiciel de 
phine Software (ceux 
ji ont fait Bio-Challenge) 
t sorti. Annoncons d'em- 
ée la couleur, celui-ci est 
1 moins aussi bien que le 
remier. Parlons d’abord 
histoire. Vous êtes Ul- 
ch le fils de Richard, sou- 
ain du royaume de Paci- 
8 Malheureusement le roi 
eurt, Il est victime d'un 
uvais sort que lui a lan- 
le maléfique sorcier Zan- 

Votre mission sera de 
trouver l’antidote, déte- 
par Zandor. Vous allez 
nc devoir traquer Zandor 

















rade: impossible de savoir 
si on est dans la zone rouge 
ou non. Plus grave encore, 
le fait de conduire avec une 
fourche tordue, qui oblige 
sans cesse à corriger la tra- 
Jectoire, même en ligne droi- 
te. Ne croyez pas que seule 
la moto subit des domma- 
ges, le pilote aussi peut être 
touché. Plus vous tombez 
plus il est fatigué, et plus il 
met de temps à redémarrer. 
Bien sûr, ces chutes ont plu- 
sieurs origines: une allure 
trop soutenue, une collision 
avec un concurrent, ou une 
rencontre inopinée avec un 
obstacle sur la piste comme 
une tâche d'huile. À noter 
aussi la présence des flaques 
d'eau qui n’ont pour seul 
effet que de vous ralentir. 

La réalisation est excellente, 


sur son propre terrain dans 
un combat à mort. Avant 
d'y arriver, la route sera 
longue et parsemée d'em- 
bûches. Au premier niveau, 
vous avancez dans un cou- 
loir et devez éviter d'être at- 
trapé par des bras d’une 


couleur verdâtre qui sortent 


des murs. Ce n’est pas tout. 
Il faut aussi “slalomer” en- 
tre les chauves-souris qui 
volent vers vous. Ensuite, 
au niveau suivant, vous fe- 
rez face à un monstre qui 
crache des boules de feu. 
Pour le détruire, un seul 
moyen, se placer face à une 


avec des graphismes qui 


‘sont superbes. Un effort par- 


ticulier a été fait au niveau 
des bruitages, si bien que 
l'on accélère et décélère rien 
que pour le plaisir d’enten- 
dre le bruit du moteur. Côté 
animation, rien à redire, 
l'impression de vitesse est 
vraiment présente. Sachez 
encore que le logiciel pro- 
pose un très grand nombre 
de circuits dont les plus cé- 
lèbres comme Silverstone, 
Le Castellet, Susuka et bien 
d’autres... 

Il est également possible de 
repérer les circuits avant 
d'effectuer le tour de quali- 
fication. Il suffit de se mettre 
en mode entraînement, as- 
tuce très utile pour décro- 
cher la "pole". Tous à vos 
marques et bonnes bourres! 


boule et dôrmer un-eoup d'é- 
pée afin de renvoyer celle-ci 
sur lui. Vous devrez répé- 
ter cette opération plusieurs 
fois avant de le vaincre. Au 
niveau suivant, vous êtes 
installé dans une frêle em- 
barcation et descendez une 
rivière souterraine. À ce mo- 
ment, plusieurs dangers vous 
guettent. Premièrement, il 
s'agit d'éviter ou de repous- 
ser les piranhas géants. En- 
suite, il faudra se méfier des 
stalactites qui vous tombent 
dessus. Une fois ce niveau 
passé, vous retomberez sur 
une créature qui crache 
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mm, 


des boules de feu, beaucoup 
plus difficile à détruire. En- 
fin vous atteindrez le lieu 
où se cache Zandor. Ce com- 
bat sera sans doute le plus 
dur à gagner. En effet, ce 
dernier fera appel à toute 
Sa magie alors que vous ne 
disposez que de vos bras. 
Si jamais vous réussissiez à 
terrasser ce sorcier, ne cro- 
yez pas que la partie soit fi- 
nie pour autant. À partir de 
ce moment, il faut regagner 
votre château au plus vite 
juché sur le dos d'un dragon. 
Encore une fois, vous ne se- 
rez pas tranquille et les trou- 
pes de Zandor tenteront de 


vous arrêter. Ce n’est qu’a- 
près avoir franchi cette der- 
nière épreuve que vous pour- 
rez retrouver votre père et 
lui donner l’antidote. Pas- 
sons à la réalisation. Com- 
me pour Bio-Challenge, 
celle-ci ne souffre d'aucun 
reproche. Graphiquement, 
c’est grandiose avec des dé- 
tails incroyables (il suffit 
d'observer fa dalles du cou- 
loir). Au niveau des sons et 
des bruitages, là encore ils 
ont fait très fort. Et enfin, 
animation est excellente. 
Que dire de plus? Vivement. 
leur troisième programme. 





Jeu d'arcade 
Edité par Océan 
Couleur 
Environ 200F 


Red Heat est le logiciel tiré 
du film du même nom, avec 
en vedette À. Schwarzene- 
ger. Ceux qui, comme moi, 
ont vu le film n’en gardent 
sûrement pas un souvenir 
impérissable. Heureusement, 
l'adaptation sur micro est 
de toute autre qualité, On 
peut dire tout de suite que 
pour une fois, on reconnaît 
sans mal les différents prota- 
gonistes. Bon point pour les 
graphismes. Mais rappelons 
d’abord brièvement l’histoi- 
re. Un trafiquant de drogue 
soviétique échappe, depuis 
quelques temps, à tous les 
pièges tendus par toutes les 
polices du monde. Bien déci- 
dé à arrêter ce malfrat, les 
dirigeants américains et rus- 
ses ont, pour une fois, uni 
leurs forces. Vous incarnez 
e capitaine Ivan Danko 
(alias Scharzy), le meilleur 
élément de la police crimi- 
nelle de Moscou et vous allez 
tenter de retrouver Viktor 
Rostavili, considéré comme 


BSREUMSE E ET MST RL ET MRC ET En 
La QE JUS PCR RUE FENTE 
LES AA PE NE PRIE My 
ET SRG FE 
+ 


le chef d'un réseau interna- 
tional de trafic de drogue. 
Le jeu se déroule sur quatre 
niveaux. Lors du premier, 
vous êtes dans un sauna rus- 
se. Pour en sortir, un seul 


moyen, se servir de vos 
poings. Plusieurs coups sont 
possibles, le coup de boule, 
le coup de poing au visage 
et le coup de poing au ventre. 
Par la suite, vous serez mu- 
ni d’une arme: un révolver. 
Les ennemis que vous ren- 
contrez sont de plusieurs 
sortes et eux aussi peuvent, 
bien sûr, frapper. Certains 
ne vous donnent que des 
coups de boule, d’autres que 
des coups de poings et d’au- 
tres encore vous attendent 
patiemment. Le plus dan- 
gereux d’entre eux est sans 
nul doute Rambo, eh oui il 
est là, qui vous envoie tou- 
tes sortes de projectiles. A 
part Rambo, il paraît même 
que les têtes de vos adver- 
saires ne sont autres que 
celles des patrons d'Océan, 
mais qui sait? Dans chaque 
niveau, vous trouverez des 


bonus. Certains vous redon- 
nent de la vitalité alors que 
d’autres vous permettent 
d'acquérir des points supplé- 














RPPREHENR Hyrn 


mentaires. Vos adversaires 
ne constituent pas le seul 
obstacle pour vous barrer la 
route. En effet, de temps en 
temps, des pierres, des bris 
de verres ou des boules de 
neige vous tomberont sur la 
tête, à vous de vous baisser 
au bon moment pour les évi- 
ter. À la fin de chaque ni- 
veau, une sonnette retentit, 
vous indiquant que vous êtes 
arrivé au bout. Avant de pas- 
ser au suivant, il faut quand 
même repousser les assauts 
groupés d’une dernière poi- 
gnée d’ennemis. Dès le deu- 
xième niveau qui se dérou- 
le dans l’hôpita ; VOUS aurez 
un révolver vous facilitant 
grandement la tâche. Mais 





chemin. Utilisez-les donc 
avec parcimonie. À propos 
du troisième et du quatrième 
niveau, je ne peux rien vous 
dire car je n’y suis pas arri- 
vé. Tout est dit concernant 
le système de jeu. Passons 
à la réalisation. Dans l’en- 
semble, elle est très bonne. 
Comme je l'ai déjà dit, les 
graphismes sont superbes. 
Mais il faut ajouter une cho- 
se, l’action se déroule dans 
un écran bordé, en haut et 
en bas, de bandes noires. 
Comme au cinéma! Au ni- 
veau sons et bruitages, c’est 
correct et l'animation est 
suffisante, L’allure de cat- 
cheur de Scharzy est fidè- 
lement rendue. En résumé, 


attention, vos munitions se-il s’agit d'un très bon soft 


sont pas illimitées, même si 
vous en trouverez sur votre 


dont vous n'êtes pas prêt de 
voir le bout, 







































( Suite de la page 196) 


poly{1271, /* PobhE coef de x", uniquement 0 ou 1 possible * 
ter int i,j,k; 


s 7 premiers coefficiants du polynome sont nuls * 

or (=0; i<=6; i++) polyli]=0; 

les coefs suivants correspondent aux bits dans */ 
je bloc de caracteres */ 


lerêve!. 









fo AGi= 1: “ia i++) 

(for G=7; j>=0; j--) 

Dpoly[k-:] = FERA & mask{j])!=0): 
» buf++; 


1* division du polynome par x7+x13+1 */ 
ex du terme de plus haut degre */ 
1 = 12 
While (1) 
{while (({poly[--i]) && (i>=0)) ; 
3 ie le terme de plus haut degre */ 
if Gi<=6 
f Le le > pren est de degre inferieur ou egal a 6 */ 
a est finie, on recupere le reste */ 
EE = 
for (j=0; CE” j++) 
if (poly j]) carac |= mask{;]; 
…—._ return (carac); 





Du 520 au MEGA ST 1, 
en passant par les 
logiciels, 

des promotions spéciales, 
consultez-nous ! 










lé de 5 soustrait au polynome le polynome x°i * (x174x13+1) */ 
ylil = 


sendblock (chaine) 
ï ister char *chaine; 


“while (*chaine != ’\07) 
(if (pce) 
a 3 compose le bloc a emettre */ 







ATARI, c'est aussi 
! le professionnel et des 
solutions complètes de 
micro-édition, 
consultez-nous ! 


Sy (+numblock = = 16) numblock = 0: 

… while ((i != 15) && cos {= 07) 
 ff((chaine—DLE) | | (ichaine—SYN) | | (*chaine==NACK) | | 
(*chaine=NUL)) 

/* certain caracteres doivent etre recedes de DLE */ 

if (i == 14) block{numblock][i++] NUL 

else {block{numblock]li++] = = DLE, 
block[numblock][i++] = *chaine++; 







else 
#ifndef MODEM 
if ((i==14) && (*chaine==ESC)) 









block[numblock]li++]=NUL; LX800 EPSON PROMO © 
Le STAR LC10 PROMO 
block[numblock][i++] = *chaine++:; PANASONIC P-1081 1990F ttc 
LECTEUR CUMANA 






ne) 

While (G != 15) blockInumblock][i++] = NUL: 
block{numblock][15] = = crc (block[numblock]): 
; emission (numblock); 


1 Mo 1490 F ttc 
MEGA FILE 30 Mo 4990 F tic 
MEGA FILE 60 Mo 7700F ttc 
HANDY SCANNER 

Type 4 3490 F ttc 


INFORMATIQUE SYSTEM (ie FRANCE 
tn) 
© 


130, avenue du Général Leclerc 
92340 BOURG-LA-REINE 
Tél. : (1) 46 60 18 55 


62 bis, avenue Georges Clémenceau 
94700 MAISONS-ALFORT 








else AuxOut (*chaine++); 





for G=0: i<=15; i++) 
— {AuxOut Ho nemni D 
— while (Auxls()) 





{c=AuxIn(); Tél. : (1) 43 78 00 72 

if (c==NACK) 48, avenue du Général Leclerc 
{c=AuxIn(); 94700 MAISONS-ALFORT £ 
clrbuf(); Tél. : (1) 48 93 93 39 5 
AuxOut (SYN); AuxOut (SYN); AuxOut (c); 13, rue Fourrier = 
num = c & OxOf: 49414 SAUMUR CEDEX = 
goto restart; Tél. : (16) 41 67 82 43 Y 


else 














{bufferfbufr++]=c 
if (bufr>=BUFFÉRSIZ) bufr=0; 


} 


ao (0); 

if (num==numblock) return; 
if (++num==16) num=0; 

U while (1); 


#ifndef MODEM 
/* transparence pour 4 octets */ 
AuxOut (ESC); AuxOut (0x3a); AuxOut (0x66); AuxOut 


#endif 

/*# pro2 start prorsdune * 
AuxOut (ESC); AuxOut (0x3a); 
AuxOut OxGo AuxOut (0x44): 
MOD 


me + Auxin(); #les deux octets en reponse a la 
transp® 


endif 
#tior MODEM 
lag Den validation : pro 2 rep-status-fonctionnement */ 
wai 
while (AuxIn() != ESC); 
if (AuxIn() != 0x3a) goto waitl: 
if (AuxIn() != 0x73) goto waitl: 
if (Auxin() & 4) pce=1: 
rs marre ecuvetont la pce si le bit correspondant est a 


#else 
ce= 
Send 


) 
A 


#ifndef MODEM 
char Dr éme à 0x3a 0x66, 4,ESC,0x3a,0x6a,0x44,0}: 
ai A transparence À pro? stop procedure */ 
se 


char stop{s}= {ESC,O0x3a,0x6a,0x44,0}; 
* pas de transparence #/ 
#endif 


po: 


sendblock (stop); /*envoi la demande d’arret*/ 
#ifndef MOD ODEM 


c= petsrieO + getserie0; Mles deux octets en reponse a la transp*/ 
#endif 

#ifdef MODEM 

fe tu validation : pro 2 rep-status-fonctionnement */ 
wait 

while (getserie() != ESC); 

if (getserie() != Ox3a) goto wait2: 

if (getserie() != 0x73) goto wait2; 

if ester) 1 Oxfffb) pce=0; 


02 


éd 


if (bufr==bufe) return (AuxIn()); 
else (car = buffer[bu e]; 


ufe++ 
if (bufe>=BUFFERSIZ) bufe=0; 
return (car); 


} 
char getserie() 





{char carac; 

while (1) { 

carac = bufin(); 

if (carac= =SEP) 

{carac = bufin(); 

if (carac == "J) startpce(); 

if (carac == ’K”) stoppce(); | 
else return (carac-’A?); 


if (carac!=NACK) return (carac); 
else if (pce) {carac = bufin(); 
clrbuf); 
AuxOut (SYN); AuxOut (SYN); AuxOut (carac): 
emission (carac & OxOf); 


initpce() 

{struct iorec *rs232; 

rs232 = Iorec (0) + 14: 
r8232->tail = rs232->head = 0; 
ge ->bufsiz = 100; 


—_————_—_——————————————…—…—…———.——"…"… 


FF LISTING 2 */ 

/* driver pce vp 89 * 

extern char getserie(); 

extern sendblock(); 

extern initpce(); À a Apple au Eu pour changer la 
du buffer */ 

/F LISTING 3 * 

/* calcul des täbles pour le cre * 

/* v.pomey 89 */ 


#include <stdio.h> 
FILE *sortie: 
char mask{8]={0x1, 0x2, 0x4, 0x8, Ox10, Ox20, Ox40, Ox80}: 


char crc (buf) 
register char buf; 
{char poly[15]; 
register int i,j; 
char carac; 


te (i=0; i<=6; i++) polylil-0; 
14; 


f =7: j>= 
im 
= 19: 

É le lyC--i1) & (i>=0)) 
wanlle ((! --] 1>= 3 
fee) à 


carac = (; 
for (j=0; j<=6; j ++) 

if (polylj1) ue l= maskfj]; 
return (carac); 


PDA 2 lyli-4]; 
i-4] = i- 
ob -Tl= (ob 7]: 


} 


char hex(a) 
int a; 
{return ((a<10) ? a+'0 : a+a’-10);} 


j--) 
(ut & masklj])!=0); 


main() 
{int num, res: 
printf (' ‘Creation de la ss des cre\n"}; 
sortie = fopen ("erc.h",' 
nu (sortie,"char cre “tabt] = {\n'; 

or (num=0; num<=255; num++) 

{res=cre(num): 

au (sortie! "Oxc%c, ‘hex(res>>4), Here & Oxf)); 
((num+1)%13)= =0) fprintf (sortie, "\n"): 


Este Sora \n'"}; 
lose (sortie); 


( Suite page 204 ) 
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RE = *__ TASCAM M216 RUE 
SN Re YAMAHA MEPA4 processeur , 950 F ALESIS HR16 2430 F 
À MJC8 dispatch…… LCR EE DES CL AVIERS 2 RS 
s ROLAND A880 dispatch+merge ….N.C. ss Here RAP + CAE 
tee MPU 103 ................1390F PEAVEY KB 100 2780 F R Ÿ 
EAGLE Midi thrubox 2 X8.….……. 340F KB 300 . [4190 F dès a 
CLAB  UnitorNouC …. …3250F TOA KD1:2 … 3390 F YAMAHARXE 2675 F 


.980F KD2. 






RX5 avec ext. 


M CARLSBROK?0.. 1880 F ; 
À. KAs “180E KAWAI R100…… 
K90 4390 F 


SR een et YAMAHA QX21............ CRATE KBA60. 
U110 Dispos . _ ÿ 
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Ki Rack .… 3880 F 
K1 Module. 3780 F lients qui achètent leurs 
M1 Rack... 12990 F nstruments à 
URZWEIL 1000 PX 12300 F MUSIQUE d'; enrEn( 
1000 HX cuivres …….N.C. | suivant votre achat, échange 
nn <ohaleus ne immédiat du matériel défec- prix Inoicatls au 59 pour 





paiement cash,susceptibles de 
JOLLY amplifiee 3224F | changement en fonction des 
fluctuations monétaires ! 


TE BON DE COMMANDE " 
I 
p NOM en I 


ADRESSE EE RRR ER Re INSS e I 
ARE RAENRRE re CPL): RE L 
pmatériel ChOISI -------- J 


tueux ou prêt d'un matériel 
équivalent, pour patienter ! 


If 
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Dit rue Ernest EE 75014 PARIS Tel:45 39 11 58 participation au port: GRATUIT EN JUILLET/AOUT FE 
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Tout sur la PCE (Suite et fin) 
Ox6d, 0x64, Ox7f, 0x76, Ox49, Ox40, OxBb, Ox52, OxBc, Ox35 


/* LISTING 4 */ Ox2e, 0x27, Ox18, Ox11, OxOa, Ox03, Ox74, Ox7d, 0x66, Ox6f 
char cre_tab[] = { 0x50, 0x59, 0x42, Ox4b, Ox17, Oxle, 0x05, OxOc, 0x33, 0x3a 
0x00, 0x09, Ox12, Ox1b, 0x24, Ox2d, 0x36, Ox3f, 0x48, Ox41,  Ox21, Ox28, Ox5f, 0x56, Ox4d, Ox44, Ox7b, 0x72, 0x69, Ox60' 
Ox5a, 0x53, Ox6c, 0x65, Ox7e, Ox77, Ox19, Ox10, OxOb, Ox02:  Ox0e, 0x07, Oxle, Ox15, Ox2a, 0x23, 0x38, Ox31, Ox46, Ox4f M 
Ox3d, 0x34, Ox2f, 0x26, Ox51, Ox58, Ox43, Ox4a, Ox75, OxTe  Ox54, Ox5d, 0x62, Ox6b, 0x70, 0x79, }; 
0x67, OxGe, Ox32, Ox3b, Ox20, Ox29, 0x16, Ox1f, Ox04, Ox0d, 
Ox7a, 0x73, 0x68, Ox61, Oxbe, Ox57, Oxdc, Ox45, Ox2b, 0x22 _ /* LISTING 5 */ 
0x39, 0x30, OxOf, 0x06, Ox1d, Ox14, 0x63, Ox6a, Ox71, Ox78,  /*tout au debut ….*/ 
Ox47, Ox4e, Ox55, Ox5c, Ox64, Ox6d, 0x76, Ox7f, Ox40, 0x49, 
Ox52, Oxbb, Ox2c, 0x25, OxSe, 0x37, Ox08, Ox01, Oxla, Ox13,  #include "erch" 
Ox7d, 0x74, gaie 066, 0x59, 0x50, Ox4b, Ox42, Ox35, Ox3c. 
Ox2e, Ox11, Ox18, Ox03, Ox0a, 0x56, Ox5f, Ox44, Oxdd,  /* nouvelle procedure crc (re ’anci * 
Ox72, Ox7b, 0x60, Ox69, Oxle, Ox17, Ox0c, Ox05, Ox3a, Ox33, char cre (bu D Mrermlsce Faniens) #/ 
0x28, 0x21, Ox4f, 0x46, Ox5d, Ox54, Ox6b, Ox62, Ox79, Ox70, register char *buf; 
0x07, Oxe, 0x15, Oxlc, 0x23, Ox2a, Ox31, 0x38, Ox41, Ox48, {int i: 
0x53, Ox5a, Ox65, Ox6c, 0x77, Ox7e, 0x09, Ox00, Oxlb, Ox12, char res=0; 
Ox2d, 0x24, Ox3f, 0x36, Ox58, Ox51, Oxda, 0x43, Ox7e, 0x75, i=0x123: 
Ox6e, 0x67, Ox10, Ox19, Ox02, OxOb, Ox34, Ox3d, 0x26, Ox2f, arite (buf); 
D OS DE QD Qu Qu Qu Du OU Mn 
x29, Ï , 0x16, 0x x04, Ox6a, 0x63, 0x78, Ox71, res = cre_tab| (*buf++ 1 (resce1l)) & . 
Oxde, Ox47, Ox5c, Ox55, Ox22, Ox2b, 0x30, Ox39, 0x06, OxOf. return (res): ei FAST 
Ox14, Ox1d, Ox25, Ox2c, 0x37, Ox3e, Ox01, 0x08, Ox13, Oxla, } 


oo 
EE 


GfA-Punch (Suite et fin) 


# WHILE ASC(a$)<128 
#  MIDS(a$,1,ASC(a$)+3)=CHR$(ASC(a$)+1)+MID$#(a$,2,ASC(a$)+1)+STR$S(INT(RND*(3+2*(ASC(a$)<16 OR ASC(a$)>111 OR 
18 ab D use MOD 16=15)))-(ASC(a$)+14)\15=1 OR (ASC(a$)+7)\15=8)-2*(ASC(a$) MOD 16=0)-2*(ASC(a$) 
MOD 16=15 
# LINE DL ASCaS)-1) MOD 16)*20*-(VAL{MID$(a$,ASC(a$)+2,1))>0), ((ASC(a$)-1)\16)*20,19+((ASC{a$)-1) MOD 16)*20*- 
(VAL(MIDS(a$,ASC(a$)+2,1))>0)+20*(VAL(MIDS(a$,ASC(a$)+2,1)) MOD 2=1),(ASC(a$)-1)\16)*20 FAT 
# LINE 19+((ASC(a$)-1) MOD 16)*20*-(VAL{MIDS$(a$,ASC(a$)+2,1))>0), ((ASC(a$)-1)\16)*20,19#((ASC(a$)-1) MOD 16)*20*- 
(VAL(MIDS(a$,ASC(a$)+2,1))>0),(ASC(a$)-1)\16)*20+20*(VAL(MIDÉ(a$,ASC(a$)+2, 1))\2=1) 
WEND 
# boucle: 
=CHRS(-ASC(INKEY$)*(INP(2-2*VAL(MIDS(8$,25,3))<340 AND VAL(MID$(a$,569,4))>1500 AND ((VAL{MID$(a$,603,7))- 
% PA ns AND FA ML MIDRR ESS 3))>318 AND VAL(MIDS$(8$,28,3))\8-ABS(33-ASC(MIDS$(a$,602)))+25)))=16)) 
# y$=MID$(66,155, VAL{MIDK CE LMIDROS der SN DNS en FO RCI MAG MIDS(EEVLMIDS(SS (VALUMIDS(AS 56 LE) DAS 
119,1))+155)-2 VAL(MIDS(e$, (VAL(MIDS(a$,561,2))-1)\3+132,1))+MID$(e$, VAL(MID M me OA OR 
# MID (28,560 19-MID$(a$ VALIMIDS(A$ 560 1)+549+b8- 2" LES" De SSL OM a$,561,3))+15*(b$="4")-15b$="6"))*10/15+ 
(VAL(MIDS$(a$,561,3))+ VAL(MID$(a$,564,4)))\0.11)+VAL(MID$(a$,573+(VAL(MIDS(a$,561,3))\360)*9,9))+STR$(VAL(MIDS(a 


$,569,4))+c$<>"0") 
MI ,130,473)=STR$(3+MID$(g$,31,1)="8")+MID$(a$,131,469)+CHR$((9-VAL{MIDS(a$,560,1) *COS(VAL{MID$(a$,564,3))* 
PLISO) AN CHRS(O VALIMIDEE D80 D}rSINIVAL ID es 268 a RD SES CE COEV ALUMIDS (ES 564.9)» 
SRG MDé (a ALERTÉ $,3)) MOD 20)*20+VAL{MIDS$(g$,7,3)) MOD 20+148))-48 AND ASC(MIDS$(g$,32+VAL 
PDSS VAULEPIN SZ) EE (MID$(8$,7,2))\2-150,2))*4+ VAL(MIDS(a$,(VAL(LEFTS(&$,2)\2»*16+VAL(MIDS(e$, 
7,2))\2-134,1))))-65)>0)-2*c$=".1") 
AIDS(g$,1,24)=STR$S(VAL{MIDS(8$, 13,6) (ASC(MID$(a$,600))-126)\0.1)+STR$(VAL{MID$(g$,19,6)){ASC(MID$(a$,601))-126 
de Res D SV LNSU 13, 6) AIDES 600))-126)\0.1)*c$="0")+STR$(VAL(MIDS(e$, 19,6))-( (ASC(MID$(a$,601))-126 
)\0.1)*c$="0") ‘ ve 
=STR$(-VAL(MID$(g$,25,3))*c$<>"0"-VAL{MIDS(g$,1,3))*c$="0")+STR$S(-VAL(MID$#(26,28,3))*c$<>"0"-VAL{MID#( 
* 287) 08e 0 CHRASOMIDSGE SD ANVALAUDSUS 28 DNENIOOVALAMIDS ES von DE lens SAME 
£88:31)),4))) 
# MRLSA SO MDe De ee à ME LS(28) MELCASCOMIDS(YS D) MELS(ASC(MIDS(S, 3)» MELS(ASCOMIDS(y$,4)))+ 
MKLS(ASCMIDS(y$,5))+MKL$(ASC(MID$(y$,6))+MKL$(28)+STRING$(9,MKL$(0)) k 
HVALMIDS( 48,2))-39)4+1)°2.5,17) L'AT(2#(VALMIDÉ(8$,52,2))-39)4+1)*2.5,2);"2"AT(38,194MID$(6$,31, 1)="8") 






jeu d'arcade 

idité par Firebird 
jouleur 

inviron 200F 


sortie d'un nouveau jeu 
échez Firebird, c’est tou- 
ours un petit événement. 
faut dire que la société 
quit d'une belle réputation 





qualité. Encore une fois, 
us ne sommes pas décus. 
Jans celui-ci, vous jouez le 
de d'un fort et brave guer- 
ler du nom de Savage. Au 
ébut, votre but est d’arri- 
era sortir du château dans 
équel un être vil et maléfi- 
uévous détient prisonnier. 
[otre évasion sera difficile 
fcomportera de nombreux 
ïièges et obstacles. Vous de- 





5113 %0101P 


imulation de billard 
Idité par Firebird 


Ouleur 
iron 200F 


nouveau, un Firebird et 
Enouveau un très bon soft. 
trairement aux autres 
iMmulations de billard sorties 
écédemment qui regrou- 
ent plusieurs sortes de 
x, 3D Pool n’est qu'un 
ilard américain. Mais la 
iMplicité a du bon. En effet, 
lSägit du meilleur logiciel 
Péenre disponible sur ST. 
Æisons tout de suite qu'il 
possible de visualiser le 
Sous tous ses angles. Vous 


vrez vous débarasser d’une 
multitude d’ennemis tels que 
vampires, démons et autres 
créatures. Pour vous défen- 
dre, vous ne disposez que 
d’une seule arme, votre hâ- 
che. De plus, vous devrez 
constamment surveiller vo- 
tre niveau d'énergie qui a 
une fâcheuse tendance à 


baisser très vite. Une fois 
que vous serez en dehors du 
château, vous rencontrerez 
de nouveaux adversaires, les 
défenseurs de la vallée de la 
mort. Ils ont pour but de 
pourchasser tous ceux qui 
s'échappent. Encore une fois, 
la tâche sera dure. A ce mo- 
ment-là, vous croyez avoir 
fait le plus dur. Malheureu- 
sement, vous vous rendez 


pouvez tourner autour du 
billard dans les deux sens, 
zoomer tout ou partie du jeu, 
et vous placer en vue d'avion 
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compte que pendant que vous 
guerroyiez, votre bien-aimée 
a été enlevée et faite pri- 
sonnière au château. N’écou- 
tant que votre courage et 
votre coeur, vous décidez d'y 
retourner sur le champ afin 
de la délivrer. Devant les 
difficultés que vous aller 
devoir, de nouveau, affron- 
ter, vous décidez d'emmener 
votre fidèle aigle pour vous 


ou au ras du tapis. Les sen- 
sations sont garanties. À 
noter que le passage d’une 
vue à une autre s'effectue 
très rapidement. Avec ce 
programme, vous pourrez 
jouer en “jeu simple”, c’est-à 
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aider dans votre quête. Dans 
Savage, c'est bien simple, 
tout est réussi. Les graphis- 
mes sont somptueux, très 
fins avec de superbes cou- 
leurs. Côté bruitages, c’est 
du tout bon et l'animation 
est un modèle du genre, ra- 
pide et fluide, Dans len- 
semble, un très bon jeu au- 
quel ori prend beaucoup de 
plaisir à jouer. 





dire faire une partie et une 
seule, contre l'ordinateur 
ou à deux. Maïs vous pourrez 
aussi organiser des tournois 
où plusieurs équipes de deux 
joueurs Guns D langage des 
salles de billard, on appelle 
ca une paire) saffronteront. 
C'est d’ailleurs ce que je vais 
faire avec deux ou trois per- 
sonnes de la rédaction, nos 
dernières prestations “eran- 
deur nature” étant loin d’être 
brillantes. Un peu d’humi- 
lité n’a jamais tué person- 
ne (n'est-ce pas, l’Avenfou?!). 
Sachez qu'il existe aussi un 
mode entraînement qui con- 
siste à toucher la boule que 
l'ordinateur aura désignée. 
À propos du jeu, vous pou- 
vez tout faire, donner de l'ef- 
fet à la boule, faire un "coulé" 
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ou un ‘sauté”. Mais, avant 
de tenter ce genre d’exploits, 
je vous conseille de vous en- 
traîner longuement, sinon 
les résultats risquent d’être 
un peu étranges. Voilà pour 
les possibilités. Côté qua- 
lité, le plan de la gestion 
3D ne pose pas de problè- 
mes. Au niveau des graphis- 
mes, c'est superbe même si 


les formes sont surtout géo- 
métriques. Pour les brui- 
tages, c'est du tout bon. 
Quant à la difficulté, pré- 
sente au début, elle s’estom- 
pe très vite avec un mini- 
mum de pratique. Dans l’'en- 
semble, 3D Pool est un logi- 
ciel de grande qualité que 
tous les fanas de billard ap- 
précieront. 
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Jeu d'aventure 
Edité par Horrorsoft 
Couleur 

Environ 200F 


Première impression, voici 
un logiciel de poids. En effet, 
le jeu tient sur cinq disquet- 
tes, pas une de moins! À 
cela, plusieurs raisons. Le 
jeu se déroule un peu à la 
manière des Sierra on Line, 
c'est-à-dire que vous diri- 
gez un personnage à l’inté- 
rieur d'un décor. Mais le plus 
surprenant, c’est que tout 
ce qui est autour de vous 
est animé. Les autres per- 
sonnages vivent leur vie quo- 
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ditienne sans se soucier de 
votre présence. Mais ce n’est 
pas tout, l'intégralité des 
bruitages est digitalisée, ce 
qui représente environ 600K 
de données. Avant d'aller plus 
avant, commençons par l'in- 
trigue. Lors de votre enfance, 
vous viviez dans le village 
de Tynham Cross avec vos 
parents. Votre père y assu- 
mait, et assume toujours, la 


ci agit bizarrement depuis 
qu'il s'intéresse à la vie d'un 
certain James Hyatt, vicai. 
re à l'église de St. Anthony 
ilya de cela près de trois 


cents ans. Vos souvenirs à 
propos de cet homme sont 
assez vagues, Mais VOUS Vous 
rappelez tout de même qu'] 
fut tué par ses propres pa- 
roissiens afin de délivrer le 
ou d’une 


village du diable 








fonction de vicaire. Voulant 
réussir votre carrière, vous 
avez quitté vos parents et 
votre village assez jeune. 
Depuis, vous n’aviez plus 
eu de leurs nouvelles. C’est 
pourquoi vous fûtes surpris 
de recevoir une lettre de vo- 
tre mère. Après l'avoir lue, 
vous avez éprouvé une sen- 
sation bizarre. Si à premiè- 
re vue, tout semblait nor- 
mal, vous aviez l'impression 
que votre mère essayait de 
vous dire queque chose à 
mots couverts. Peut-être 
était-ce l'allusion au compor- 
tement étrange de votre 
père? Selon ses dires, celui 
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puissance maléfique du mé- 
me ordre. Vous n'êtes plus 
très sûr. Bien entendu, en 
ces temps reculés où les che- 
valiers du "ni étaient les 
maîtres de la forêt, c'était 
chose courante. On brûlait 
même des femmes, les con- 
sidérant comme des sor- 
cières juste parce qu’elles 
flottaient dans l’eau. De tou- 
tes facons, le ton de la let- 
tre vous décida d'aller ren- 
dre visite à vos parents aus- 
si vite que possible. Le len- 
demain, une autre lettre vous 
parvint. En fait, il s'agissait 
plus d’un message. Cette fois 
ci, il avait été rédigé par vo- 
tre A Il vous expliquait 
qu'il avait fait tous les pré- 
paratifs concernant votre 
arrivée et qu'il vous atten- 
dait. Il finissait son mes- 
sage en précisant que la soeur 
de votre mère, votre tante, 
était tombée subitement ma- 


lade. C’est ainsi qu'il expli- 


quait l'absence de votre mè- 
re, partie à son chevet, mais 
qu’il espérait qu’elle serait 
rentrée pour votre visite. 
Dans l'enveloppe, il joignait 
une brève brochure concer- 
nant l’auberge. C’est dans 
ce climat que vous partez 
pour Tynham Cross. Avouez 
que le scénario est en béton. 
En plus de cela, ce soft béné- 












e dune grande qualité 
hique et de ‘sons digits" 
ébonne qualité (c'est as- 
” rare pour être souligné). 
u se déroule au clavier, 

vec un bon analyseur syn- 
que et à la souris. À no- 
‘dans la boîte la présen- 
d'une carte des lieux, vous 


De terreur aussi! 


SPHERICAL 


d'arcade 


était une fois un monde où 
aient toutes sortes de ra- 
des humains, des elfes, 
nains, etc. Leurs des- 

es étaient entre les mains 
lSdruides et des magiciens. 
ce temps-là, la terre était 
Mnsée en trois parties: 
Mlenhort où étaient regrou- 
RéSules humains, Kendron 
vivaient les nains et 
Sorndal. À propos de cette 
Œrnière circulaient beau- 
Mup de rumeurs. Personne 
L Connaissait son empla- 
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cement exact ni qui y vi- 
vait. On pensait que Khorn- 
dal était peuplée par de ter- 
ribles créatures. Puis un 
Ju une guerre éclata entre 
es humains et les nains qui 
furent rejetés dans les bois. 
Au bout de quelques années, 
une entente se créa entre les 
nains et les elfes de la forêt 
de Kendor. C’est ainsi que 
naquit l'amitié entre Pul- 
gram, le nain savant et Wu- 
ron, le meilleur des magi- 
ciens. Ils mirent leurs scien- 
ces en commun et arri- 
vèrent à une tragique con- 
clusion. Un grand malheur 
allait s’abattre sur le mon- 
de entier, touchant tout le 


évitant ainsi de faire des monde. Après des mois de 
plans. Dans l’ensemble, on travail, Pulgram trouva la 
peut dire que ce program- clé du problème et un dé- 
me est un super jeu d'aven- 
tures très bien réalisé et très rait consigné dans le do- 
prenant. De longues heu- cument de Quarol détenu 
res de jeu vous attendent... 


but d'explication. Tout se- 


par les archives de Taljen- 
hort. Quarol était un magi- 
cien qui avait assisté à la 
naissance de la terre. Pul- 
gram et Wuron se mirent 
en route pour étudier ledit 
document. C’est comme cela 
qu'ils apprirent que le mal 
était revenu sur terre et qu'il 
devait se cacher quelque part 
dans Khorndal. Ils appri- 
rent également l'existence 
d'une "boule des étoiles", ren- 
fermant un immense pou- 
voir. D'ailleurs, Quarol s’en 
était servi pour bannir le 
mal de la surface de la terre. 
Malheureusement, il avait 
échoué. L'existence de cette 
boule, Quarol l'avait cachée 
craignant qu'elle ne tombe 
entre de mauvaises mains. 
Malgré tous ses efforts, elle 
tomba dans les griffes du 
dragon Mirgal. Celui-ci de- 
vient plus fort de jour en 
jour et si jamais on ne récu- 
père pas la boule très vite, 
il pourrait, dans quelques 
mois, contrôler le monde. 
C’est vous Pulgram, qui de- 
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vrez vous acquitter de cette 
tâche en ramenant la bou- 
le du château de Mirgal. 
C'est là que les difficultés 
commencent. Pour passer 
un niveau, beaucoup de ré- 
flexion sera nécessaire. Il 
s’agit d'amener la boule vers 
une pierre sur laquelle est 
marquée ‘in. Pour cela, 
vous disposez d’une baguet- 
te magique vous permet- 
tant de créer ou de détrui- 
re de la matière. C’est par 
ce biais que vous pourrez 
faire un chemin qui guide- 
ra la boule au lieu dit. Il 
faudra faire vite, car au bout 
de quelques secondes, la 
boule se met à traverser 
l'écran de gauche à droite. 
Si vous n’avez rien prévu, 
c'est perdu. Pour vous aïder, 
vous pourrez ramasser des 
sabliers qui retarderont le 
mouvement de la boule. Bien 
sûr, d'autres objets seront 
présents tels des diamants, 
des amulettes, de l'énergie, 
etc. La réalisation de ce soft 
est exemplaire à tous points 
de vue. Les Sans sont 
somptueux, la musique ex- 
cellente. Idem pour les brui- 
tages et l'animation qui est 
de toute beauté. Dans l’en- 
semble passionnant! 


NELESS MN DJNAU'EN 


Jeu d'arcade / réflexion 
Edité par Magic Bytes 
Couleur 

Environ 200F 


Enfin un jeu qui sort quel- 
que peu des sentiers battus 
et rebattus de l’arcade. En 
effet, l’action ne se résume 
pas à une intense séance 
de musculation de votre 
index. Je veux dire par là 


que ce logiciel est beaucoup 
plus qu'un simple jeu de 
tr. Votre but est de vous 
sortir d'une zone dans la- 
quelle vous êtes enfermé 
pour passer à la suivante. 
Enfermé est le mot juste car 
il vous faudra trouver les 
clés correspondantes aux di- 
verses portes qui vous blo- 
quent l'accès à la sortie. 
Comment savoir que l’on a 
la bonne clé? Simple, cha- 
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que porte est marquée d'un 
numéro, à partir de là il ne 
vous reste plus qu’à trouver 
la clé portant le même nu- 
méro. Si le principe est fort 
simple, la tâche demeure 
difficile. Premier obstacle, 
les mines. Tant que vous 
ne possèderez pas le détec- 
teur de mines, vous ne les 
verrez pas et vous dépla- 
cerez donc à l’aveuglette. A 
vous de le trouver très vite. 
Ensuite votre vaisseau, à 
l'origine, n’intègre pas d’ar- 
mes. Là encore, il faut ra- 
masser un module qui vous 
permettra de tirer. Ce n’est 
qu'une fois totalement équi- 
pé que vous pourrez cher- 
cher efficacement les diffé- 
rentes clés. Mais il existe 
d’autres obstacles: les vais- 
seaux ennemis, les tou- 
relles qui tirent dans tou- 
tes les directions, et les bom- 
bes à retardement. Maïs 


‘les plus importants sont 


sans aucun doute ceux qui 
vous barrent la route de cer- 
taines clés comme des fais- 
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Simulation de planche à 
voile 

Edité par Silmaris 
Couleur et monochrome 
Environ 250F 


Même dans la micro-infor- 
matique, les éditeurs es- 
sayent de respecter le ryth- 
me des saisons. Les vacan- 
ces sont à peine commen- 
cées que l’on voit débarquer 
sur ST la première simu- 
lation de planche à voile. 
En apprenant la nature du 
soft, j'ai tout de suite craint 
le pire. Je voyais mal com- 
ment ce type de discipline 
pouvait être correctement 
réalisé sur micro. Et pour- 
tant, le résultat est là et se 
passe de tous commentai- 
res. Windsurf Willy est une 

ande réussite sur tous 
es plans. En premier lieu, 
le maniement, qui s'effectue 
sans aucune difficulté mal- 

é les seize positions possi- 
les du joystick. Passons 
maintenant aux diverses 
possibilités que nous offre le 
logiciel. Tout d’abord, vous 
allez choisir votre niveau. 
Mieux vaut être prudent et 
ne pas trop se sur-estimer. 





ceaux d'énergie ou des ta- 
pis roulants (dans le mau- 
vais sens, bien sûr). Pour 
les désactiver, il faut bas- 
culer des sortes de petits 
interrupteurs qui se trou- 
vent aux quatre coins de la 
zone à parcourir. À signa- 
ler aussi la présence de télé- 
porteurs vous amenant sur 
un petit îlot où générale- 
ment est placée la sortie. 
Voilà pour le concept du 
jeu. Quant à la réalisation, 
c'est superbe. Le scrolling 
différentiel et omni-direc- 
tionnel est, à mon avis, le 
lus beau jamais fait sur 
. Il est d'une fluidité stu- 
péfiante. Les graphismes 
sont excellents, surtout dès 
le deuxième niveau et les 
bruitages sont de bonne fac- 
ture. Avec toutes ces qua- 
lités, le soft est vraiment 
très prenant. On se dit que 
lon va en faire qu’une toute 
petite partie et au bout du 
compte, on y joue tout l’a- 
près-midi. 





Le but est d'accomplir un 
parcours balisé dans un 
temps imparti et de mar- 
quer un maximum de 
points. Il faut donc ne pas 
faire trop de fautes et es- 
sayer de réaliser des sauts 
qui vous donneront des bo- 
nus. Avant de débuter vo- 
tre régate, vous devrez choi- 
sir votre type de planche. El- 
les sont au nombre de trois. 


La première est de type ‘ra- 
cing”, c'est la plus rapide 
mais elle n'autorise ni les 
sauts ni le surf. La deuxi- 
ème est de type “power 
jibe”, elle est assez rapide 
mais il est impossible de 
réaliser des sauts. La der- 
nière est de type “wave”, 
c’est la plus petite et donc 
la plus maniable. Avec celle 
ci, il vous sera facile de fai- 
re des sauts ou du surf, en 
revanche vous irez moins 
vite. Une fois dans l’eau, il 
s’agit de prendre un bon dé- 
part. Il en existe deux sor- 
tes: le départ classique, as- 
sez facile et le “water start” 
(départ dans l’eau), plus dif- 
ficile à maîtriser mais plus 
coté. À noter que pour ce 


dernier, un minimum de 
vent est nécessaire. En- 
suite, tout dépendra de vo- 
tre planche. Avec les deux 
premières, le jéu se résume 
à une course contre la mon- 
tre. En revanche, avec la 
troisième, le logiciel prend 
toute sa dimension, Toutes 
sortes de sauts sont auto- 
risés, saut périlleux, saut 
de côté, saut vers l’avant, 
etc., encore faut-il les réus- 
sir. Certains demandent 
une vitesse plus soutenue 
que d’autre, c’est pourquoi 
vous avez la possibilité de 
pomper avec votre voile, Sa- 
chez aussi que si vous arri- 
vez après le décompte du 
chronomètre, vous serez éli- 
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miné et que vous rencon- 
trerez de nombreux obsta- 
cles tels des récifs, des bai- 
gneurs, des pêcheurs ou en- 
core des canots à moteur. 
Comme vous pouvez le cons- 
tater, ce programme est 
très complet. Il en va de mé- 
me pour la réalisation. Tous 
les bruitages sont digita- 
lisés et les graphismes sont 
superbes. ÎT faut décerner 
une mention spéciale pour 
l'animation. Elle est irrépro- 
chable. Les mouvements de 
la planche comme les flux 
et reflux des vagues sont 
de toute beauté. En défi- 
nitive, ce logiciel est un par- 
fait petit avant-goût des 
vacances, 





ENFIN LE COMPILATEUR 





EXCES DE VITESSE 
AUTORISE. 


Le compilateur optimise de façon spectaculaire tous vos programmes écrits en GFA Basic 3.0. 
Confiez-lui vos réalisations; le compilateur les analyse, les compresse, avant de les traduire en code 
machine directement exécutables. Résultat : une vitesse accrue de 200 à 1000 %. 


























Caractéristiques techniques 
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PETITES ANNONCES 
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Vends Atari 520 STF + 
moniteur couleur + joystick + 
jeux + doc. Etat neuf (2 mois) 
sous garantie. Urgent. Prix: 
3000 francs. 

Tél: (1) 46 44 70 22 après 17h. 
Mr Arcas Jean-Claude. 


Cause Mega, vends 520 STF 
(05/88) double face + 25 
disquettes de jeu + boîte 
rangement + joystick Quick 
Shot Il Turbo, 3000 francs. 
Vends moniteur monochrome 
SM 124 (12/88): 1250 francs, ou 
le tout 4000 francs. 

Tél: (1) 48 58 68 30, après 18h. 


Vends Atari 1040 STF + 
moniteur mono et couleur + 
imprimante Citizen 120D + 
joystick + originaux (utilitaires, 
jeux), le tout /500 francs. 

él: (1) 47 66 52 30. Bureau, 
G.Geïfroy. 

(1) 60 13 33 13. Domicile. 


Vends 10420 ST + disque dur 
SH205 + deux écrans couleur/ 
mono + lecteur Kumana 3"12 
+ imprimante Citizen 120D + 
30 jeux d'origine + langages, 
Cyber Studio. Le tout 8500 
francs. 

Tél: (1) 40 09 93 15. 


Vends 1040 STF + SC1224 + 
lecteur 5”14 (40-80 pistes) + 
joystick +  GfA asic + 


Vends lecteur 5"14 _double 
face complet avec câble et 
alim et free boot pour Atari ST, 
1500 francs. 

Tél: 88 84 92 17 après 18h. 
Province. Jean-Pierre. 


Vends lecteur Atari SF354, 
600 francs, GfA Basic 3.3 
Jumbo Pack, 600 francs; livres 
ST Word + DB Master One, 
300 francs, originaux. 

Tél: 40 9130 56 (Province). 


Vends pement Atari SMM 
804, 1100 francs à débattre. 
Tél: 47 20 91 28 (Province), 
après 19h. 


Vends imprimante LX80 Epson 
+ tracteur à listing + ruban, 
parfait état, emballage d'ori- 
ine. Prix: 2200 francs. 
él: 34 69 28 40. 


Vends émulateur Macintosh 
SPECTRE 28 avec ROMs 
Apple 128K:2000 francs. Vends 
Translator One: 1500 francs. 
Tél: 96 33 79 97. Gérard 
Lefranc, Saint Brieuc. 


Génialogies V2.098, Génitools 
V1058 et le tout nouveau 
DESCENDANCE sont dispo- 
nibles pour tous les membres 
du Club ATARI GENEALOGIE 
ST CYR L'ECOLE. 

Contact: Michel de Verdière, 17 
rue Gabriel Peri, 78210 ST 


nombreux softs + revues. Le CYR 


tout: 6500 francs. 
Tél: (1) 60 29 12 29. 


Vends cause double emploi: 
Atari 1040, 2Mo + DD SH205, 
20Mo + imprimante STar LC10 
+ moniteur NB SM124 (le tout 
sous garantie) + softs: 9000 


francs. 
Tél: (1) 42 45 85 32. 


Vends Atari 1040 STF + écran 
couleur + disque dur 30Mo + 
tablette graphique + Spectre 
128 avec ROM (émulateur 
Mac) + logiciels. 

Moins de 15000 francs. 

Tél: 78 85 19 O7. 


Vends moniteurs Atari (Mono 
& couleur), tuner, switch 
moniteurs, câbles, tapis souris 
et superbe meuble informatique. 
Tél: (1) 47 56 98 31. Frédéric 

1) 47 48 17 18 (Bureau). 


Vends jeux originaux: Heroes 
of the Lance, 180 francs; Xenon, 
150 francs; Sapiens, 150 francs; 
Explora II, 250 francs; Beyond 
Ice Palace, 120 francs; Predator, 
430 francs; Mach 3, 150 francs; 
Targhan, 200 francs. ben 
Tél: (1) 69 24 77 56, Christian. 


Logiciel (GEM) trace courbe de 
transfert réseau passif et actif. 
Définition signal entrée et tracé 
signal de sortie après passage 
dans réseau, 300 francs l'unité. 
JRB, BP 6735, France Tahiti, 
Polynésie Française. 


Vends livres et logiciels 
ss ST, super prix (ex: 
GfÀ 3.03, 500 francs, Livre du 
GfA, 100 francs). Ch. Lefort, 12 
rue du Béarn, 25000 Besançon. 
Beaucoup d'autres, livres à 
50% du prix neuf. 









PAULE 


Serveur avec infos, aides dans 
les jeux d'aventure, messagerie 
intelligente, base de données 
pour les jeux, téléchargement 
de préviews et d'images, équipe 
de spécialistes, petites annonces. 
Composez le 3645, appuyez sur 
Connexion/fin au bip sonore, et 
tapez GENA puis Envoi. 
98 centimes par minute, indé- 
sendamment de l'heure et du 
ieu de l'appel. Sapristi, 3615 
GEN4. Le 31 Juillet, 3615 
STMAG. 


Cherche moniteur monochrome 
SM124, pour 900 francs TTC 
maximum. : 
Téléphoner au 60 06 32 47 
(Province), avant 18h. Pascal. 


Si vous avez écrit en logiciel 
en GfA Basic pour l'Atari ST, 
écrivez à Mr Lamblaut Marc, 
44 traverse du Maroc, 13012 


TEXTE DE VOTRE ANNONCE || 
ER 
Un nn! 
ER E  E 
de 
| 


NOUS 
ARRETONS 
STMAG 





Marseille, en expliquant ce que 
fait votre logiciel. 


Je recherche des lecteurs pour 
mon magazine. Pas cher, le 
magazine, y a des photos, des 
espaces blancs, c'est pas cher. 
Contactez Laurent Katz sous 
le pont d'lena, premier carton 
à droite. 


Cherche 520 et (1040 ou 
et avec ou sans moniteur 
monochrome. 

Vends RAM 41256, 700 francs 
les 16. 

Tél: (1) 43 54 45 38. 


Si vous êtes programmeur, 
graphiste ou musicien sur St 
ou CPC, alors contactez-moi 
en m'envoyant un échantillon 
de vos capacités. Je peux vous 
faire gagner beaucoup d'argent. 
Arnaud Boland, 2 allée des Iris, 
83320 Carqueiranne. 







jusqu’à fin Août. 


ATARI A L'OUEST 


1.2.0: 


des spécialistes à portée de micro 








+ UN GROUPE DE SPECIALISTES CONFIRMES SUR ST POUR VOUS CONSEILLER 
9 UN SERVICE APRES VENTE EFFICACE ET RAPIDE, EFFECTUE SUR PLACE 
UN TRES GRAND CHOIX DE LOGICIELS ET DE LIVRES (arrivage toutes les semaines) 
“4... DES PROMOTIONS INTERESSANTES CHAQUE MOIS 

1 Crédit CREG ou CETELEM immédiat - Cartes AURORE 

Ê Expéditions dans toute la France 
















=] SUPER ! 
Ses 7 
ECHANGE STANDARD 


lecteurs internes 
simple face 
contre 
DOUBLE FACE . 
sur place, immediat na 









Les Nouveaux Produits 


Le MEGA STI 


Le Pro du 1040 avec en standard le look MEGA, le 
avier pro séparé, le BLITTER, l’'Horloge etc... 


E ST1 Monochrome 5.950 HT 7.057 TTC 


MEGA ST1 Couleur 7.215 HT ..… 8.557 TTC Publiéine Paciner Masior 


une puissance décuplée 
2.490 TTC 











Nous consulter pour mise à niveau 


LE ution MEGAPAGE 


CALAMUS 
La PAO PROFESSIONNELLE 
Une Révolution sur ATARI 
2 TIC 







Sy ème pie de rédaction et de présentation de document qui ap- 
e au traitement de texte la richesse d’une mise en page graphique ! 


MEGAPAGE + MEGA ST1 Mono … 6.450 HT …. 7.650 TTC 
MEGAPAGE + MEGA ST1 Mono 
| PMEGAFILE 30 (disque dur 30 Mo) ..…. 9.950 HT …. 11.800 TTC 


L » = ° . 
E : PC 4 Le ompatible F A 


Mo RAM, 80286 8/12 MHz, drive 51/4-1,2 Mo, Disque Dur 60Mo/28ms, 
* Hercule, EGA, VGA+, WINDOWS/286, Paint, GW Basic, DOS 3,3 


16.000 HT 18.976 TTC 
toujours les PC 2 DISPONIBLES ! 


enfin disponible 
DISQUETTES 3 1/2 


Grandes marques,certifiées 
avec étiquettes et boîtes : 99 Fno 















Et 
Un choix judicieux de 
PERIPHERIQUES 
au meilleur 
rapport qualité - prix 












Drives, Disques dur, Moniteurs, 
Imprimantes, scanner, etc 









Et bien sûr … 





MIRE LI UNE 
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ans la série les petits 

montages sympas, en 

voici un qui intéressera 
beaucoup d'utilisateurs 

« soft », pour peu que ceux-ci 
aient l'habitude de me lire. Si tel 
n'était pas le cas, ils risqueraient 
cette fois-ci de le regretter. 


DANS QUEL BUT ? 


Une fois le virus attrapé, il est trop tard 
pour venir pleurer surtout si celui-ci a con- 
taminé votre disque dur, ou encore si ce 
dernier est un redoutable « link-virus » 
(ceux qui se chaînent dans un fichier !). 
Or le hardware peut venir à votre secours, 
non pas pour tuer le virus, mais pour vous 
signaler qu'il y en a un en train de se mul- 
tiplier sur votre disquette ou disque dur. 


Le principe du montage est présenté 
figure 1. Il est on ne peut plus simple. Il 
existe dans les ordinateurs un signal 
chargé d'indiquer le sens des données à 





transférer sur le bus de données ou entre 
deux circuits périphériques. Ce signal est 
émis à l'origine par le 68000 depuis la 
broche 9. Et bien entendu, le DMA a 
besoin de ce signal (br1). Mais les péri- 
phériques pilotés par le DMA (hard disk 
et drives) ont eux aussi besoin de ce 
signal. 

Le signal R/W est un tri-state, c’est-à-dire 
qu'il peut prendre trois états differents : 
l'état 1 (+5 volts) correspond à la lecture 
de données par le DMA ou le 68000 (ou 
le blitter) ; l'état O (O volts) correspond 
à l'écriture de données vers les périphé- 
riques (drives, disques durs, ram, etc.) ; 
et enfin, le troisième état est celui que 
l'on appelle « état de haute impédance », 
ce qui peut s'expliquer par un signal 
désactivé (fil coupé}. C'est ce dernier état 
qui est présent lorsqu'il n'y a ni écriture 
ni lecture de données. Si cet état est rare- 
ment présent pour les transferts de don- 
nées sur le bus même, il n’en est pas de 
même après le DMA. En effet, c'est le 
DMA qui active ce signal lors d'un accès 
en lecture ou écriture vers les drives ou 
les disques durs. 

Dès que l'ordinateur tente d'écrire quel- 
que chose sur un lecteur, le signal R/W 
est mis au niveau bas (0 volts) par le 
DMA, d'où il arrive directement au disque 
dur. Pour ce qui est des lecteurs de dis- 
quette, le signal R/W arrive au FDC 
(Floppy Disk Controler = WD 1772), 
d'où il est envoyé ou non, selon que la 
disquette est protégée ou non, au lecteur 
de disquettes. Remarquez bien que le 
signal R/W n'active pas les lecteurs (durs 
où floppy}, il n'est qu'un indicateur ; la 
sélection de tel ou tel périphérique se fai- 
sant d’après un signal CS (Chip Select) 
issu du décodage d'adresse effectué par 
le GLUE. 
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DETECTER LE VIRUS 


Sachant tout cela, le montage est facile 
à comprendre : on récupère le signal R/W 
à la sortie du DMA et on l'envoie sur un 
buffer de puissance 7407. A la sortie du 
buffer est connectée une diode (led) qui 
est reliée au + 5v par une résistance de 
100 Ohms (cette valeur est faible, mais 
donnera une forte luminosité à la diode, 
ce qui est nécessaire pour que vous la 
remarquiez !}. Ainsi, dès que le DMA 
passe le signal R/W au niveau bas pour 
une opération d'écriture, le potentiel de 
0 volts à l'entrée du buffer se retrouve à 
la sortie du buffer, et la diode est alors 
alimentée par un courant venant du 
potentiel + 5v et passant par la résistance 
de 100 Ohms, chargée de le limiter. 

Il y a plusieurs facons d'installer votre 
montage mais la plus partique me sem- 
ble la suivante : il faut d’abord récupérer 
le signal R/W sur la broche 25 du DMA, 
et là vous n'avez pas besoin de démon- 
ter l'Atari entièrement ; le lecteur suffit, 
car le DMA (circuit 40 broches C025913) 
se trouve sous ce dernier. Sur les STF 
anciennes roms (85), la référence du 
DMA sur la carte est U1 ; sur les STF 
nouvelles roms, (86/87) c'est U31, et sur 
les cartes des Méga ST 2 et 4, c'est U27. 


N'oubliez pas de compter les broches à 
partir d'en bas à gauche du circuit en le 
plaçant dans le sens tel que l’encoche soit 
à gauche. 

Une fois que vous avez soudé ce fil sur 
la broche 25, vous pouvez remonter le 
lecteur. Il ne vous reste plus qu'à coller 
le 7407 sous le clavier et relier sa masse 
à la masse du 74LS244 (broche 10), et 
son +5 à la broche 20 du 74LS244. 
L'idéal pour la diode est de percer un trou 
à côté du voyant du drive. 

Pour les possesseurs de Méga ST, sachez 
que le +5v est disponible sur la broche 
40 du DMA, alors que la masse est dis- 
ponible sur la broche 20. 


Voilà, il ne vous reste plus qu'à prendre 
l'habitude de surveiller ce voyant lorsque 
vous lisez un fichier sur un drive où un dis- 
que dur, car si ce voyant venait à s'allu- 
mer pendant cette lecture, cela signifie- 
rait que quelque chose vient de s'écrire.… 


Rodolphe CZUBA 










aventure / arcade 
Muté par Cinemaware 
jouleur 
fnviron 250F 
Atendu depuis des mois, 
Hingof Chicago débarque 
enfin sur ST. 
Rappelons tout de suite que 
éoft ne déroge pas aux ha- 
hitudes de Cinemaware. 
Paventure et l’arcade sont 
fours étroitement liées et 
lPéystème de jeu est toujours 
iéractif. Ce rappel étant 
fit, passons maintenant à 
lntrigue. L'action se déroule 
leine prohibition, en 19 
Profitant du fait qu'Al 
Jipone soit sous les verrous, 
vous, petit malfrat ambi- 
lieux, projetez de prendre 
contrôle de la ville. N’étant 
pasle seul à avoir eu la mê- 
méidée, la lutte sera âpre 
= les coups seront per- 
S'Au début du jeu, vous 
tontrôlez le quartier nord de 
lcité, Avant d'aller plus loin, 
ous devrez choisir un "bras 
droit” expérimenté qui sera, 
moyennant un salaire consé- 
quent, entièrement dévoué 
äwotre cause. Durant tout 
lBjeu, en plus de votre but, 
Wus devrez vaquer à vos oc- 
Wpations habituelles: fixer 
montant du racket, sur- 
Miller les "clandés", appro- 
| les "bouges" et re- 
Mer les compteurs; voilà 
Mur les rentrées d'argent. 
Wbargent, vous pouvez le 
penser de plusieurs ma- 
lères. Vous aurez à payer 
dilérents salaires: celui de 
ire adjoint, celui de vos 
lmmes (plus ou moins nom- 
Dreux suivant votre choix), 
Ibyôtre et bien sûr celui de 
Yotre ponpée. Pour arriver 
dos fins, plusieurs straté- 
4 sont permises. Suivant 
&situations, vous devrez 
ler de diplomatie (entente 
EC vos adversaires) ou de 
ilénce (attentats à la bom- 
be ou meurtres). Vous vous 
MÊlez également de politi- 




















que en organisant des élec- 
tions truquées, tout cela en 
utilisant la fameuse combine 
des pots de vins. En plus de 
toutes ces activités, vous de- 
vrez vous occuper du com- 
merce d'alcool frelaté, et par- 
tager votre temps entre votre 
vieille mère et votre jeune 


Jeu d’aventure/arcade 
Edité par Micro Status 
Couleur 

Environ 200F 


Voici la suite de Driller. Si 
dans ce dernier, vous inter- 
veniez sur le premier des 
deux satellites de votre pla- 
nète, Evath, dans Dark Side 
votre mission va vous en- 
traîner sur le deuxième, Tri- 
cuspid. Sur celui-ci vivent 
vos ennemis jurés, les Ke- 
tars. Depuis des années, ils 
mettent au point une arme 
fulgurante, connue sous le 
nom de Zephir One, qui se- 
rait ét de désintégrer 
votre terre. Il s'agirait d’un 
énorme canon alimenté par 
des batteries de panneaux 
solaires. La destruction d'E- 
vath serait imminente. De- 
vant cette menace, vos diri- 


Soft like a meat 
cleaver. 





maîtresse. Ne croyez pas que 
vous aurez les mains libres. 
Pour contrecarrer vos plans, 
le chef du quartier sud enga- 
ge un ‘hitman” (tueur à ga- 

es) pour vous éliminer. Le 
iquider ne sera pas la chose 
la plus facile. Dernière diffi- 
culté, pour devenir le roi de 








geants font de nouveau ap- 
pel à vos services. Votre mis- 
sion est d'explorer Tricuspid 
afin de détruire les différents 
générateurs d'énergie. Mais 
ce ne sera pas aussi simple. 
Si vous détruisez un pan- 
neau solaire qui se trouve au 
milieu de deux autres, celui 
ci se rallumera aussitôt. Il 
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la pègre, vous ne disposez 
que de deux années. Voilà 
pour l’histoire. Côté réalisa- 
tion, le bilan s'avère mitigé. 
Si les graphismes sont splen- 
dides avec une vue des per- 
sonnages en plan américain, 
et les bruitages corrects, le 
jeu souffre d’une certaine 
Jateur. A noter aussi la dif- 
ficulté qu'auront certains à 
déchiffrer le “slang”, c’est-à 
dire l’argot américain. Les 
dialogues se déroulent par 
intermédiaire d'un système 
de bulles (comme en BD): 
plusieurs choix vous sont 
donnés et vous devrez cli- 
quer sur l’un d’entre eux 
pour vous exprimer. Dans 
l'ensemble, King of Chicago 
est un Cinemaware sans 
grandes surprises. À conseil- 
ler à tous les amateurs. 


faut donc trouver le début de 
la chaîne et les éliminer un 

ar un, Vous devrez répéter 
’opération pour chaque chaï- 
ne. Une fois sur ce satellite, 
vous vous déplacerez à l’ai- 
de de votre vaisseau et pour 
entrer dans leurs construc- 
tions un jetpack est à votre 
disposition. Vous trouverez 
de nombreux objets qui vous 
seront utiles tels les Télé- 
pods, permettant d'accéder 
à des zones interdites. Mais 
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attention, pour les activer 
il faut d’abord se procurer 
le Télépod crystal. À chaque 
fois que vous tomberez sur 
un objet, vous devrez accom- 
lir une petite épreuve pour 
e récupérer: aucun ne vous 
sera donné. Sachez qu'il vous 
faudra faire vite, le temps 
joue aussi contre vous. Pour 
LÉ réalisation, pas de sur- 
prises. C’est aussi bien que 


oo 


Jeu d'arcade 

Edité par Golden Goblins 
Couleur 

Environ 200F 


Cinq ans ont passé depuis 
le dernier tournoi du Grand 
Slam. Aujourd’hui, ca recom- 
mence. Tous les champions 
de toutes les races se sont 
donné rendez-vous pour gaf- 
fronter. Que ce soient les 
Trolls, les Elfes ou autres 
créatures, toutes ont répon- 
du présentes à l'appel. Cer- 
tains ont traversé les mers 
et parcouru des continents 
entiers pour être là le jour 
J. Cette année, les organi- 
sateurs ont introduit une 
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Driller. Toujours en 3D, tou- 
jours aussi rapide et fluide 
et avec plus de couleurs. 
Vous pouvez visualiser 
l'écran sous toutes les coutu- 
res, faire pivoter à droite, à 
gauche, en haut, en bas: tout 
est permis. Pour les bruita- 
ges, en revanche c’est assez 
moyen. Mais dans l’ensem- 
ble, Dark side, c’est plus que 
la simple suite de Driller. 


grande nouveauté. Pour la 
première fois, les nains sont 
autorisés à participer aux 
différentes épreuves. Vos 
compatriotes et vos chefs, 
après s'être réunis et avoir 
délibéré, ont estimé que vous 


‘étiez le plus capable de les 


représenter. Il faut dire que 
vous jouissez, depuis votre 
plus tendre enfance, d’une 
force herculéenne. Vous voi- 
ci donc en place pour le pre- 
mier match. Le terrain res- 
semble à un grand rectangle 
où les deux adversaires se 
situent aux deux extrémités, 
chacun derrière une ligne 
blanche. Votre opposant a 
été tiré au sort parmi sept 
autres concurrents. En quoi 
consiste le jeu? Devant vous 
se trouve une rangée de Be- 
loms. Avant de continuer, 
expliquons ce que sont les 
Beloms. Un Belom est une 
petite créature ronde qui 
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ressemble à un ballon. Pour 

agner, vous devez shooter 
de ces Beloms afin de les 
propulser dans le camp ad- 
verse jusqu’à ce qu'il n’y en 
ait plus de votre côté. Vous 
pouvez les envoyer, soit di- 
rectement, soit par rebonds 
contre les palissades. De 
plus, pour éviter que votre 
adversaire ne vous renvoie 
les Beloms, vous pouvez le 
toucher, limmobihsant ain- 
si pour quelques instants. 
Si Jamais vous envoyez un 
Belom hors du terrain, vous 
serez sanctionné d’un coup 
franc qui se joue de la ma- 
nière suivante: il ant d’en- 
voyer une oïe dans le camp 
adverse, Si vous réussissez, 
trois Beloms changent auto- 
matiquement de camp. Une 
fois que vous aurez gagné 
trois matches, vous passe- 
rez au niveau suivant inti- 
tulé la revanche des Beloms. 
Votre but est de repousser 
l'attaque revancharde de ces 
petites bêtes à l’aide d’un 
bâton muni de deux bou- 
chers. Et ainsi de suite. Plus 
vous gagnerez et plus vos 
adversaires seront difficiles 


Edité par Dr 

ité par Impressions 
Couleur 

Environ 250F 


Alors que vous, Prince Agar, 
accomplissez votre devoir en 
vous battant pour le trône 
dans de lointaines contrées, 
ordre vous est donné, par le 
roi, de rester cantonné dans 
votre château. Vous êtes ac- 
cusé d’avoir été, lors de vos 





à vaincre. Sachez qu'il exis. 
te aussi un autre tableau 
auquel on joue entre cha. 
que manche, le “faulton 
feeding". Il s’agit d'envoyer 
des Beloms dans la gueule 
de six monstres qui se trou. 
vent à l’autre bout du ter. 
rain. Après tout cela, peut 
être arriverez-vous en finale. 
Parlons maintenant de la 
réalisation. Sachant qu] 
s’agit du premier logiciel de 
Golden Goblins, on ne peut 
qu'être ravi de la qualité de 
ce soft. Des graphismes su- 
perbes, des bruitages corrects 
et une bonne animation, tout 
devrait être parfait. Mais à 
l'usage, on se rend compte 
que l'originalité du début cè- 
de vite le pas à la monoto- 
nie et la répétition. En plus, 
on devrait pouvoir jouer à 
deux joueurs, le jeu s’y prête 
parfaitement et gagnerait 
encore en intérêt. 
Malheureusement, les pro- 
grammeurs semblent lavoir 
oublié. C’est donc un bilan 
mi-figue mi-raisin que je tire 
de ce logiciel, mais ca n’est 
qu'une affaire de goût per- 
sonnel. 





batailles, d'une cruauté et 
d’une barbarie sans bornes. 
C’est du fin fond de vos quar- 
tiers que l’on vous apprend 
que le Baron, votre rival de 
toujours, a kidnappé la Prin-, 
cesse Athena, votre future 
femme et impératrice. Dès 
la nouvelle connue, vous dé- 
cidez de passer outre les or- 
dres du roi pour sauver votre 
princesse et éliminer à tout 
jamais le Baron. Vous em- 
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Jeu d'arcade 
Edité par Dinamic 
Couleur 

Environ 200F 


Voilà un soft qui pose pro- 
blème. Il propose ds par- 
ties différentes, seulement 
voilà, pour pouvoir jouer à 
la seconde, il faut posséder 
un code qui ne vous est don- 
né qu’à la fin de la première. 
Et la fin de la première par- 
tie, vous n'êtes pas prêt d'y 
arriver. Si je n'ai pas essayé 
trente fois, je n’ai pas essayé 
une seule fois. A chaque ten- 
tative, impossible de dépas- 
ser le premier niveau de la 
première partie. Ennuyeux, 
n'est-ce pas? Surtout que 
la qualité de ce logiciel sem- 
ble être excellente. Dès la 
page de présentation, fort 
belle, vous êtes accueilli par 
une superbe musique digi- 
talisée. De plus, le peu que 
js: pu voir de l’action et de 
a seconde partie est réelle- 
ment splendide. Tant au ni- 
veau des graphismes, des 
couleurs, des bruitages et 





des détails (la représentation 
du lance-flammes est fan- 







Une fois en route, vous ne 
pourrez bénéficier d'aucune 
assistance. Vous devrez être 
perpétuellement sur vos gar- 
des. Parlons maintenant du 
jeu proprement dit. Après y 
avoir Joué quelques mo- 
ments, on constate que la 
qualité est inégale. Au dé- 
but, vous êtes dans une sor- 
te de labyrinthe et devez 
tuer un monstre, Ce premier 
niveau se résoud en un 
temps record. Ensuite, le 
deuxième est constitué d’un 
casse-brique. Puis le troi- 
sième est un shot’em up ver- 
tical avec un superbe scrol- 
ling différentiel sur trois 
plans. En fait, plus on va lon 
et plus le soft s'améliore. On 
ne peut pas vraiment juger 
la qualité graphique du fait 
même de cette disparité dans 
les genres, mais dans l’en- 
semble, c'est assez réussi. 
Au niveau des bruitages, 
c'est moyen. En revanche, 
concernant l'animation, dans 
tous les cas, elle est excel- 
lente. En fait, Chariots of 
Wrath est un logiciel que l'on 
découvre avec le temps. 


“birquez donc à bord de votre 
fisseau spatial et partez à 


remise avant de partir. 
lotre chemin ne sera pas fa- 
le. Vous emprunterez des 
fntiers que de nombreux 
Yageurs ont déjà parcouru 
Mans lesquels peu d’entre 
x ont survécu. Dans votre 
ite précipitée, vous n’avez 
15 eu le temps de faire le 
Ein de carburant. Il en est 
même pour l'armement 
votre vaisseau. Norma- 
ment, vous disposez d'une 
ime redoutable, la super 
mbe. Pour l'utiliser, il suf- 
Pde faire tourner le joy- 
ick d'à peu près 360 degrés. 
| core faut-il en posséder 
“ne, ce qui au moment de 
Mlrtir n'est pas le cas. Vous 
“avez donc à votre disposi- 
on qu'un fusil lance-éclairs. 
Mais au fur et à mesure que 
DUS avancerez, vous trouve- 

èz des armes (essentielle- 
lent récupérées sur vos ad- 
frsaires) et du carburant. 
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tastique). Sachez tout de 
même qu'au début, vous 
êtes dans un canot 
pneumatique et que vous de- 
vez trouver la meilleure zo- 
ne de plongée. Ensuite, vous 
devez localiser l'entrée sous 
marine de la base ennemie 
puis pénétrer dans le sous 
marin atomique. Durant vo- 
tre mission, des ennemis 
vous guettent tels des mi- 
nes, des commandos aqua- 
tiques, des requins tigres, 
etc. Une fois cette tâche ac- 
complie, vous obtiendrez le 
fameux code vous donnant 
accès à la suite du jeu. A 
partir de ce moment, votre 
but est de trouver le réac- 
teur nucléaire du sous-marin, 
d'y déposer à sa base une 
bombe et de ressortir vivant. 
Pour vous défendre, vous dis- 
posez de deux armes: un 
fusil à répétition et un lance 
flammes déjà cité précédem- 
ment. Je ne peux malheu- 
reusement pas vous en dire 
plus. Maïs toute la rédac- 
tion va s'y mettre et, croyez 
moi, il ne résistera pas long- 
temps. On vous en repar- 
lera sûrement dans le pro- 
chaïn numéro. 















ASTAROTH 


Jeu d'arcade 
Edité par Hewson 
Couleur 

Environ 200F 


Le but de ce logiciel est de 
traverser les catacombes du 
domaine d’Astaroth pour ar- 
river à la dernière d’entre el- 
les et détruire Astaroth. 
Avant dy arriver, vous de- 
vrez trouver les neuf "mind 
power” (pouvoir de l'esprit) 
disséminés au milieu des ca- 
ves. Chacun d’entre eux a 
un pouvoir spécifique. L'un 
d'eux vous permettra de bou- 
ger des objets avec votre es- 
prit, un autre vous donnera 
la possibilité de créer un 
feu, de lire dans les pensées 
des gens, de vous transfor- 
mer en oiseau, de vous télé 
transporter dans un autre 
endoit, de geler un objet ou 
encore de voir la nuit. Pour 
passer de l'un à l’autre et les 
utiliser à bon escient, il suf- 
fit de presser la barre d’es- 
pace et de choisir avec le joy- 
stick. Ils vous seront utiles 
tout au long de votre che- 
min pour détruire les gar- 
des ainsi que les trois gar- 
diens de l'âme. Le premier 
a la forme d’un sphinx, le 


deuxième est un hydre à 
trois têtes et le dernier est 
un démon maralith (mi- 
homme, mi-serpent). Con- 
cernant les gardes, ils sont 
de plusieurs sortes. Les 
anacondas dont le venin est 





mortel, les chauve-souris, les 
vers géants, les scorpions 
géants et bien d’autres enco- 
re. Pour arriver jusqu’à la 
tanière dAstaroth, il vous 
faut impérativement vaincre 
ces créatures, de manière à 
acquérir le pouvoir nécessai- 
re pour triompher. Mais ce 
n’est pas tout. Il existe des 
obstacles autres que les 


créatures. Premièrement, 
les murs de glace. Ils ne peu- 
vent être franchis qu’à la 
condition que vous possé- 
diez un certain "mind power”. 
Même remarque pour les 
murs de pierres. Dernière 
difficulté, il faudra éviter les 
têtes de morts et les gouttes 
d'acide qui tombent du pla- 
fond. Après cela, vous pour- 






rez affronter Astaroth. La 
bataille se déroule comme 
suit: il s’agit d’affaiblir Je 
pouvoir mental de votre ad- 
versaire en utilisant tout ce 
que vous aurez récupéré au- 
paravant. En même temps, 
il faut agiter le joystick de 
gauche à droite (ou vice-ver- 
sa) le plus rapidement pos- 
sible. Si vous tenez la caden. 
ce, peut-être gagnerez-vous 
mais comme vous pouvez Je 
constater, ce n’est pas ga- 
gner d'avance. 

Abordons la qualité géné. 
rale de ce logiciel qui est 
bonne. En effet, les graphis- 
mes sont assez jolis, même 
si les sprites sont tout petits, 
Les bruitages sont bons ain- 
si que l'animation. Le seul 
reproche que l’on peut faire 
est le relatif manque d’ori- 
ginalité. C’est vrai, les jeux 
de grimpettes, on commence 
à connaître, mais tant que 
la réalisation sera aussi bon- 
ne, on ne pourra qu’appré- 
cier la sortie de tels softs. 


EE 


CIRCUS 
ATTRACTIONS 


Jeu d'arcade 
Edité par Golden Goblins 


Couleur 
) ] 6 Environ 200F 


Après Grand Master Slam, 
Golden Goblins nous propose 
très rapidement leur second 
logiciel qui n’est pas telle- 
ment différent du premier. 
En fait, il s'agit d'un change- 
ment dans la continuité. 
Encore une fois, il va être 
question de jeux, non pas 
sportifs mais de cirque. Ce 
logiciel vous propose cinq 
épreuves: le trempoline, le 
funambule, le jongleur, le 
lancer du couteau et le saut 
des clowns. Lors de la pre- 
mière épreuve, il faut sauter 


le plus haut possible afin 
d'atteindre des ballons. Plus 
vous sautez haut et plus les 
ballons rapportent de points. 
De même si vous arrivez à 
intégrer quelques figures, 
mais attention à la coordina- 
tion. Pour la deuxième épreu- 
ve, vous devrez maïntenir 
équilibre de la funambule 
et lui faire exécuter certai- 
nes figures toutes plus dan- 
gereuses les unes que les au- 
tres: saut en ciseau, saut 
périlleux arrière ou encore 
équilibre sur les mains. Dans 
la troisième épreuve, vous 
devrez jongler avec six bal- 
les simultanément et ce aus- 
si bien avec vos mains qu’ 
avec vos pieds. Pour le lan- 
cer de couteau, il s’agit de les 
planter sur une roue qui 
tourne et sur laquelle est 
attachée une jeune femme. 
Pour cela, vous visez avec 


le joystick et tirez avec le 
bouton de tir. Si vous touchez 
la jeune femme, votre score 
sera amputé d'un certain 
nombre de points. Enfin pour 
le saut de clowns, deux ba- 
lancoires sont présentes ain- 
si que trois clowns. Il s’agit 
de bien doser la force et d’ap- 
précier l’angle de visée de 
manière à envoyer le clown 
d'une balancoire à l’autre 
sans le faire chuter et sans 
toucher les nombreux petits 
fantômes qui se baladent 
au beau milieu du châpi- 


teau. Au passage, vous pour- 
rez récolter des objets bonus. 
La réalisation de Circus At- 
traction est excellente, avec 
des graphismes de grande 
qualité. Même remarque 
pour les bruitages et lani- 
mation. De plus, le soft est 
bourré de notes d'humour, 
mais un reproche subsiste, 
car une fois que l’on a com- 
pris le truc, le jeu devient 
répétitif et perd beaucoup 
de son intérêt. Enfin, il reste 
la possibilité de jouer et de 
s'éclater à deux. 








(MAGIC BYTES) est un jeu dont l'idée est as- 
riginale, mais dont la réalisation ne suit pas. Cepen- 
reste très prenant et les accros des jeux d’arcade/ 
Du ns 
ODINO (ATARI) est un wargame en 8D retraçant 
ille de. Borodino! Si, si! C’est bien fait, intéres- 
à jouer, mais le seul problème est qu Atari France 
importe pas chez nous, et qu’il faut aller en Angle- 
re pour l'acheter. Some things never change. 
FUSION (GREMLIN) pourrait dater d'il y a 
ans. C’est pourtant le tout nouveau Gremlin. Bref, 
de neuf! 
ON'S WINTER (SSI) propose un système excel- 
stion des personnages. Hélas, il n’y a aucun scé- 
o digne de ce nom, ce qui est tout de même gênant 
un jeu d'aventure. 
RUNNER (LLAMASOFT) est l'adaptation d'un 
fut un hit sur C64 il y a quatre ans. No comment... 
SCEND (ACTUAL SCREENSHOT) est un jeu qui 
elle beaucoup War In Middle Earth, sauf au niveau 
réalisation qui est lamentable. En plus, on gagne 
ement après quelques parties. 
ICROPROSE SOCCER (MICROPROSE) est peut 
te mieux réalisé que Kick OfF, mais il est par contre 
ement moins prenant. Après y avoir joué pendant 
piques. on retourne avec plaisir à Kick Off. 
K 2 (ŒLECTRONIC ARTS) est un peu moins 
mal + Le le premier, ex-leader du Glok 10 à sa belle 
Es e. Mais tout juste... 
AR COMMAND (SSI) vaut bien Demon’s Winter. 
“ trouve en effet un système de gestion tout aussi 
teligent, mais un scénario moyen et une réalisation 
lentable! 
SCANNER (ACTIVISION) est LA déception 
ñois. On attendait un super flipper, et il est très mo- 
Pas de relief dans les graphismes, rebonds aléa- 
s, ce n’est vraiment pas brillant! 
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GAMES (ATLANTIS) marque un renouveau 
ualité chez Atlantis. Avant, c'était totalement nul, 
e n'est que minable. Même pour 110 francs, ça ne 
rien! 

CKIE EGG 2 (PICK/N CHOOSE) est la suite 
que de Chuckie Egg. Comment? Vous ne vous sou- 
ez pas de ce génial... soft. C’est un peu normal. D'après 
0, dans 5 jours vous aurez aussi oublié la suite... 
RFIELD: WINTER’S TAIL (THE EDGE) est 
i nul que le premier Garfield. Jeux lassants, réali- 
on bâclée, c’est vraiment sans intérêt. 

PERATION HORMUZ (AGAIN AGAIN) est pire 
Afterburner. Vous voulez vraiment en savoir plus? 
GADE (OCEAN) est totalement raté! Les res- 
Sables d'Ocean s’excusent en expliquant que le jeu 
é en fait réalisé par Taito aux Etats-Unis. En atten- 
t, c'est tout de même nul. A éviter d'urgence. 

rs E RUNNER est la preuve que l'on peut vraiment 
@re de très mauvais jeux sur ST. Bon, maintenant que 
vol à nous l'avez prouvé, faites un bon ‘soft la prochaine 
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62, rue Gérard - 75013 PARIS 

Tél. : (1) 45.81.51.44 - Télex : RUNINFO 270841 F 
ouvert du lundi au samedi de 10hà19h 

Métro PLACE D'ITALIE - Sortie BOBILLOT 


FX clef 

OR y KATARI 
@ LES OFFRES CLEFS 
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© LES NOUVEAUTES 
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OFFRE CLEF 
ATARI 520 STF 


ATARI 520 STF 

+ souris 

+ câble péritel 

+ 5 logiciels (fichier, traitement 
de texte, basic, logo, 





: D néochrome) 
(e]a4313 CLEF + 10 jeux 
ATARI 1040 STF + manette de jeux 


3.290F 
OFFRE CLEF COULEUR 


offre bureautique 
exceptionnelle ATARI 1040 STF 
+ moniteur SM 124 
+ prmente en 120 D l'offre ci-dessus 
+ pack bureautique (traitement ï 
de texte TEXTOMAT, fichier avec moniteur Philips 8801 
DATAMAT, tableur 4 990 F 


iteur ATARI ST 142 
CALCOMAT) 6 990 F avec gi teur S 5 
1040 STF + Moniteur couleur 
SC 1224 MEGA ST1 
6.750 F TTC 5.490 F TTC 
e du sérieux e de la librairie 
e des jeux (livres et magazines) 


e les dernières 
nouveautés 


3”1/2 Double Face 
Double densité 

par 10: 10,00 F l'unité 
par 100: 9,00 F l'unité 
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Haute Densité 96 TPI 
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par 100 : 85,00 F l'unité 
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MOTOROLA est bien fer- 
mement décidé à rester le 
maître dans la technologie 
des micro-processeurs pour 
micro-ordinateurs, et vient, 
afin que nul n’en puisse dou- 
ter, de dévoiler le dernier 
représentant de la famille 
M68000: le MC68040 ('ô 
forty"), qui possède l’avan- 
tage sur son prédécesseur 
d'intégrer les fonctions du 
co-processeur  d’arithmé- 
tique flottante (sur 80 bits), 
le MC68882. Le degré de 


TOUJOURS DU 
NOUVEAU 


parallélisme entre les unités 
fonctionnelles qui incluent 
la gestion de mémoire et les 
caches de données et d’ins- 
tructions a été renforcé afin 
d'offrir des performances 
qui, n’en doutons pas, vont 
faire des envieux. Et comme 
si cela ne suffisait pas, le 
030, maintenant cadencé à 
50 MHz, a pulvérisé tous 
les précédents records de 
vitesse et d'intégration. 
Quelques frissons en pers- 
pective! 





LE BASIC STOS 


Après notre article du mois 
ernier, voici quelques 
éclaircissements sur des 
paies obscurs où erronés. 
out d'abord, il faut relever 
que linterpréteur STOS 
est TOUJOURS en mode su- 
perviseur. Nous avons aussi 
inversé les jeux présents 
sur la disquette: “Bullet”, 
c’est le train avec scrolling, 
et ‘Orbit', c'est le casse- 
briques. Mais en fait, dans 
la version francaise, ce seront 
Orbit, MouthTrap et Zoltar 
qui seront fournis comme 
exemples de réalisations. 
Ensuite (du fait de cette 
inversion), vous devez savoir 
ue le programme Orbit, une 
ois compilé, passe à 136K 
sous sa forme exécutable, 
Sachez aussi que le Basic 
STOS n’est pas à confondre 
avec l’ancien "STOS", autre- 
fois édité par Cedic-Nathan. 
Il s’agit bien ici du ‘Basic 
STOS" anglais, en cours de 
francisation. 
Le "STOS Maestro", quant 
à lui, se présente sous deux 


formes: une formule sans 
cartouche (environ 200F) 
avec une disquette conte- 
nant toute une sonothèque 
d'échantillons (plus de 50), 
et une formule avec car- 
touche de numérisation 
(environ 700F), qui comprend 
aussi la sonothèque. D'autre 
part, la cartouche ST Replay 
peut elle-même fonctionner 
en toute compatibilité avec 
le programme. 
Enfin, une banque "STOS 
Basic va être créée sur 
notre serveur, et vous y 
trouverez notamment les 
travaux des lauréats d’un 
très récent concours suédois, 
qui prouvent que de nom- 
breux "programmeurs" sont 
d'ores et déjà convaincus 
par les performances du 
STOS. Il faut dire que les 
prix étaient extrêmement 
motivants (Méga ST2 plus 
deux billets d'avion, Méga- 
file 30, 3 packs ’dévelop- 
eur’, 10 compilateurs...) et 
es réalisations surprennent 
par leurs qualités! 





ERRATUM 


Nous vous donnions dans 
les Minitel News du mois 
dernier l'adresse d’un fan- 
zine spécialisé dans la télé- 
matique et nous avions ou- 
blié de mentionner son nom. 


Il s’agit bien sûr d’Archipel, 
toujours disponible pour 12 
francs (plus port) chez 
Premier Rôle, 1 avenue du 
Capitaine Louys, 93250 
Villemomble. 
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PAS DE PANIQUE 





MAIS 
COSTAUD 


L’Atari Computer Show de 
Londres, comme tous les 
salons informatiques sem- 
ble-t-il, s'est découle en plein 
bouclage, soit dans notre cas 
du 23 au 25 juin à l’Alexan- 
dra Palace dans la banlieue 
de Londres. Ce n'était pas 
bien grand, mais comme il 
n’y avait (presque) que du 
ST, on a pu y voir des choses 
bigrement intéressantes, par- 
mi lesquelles une nouvelle 
carte d'extension de Elmtech 
Research, la Parsec Mega- 
pixels, offrant entre autres 
une résolution de 640 par 
480 et de 1024 par 768, le 


Nous ouvrons le 31 Juillet 
le 3615 STMAG, en chan: 
geant de protocole de télé. 
chargement. A partir du 
ler Août, vous Pourrez 
acheter notre nouveau soft 
pour 15 francs port compris 
si vous le commandez, 6y 
10 francs si vous l’achete 


PETIT directement à la Boutique. 
mn, 


tout en 16 couleurs parmi 
4096 en version standard, 
et 256 parmi 16 millions en 
version étendue, le tout sou. 
tenu par un processeur Spé- 
cialisé qui laisse le Blitter 
loin derrière. 

On a pu voir aussi Systems 
2000 avec leurs nouveaux 
disques durs, Arnor avec la 
version 4.3 de Protext, Care 
Electronics avec un pro- 
gramme de dump d'image 
en taille quelconque sur im- 
primante 9 ou 24 aiguilles, 
monochrome ou couleur, 
Digita avec un Genlock, 
Frontier Software avec une 
carte d'extension sans sou- 
dure, et bien d’autres choses 
dont nous vous parlerons 
en détail dans le prochain 
numéro. 





DU SHAREWARE 
POUR SPECTRE 


Clavius annonce la dispo- 
nibilité d’une série de logi- 
ciels Mac en "Shareware" au 
format "Spectre 1.9". Il s’a- 
git principalement de jeux, 
d'utilitaires, etc. dont la liste 
est disponible auprès du 
diffuseur. Formule spéciale 
pour l'achat d’un dre 
128: 3 disquettes gratuites, 
sinon une disquette seule 
vaut 30F et, indépendam- 
ment d’un Spectre, vaut 40F. 


Signalons aussi que les pro- 
priétaires de la version 1.58 
peuvent la faire “updater" 
chez Clavius même s'ils ne 
lont pas acheté chez eux. 
D'autre part, pour promo- 
tionner l’arrivée de Spectre, 
celui-ci est maintenant ven- 
du 1620F dans la mesure 
où le dollar ne s’enflamme 
pas, et dans ce cas, son 
prix reviendrait à 1990F, 





DECAPANT 


A lire absolument dans le 
numéro de Juin de Fluide 
Glacial, un article de Léan- 
dri portant sur les nouvel- 
les musiques. C’est un vé- 
ritable réquisitoire contre 
les sons synthétiques, et ca 


fait du bien. En plus, quand 
vous saurez que Goossens 
continue d'y parler des bé- 
bés, vous n’avez plus aucune 
raison de ne pas l’acquérir 
pour 18 malheureux francs. 
Allez, quoi. 





en MAG de Juillet-Août, 
“ét comme la valise du 
départ en vacances: on plie, 
“range, et comme on a 
jours peur de manquer 
Maaires, on bourre, on 
urre, au point de s'asseoir 
us pour arriver à bou- 
Comme on n'y arrive 
s toujours, il faut alors 
ésigner, et c’est la dure 
tion qui commence. 
ji les victimes de ce 
, nous devons rendre 
mage au complément, 
rtant, de notre dossier 
es ‘systèmes de demain", 
voir l'étude exhaustive 
8030, ce micro-proces- 
habitant déjà la géné- 
on des machines qui 





VEKA NOUS VOILA 








il est sorti, ce fameux 
ge dont vous aviez 
ment pris connaissance 
des encarts publici- 
es présents dans diffé- 

ST MAG... C'est un 
le pavé, qui comprend 
arties, elles-mêmes 
divisées en plusieurs 









I pas se retrouver dans 
stades, tout le monde 
zine”, En plus, ca tom- 
ïen, c’est plus court. Il 
des zines consacrés à la 
ique, aux jeux de rôle, 
science-fiction, à la 
o-informatique,et coete- 
jet coetera. 
bogée est le fanzine concu 
e club du même nom, 
S passionnés du ST et de 


frappent à nos portes. 
Superbase Pro III ? Un 
gros morceau... si gros que 
nous vous le livrerons le 
mois prochain, pieds et 
poings liés, en même temps 
qu'un certain nombre de 
petits utilitaires sympa- 
thiques (Protos, Disector, 
Revolver, G+Plus, NeoDesk, 
etc.) qui viendront tout 
naturellement constituer 
un mini-dossier "Spécial 
utilitaires”, 

Nos "séries" ont dû être aussi 
quelque peu amputées. Nous 
sommes les premiers à le 
regretter, mais vous retrou- 
verez sans coup férir la suite 
de leurs aventures dans nos 
prochains numéros. C’est 


exploiter toutes les ressour- 
ces et augmenter les perfor- 
mances de votre Atari (520, 
1040 et Méga)". Un monu- 
ment, dont le prix de promo- 
tion est fixé à 375F, et qui 
peut connaître suivant les 
désirs du chient des mises à 
jour successives (tous les 
deux mois) pour un abonne- 
ment annuel de 215F. Visi- 
te complète dès notre pro- 
chain numéro... 


l'Amiga; il est très sympa, 
très clean et très instructif. 
Dans le numéro 4, on y par- 
le des Beegees (authenti- 
quel), du dernier Sicob, 
d’algorithmie, d'initiation à 
lassembleur, de logiciels 
Freeware et de graphisme. 
En plus, il y a plein de clins 
d'oeil en direction de ST 
Magazine, ca nous fait très 
plaisir, ca flatte notre ego, 
et ça prouve qu’on ne bosse 
pas pour rien. 

Vous pouvez adhérer pour 
150 francs à Apogée, mais 
vous pouvez aussi vous 
renseigner à Apogée, BP6, 
38260 Montferrat. 


notamment le cas avec le 
listing en C des Réseaux 
Neuronaux, imposant, et 
qu'il était impossible de 
découper en tranches... 

Et puis il a fallu aussi taper 
dans le Courrier, abandon- 
ner la Gazette, bref procé- 
der à des adieux déchirants, 
juste avant de partir. La 


musique? Nous avons fait 


limpasse, notre prochain 
numéro étant justement le 
"Spécial Musique" de l'année. 
Un dossier complet en pré- 
paration.… Bon, on ne le 
refera pas chaque mois, 
c’est promis. 
















CALAMUS ? 


Nous aurions particulière- 
ment apprécié le fait de pou- 
voir vous présenter Calamus, 
dont le banc d'essai était 
déjà prévu, normalement, 
pour notre précédent nu- 
méro. C'’eût été d'autant 
plus intéressant cette fois- 
ci par rapport à la ‘vague 
déferlante” des produits 
PostScript étudiés dans ce 
numéro, mais curieusement 
la version officielle et défi- 
nitive de Calamus ne nous 
est parvenue que le 8 Juin, 
en plein début de bouclage 
du journal, alors que cela 
fait ca quelques mois que 
nous la réclamons.…. Im- 
possible de traiter un tel 


Mais en attendant, ST MAG, 
c’est ca: plus on en a, plus 
on en demande! 







monument à la légère, c’est 
pourquoi vous en trouverez 
un compte-rendu complet 
dès notre prochain numéro, 
prévu pour fin Août! 
Dommage... 
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Jeux : Rosocop 190 F* 
Unicrraires : SupErBASE Pro 1230 F* 


Lançuaces : GFA Jumso Pack 700 F* 
DES CENTAINES DE TITRES... 


Alors n'hésitez pas à demander 
notre catalogue (gratuit sur simple 
demande avec vos nom et adresse), 
ou consultez notre MINITEL 





“prix valables jusqu'au 10 sept. 1989 


Pour COMMANDER, TROIS SOLUTIONS : 
PAR TEL : 16 (1) 46.34.07.22 

PAR MINITEL : (1) 49.95.05.09 

OÙ PAR COURRIER ADRESSE A : 

REGA BP 7909 75421 PARIS CEDEX 09 








220 Weird Dreams 





LES PREVIEWS 


VERMINATOR ROCKSTAR (INFOME- 
(RAINBIRD) sortira en DIA) arrivera à la rentrée. 
août. C’est un jeu d’arcade/ C’est une simulation de ges- 
aventure avec 256 tableaux tion de carrière artistique, 
de toute beauté. Vous jouez dans le monde du rock et du 
le rôle d’un jardinier qui show-bizz, et ca se présen- 
doit, dans un arbre géant, te très très bien. 


éliminer toute la vermine 

qui s'y trouve! BLACK TIGER 
(CAPCOM) s'annonce déjà 

ADIDAS BEACH beaucoup mieux fait que For- 

VOLLEY (OCEAN) gotten Worlds. Il est graphi- 

sortira à la rentrée. C'est un quement superbe, possède 

volley-ball ue des graphis- 

mes magnifiques qui sem- ; à 

blent tout droit venus d’une Adidas Golden Shoe 

bande-dessinée. 


IVANHOE (OCEAN) est 
un jeu d'aventure superbe 
qui sortira à la rentrée. Le 
jeu comprend de nombreu- 
ses phases d'actions diffé- 
rentes et des ennemis très 
variés. 


SLEEPING GODS LIE 
ŒMPIRE) est un jeu d'aven- 
ture où tous les décors sont 
en 3D et tous les personne- 
ges en sprites. Le scénario 
a l'air sympathique, et le tout 
pourrait très bien donner un 
excellent produit. 





une animation et un scrol- 
ling multi-directionnel très 
soignés. Un des softs à atten- 
dre avec beaucoup de pa- 
tience. 


H.A.T.E. (GREMLIN) est 
un remake de Zaxxon. Mé- 
me scrolling, même jeu, mais 
ici votre engin se transfor- 
me de tableau en tableau, 
d'un avion spatial en un tank 
puis en un engin amphibie. 
























INDIANA JONES & 
THE LAST CRUSADE 

(LUCASFILM GAMES) 
est un jeu d'aventure à la 
Zak Mac Kracken, basé sur 
le troisième film des aven- 
tures d’Indiana Jones. I] se- 
ra disponible en Septembre. 


EYE OF HORUS 
(LOGOTRON) mêle arca. 
de et aventure. Vous êtes 
Horus et vous devez retrou. 
ver les nombreux morceaux 
du corps de votre père pour 
les rassembler dans une 
chambre funéraire, afin que 
lâme de ce dernier puisse 
dormir en paix. Très origi- 
nal et bien fait. Sortie pré. 
vue pour juillet. 


ADIDAS GOLDEN 
SHOE (OCEAN) est un 
football vu de dessus. Cette 
fois-ci, les sprites sont énor- 
mes et le terrain est plus 
beau que dans Kick Off ou 
Microprose Soccer. Reste à 
voir la jouabilité... 


WEIRD DREAMS 

(RAINBIRD) arrive enfin, 
C’est un jeu d’arcade/ aven- 
ture dans lequel vous vi- 
vrez les pires cauchemars! 


SAFARI GUNS (NEW 
DEAL) est un jeu qui res- 
semble à Opération Wolf, 
si ce n’est qu'il faut réa- 
liser un safari photo et non 
pas une tuerie générale. 
Une bonne idée et des gra- 
phismes superbes. 


FIRE (NEW DEAL) est 
le Choplifter des années 
90. Vous y dirigez un héli- 
coptère mais les missions 
sont plus nombreuses et va- 
riées que dans Choplifter. 


BATMAN (OCEAN) sera 
le jeu d'arcade basé sur le 
film de Tim Burton. Le film 
et le jeu sortiront à la ren- 
trée. 


DRAKKHEN 
(NFOGRAMES) sera une 
des grosses sorties de la 
rentrée. Ce jeu d'aventure 
mêle en effet 3D et sprites 
dans un monde d’héroïc-fan- 
tasy et de magie. 
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HORLOGE EN TEMPS 
REEL 


DES MEGA ST 
(RP-5-C-15): 


adresses sont valables pour toutes la 
1e des Mégas, à savoir les Mégas 1, 2 et 4. 









revanche, elles ne concernent pas les 
teurs de ST qui se sont fait 
bindre une horloge sauvegardée. 










Chacune de ces adresses, on utilise 
atre bits de poids faible pour coder 
iffre décimal. Il est possible d'y ac- 
der en lecture et en écriture. 









(Voir suite au verso) 


SUPER SOFT DE DESSIN #4 2 
MCOULEURS SUR ST !!! 

SSIMAGE diffuse] 7 
ROUGH 1.0 (ancienne et : 

imoins très bonne version de ï 
ROUGH 1.1; voir ST , 
ine No 13 et 21), le seul 
me de dessin vraiment 
les dessinateurs: à la 
es convivial (véritables 
dessin simulés: feutres, 
Yons de couleur, craies, 
Mpas, ciseaux, colle, 
tocopieuse. Aides intégrées 
ble soft, cours de rough avec 
d'exemple, manuel 
et didactique) et très 
sant (loupe temps réel, 1 
elsur 520 et 10 sur 1040, 
chacune leur palette, règle 
uple, 3D intégrée, 
patibilité Néo, Degas, Art 
Sctor, et format spécifique 
er compact), il est bradé, 
eon manuel d’origine (mais 
boffre de support technique, 
nd'même...), pour la somme 
üle de 195F ! 

MOUGH est une marque 
Dsée de Human Technologies. 





M: Prénom: 
e postal: 


LES FICHIERS IMAGES 
DU ST 


2 
Ë 


PI1-32034 
.PI1 32066 
.PI2 32034 
PI2 32066 
.PI3 32034 
PI3 32066 
.PC1 varia. 
.PC2 varia. 
.PC3 varia. 
TNYvaria. 
RGHvaria. 
.SPC varia. 
SPU 51104 
IMG varia. 
.SCL varia. 
SCHvaria. 
.NEO32128 












E 


Z 
Degas 
DegasElite 
Degas 
DegasElite 
Degas 
DegasElite 
DegasElite 
DegasElite 
DegasElite 
Tiny 
ZZ-Rough 
Spectrum 
Spectrum 
Bit-Image 
GfA-Ray. 
GfA-Ray. 
Neochr. 


BON DE COMMANDE 
DE ZZ-ROUGH 1.0 ( Disquette + 
Vadresser à LA BOUTIQUE DE PRESSIMAGE, 210 Rue du Faubourg Saint Martin, 75010 PARIS 


Teléphone: 


Ville 
oins un chèque de 195 Francs + 15 Francs de port forfaitaire à l'ordre de PRESSIMAGE 


Hinowww-TeWzZ ZE Résolution 


manuel) 


2O0002000000!72!27 27722. Compresion 


Nombre de 
couleurs 


FEES 





Signature: 


GÉNPAL. 
CETTE Fe Pour 
ZZ-ROUCH 1. 





FFFC21 secondes unités 
FFFC23 secondes dizaines 
FFFC25 minutes unités 
FFFC27 minutes dizaines 
FFFC29 heures unités 
FFFC2B heures dizaines 


& = E 
US z 
ART 32512 Art Dire. 
IMC varia. Creator 
PIC 32000 STad 
PAC varia. STad 
DO032000 Doodle 


Hi Nombre de 
couleurs 


nr Résolution 
Z2O'ZO'Z Compression | 


ABREVIATIONS UTILISEES : FFFC2D jour de la semaine (inutilisé?) 
FFFC2F jour unités 

FFFC31 jour dizaines 

FFFC33 mois unités 

FFFC35 mois dizaine 

FFFC37 année unités 


FFFC39 année dizaines 


varia. = variable 

M = Moyenne B = Basse 
Q = Quelconque H = Haute 
Gfa-Ray- = Gfa-Raytrace 
Neochr. = Neochrome 


Art Dire. = Art Director 





REGARDEZ-LE BIEN! 


Il est si mignon M 
Ce sac est une espèce 4 
en voie de disparition. 
Pour le sauver, une solution: 


l'acheter! l 


Faites une bonne action; 
il n’en reste presque plus 
et il ne se reproduira plus. 
Il sert à déplacer votre moniteur 
dans de bonnes conditions. 

Il valait 495 ff. Vous pouvez 44 

le commander pour 290 ff. 4 
Après, vous devrez le porter 
sur votre tête 





de la page précédente pour votre achat en 4 


Servez vous du bon de commande 
ajoutant 15 f de frais de port.(soit 290+15= 305 i) | 





DNA TS) ENNTON 

























On appertient © la nobles: 
la noissonce ou par suite d’une 
decision royale 

Depuis Louis XIV,la noblesse 

o perdu une grande partie de ses 
enciennes prerogotives politiques 
D Elle tronde done volontiers 
l'absolutisme royel,met à le mode 
l'engouement pour le systeme 
aneluis reclome des corps inter- 
mediaires.Il va de soi que les 
reformes que preconise la nobies- 
se doivent restaurer l'ancien etat 
des choses pour lui permettre de 
retrouver une place preponderan- 
22 e 

















à SORTIE 
| : NATIONALE 


LE è 
14 JUILLET 4 














Publishing 
Partner. 





uel que soit votre besoin 
en matière de réalisation de 
documents, Publishing Partner’ 
Master vous apporte une solution 
simple, rapide et efficace. 
Qu'il s'agisse de votre premier 
équipement en micro-édition, ou 

























que vous soyez Un professionnel exigeant, la puissance hors du commun Puissant, novateur, conçu pour le standard PostScript® et parfaitement 
de Publishing Partner!" Master associée à son extraordinaire facilité adapté aux autres systèmes d'impression, Publishing Partner!" Master 
d'utilisation en font un outil idéal pour toutes vos applications. vous offre l'ensemble des fonctions qui font un grand logiciel de 
micro-édition : celles qui vous sont indispensables aujourd'hui et celles qui 
Sommet de la gamme Publishing Partner", vous seront nécessaires demain. 
Publishing Partner'" Master a été élaboré à partir | 
1" de l'expérience des milliers d'utilisateurs des Dans toute l’histoire de la micro-édition, Publishing Partner!" 
versions Junior et 1.03, et en intégrant les Master est le premier logiciel qui offre une telle facilité 
développements les plus récents de d'utilisation, associée à une telle puissance, pour un prix aussi 
la micro-édition. abordable, tous micro-ordinateurs confondus. 4 
Extrêmement intuitif, facile Publishing Partner'" Master, le logiciel de micro-édition sur Atari!" ST et MEGA STI! « 
à utiliser, rapide à maîtriser, = 
/S# Publishing Partner" Master A 
”_{f vous apporte une efficacité < | 
immédiate dans la conception 
et la réalisation de tous vos 5: 
documents. P£ l d e = 
[a] 
HUE : 
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